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NOTICE SUR LUCIEN

Lucien naquit a Samosate, capitale de la Comagène, en
Syrie. La date de sa naissance et celle de sa mort sont égale-
ment inconnues. Toutefois on sait qulil vécut sous les Autonins,
dans le Il: siècle après J.-C. et son Apologie nous apprend
qu’il parvint a une extrême vieillesse. Sa famille obscure et
pauvre le destinait à la profession de sculpteur. Mis en appren-
lissage chez un oncle maternel, la rigueur de son maître ne
tarda pas a le dégoûter de travaux si peu faits pour son génie.

.Le jeune Lucien se sentait entraîné vers les lettres, comme
Ovide l’avait été vers la poésie. Acette époque, le goûtde la fausse

éloquence et de la fausse sagesse, qui séduisait déjà les Athé-
nîens du temps de Socrate et de Platon, régnait souverainement
dans la Grèce et dans cette partie de l’Asie que les armes
d’Alexandre avaient conquise a la civilisation grecque. Le
défaut absolu de croyances laissait le champ libre a ces brillants
parleurs qui, de tout temps, s’étaient fait un jeu d’ébranler les

fondements de la justice et de la vérité, affirmant ou niant,
selon les caprices de leur esprit, ces principes éternels. Doués
pour la plupartd’une inépuisable faconde, armés de toutes les
subtilités d’une dialectique fausse mais ingénieuse, prêts a

soutenir toutes les opinions , tous les paradoxes , ils avaient
été sans le savoir , sans le vouloir peut-être , les plus
ardents propagateurs de l’incrédulité et de l’indifférence qui

étaient alors la plaie du monde païen. Dans cette société
profondément minée par le scepticisme. mais toujours amouv
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rense du beau langage, l’art du sophiste était le moyen lopins
facile et le plus rapide de parvenir a la considération eta la
richesse, quelquefois même aux plus hautes dignités : Lucien le
comprit de bonne heure.

Il avait d’abord embrassé la profession d’avocat; il avait
débuté a Antioche; mais il vit bientôt qu’il lui serait plus pro,-

fitable d’appliquer les ressources de son esprit aux improvisa-
tions sophistiques, que de l’user dans les chicanes du barreau,
et dès lors il s’adonna tout entier a la rhétorique.

C’était l’habitude des sophistes d’aller de ville en ville se

faire entendre et donner en quelque sorte des représentations
d’éloquence. Lucien suivit cet exemple z il parcourut l’Asie,
la Grèce et la Gaule, récitant des discours écrits, improvisant
des réponses à toutes les questions qui lui étaient proposées,
partout applaudi, partout grassement payé du plaisir qu’il pro-
curait a ses auditeurs. C’est de cette époque que date sans doute

un, certain nombre de ses ouvrages, tels que le Deuil, Phalaris,
l’Eloge de la Mouche, l’Éloge des Voyelles, etc. productions d’un

esprit élégant et facile, mais qui n’auraient donné a Lucien
qu’une réputation éphémère.

Après un séjour de quelques années dans la Gaule, il visita
l’Italie, et s’arrêta a Rome. Frappé de la corruption de cette
ville, il en a fait dans son Nigrimts une peinture ell’rayante.
De retour à Athènes, Lucien, mûri par les voyages et par les
années (il avaitalors 40 ans), se prit dedégoût pour l’artfutile des

sophistes. Il se sentit appelé a des succès plus élevés et plus
durables que ceux qu’il avait ambitionnés jusqu’alors. Peut-
être la fréquentation du philosophe Démonax ne fut-elle pas
étrangère au changement qui s’opéra en lui. Quoi qu’il en soit,

de rhéteur devenu moraliste, il ne ménagea aucun des préjugés

ni des travers qui blessaient ses yeux; il versa le ridicule a
pleines mains sur les riches etles grands, aussi bien que sur
leurs plats adulateurs, sur les charlatans qui se parent du titre
de philosophes, et sur la foule qui se laisse prendre à ces
artifices. Il fut pour les sophistes un adversaire d’autant plus
redoutable qu’il tournait contre eux leurs propres armes. Sans
doute la satire de Lucien n’a pas la vigueur ni l’élévation morale

de celle de Juvénal; mais si on ne sent pas en lui cette révolte
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intérieure de l’homme de bien qui s’écrie a la vue du vice par-

tout triomphant :

. . . . . . facitindignatlo versum;

s’il confond trop souvent dans ses attaques les idées religieuses

avec les superstitions, la vraie philosophie avec la fausse, en
revanche sa verve est intarissable, sa gaieté communicative;
le souille de l’esprit moderne, je dirai presque de l’esprit
français, circule dans toutes ses pages. Lisez plutôt les Dia-
logues des Morts, les Dialogues des Dieuœ, Ménippe, l’Hiatoire
véritable, d’où Swift a tiré le plan de Gallien, et tant d’autres
ouvrages qui jouissent d’une réputation méritée.

Lucien était dans toute la force de son talent, et l’éclat de sa
célébrité, lorsqu’il fut nommé intendant d’une partie de
l’Égypte. Quel motif appela sur lui l’attention de Marc-Aurèle

ou de Commode ? Nous ne pouvons que le conjecturer.
Ce qui est positif, c’est que cette faveur souleva l’envie contre
lui. On l’accusa d’avoir oublié les préceptes qu’il avait donnés

lui-même dans les Littérateurs à la solde des grands, ouvrage
composé contre les gens de lettres qui prostituent leur talent
pour complaire aux puissants du jour. Il se justifia sans peine
dans une Apologie qui nous est parvenue. De retourà Samosate
à l’âge de 50 ans, nous le voyons parcourir sans cesse la
Cappadoce et la Paphlagonie, emmenant avec lui son vieux père
et sa famille. Dès lors il devient de plus en plus difficile de
suivre ses traces. Il mourut dans un âge très-avancé de 80 a 90
ans. Peut-être succombat-il à une attaque de la goutte qu’il avait
célébrée dans un poème tragi-comique.

Parmi les ouvrages que Lucien nous a laissés, il n’en est pas
assurément qui ait plus de réputation que les Dialogues des
Morts. Chez les modernes, Fénelon et Fontenelle les ont
imités. Fénelon même ne les a pas surpassés. Les personnages
que l’auteur met en scène sont ou des morts ou des Dieux que
leurs fonctions attachent aux enfers, tels que Charon et Mer-
cure. De la le titre de Nexptxol sont): donné a cet ouvrage.
gitan de plus vif, de plus piquant que ces compositions qui, dans
un cadre restreint, sont de véritables scènes de comédie. Bien
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de plus divertissant et de plus moral que le tableau qui passe
sous nos yeux. Ce sont Midas, Crésus, Sardanapale qui se déso-
lent de la perte de leurs richesses; c’est Achille qui pleure
d’avoir sacrifié a la gloire l’existence longue et paisible que lui

promettaientles destins; ce sont Alexandre, Scipion, Annihal
qui se disputent la préséance jusque dans les enfers; ce sont
des philosophes qui regrettent la vie comme les plus grossiers
des mortels, des vieillards victimes de leur avarice,des coureurs
d’héritages pris dans leurs propres filets. Quelle source inépui-

sable de saillies pour la verve comique de notre auteur! Avec
quel esprit il dissimule un fond un peu monotone? Injuste dans
les accusations qu’il dirige contre Socrate et Aristote, les deux
hommes dontla science et la vertu honorent le plus l’antiquité,
sa critique est irréprochable, quand il s’attaque aux vices du
temps; mais ne lui demandons pas davantage : autrement quels
modèles nous proposera-t-il? Diogène et Ménippe , deux
cyniques , dont l’un même passait pour usurier. Singulier
idéal de vertu! Et n’est-ce pas la une preuve évidente de l’im-

puiSSance du paganisme? Les sages voyaient le mal; nul
ne pouvait découvrir le remède ; nul ne prévoyait que ce serait
à une secte naissante, ignorée ou dédaignée des esprits les plus
éminents, qu’appartiendrait la régénération du monde, et que
la réforme rêvée ou tentée par les Marc-Aurèle, les Épictète,

les Julien, et tantde philosophes, qui avaient essayé de ranimer
le dogme païen en le rajeunissant, sortirait des derniers rangs
de la société.
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NEKPIKOI AIAAOI’OI.

DIALOGUES DES MORTS
DE LUCIEN.

DIALOGUE I.

LB REGRET DES RICHESSES.

KPOIEOE, UAOI’TQN, MENlllHOZ, MIME KAI EAPAANATIAAOZ.

KPOIE. Où (pépopev, d) Bled-roui, Ms’wrcit-ovi TOU-

rov’tz 16v mima nepomoüvrai’ (Sic-ra hêzeïvôv 7:06”

acclamerait, il; ripai: paratwrlcopsv si; étapes; 167:0»).
HAOI’T. Tl 8’ Mai; demôv êpyaiïemt 6, éprîvaxpoç 63v;

t. illévt’KTliOV. Ménippe, philosophe cynique, originaire de Phénicic,’

était esclave de naissance. Il racheta sa liberté, devint citoyen de Thé-
hcs, et se fit usurier. D’après une lradilion adoptée par Lucien (dialo-
gue XIX), il se serait pendu, désespéré des raillerirs que lui attirait
cet odieux métier. 1l avait compoeé des satires très-mordantes. Aucune
ne nous est parvenue ; mais leur nom est resté. On appelle Mcnippew
les satires que Varron a composées sur le modèle de celles de Illé-
nippe. De là aussi notre Satyre Méni’ppëe tire son nom.

2. Tourovi. Forme attique, qui sert a désigner les objets avec plus
de précision; en latin Met-e.

3. Kûvct. Cynique. Nom donné à une secte de philosophes, qui
avait pour chef Antisthène, et qui affectait de braver toutes les bien-
séances sociales.

A. Hapotxoüvrot. Sous-cm. mm. Du verbe nommée) vient le sub-
stantif napomlot; d’où le mot latin parochz’a, et le mot français paroisse.

5. Dot. Sans accent, quelque part, ailleurs; en lutin cliqua.
a. ’Epyo’tte-rat. Se construit avec deux accusatifs; de même en

latin les verbes colure, docero, etc.



                                                                     

2 DIALOGUES DES MORTS
KPOIE. ’Enenâàv vinai"; oîutôzœuevi mi. erévœpev,

êxeîvœv 2 yeuvnpévm 767w 3 diva), MiSaç k pfev oûroai 1-06

xpueiou, Eapôavoîrcaïoçy’ 3è fig nous; Tpuçfiç, éyôo6 3è

767w encaupôv, étayais" nui êEovetËiZet, &vapcînoôot mi.

mentonnet 7395:1 dmm’Àôv- êviore 3è mi oÏL’SM ému-

paÉ-rret 7’195»; Tôt; oiyxnyoîç’ mi. 61mg, lumpo’ç écru.

HAOYT. TiÏ TotÜTti7 (poncho, (Î) Méwmre;

MEN. 1171W, (Ï) filouta»). Mica) 7&9 ŒÔTOÙÇ &er-

veî’ç mai éleepïouç (Mm, oïç 013x &fiÉXP’nGE [Sumatra xaxôç,

aillât mi &woeavâvreç â’rr. (LÉtLWW’t-ott nui neptéxoth T

76v 5Mo. XouÏpœ TOLyapoÜv o’wtôvg euh-06;.

HAOYT. ’AXÀ’ où Un ’ lunoûwat 7&9 où notifiât!"

arepoüyævox.

MEN. Kaî si) ptopocïvetç, (Î) Imam-«w, (influiez); (in

roi; 1061m arnaquoit; v

1. OtiubtÇwuev. Verbe formé de o! pas, malheur à mon en latin: a
hei mihi.’

2. ’Exeivmv. De êxeï, là-has. Indique toujours les objets éloignés.

3. Td’w (ive). Les choses d’en haut, les biens de la terre. t.
Il. Miôacç. Roi de Phrygie. Bacchus, reconnaissant de l’hospitalité de

ce roi. lui avait donné la faculté de convertir en or tout ce qu’il tou-
cherait. Voilà ce qui fait dire à Lucien 105 mua-Eau.

5. Eapôwdnoùoç. Sardanapale, roi d’Assyrie célèbre par sa mollesse;

il vivait dans le v1ue siècle avant J.-C.
6. iEx’d) 6è TGV Onnuçôv. Crésus, roi de Lydie, vivait dans le .

ne siècle av. J.-C. Sa richesse est restée proverbiale. En français, un
Crésus désigne un homme extrêmement riche.

7. TE rainai pua-w; Mot-à-mot : ri s’en mûron ü www; Que sont les
choses qu’ils disent? que disent-ils là?

8. liuîwon. lnf. eor. 2 aclil de (item, qui forme son aor. 2 èôimv
sur la conjugaison en un. ’

9. Xaipw àvuîw. Hellénisme très-fréquent. « Je me réjouis les tour- i

mentant,» pour, I je me plais à les tourmenter; n et plus loin:
lunoüvrat areçoüuevm : u ils s’amigent d’être privés. n

10. Où utxptîw. De biens non petits. Ciest-à-dire, de très-grands-
biens. Figure appelée litote. C’estaiusi qu’l-lorace désigne Pythagore pan.l
ces mots r Non sordide: auctor naturœ unique. (Odes, l, xxvm, il.)



                                                                     

DE LUCIEN. aHAOYT. Cockpit; ’ 02173 cor. 3cv fiel-ricaner. crantai-

Cent ûyfiç.

MEN. Rai. janv, (Ï) minorer. Auàôv, Mû Œpu7âw, nui

’Aaaupiœv, 051-0) YWtÔGXETEÆ, à); oùâè nauaoyévou (LOU’

ne 2 i a! w. y. 0,; 9 N t 18 tav a 7ap au une, melon me) une»), mu une; ont, ton

J

zanni-:76»). vKPOIE. Tot’ÎTDt 0137 569:4; .
MEN. 05W à? êxeïvat 569L; ’hv, â ûpâgfi’rroœîre,

wpoaxuveî’rrôott dEtOÜ"ITEÇ, mon. éleuea’pmç gîv’spaîaw êvrpu-

ÇÔVTEÇ, mi 706 Savoie-ou «à rapinant où pvnttovaù’ov-reç.

ToL70tpoûv alpaga-a, mîwœv âxeivwv &(p-çpnjae’vou

KPOIE. fientât: 7e, (Î) 0501, un. ÉLE’YtXhÀœV xmuaî’rœvl

MIA. "anu ne; 5.731) mucor")!

V 9 A.ËAPA. 0cm; 3 51780 rpuçmçl
MEN. E1375, AOÜTœ novais-e, 63695695 uèv (arnica ê7à)

3è, 1:6 PNQOI3 EAYTON rondin; auveîpcov, êwqÎcopav.
ügîv ’ wpén0t75tp 3m rai; TOLOtÜTOtt; oîy.œ7otîç 511- 36:1.evov”.

s t. 061w 7wrôaxere Pensez ainsi, comme moi ne dorent. pas
cesser : fla statufie, ut me mmquam drsituro. ’

E 2. ”Ev03ti6w inti. En quelque endroit que vous alliez, partout où
, vous irez; quncunique iveritis. "Av joint. aux conjonctions et aux rela-

tifs de toute espèce donne à la proposition une signification plus vague
t et plus générale.

3. nant. Impératif aor. 2 art. de 7t7vtbexw, qui, comme (Stout,
forme son cor. 2 éyvmv sur la conjugaison en tu. Ce précepte, que

. Socrate mil. le premier en pratique. et qui était gravé sur le fronton
de Delphes. est attribué par les uns à Apollon, par d’autres à Chilon

. ou à Thalès.
A. ’E-rtqnôopsvov. Adcantatum. Mut-à-mot : n Ce précepte chante

, en refrain à de tels gémissements. n
Rapprocher. de ce dialogue un pas-age de Fénelon (Télémaque, Xlt’t.

- Télémaque rencontre aux enfers un roi de Babylone. Nahopharsan,
qui regrette vivement ses richesses et son trône. Quelques esclaves,
qu’on avait fait mourir pour honorer ses luneraitles, l’accablent de
railleries et dloutrages, et jouent à peu près le même rôle que Menlppe
dans Lucien.



                                                                     

Ô DIALOGUFS DES MORTS

DIALOGUE II.

LES COMPTES DE MERCURE ET DE CHARON.

EPMHZ KM XAPQN.

EPM.1 Ao7teeîueea, (Î) nopôueû’, si 30x53, émie:

[1.0L (iodler; -îî3-n, 6’1rtoç un airer; ëpiCœue’v Tl «épi. «675v. Î

XAP. Ao7tatôp.eôot, (Î) iEpu-fi - digamma 7è? (ennemi ’"

rapt avec»), mon aupa7uovecrepov.

EPM. "A7xopocv êvrerlœpe’vqfi êxôuteot névre 35ml-

yflwi’. i :KAP. [1011057 M739

t. 12951.77); Mercure, fils de Jupiter et de la nymphe Maïa; entre d
autres attributions. il remplissait le rôle d’introducteur des morts :

Tum virgam capit z hac animas ille evocat Orco
Pallentes; alias sub Tartare tristia mitiit.

(VlRG.Æn. lV, 238.) l
2. Hopûusü. Charon, fils de l’Erèbe et de la Nuit, nocher des enfers. i

Il faisait passer dans sa barque les ombres de tous ceux qui avaient
reçu la sépulture Il exigeait pour sa peine une obole. De la, chez les t
anciens, la Coutume de mettre une pièce de monnaie dans la bouche ’
des morts, avant de les ensevelir. Les âmes de ceux qui n’avaient par «
revu la sépulture erraient cent ans sur les bords du Styx:

Portitor bas borrendus aquas et flumina servat
Ten’ibili squalore Charon.....

(Vine. Æ». V1, 998.)

3. Eî 61net (con). S’il le paraît hon.
A. maintint flapi a-Jnîiv. Etre fixé sur ce point.
5. ’Evrsthuévep (oct). I
6. APÏZPJÏNn La drachme était un poids et une monnaie. La drachme

poids valait environ quatre grammes et un tiers; et la drachme mon- i-
naic, 0,92. Du reste, sa valeur ne fut pas toujours la même.

7. "envi (âp7vçiou).Ce mot est au génitif, comme ôpaxuâ’iv, parce

«juil! désigne le prix. En latin : parai, magna-miam? face". Le mot-an "
mot est : a tu le dis de beaucoup d’argent. n



                                                                     

DE LUCIEN. 5EPM. Ni; ’ 76v ’Aïdœvs’ac a, 763v trévires chimoient:-

7.1i. rporrmrfipœ 3130 ÔËONÎW d.

XAP. Tiôat5 «être Spaxuà; mi. rigoloit; 360.
EPM. Kant aber-forçait imèp 706 io’rïou’ trêves rigoloit;

7 3’76) xaréëoûtov.

XAP. liai roda-ou; wpoarieet.
EPM. Kati xnpèv, à); ËTCVNÏOÎGOtt ce?) mçtdiou Tà

aîvsqt70’1-ots, nui filou; 3è, nazi. xalcôdtov oitp’ 05 721v urcé-

potv7 étreinaaç, 360 dçaXpÂw dénomma.

XAP. E575, Kali d’au 3 "564571 div-rima.

EPM. Tanit-dg êGTW, si un 1° Tl aïno 7371.5; diélec-

.-. ... x -. N a ,08v êv en) ÏOYtô’tLtp ’ pré-ra 41 6’ et»: me? dfi08Ô68W on; ;

XAP. NÜv (tâta, (Î) (Raph, oïdtîvotrov t in; 3è 1041.6; Ttç

si; relaye; - xarotrre’palm 01.09600; rivât; , êva’crat me

y 3» a «a x7 1 12 vamourer aveu. av rcp 7:17.181. wapa107tCouevov w.

nopôusïot. It. Wh. toujours affirmatif. Mât, toujours négatif. "
2. ’Atôowéat. Forme poétique et allongée de (tôt); ou ’Aiônc. Mot-à-

met : émeut 16v ’Aîowvéot.

3. T6»: névts. Les cinq drachmes dont je t’ai parlé.
A. bâclant. L’obole valait 0,15, environ la ou partie de la drachme.
5. Tiôet. Remplace Titiet, inusité. Cette forme vient de riflée), usité

z au présent et à l’imparfait.

i o. Tôt charmois. Les parties ouvertes. Part. pari. 2 de àvotyo).
Quand les deux parfaits sont usités dans un même verbe, le parfait se-
cond a, comme ici, la signification intransitive.

7. crespect. Corde attachée aux deux bouts de la vergue pour la

faire mouvoir. i8. ”AEta minot. Ces choses à leur valeur, à bon compte.
9. Tuüro’t ëortv. C’est là tout.

V to. Et un... Nid quid aliud nos talait ; si rien d’ailleurs ne nous
échappe.

i H. Héra. Avec l’accent est interrogatif.
la. Ilotpa).o7t16usvev. En faisant un faux calcul, en trompant sur le

I prix du passage. flapi, en composition. a souvent le sens de : «à côté de
1 ce qui devrait être.» [lupulayt’ïogtat signifie aussi z a faire un taux raison-

nement; r d’où le substantif TIZQŒÂOYLGFÔÇ, en français paralogisme.



                                                                     

6 DIALOGUES DES MORTS
EPM. Nm 05v êyà) môeôoüttott, rôt mimant 51’116-

gava;4 yavéoÜou, à); av être mon»; àrrolouîotw;

XAP. 061: ê’crw 6611m; 3, (Î) lEpu-fi. Nüv 3’ (Dé-yen,

(à; ôpqïç, aîcptxvoüvrott mm- eîpriwx 7029.

EPM. ”Ay.ewov3 afin-mg, si mi. me napareivowo
. ûrrô 606 7è (Songez. [119w aîn’ et uèv «enlaidi, à

XoÉpœv, oîoeot oïot wapayiyvov-ro, 061399301. oïrmvreç,

nitrata-o; àvoîarleq) mi remuaient ai 120110? vüv 3H
(papuoîucp Tl; Mit-6106 made; cirroeavêov il me, 7-7.; yout-
16;, il me) rputpfiç êîmânxè): T’hv 5yac’répa mi. Toc (mél-ni

émoi 78:9 oïmmeç, mi oiyeweïç, oüâè Sumer. êxeivmç.

0?. 3è filaient 00315»; 3&6 mitraux fixouaw êmëou-
larbin-ad fixing, à); écimai”.

W. Hévu 7&9 nepmo’ilnroî éon mûron

EPM. Oùxoüvs oü3’ 9 êyèo Miami au) épanchent,

meàéËn-ourôv rôt 69506513310: nageât 606.

A. Eùzôuevoç. Se trouve chez les meilleurs écrivains, en bonne et
en mauvaise part, comme le latin precari.

2. 00x ému; «filme. Non aliter fieri poum ,- il ne peut en être au-
trement.

a. ”Ap.etvov 061m. a Il vaut mieux qu’il en soit ainsi, » que la paix
règne sur la terre.

A. 0l p.èv «manet... napeyiyvovm. Construisez : oioûa oie: (ôv’reç)
nzpsyiyvovro oî frelatai.

5. ’EEtpÔTptdx r’àv yamépoLÆn grec le nom de la partie se met à l’ac-

cusatif, que le verbe soit neutre ou.passil. Le latin a aussi cette cou-
struction, mais seulement en poèsie,jam fractus membra labnrc(Hon.).

6. Aida XPÂHŒTŒ. Ces mols dépendent de èmô’wleüovraç.

7. 12; èoixaol. Comme ils en ont l’air, comme on le voit à leur mine.
8. Oüxoüv, igitur; oüuouv, non sarte.
9. ’OQô’ Exclu... On ne trouvera pas mon plus que j’ai tort.

Rapproclnez de ce dialogue le premiurdiàlogue de Fénelon. Quoique le
sujelen soit tout (limèrent, voici néanmoins un passage ou l’imitation est
évidente : a Il nous faudrait plutôt, dit Charon, un jeune prince brutal,
ignorant... toujours prêt à s’enivrer de sang, qui mît sa gloire dans le
malheur des hommes. ll remplirait ma barque vingt lois par jour. »



                                                                     

DE LUCIEN. 7

DIALOGUE IlI.

u cnnssn aux HÉRITAGBI.

HAO YTQN KM EPMHE.

HAOYT. Tôv yépovrot oiaôoc 76v naïve 757719134679:

Myto, 76v alouate») Eûxpoî’mv 1, (Î) misa ph 007. aloi»,

oî Tèv xlfipov 3è engâwreçz, nevmmopôpima ;

EPM. Nui, 76v ËLXUOÏWLOV4 (97k. TioÔv;

I a 7 é 1 N N NHAOYT. Exewov p.363, (o hop-r1, Cm5 ê’aaov, tirai TOLÇ

EWEWÎZOYTŒ green; à BeÊiœxev, émiiez-9’661; amict froc-afi-

y r, :- i u l . x a; rrot, soya OLOVTE 11v, mu. en 7:15am me; a ye 7.01174;

a N ou 6 s l x l i , vŒUTOU, Xapwov 70v vsov, mu. Accymva, un TOUÇ aillooç,

xaréowaoofl âgé-fi; oïnavraç.

,1 si V NEPM. Aronov av 86eme ce) rocourovs.
HAOTT. Oûuevoüv, 0’006: SLMLÔTÇLTOV. TE yàtp êxaîvov.

1. Eûxpémv. Eucrate, personnage imaginaire que Lucien met encore
en scène dans le Coq. Le nom d’Eucrale (si; xparéw) signifie u trés-
puissant, très-riche. n.

2. anûwrsç. Venari. en latin, s’emploie dans le même sens.
3. Havraxtauüpmt. Pris pour un nombre indéfini comme papier; en

latin aeæcenh’, mille; en français, rem, mille.
t. Summum. De Sicyonc, ville du Péloponnèse, patrie d’Arnlns

qui en fil. là capilale de la ligue achéenne. aujourd’hui Basilico.
5. Ziv, de (du). Ce verbe est un des quatre verbes en au) qui cou-

tractent as en 11. (les verbes sont Clin), navette, acon, mégirai.
6. Xapîvov... A’iiMAWOt. Cliarinus, humour, personnages imaginaires.
7. Kurde-arome). «Aie tiré en bas, fais descendre ici. n Voir sur le.

attributions de Mercure, la note 1 du deuxième dialogue.
s. Toroùæov. Forme attique pour tomera.



                                                                     

8 DIALOGUES DES MORTS
raflent-agi eù’yov-mt aïnoeçzveîv èzaïvov, 16v yp’npAî-row

’ a. i a 3h ,- 2 . a a. l - a iava-nomment, ow av wpocnmvreç , 0 a navrent son
utapcômrov, (in, mi fouina 3 EÛZÔjLEVOL, auto; escamo-

., N N aouaw, â’v” 75 ce) (pomper mi vosouvroç, et (LËV Boulet?-

- 5 «a 1x , e; 8x u r M jov.a.t , 7m61. mon) [in ucew a op.mç omcyvouv-rott, av

(p.1. i r I . l je a a œ-p.400 ’ zou. 01mg, mimer] TLÇ 7; nûment nov ce: pan.

v A. a a
Aux TOLUTOt à ph goret MGSZVOLTOÇ, oi. 0è apoawirœcav
0031-06, 6 paf-nm ËTCLZOLVÔVTEÇ 7.

EPM. rabiot weîcovmt, naveüpyon (ivres. Holmes
3è min-fie; sa pilot ôtaâouzoleî minou; mi Ë’IrÛJCIZêtg ’

7.2i 6740;, dei Gavôvrt êOmÊoç, è’èêw’mt ’° 7:07.91 pâllov 753V

vécus oi 3è, fion 70v zl’îlpov êv opiat" Êt’gpnuévotn,

Bricxovrott (MW pompon n90; êoturoù; rLÔa’vreç 13.

IlAOïT. Oüxoüv ô (Lev aîne3u0’oîuev0ç «à yfipotç,

l. Ti nacavreç. a Quelle chose ayant éprouvée ? n Dans quelle disposi-
tion d’esprit désirent-ils? Quelle idée ont-ils de désirer?

2. Oüôàv macérons; (7.31153). Ne lui appartenant en rien : nulle:
generis propt’nquilatc conjuncli.

3. Kai rototo-m EÙZÔELEVOL Tout en formant ces vœux.
4. ”lîv v5 1o) coupé). Du moins en public.
5. °A flouieüovrm. Ce (rutilas ont dans l’âme.

6. A0106. Génitil gouverné par la préposition 1:96 contenue dans le
verbe.

7. ’meocvôvreç. Poslquam frustra (du: bonis) inhiarunt.
8. 110116.. Adverbialcnwnt, pour mullum. E0 pâlot, perbelle. Beau-

coup et trèsliien.
a. ’Emlniïet. u Tient en espérance; n idée que Lucien a exprimée

ailleurs par ces mots : ên’ 9.71650; ôtai Élu.

to. ’Ep’pmrat. Valet. Le parfait grec exprimant une action accomplie,
mais dont l’etfet subsiste, ou un état qui se prolonge, se traduit quel-
quefois en latin et en français par un présent.

il. ’Ev oçio’t. a En eux-mômes, n en idée.

t2. Ampnpe’vot. Part. passif avec la signification moyenne, a s’étant
parlagé. n

t3. TtOs’er; 11:96:... a Établissant vis-àwis d’eux-mêmes. u se pro-

mettant.



                                                                     

ne Louisa. a(13m9 ’lôlsœçi, aîv-nënooîrœ* oi. 8’, aïno péri-m 763v

finition: 10v ôvetporroMÛe’vrot filoü’rov aînehrro’vrsç, viné-

’ «mon: 4131i matois mxôç oinoôatvo’vreç.

EPM. lista-nom, (Î) [madrier persleôcouon 3
7&9 col. i311 mot; mô’ Éva êË-fiç’ Ê’mà 3è, citron, aloi.

l’IAOTT. Kat’roîomz’ i0 3è un):poivrerais.l.4 ïmc-rov,

aîwi yëpov-roç 0030i; arpmÔn’Ënç ysvouevoç.

DIALOGUE IV.

NE EATBZ PAS LES BÉRXTAGRS.

ZEN OÔANTHE KM KAAAIAHMIAHE.

ZHN 5. Il) 3è 6, (Î) Kalltânpïdn, m7); aînéeotvsç; Éva) 7

31.2s» 7&9 au, magicien-0; 8 div Astviou, «Nov 1-06 inavoü ép-

cpatyàw oinsrwiynv, oioeats rang-71; 7&9 cirroeim’axov’ri p.0t.

t. 16150); Forme attique pour ’lôlotoç. lolos, fils dllphiclus, neveu
et compagnon d’Hereule. Parvenu a une extrême vieillesse, il fut ra-
jeuni à la prière de son oncle :

...... dubiaque tegens lanugine malus
On reformatus primo: lolaüs in annos.

(0v. Métamorph. 1X, 398.)

2. Kami mucha... Misérables périssant misérablement. Rappro-
chement fréquent en grec.

3. lila:e).eéoop.at. Marépxopat, aller après quelqu’un , le chercher,

le faire venir. ’A. Hapanéuqasi. Prorequetur, les escortera, suivra leur convoi. Voir
sur les captateurs de testaments les railleries piquantes d’Horace (Sol.
Il, 5) et de Pline le Jeune (Ep. l, 20).

5. Zmoçaa’tvmç. Zénophante, personnage imaginaire, comme Calli-
démide. Diuias et Pttrodore.

6. Ai. Nous assistons à un entretien déjà commencé: c’est ce qu’in-
dique la particule 52’ au début de cette phrase.

7. iEvà) uèv... oiofiot. Construisez : atelier 1’619 Su àyà) pèv...

B. llapâotroç. Qui mange auprès ou avec (noçai ciron, parasite,
commensal des riches, qui payait son écot en boufi’onneries et en basses
complaisances.



                                                                     

10 DIALOGUES DES MORTS
KAA. Hep-71v, (Ï) vaotpetvrsç- Te 3’ êpèvi napâdoiov

Tt ëyëvsro. Oioeu 7&9 mi 06 neu’ Hrot63mpov 70v
yépovrot;

ZHN. Tôv irexvev, 70v filerie-Lev, (33 ce ce: roller”
rifler» ouvtivra;

KM. ’Exeî’vev «610v ciel. êôspoîrreuov, uniaxvoôitsvov

br’ ligot 5 reewîEaeeatô. ’Errei 3è et rpüypet êç p-n’KLC’rov

ËWEYËVETO, mi. ûrrèp rèv Ttôœvôv 7 ô yépœv K1], êrriropov

rivet 633w êrri. «in xlipev êEeüpev t WptOÏtLEVOÇ 7&9 (pipper-

Itov, &vs’mteot rèv oivoxciev, êrrerdàv réxiorots à Urani-

3m90; orifice -msîv (nival. 3’ êmatxôç (mpôrspov), épée-

levrot ê; 161m, Èreipov Ëxstv (2676, mi. êrrrôoüvett «fart-(gr

si 3è 70610 net-lieu, éleiîeepov êrrœpoaoipnv’ oitpricstv

. Imur-0v.

ZHN. Ti 05v êyévere; naïve 7&9 Tl. nupoîdoîov êpeïv

Eotxotç.

KM. ’Errei. roivuv leucépevor’o hoyau, 360 41’311

l. ra 6’ êptôv. Ce qui me concerne, mon aventure.
’ 2. Heu. Sans accent, a en quelque façon, apparemment; r avec

l’accent, n05 signifie a en quel endroit? n «bi?
3. Il. Datif gouverné par auvévrot.
t. T51 nenni. Adverbialemcnt t l la plupart du temps. u
5.”E1r’ époi. Pour moi, en ma faveur, en me laissant son héritier.
6. Tsew’iiso’ôar. 2me forme du futur venant de réôvnxot, parfait de

(Maman. V7. Ttfimvôv. Tithon, fils de Laomédon. Il obtint de Jupiter l’im-
mortalité, à la prière de l’Aurore, son épouse; mais il oublia de de-
mander une jeunesse éternelle, et las enfin de vivre dans la décrépi-
tude, il s’estima heureux d’être changé en cigale.

il. ’Erretôàv mixte-rot. Aussitôt que, ut primum.
9. ’Enwpoo’o’rpmv. D’èreuwut. ’Ouéw, primitif d’ôuvupt. est un des

trois verbes en en) qui gardent o au futur. Ce sont z 61.6.», épée), on...
to. Aouoa’tpsvot. Ctétait l’usage chez les anciens de prendre un bain

avant le dlner.
H . "erusv. a Nous fûmes de retour (du bain). a "Hum, synonyme

de edsum, signifie c je suis arrivé, me voici. n



                                                                     

DE LUClEN. H
I I I I V n i No yenpamcxoç xuhxaç étonnouç alan, 7m: ne») 71;) HTOLO-

Stépcp, Thv Ëxoucav 7è cpoïppaxov, 721v à. éîs’gaw époi,

x î YN, r, n n i i I I«palu; aux. ou) 01mg, &an y.sv To (pagnotai), 1170108099)
3è 16 dçéçgamov ânérîmxev. Fin ô yfsv ê’mvsv, êyè) 8è

1519.6: poila 1 êxroÉS-nv êxeîymv, ùwoëohyfiîo; civr’

î I l l n. N 7 I i nmême!) vexpoç. TL TOUT!) yelqtç, a) vaorçow’reç; Km (JJIIV

03x 35L 9 71-: éraipgo o’w89i. êmyelqîv.

ZHN. ’Aareîoc 7&9, KallôwpiÜn, nénoveaç. .0
yéçmv 3è ri 1:93); Tain-ac;

KAA. Ilpârrov gèvlüwampoîxena 7:96; 76 aiçvisiov-

site: cuveîç, (mon, 76 yeyev-niLa’vov, êyëloc m1 mûri):
0H” 75 à oivoxôoç êïF’YŒGTŒL.

ZHN. filin 0’003 01332:. 6è fini êfiËTOKLOV!’ Expfiv 7941-

; a a . 7 n v 8 n r. l 7 î ITEES au nm yang av son La 41mg leœcpopou aoçqzlec-
159m, si mi (31in ppaâürepov.

DIALOGUE V.

[A VRAIE RICHESSE.

KPATHE KM AIOPENHE.

KPAT. Moipixovs 76v filma-nov êyîvœcxeç, (Î) Aid-

i. Ami-rixe: pâlot. A l’instant même.

2. 06x Eôu (ch). a: Il ne faudrait. pas. v ”Av est sons-entendu que].
quel’ois avec ce verbe et d’autres qui ont une signifiralion analogue :
ëzpfi-J, npoafixav, eixà; iv. De même, en latin, debcbam, oporlm’l,
s’emploient avec le sens du conditionnel. .

3. iY-rtsmçtixôn. a il fui un peu troublé.)f1*1râ, en composition, dimi- l
une la force du radical,comme sub, en latin : aubn’dere, subdulcis, etc.

A. ou. Canstruisez : èye’ka (mûron) du.
5. ’liniroimv. Sous-entendez 656v, comme 6595 avec Àawçâpou.
6. ’lipautéaùau. (656v). n Se lonrner vota une roule, n la prendre.
7. Aimç’lAgûU. Qui pnrle le peuple (En); papi»), «grande roule. n
8. Moiponv. Mœrichus, Aristéas, personnages imaginaires.



                                                                     

H DIALOGUES DES MORTS
h mTeveç’, Tôt! mima «106mm, Tèv en Kopiveou 9, 70v roc;

roller; enfla; Ëxov’ra, 05 civEtlztèç ’Aptcréocç, w106-

ctoç mi «1376; à»), ô; 76 ôtL-nptxèv êxeîvo cidres: êmk’yew,

a "H p.’ àvdezp’, il] ëyzh 00; u

AIOF. Tivoçi Ëvem, (Ï) Kpoîrnç5;

KPAT. ’Eôapoîmuov oillvîlouç, 1-013 tût-épata Emma

énoî’rspoç, filtxtârrat ô’vreç ’ mi Tôt; (Store-fixa; à; «à (pavepèv

êrieavrofi, ’Aptaréotv (Là) ô Mâiptxoç, si fipoanoeoîvot,

Seonôrnv dotai; 15v écart-06 vroîvrœv, Moiptxov 3è à

’APLGTÉŒÇ, si fipoawûeov. «6105. To670: p.29: êyâypamro.

Oî 3è êeapoî’rreuov oint-filou; ùfiepëallôgtevofl 7-5 nolaxeîqc.

Kari ci paîv’retç, site aïno 763v âcrpœv rexpmpépævm ce)

pâmai), êïTE aïno 75v ÔVELPOËTLOV, (2’); 73 X003 «(1m18 waîôeç,

I. Atôysvec. Dlogène, philosophe cynique, disciple d’AnIisthène, ne
à Sinope en us, mort à Corinthe en 323 av. 1.-C.

2. Koptvôou. Corinthe, ville du Péloponnèse, fondée 1900 ans en-
viron av. J.-C. par Ephyre, fils de l’Argien Phnronée. Elle était cele-
lire par son commerce et ses richesses, ainsi que par la dépravation de
ses habitants.

3. ”H p.’ âvâatpi... (Iliade, XXlll, 72e). a Enlève-moi, ou je t’en-
lâvcrai. n Homère met ces paroles dans la bouche d’Ajax luttant contre
lîlysse. Lucien joue sur le double sens du verbe poétique àvasipœ qui,
comme errera en latin, signifie a enlever, lever haut dans la lutte, »
et c enlever, porter au bûcher. n

.t. me; Eva-u. Pourquoi cette question? ëvaxa, comme cama, en
latin, se met après son régime.

5. Kpo’trnç. Philosophe cynique, disciple de Diogène, florissait envi-
ron 32A ans av. J.-C.

6. ’EriOav-to. Ils mettaient leurs testaments au grand jour. se les
montraient mutuellement :

Qui testamentum tradet. tibi cumqne legendum.
(Hou. Set. Il, v. 53.)

7. ’Yrrepâanôpsvot. Au moyen, « se surpassant. n
8. Xalôaimv norias; Pour Xalôaîor. Hellénisme fréquent des le

temps d’Homère : ainsi, îarpd’w, Ypdppa’t’txüv norias; lignifie n les me-

decins. les grammairiens. D



                                                                     

DE LUCIEN. ta
aillât MW ô mimer;a aïno; 01’th uèv ’Apto’rs’qt wapeïxe

t l Il gr l r t l 3 r xro xpotroç, aprt a Morptxtp ’ mu. rat relava-ct «ou par
5’75: roürov, vüv 3’ êrr’ êxeïvov épiiez-e.

AIOP. Tt’ 05v népotç Ëyévero, (Î) Kpoî’mç; ’Anoüaoct

7&9 à’Etov”.

KPAT. "Appui reevâotv5ê1ri p.66; vipépotç - oî 3è fifi-

, 1 l i l 6 a Vpar a; Euvotttov mu Spacuxleot nepmlôov, «papou aulne-
vsiç à’v’rœç, 0133 à crénera apopavreuope’vouç 031m yevéafiat

ratura. Atarrléovreç 78:9 cirre 2txvôvoç 7 à; Kipéotvs, MTà

pécov rov 1:45pm flânerie) mpmeoévreç et?) ’Ioî-rruytg, cive-

Irpamootv.

T a e n a ouAIOF. Eu erroimœvio. ripai; 3è, écore av Top pige
ppm, où3èv retoôrov êvavooüpsv flapi aluminer où’re éyà)

traînera 1113502an ’AVTLGÛÉWW M &woeotveîv, à); xlnpovo-

lklÎG’OttiLt r-fiç Baxmpiatç «un?» (six; 3è naïve mprepàv, à.

1. une; mi. Sousoentend. ou pôvov dans le premier membre. de
phrase.

2. i0 neume. Le dieu Pythien, Apollon, vainqueur du sei’penththon.
3. Tôt TâÀwITŒ. a Les plateaux de la balance. » Lucien se moque ici

non-seulement de l’ignorance et de l’avidité des devins, mais encore
des oracles des dieux, qui depuis longtemps n’en imposaient plus qu’a
la multitude.

4- ”AEtov. Opens pretium est (andin).
5. Teûvâotv. Contracté de rsôvo’taatv, forme syncopée de TÉÜWIXŒ,

pari. de (Mante. .6. Eüvôptov, Gpaoûulsa. Personnages imaginaires, mais dont les
noms sont significatifs. Ennemius (a. vérins), qui observe les lois,
Thrasyclès (Bpotm’); sût-50;), célèbre par son courage.

7. flamine; Voir la note a du dialogue Il].
8. Kippour. Cirrha, ville de la Phoeide, sur le golfe de Corinthe.
9. ’lo’trruyt. Le lapyx, vent d’ouest qui prenait en llano (nkâytoç)

ceux qui allaient de Sicyone à Cirrha. il souillait de l’Apulie, appelée
par les Grecs lnpygie.

to. E6 éminoctv. a Ils firent bien, c’est bien fait. a En latin, bene
factum.

il. ’Av-rtoOévnv. Antisthéne, né à Athènes, vers l’an sa: av. .l.-C.,
fondateur de l’école cynique et maitre se Diogène.



                                                                     

Un DIALOGUES DES MORTS
zorivou vromcaîpevoçy offre, DîtLat, au, (Î) KpoÉT-nç, émeu-

pmaotç xlnpovopsîv àrroôatvâvro: êpoü rôt trépanai, mi. 76v

le v A. , 1 I 2 8l e; a .vm. ov, me. env impec: 10mm; uo apparu) axouootv.
KPAT. Oûôèv 7&9 par. revira»: 335v 0’003 oÔèÎè coi,

1’ l et v s m I I I a lou Atoyeveç- et yatp expo»), ou ce Avrwôavouç eux-apom-

tracez, mi ëyè) 606, E0734?) parfît.) mi aepvôrepat 7-71;
Hepaâw &pxfiç.

AIOF. Tivot’i mon pn’ç;

KPAT. moise), aürdgamww, cil-Imam, neèfmciotv,
êleuôepiow.

AIOF. N915 Aie, pépvnputs mi roûrov (irradiai-

v M , a z v v .v Ipavez; 10v 10.00108! rap Avrtoeevouç, itou son. enfilai»
KŒTaÂtfiÔV.

KPAT. ’AD.’ ci aillai vipélow 163v retournai
xmpoîrœv, nui. 0635i; êôspaîrreusv inpâç, nMpovop-Iîaew

wpoaôoxâw ’ à; 3è r?) muait»: névreç ËËlenov.

AIOF. Eixo’rœç. où 7’297 eÎxov 33101 au; âéâœwro et:

rowtürot wap’ ripe»), 3tspèu-nxo’reç8 me) Tputpfiç, xaôaîîrep

b i N I FI Il h î Ïrot 6109:1 ron [iodotwtœv ’ (oc-ra et mon tout 51.1590er ri;
ê; ouïrai); i); GOCPEOW, in papé-noient, oïl-flûterait, êEe’th-ev

t. Hieov... râpait. Le tonneau et la besace de Diogène sont assez
connus. v

2. Xoivtxotc. Le chënice était une mesure de capacité pour les choses
sèChes, équivalente à un litre environ.

3. 0éppwv. Lupins, légume dont se nourrissaient les pauvres.
A. Tivot 10.011 (916;. Pour rivet (éon) rocket a (Fric;
5. N9; Aie. Voir le dialogue il, page 5, note t.
6. Mépvnpou... ôtaôaëa’tpsvo; a Je me souviens d’avoir reçu. n Voir

le dialogue l, page 2, note 9.
7. Où vip... Non enim habcbnnl ubi acciperent.
8. Atappunxàta; (me mue-h; Prœ luxa diffluentes. Atsppvmxoraç,

part. pari. artii de (happât), un des six verbes en en) qui prennent la
diphthongue au au futur. Ce sont : leur, pâte, véto, filée), méta, sa».



                                                                     

DE LUCIEN. 15
sùôùç, ml. Magret, 1-06 mepévoç crèvent où duvetps’vow

oiôv1 Tl. noiexouctv ai. roi; Aatvotoüa «17mn mapiiévm, êçs

76v recpurmpe’vov wiôov énavrloücat. To 3è Xpuoiov
6306m” mi rivoit mi micro (AMXOCVÎI ëpülœr’rov.

KPAT. Oüxoüv vipeïç paix ËEopev min-amas 16v
ploürovs ci. 3è 6507m6 fiction. nopa’Covreç, mi. roürov

&Xpt 1-06 tropôpëœç.

DIALOGUE V1.

LA ennui cnnz LBS nous.

MENIHHOE KAl EPMHE.

MEN. 1’106 3è circulai etc-w, il ai minci, (0 Epp-îl;
Eevaîy’noôv (Le ve’fluv ô’vrot.

EPM. Où exclu par, (Ï) MFÏVL’N’NE a www xwr’ évasive

miro cinématpov, (bç7 êrrî rôt deëtà, è’veat ô Tainweo’çs ré

t. 016v u néo-100mm C’est ce qu’éprouvent, ciest ce qui arrive
aux...

2. AavatoÜ... nupea’vm. Les cinquante filles de Danaüs, roi d’Argos,
avaient épousé les cinquante fils d’Egyptus. Précipitées dans les enfers

pour avoir tué leurs maris le jour même de leurs noces, elles furent
condamnées à remplir un tonneau sans fond. Hypermnestre seule avait
épargné le sien (Lyncée). Voy. Horace (Odes, livre lll. 1x, 25).

3. ’Eç rèv Initier: ËnotvrÂOÜo-at... Mot-à-mot : puisant (pour verser)

dans leur tonneau.
4. ’Oôoiact flat ôqut. En latin z toto corpore et omnibus ungulù;

en français, a des pieds et des mains. n
5. Kàv-ratüôm. Pour nazi èvrotüôot, c même ici I (êv 0610;).

6. ’Oôolàv... nopOpâwç. Voir, sur cette obole et sur le nocher de!
enfers, le dialogue Il. page A, note 2.

7. til; Ëfit. 11:, devant zig, fipôç, êrvi, indique un but, une direction.
8. Toi-lama; Hyacinthe, fils de l’iérus et de Clio, aimé d’Apollon

et de Zéphyr. La jalousie de ce dernier détourna le palet d’Apollon,
quinua son ami par mégarde et le changea en fleur.



                                                                     

le DIALOGUES DES MORTS
éon, mi. à Noîpmecoç1 mi ô theùç 2, mi ’Axtlleùça,

mi ’lbpîo”, mi *E)re’im5, mi. Afin: 6 mi 61mg rôt aimais:

malin névrot.

MEN. ’Oc’ràî p.6v0v 696"), ami agamies, 763v sagum

yuywà, 61mm rôt muai.
EPM. Koci. iL’ÏW éneîvai écru], à même; oî rouirai

eaupézouct”, Tôt ÔGTâ, (in: si) goum; MTŒCPPOVEÎV.

MEN. "Gym; rhv .Eléww par. Üeîîov a où 7&9 Ézv

Stayvoinv è’ywyes.

EPM. Touri9 70 upavïov il T1183"! ÊO’TÎV.

MEN. Rita 4° ai. M filma v-fieç 31.8: 10670 êflnpéôncav

si 01min; 1-71; iEXÀoiôoç, mi. 70006701. Ërreaov "En-rivé;

ce ml. Bépëotpot, mi. TOGœÜTOtt Wûêtç &VŒ’GTŒTOL

yeyâvacw;

à la Nûpxtm:. Narcisse, fils de Céphise et de la nymphe Calliope.
npris de son image. qu’il avait vue dans une source, et ne pouvant se
réunir à llobjct de sa passion. il se laissa mourir de faim et fut changé
Un fleur (Voy. Ovide, Métamorph. lll. 407).

a. thsüç. Nirée, roi de Samos, le plus beau des Grecs après
Achille. Voirie dialogue XXIII.

a. ’Axtnsüç. Achille, fils de Thétis et de Pelée, roi de Thessalie.

A. To903. Tyro, une des Néréides. -
5. iEÂévn. Hélène, femme de Ménélas; elle fut enlevée par Pâris,

et devint ainsi la cause de la guerre de Troie.
6. Mâts. Léda, femme de Tyndare, roi de Sparte, mère de Castor,

de Pollux, de Clytemnestre et d’Hélène. ’
7. ÜŒlJtLÉKWGt. Admirent (dans leurs chants), et, par suite, n nous

fout admirer. s .8. ”Eywys. Moi du moins, quant à moi.
9. Tutti. Voir le dialogue], note 2.

l0. Kim. Adverbe qui marque l’indignation et l’étonnement. a Et
voilà pourquoi.... n
H. Ai 104m visa. I Ces mille vaisseauh (qui composaient la flotte

grecque), ces vaisseaux si connus, dont on parle tant. Telle est ici la
force de l’article.



                                                                     

DE LUCIEN. 17
EPM. ’AD.’ oint sî3eç, (Ï) Mévtme, (Gara-am 7-).v yuvotî-

ne: - gong 7&9 3cv mi où oivsiLém’t-ov 1 eivatt

Totïiô’I dupai. wvouxl ROMAN xpôvov avent mie-lm ’

étai. mi 7è: 66x091; impôt ô’v7a si: Ttç (37.93701. 65170635111111.6701

7-).v Bue-21v, dipopqyot 31170,67; 3 00371?) 365a- ô’7e uév70t

àvôeï mi. Ëxst 791v x90tàv, mêlha7oî êo7tv.

MEN. Oüxoüv 70570, (Î) Ego-fi, amenda), si in);
A 1769i agui-yuan; 01’571»; ôhycxpoviou

mu: (saisie); &wuv606v70ç novoüv7eç5.

9cuviecow oî Axouoi

EPM. Où oxohï (1.0l, (Î) Mévumre, œuçtloaoçeïv cor.-

63675 êrrtleîoîftsvoç 7617m: ê’vôa au! êôe’Mç, miso m7050:-

Nove oeau76v- ’Eyà) 3è 700; 600.01); vexpoùç i311 (1.575-

hoc-oyat.

l. ’Aveuéovrrov. Lucien répète ici ironiquement les paroles mises
par Homère dans la bouche des vieillards troyens, qui, du haut des

iportel Scées, contemplaient Hélène avec admiration :

Où vêpre-t; Tpdîaç mi éüxvfiutôot; ’Axutoi):

Tatfiô’ àuçi yovottui. «on»! 196w»: avec KÉUXEW.

(Hou. Iliade, 111, 156.)

’Avsuéo-n-rav est une imitation de où vénaux.

a. Torîzô’. Forme ionienne pour ratifias.

3. Anlovôrt. Évidemment (Sillév ëcmv au).

a. ’Axatoi. Dénomination poétique des Grecs, que Lucien emprunte
encore à Homère.

5. Mû ouvieaav.. . novoüvreç. N’ont pas compris qu’ils travaillaient.

6. Ka7a6aMw asaurôv. Corpus moflaient. ce mot convient bien aux
philosophes cyniques, qui se couchaient où ils se trouvaient, sans nul
souci des bienséances.
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DIALOGUE VII.

sans"); aux nurses.

MENIIIHOE KM KEPBEPOX.
’

MEN. n-Ks’pëspei (cowsvàç’ 76:9 aigri COI, x60»:

mi. a67èç 63v), site par, rrpôç3 77.; 270704, oioç” M

I 5 r I x r n . a r 8’ e i 6Eœxpwr-nç , 017073 surjet 1790; miaou; suce; a ce, 50v
6’v7ot, un falun-aïs: p.6v0v, aimât mi civepœrrtxôç (pesâme-

e 7 g I a se] 80’ ou. ,07707 a aloi; .
KEP. Héëèœôev ph, (Î) Meurt-175, 170cv7oi-irotow 2’36st

GÎTPÉWTQ) 7G) «posé-ire) arpocts’vott, mi. wpoaieaôatt 70v

a. Képâspe. Cerbère, chien monstrueux, chargé de la garde des
enfers.

2. ZVYYîVÎlÇ. cDe la même race que toi, n en ma qualité de cynique.

Voir, sur les philosophes cyniques, le dialogue l, note 3.
3. Hpà; rit; 20470:. «Au nom du Styx. n Styx, fleuve des enfers. Jurer

par le Styx était le serment le plus redoutable que pussent prononcer
non-seulement les hommes, mais même les dieux :

Dî cujus jurare tinrent et fallere numen.
- (Virg. Æn. vx, 39A.)

A. 010: in Quelle figure faisait.
5. Zompâmç. Socrate, le plus célèbre des philosophes de l’anti-

quité. Fils d’un sculpteur nommé Sophronisque et d’une sage-femme
nommée Phénarète , il était né à Alhèncs, en 1470 av. J.-C. Il mourut
en A00. Xénophon et Platon furent ses principaux disciples. On regrette
qu’une vie aussi pure, couronnée par une belle mort, niait pas trouve
grâce devant Lucien, et qu’il ait confondu avec les sophistes leur ad-
versaire le plus acharné.

6. 050v. Cette flatterie, destinée à gagner Cerbère, est en même
temps une raillerie à l’adresse des autres dieux.

7. q’ÛÉYYEO’ÜIlt. a Prononcer des sons articulés, parler. n C’est le mot

par excellence pour désigner la voix humaine, la distinguer du cri des
animaux.

8. i01r07’ sifilets. ’Oitors, avec l’oplatif, a toutes les fois que; a
avec l’indicatif, a lorsque. n
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fichois-av 302.6»; and. 7067’ ê ’ÎlVOtt 701?; a a) 706 070 ion

r i’*ç N 1 .0 a x si z vu ... I567maw a flan. E7751. a 1173x009 aco) 70L: x1094-

x 78 r I r r u 8 a x70;, mu. et s 70v Zoom, mye) en tœuûlowoc «070v
Sand»! 7c?) 2 xœvsiqo 1075017100: 706 17030:;3, 63017:9 75a

(395’911 êxo’mue, mi 7è: êatu700’ mendia” (3369570, mi trav-

70ï0ç5 êys’vsro. ’
MEN. 06x069 GOÇtG’ÜlÇG ô aivôpœrroç in mi. 013x

ail-1105); na7et996vet 706 ami-Young;
KEP. 013x ’ 0’003, émia-59 oivatyxœ’t’ov 00570 éu’)9ot,

m7eô9activs70, à); 3’7105v 013x. 55wa wateo’usvoç ô miwœç

N Nè’ôer confient, à); eaunéoovmt ci esca-ai. Kant ô’Àœç, 7769i

1706170»! 75 7ôv’70t067mv aussi») au) 57094 7, ’e’mç 700 c70-

9Liou 707.9.fl90i nui dv39eî0t° 78: 3’ ê’vdoesv a, île-no;

d’itptë’lïç. l
MEN. ’Eyt’o 3è arôçg 0’0t nat’ralnluôs’vou 3305:1;

KEP. Môvoç, (Ï) Me’vurirs, &Eiœç 705 yévouç 1°, mi

i. *E07di0’w. Part. pari. de 1min, pari. rio-mm, qui fait au pluriel
écufixatœv, et émeut-w, d’où E070), écrainv, êoroivou, (ée-703;.

il. TÇ) xwvsicp. Mot-à-mot : l’ayant mordu, moi aussi, avec de la
ciguë. Allusion à la mort de Socrate, qui fut condamné à boire de la
ciguë.

a. To5 170564. a Par le pied. n Génitif qui indique la partie.
A. IIottôiat. Socrate laissait trois enfants, dont deux en bas-âge.
5. How70îoç éys’vsro. il faisait toutes sorti-s de grimaces.

6. Eatptc’n’iç. Sophiste, faux sage. Les sophistes, pour montrer leur
esprit et leur talent, se faisaient un jeu de plaider le pour et le contre
devant un auditoire ébloui, confondant ainsi toutes les notions du juste
et de l’injuste.

7. Flush av Exotttt. Je pannais dire, a j’aurais à (lire. s
8. Tri 5’ Evôoôav... Mot-à-mot z les choses du dedans sont une

preuve exacte; a mais, une fois dedans, leur conduite donne la nie-
sure de ce qu’ils sont. n

9. 1115;. De quel air?
10. ’AEimç 700 yévouç. D’une manière digne de ta race, a en vrai

cynique.»
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otoyéwtç 1790 006 t 6’7t p.9) oivoiyxotîdpmot ê0’g’et7e, 9:03

maximum, 0003 510310150707, YEÏÔVTEÇ, oipdiîsw 77079077.

yeilawsçï Jirratcw.

DIALOGUE VIH.

animera N8 vaser ras pansu.

XAPQN, MENIHHOE KM EPMHE.

XAP 3. 1170309 (Î) x0070É90t7s, 73: 7709097560: 3.

MEN. Bo’ot, si 70676 007 5A3tov”, à X0290»;-

XAP. 3776309 (papi, dv0’5 (in; ce 3t577099jtsu’0œuev.

MEN. 013x. 37v bigot; 771900 706 9.-)1 é’xovt’oç.

XAP. "E077 3s Ttç 6601070 je): è’xœv;

MEN. Eî 0è» 7007i. 657.10; 77;, 013206 0Î300 ’ èyîo 3è

0’»; 3x0).

XAP. Kati. prix: 66735,00 0e, in); 73v H10670w077, (Ï; imams,

in) 9.1i 00770316;

MEN. liai-y?» 70’) E1310) 000 170770Œot; 3t00.600) 70 x91-

viov.

XAP. Menus 06v 3073 mahonia; 7000670v moût);

t. Oitttôtstv napuyyeiiotv-rec. Mot-à-mot : ayant ordonné de gémir.
Locution familière qui répond au français « envoyer promener, envoyer
au diable. v On dit de même : flaiew, olpdicew 13’107, riflâmes.

2. Xdpwv. Charon. Mènippe, Mercure. Voir les dialogues! et Il.
a. Tôt nopûpsia. Voir le dialogue Il, note 2.
A. Et 70676 0m fiôiov. Si cela t’est plus agréable (que de te taire),

a si cela te fait plaisir. a
5. ’AvG’ 45v. Construisez : 5777650; 767 17090ttei’0t âvô’ «IN.

6. 03x 01607. Construisez z 007. 0’761 si 77; ml âne; ê07iv pi; 77.0....
7. 11106va1. Pluton, fils de Saturne et de Rhée, frère de Jupiter,

qui lui donna les enfers en partage. Les Grecs l’appellent aussi Étang.
8. Meiww. En vain, en pure perte pour moi, e gratis. e



                                                                     

DE LUCÎEN. ,4
Û un r a ’ neMEN. 0 ’E9pm; 07759 571.00 007 027703670), "ç pi

179795’307075’ 007.

EPM. N9) Ain, ôvotipmv 1, si 9.500003 y: 77087 017397777;-

vew 707v 7707797677. ’
XAP. 001 0i770071icop.07i 000.
MEN. To0700 3 7e ËVSM veœlwn’mç” 70 1709077730 ,

0700i a 5.17197; 0’003 0’ I5 -’ ê’ 0) 1777) 37770307 °77 t il. v Il a l lM 7. a 5 Ç aXAP. 20 3’ 00x. 7.1357; à); nopiïetv 3s’0v;

’l x a 1’ i l T . a N »MEN. 1,13577 p.377, 00x 57X07; 3e. T7 00v, sx9nv 3.0i

m ’ N70070 9:); 071706007577;

XAP. M6v0; 007 070x*n’0st; 179067707 17570503750077;

MEN. 00 179067.07, (Î) 89.77075 ’ mi. yà9 7077711007, au:

7?; 7703m; 00vs-775107667mv, mi. oint ê’xMtov p.070; 7077

0670.0077 7317750777371. ’
XAP. 01380375 7076707 7790; 70717090peî07’ 70v 0601.7-

0î170306v07i ce 367” 00 7079 9071.7; 5700.0); ysvé09077.

MEN. 00x06v 0’7v0iyotyé (Le 07097; ê; 70v Biov.

XAP. X079ïev léystç, ïvaômi 17117707; ê17i 700779 1707m

a. à m7 [P700 41700700 17900770700).

l. ’Ovaiunv. Je ferais de beaux profits.
î. El 77570.70 ys mi. S’il me fallaitencorc...
3. To070.) ys ëv5x07... Pour cela ayant tire la barque à terre, attend...

a en ce ces, tire ta barque à ll’rl’t,’ et attends. n

A. N5w).wr’,007; (V070; L 1.577). Subducere naoem. Les anciens 3"!th
l’usage de tirer à terre leurs vaisseaux. Pendant le siège de Trot,
Hector met le feu aux navires que les Grecs avaient tirés sur le rima

Et P1117510: Dunaum jaculatus puppibus ignes.
(VIRG. Æn. 11,276.)

5. Oüôèv 7076707 1:90; 707 170900.5ï07. Cela ne fait rien au prix du par»

sage, a n’a rien de commun avec le prix du passage. u
0. "lvot 77071... 77900).0’7607. a Afin que je reçoive de plus, par-dessus

le marché n (outre le tort que tu me fais éprouver).
7. AÏIXOD. Éaque, roi d’Egine, gouverna ses sujets avec tant 7..

justice, qu’après sa mort il devint juge des enfers avec Minos et Rha-
(lamente.
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MEN. M9] êvo’XXeL 05v.

XAP. Aeîîov Tîêv fi râpa; ËXeLç.

MEN. Géppouçi, si 66mg, mi. fig EExoî’r’nç’ 7è

36mm.
XAP. Hdeevroürov fipî’v, (Î) CEPEL’ÏÎ, 76v mîvu fiyayaç;

OËoL 3è mû flafla wapà Tèv filoüv, 763v êmËou-(Bv

durcîme mmyelôv, mû. émanéwrœv, mi. pôvoç 463m,

oigœCâwœv êxeïvœv.

EPM. ’Ayvoeîç, (Î) Xépœv, ôwoïov o’Évdpa 3Lerro’p-

epsilon; Êhüôepov aîxpiëâ’iç, xoûcÏevèça caïn-6.3 païen.

0576; âarw ô MévL-mroç.

XAP. Rai. MW oïv ce lofât» fibré”. . .

MEN. ïvléépç, (Î) flânez-5’ 3l; 3è 013x Èw laîëmçls

i. Oépiwuç. Voy. le dialogue V, p. il, n. 3.
2. tExa’rmç. Hécale, fille de Jupiter et de Lntone. L’antiquilé l’ap-

pelait Phœbé dans le ciel, Diane sur la terre, Hécale aux enfers. Sa
statue à trois têtes était placée dans les carrefours. Le repas d’Hécale
était le souper que les riches faisaient servir dans les carrefours, en
l’honneur de cette déesse, les soirs de chaque nouvelle lune, et qui se
composait ordinairement d’œufs et de fromage. Les pauvres faisaient
main busse sur ces aliments, et les philosophes cyniques ne dédai»
gnaienl pas de prendre part aux repas des lle’calésies.

3. Koüôsvà; aùrq) peler. Et il n’a souci de rien, a il se moque
de tout. n

A. "Av ce Idée) noté. a Si jamais je le prends, n réticence mena-
(ante:

Qnos ego. . . Sed motos præstal componere fluctua.
(V1110. Æn. l, 133.)

5. Aîç 8è oint &v 1015m4. Tu ne saurais me reprendre, c tu ne me
rattraperas pas. a

y (a



                                                                     

DE LUCIEN, ’ 23

DIALOGUE IX.

uÉsavxurunz n’en commun D’nfinrnens.

KNHMQN KM AAMNIIIIIOZ.

KNHM. 1 Tom-o2 êxeîvo ce; 1-71; naporpiaç ’ « *0

veêpôç 3 16v léovîaîlîd

AAM. TE oiyotvoëwrèsç, (à Kwîpmv;

KNHM. Iluveoêwi 6’ Tl. &yowecm’ô’); Klnpovôpov aimâ-

czoç xarale’loma, mmcoqatceeiç à aïeltoç, où; êÊouMp-nv

au) poilue-Toc axeîîv rainât napalmoîv”.

AAM. HG); roû’r’ êyéve’ro;

KNHM. (Eppôlaov 76v mon) filoutait»), 0’578wi ô’v-rot,

êeepaîmuov êrri amuîtes!” naîxeïvoç 05x 01760"); fini espa-

rreiocv «godera. "Edeîaô M p.0: mi aetpèv Toür’ aima,

Gatien” Samarium; à; 1è (pavepèv, êv aï; ëxeïvqo mandé-

)tomat râpât «enivra, à); mixeïvoç culois-aies; mi Tôt me:

wpaîiîste. 9AAM. T1 05v 3-21 êxeîvo’c; ’
a,

t. KMPJDV. Cnémon, personnage imaginaire, comme plus bas
Damnippe et Hermolaüs.

2. Teüro êxeîvo ce ri; ruminions. a C’est. bien là le mot du pro-
verbe. a 1"on êxsîvo est une locution très-fréquente ç êxaïvo se rap-
porte à quelque chose d’énonce’ précédemment ou de très-connu, 105th

à l’application immédiate qui en est faite.
3. tO veôpà; 16v lémur (aile). c Le faon a pris le lion. a Locution

proverbiale qui se dit d’une chose inattendue, du u monde renversé. n
à. HapaÀmu’w. a Ayant laissé de côté ceux que.... w ce verbe est

oppose il uaralëloma.
5. ’Eni Oavo’mp. En vue de sa mort. dans l’espoir de sa mort.
6. ”EôoEe 873 p.0: au! coçàv 101W mon... Je crus encore faire preuve

d’habileté en... -7. Gâteau modifiiez; à; 1:6 sauçai). Voir le dialogue V, page 1.3, note a.
8. l’aléa-ers. nPour qu’il se piquât d’honneur. a ulémas... apaisas,

formes éoliques aussi usitées que les formes ordinaires talaient, arpdëou.
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KNHM. E0 1-1. pi» 05v aïno; âvs’ypwlae fait écumai

lîtaô’rfxœtç, 013x aida ° êyà) 703v â’cpvœ &wéeavov, 7061

re’youç pet êmmcévroç ’ mû. vÜv lEppelotoç îlet râpât,

champ tu; MÉÉpatE mi et. oïyxtarpov TÇ) 8mm a cawa-

ractroicotç.

AAM. Où p.6vov, aine: mi. «676v ce 76v obusier (661-
ao’pwpa3 non-8c saurai? ouvréeatxaç.

KNHM. "Emma ”: oiptôzœ retyatpoüv.

DIALOGUE X.

son): VANITÉ D’UN non.

MOPENHE KAI MATXQAOX.

AIOF. ÎQ Kàp 5, étai. riva (ré-px çpoveî’ç, aïs mîwœv

71 p.6»! nportpâcôat dirois;

MAYE. Kant êrri T7]: [halais pfev, (Î) Etvœweüo, a;

l. Toi) 15’700; Le toit, a mon toit,n et non pas c un toit. n L’article
a ici la force du pronom pOSSCSGÎÏH

2. Ttï2651éatrt. Datif gouverné par la préposition 613v, comprise
dans le verbe conarde-7mm. Dans Horace, nous trouvons la même
métaphore :

lnsidiatorem prœroso fusait homo.
(81mn, t. 24.)

3. Zôçtopa murât acta-roi) e-wrs’ùstmq. Mot-à-mot : tu as disposé une

ruse contre toi-même, a tu l’es pris dans les propres filets. n
J. ”Eotxat (côçtcpet mu." épaterai: Wv7sÛstzév1t). J’en ai bien l’air.

5. îIl Kâp. Mausole. roi de Carie, en Asie Mineure, connu par le
tombeau que lui fit élever son épouse Artémise, dans la ville d’llali-
carnasse. 353 ans av. J.-C. Ce tombeau fut mis au nombre des sep:
merveilles du monde, et, depuis. on appela mausolée leus les monn-
ments de ce genre. Le nom de Carien, dont se sert ici Diogène, étoit
un terme de mépris dans la bouche des Grecs. qui tiraient beaucoup
d’esclaves de la Carie.

a. Xtvmnsü. Diogène était de Sinope, ville de Paphtaganle. Voir
sur Diogène le dialogue V, page t2, note 1.
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êGŒO’OxEUGŒ Kapietç (Lèv andain, ’Ëpîet 3è mi. AUÊLTN 1 èvûov,

I i V t.
mi. wîaouç 35 TWŒÇ brayetyôpnv, mu ŒZPL Militer);

a I a a N î l 1 vsneë’nv, TOC mm; en; [03mg xaracrpeçopevo; - un
macle; in nazi péyetç, mi êv TUOÏËFOLÇ 7.157596; - ce 3è

I w ’t . «a r Æ gueusa(Laytcrov, on av Almapvotaaq) p.vr.p.ac nappe la a, 5L0)

7 l r l a v x u y 78x a .entxstpevev, 711mm; aux. canto; vexpoç, a7.) ou s cura); a;
naine; êE-ncmpe’vovs, hum mi civdpôv à; ce o’txpté’s’o-

TœTOV eixaapa’vmv, liôou7 105 nanisme, oiov 06325 veîov 3

a; si . l a N 8 l a a I leupet en; av pqtdrœç. Ou 307w) cor. mottai; am TOUTOLÇ p.571

çpoveîv;

AIOP. ’Erri 1’11: (financiez pic, mi 7C6 millet, mi TÇ)

Beigefl’ 706 râper);

MATE. Ni; Ai’, étai. 706mm,

mon aux, à me") Maûaœle, 051e a. îcxùç" sa
coi. étain, offre fi page?) neigeotait. El 706v avec éloîpeûa

1. A086»: èviwv. Quelques Lydiens, une partie de la Lydie. La Lydie
était. une province de l’Asie Mineure, voisine de la Carie.

i. Mariner). Milet, capitale de l’lonie, dans l’Asic Mineure.
a. iAltxotpvaLcaÇ). Halicarnasse, ville de la Carie, patrie d’Hérodole.

l. Mvfipz. Monument, de rudoyai; de même, en latin, monu-
mental»: vient de mottera.

5. Il:pp.s’ïefis;. Selon Pline. qui nous a cnnsrrvé la description de.
ce tombeau, il avait 63 pieds de long, 25 coudées de haut, M1 pieds
de circonférence, et était entouré de 36 colonnes (une, XXXVI. a)

6. 051m: à; mine; ëE’qe’xnpévev. Aussi travaillé, aussi arhcvé en
beauté.

7. Milan. Génitif qui indique la matière.
s. Neu’w. Accueillir de vsu’);, forme attique de votés.

9. T4?) piper. Ironie que nous retrouvons plus loin dans point»:
m1434 àxeoçopsic. La Carie fournissait a la Grèce beaucoup d’esclaves
et de portefaix.

10. la me Mario-m1; Nouvelle ironie développée par les phrases
suivantes, qui rappellent le dialogue V1.

u. ’loxùc éneîvn. Cette force dont tu parles, que tu vantes.

a
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3 la 1 l a I a Il 2 a a. I winazG’rnv eupopcpzazç WSPL, con axa) ezrrsw avec svenaz

ce 65v npazvïov «poczpneein av 1-06 êpoü ’ palanpàz 7&9

cippe) nazi yutLvaî’ nazi Toi); ôddwazç disoient; repocpazÉvoiLev,

nazi Toi); ôçpôazlpobç a’zpppvîpæeaza, nazi Tàzçi and; aîness-

atpxôpeeaz. eO 3è raipoç, nazi ai «chevalai; ênsîvoz 1660.,

* a. v il 1’ 5 a 8 l e vAhnazpvozcceuot p.5v me; ezev en sanves au. nazi ÇÙOTL-
pæîceazz 1:95; Toi); Ea’vouç, à); 8.5 Tl. ps’yoz oinedo’pmpaz

1 A i s v sa 1’ 7 r ... e; 6 1 laurozç scrt’ ou a, (a Bât-tore, aux ope) o Tt art-01mm;

euh-06, sel-21v si pi; 70610 (ta-hg, (in païle vipôv dyfio-
«pognai; 61:8) rahnoürozç lient; rezeîzipavoç.

MATE. ’Avôwrraz 05v par. êneïvaz min-oz; nazi icârzttoç

A" I N lEGTdt Mazocœloç nazi Atoyevnç;

AIOF. Oûn îaârtpoç, (Î) yewazzô-razre* 0137 7&9.

Maximale; ph 7&9 oipzôëerazz, pepvnpévoç 763 .ùnèp fig,

êv ai; eüdaztymeïv d’une r Atoyéwiç 8è non-oz calcifierai.

azüroü. Kari raipov à rai-w êv Âhnazpvazcotî) êpeî’ ému-mû

131:?) ’Ap’repzaiazç, Tic 8 yuvazznèç nazi 028mm, nez-remuez-

ape’vov- ô Azoye’v-nç 3è, 1’059 pèv sépare; si nazi rivez

l. Eùnoptpia’zç crépi. Construisez a flapi eûpopçiazc.

2. 0va ëxœ aineîv. ”Ezœ, avec un infinitif, a le sens de pouvoir.
Voir le dialogue Yll, page 19, note 7.

3. Toùç (sampot); (impriment. Le régime indirect d’âçazps’m se met
à l’accusatif et au génitif.

A. in. pivot: ànoaeazpzôpeûat. Accusatif du nom de partie. Voir le
dialogue Il. page 6, note 5.

5. Eiev. Pour sine-av. Voici le mot-à-mot de cette phrase : seraient
peut-être (des objets) à montrer, et dont. ils pourraient se faire hon-
neur...

6. "0 Tl. diminuait; «13:06. En quoi tu en jouis.
7. Où vo’zp (écriv bougon. Non assurément.

8. Tfiç vermine; nazi «tançai; La loi des Cariens permettait ces
unions dont se moque ici Diogène.

9. Toù sépares... min oiôev. Construisez : afin aiôzv si. nazi ËZEt pév
rivet râpov rot") cannettes.
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ne LUCIEN. pliât- 27
I a

t’aîtpovi 3st min aidai - I midi yôzp Ëpelïazûrdi roucou-

Àziyov de mica épia-rot; nepi azû-roü nez? lehms», civdpèç

Biov3 (526mm; ûpnb’orepov, d) M95»: civdpoztrodœde’o-

rami, 1-06 606 pwîpaz’roç, nazi Êv gageroit-époi Xœpizp

mesmuozape’vov. 4k ; et v1 , ’LÎ "ï

DIALOGUE XI.

HAINE D’AJAX connu: ouests.

MA): KM HAMEMNQN.

AFAM. Eî où paveiç, (Î: Aiazv 5, ceuu-rèv ëtpo’veoaazç,

êpéMncazçs 3è nazi vinât; ditrazvrazç, ri aimai 76v ’03uocéaz7,

nazi 7:91pm odes wpoeéëletlzazç azt’rrôv, émirs in: purificati-

pave; 8, 01’315 WPOGEL’NEÎV datas-oz; aivdpaz œcrpawuômv nazi

érai’pov, 09.73 ûtreportrznôç, pas-voilez 9 fiaivœv, wapfikôeç;

1. Tâpov. Diogène, qui mourut dans la plus grande ratière (221 av.
J.-C.), avait ordonné que son corps fût jeté dans un fossé; mais ses
amis lui firent de magnifiques funérailles. 0o dressa sur sa tombe une
colonne surmontée d’un’ chien. Ce monument existait encore du temps

de l’historien Pausanias. ’
2. Tek àpifl0tç. Aux gens les plus vertueux.
3. Biov pestons); Hellénisme fréquent; en latin, cicéro citant.
J. ’Avôpanoômôe’arare. Mot-à-mot z le plus servile, le plus vil des

esclaves. C’est toujours la même ironie.
a. Aiaw. Ajax. Après la mort d’Ach’tlle, Ajax et Ulysse se disputé-

rCnt les armes de ce héros dans l’assemblée des Grecs. Ulysse Fem-
porta: Ajax, dans sa fureur, égorgea un troupeau de moutons qu’il
prenait pour Ulysse et les principaux chefs de l’armée. Revenu de son
égarement, il en fut si honteux, qu’il se perça lui-même de son épée,
présent d’ilector (0v. Métamorph. X111).

6. ’Eps’nnaazç. Sous-entendu poveüasw ou çovsîacozt.

7. ’Oôvaaéa. Ulysse, roi d’lthaque; celui des Grecs qui contribua
le plus par son éloquence et ses artifices a la chute de Troie. Après
la prise de cette ville, il erra pendant dix ans sur toutes les mais.
avant de pouvoir regagner sa patrie.

8. Matv-rsoaôpevo; Ulysse descendit aux enfers pour consulter l’âme
- de Tirésias, devin célèbre. sur les moyens de revoir sa patrie.

0. Mardis. Advcrltialcmcnt, à grands pas.
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AIAE. Eixârmç, (Î) ’Ayoîuepxov ’1’ euh-ô; flip p.01. T7];

gavial; aïno; non-Écrit, yoyo; &vTeanaGeîç êwî un;

(intox?
AFAM. i ’Hîiouç 8è àvocvmyévto’coç eîvatt, xaio’cxovwî. 3

xpœraïv àmîvrœv; t

MAS. Nazi, Toi-754 TOMLÜTu’ oixeioc 7&9 non -Îw 11

rayon-Mat, 1’06 dv54noü5 78 cacoc- Katt fluai; oî 5511m,
1mm épucivouç (’2’weç, àvrsûrxaee Tôt! à’yâ’wa, mi napalm-

(récuré p.01. 76v films" à 3è AOLEÏPTOU7, ôv s’y?» «01141:;

Ëaœoas anuveüovra xœraxsxôcpeat me) 76v (hou-MW,
(indium; flac!) eÎvai, ml. êmmàuôrepoç Ëxew rôt 81:10:.

AFAM. Aîrtiï) TOLYŒPOÜV, (Î) yewocîa, 791v (Dz-Env 10,41,

35’ov" son 191v ulnpovouiœv 76v (fit-lm wapastâo’vœt,

1. ’AYâpÆpNov. Agamemnon, roi d’Argos et de Mycènes, était fils
de Plisthène et petit-fils d’Atrée. Les Grecs, réunis pour venger l’injure
faite à Ménélas, l’avaient choisi pour chef.

2. Toi; 6111m. Les armes d’Achille, c ces armes si connues : n telle
est ici la force de l’article.

3. ’Axovni. Sans poussière, sans peine. Les Latins disent de même :
aine pulvere (Bon. Ep. l. 1, tu).

A. Toi-15 comme. Du moins sur ce point.
5. To13 àNEtPtOÜ. Télnmou, père’d’Ajax, était frère de Pelée, père

d’Achille ; tous deux étaient fils d’anue.

6. ”A0*va. Génit. plut. de &OXov, a prix du combat; I âGÂoç,
a combat. n ,

7. [totem-ou. Laërte, roi d’ltbaque, père d’Ulysse.

8, ”anoa. Dans une déroute des Grecs, Ulysse, pressé vivement
par les Troyens, appela à son secours Aqu qui l’arrache aux mains
des ennemis, et le couvrit de son bouclier :

Opposui molem clypei. lexique jacentem,
Servavique animera. . . .

(0v. Métamorph. X111, 28.

9. Ttîw (bpwtîw. Les Troyens. La Troade était aussi appelée la

Petite Phrygie. .10. Génv. Thétis, déesse dela mer, fille de Nérée et de Doris, femme
de Pelée et mère d’Acbille.

M. Aéov. Nominatif ou accusatif absolu : n quand il aurait fallu. n
Aàan, éEov s’emploient de même.



                                                                     

DE LUCIEN. Q9
WWEVEÎ y: ô’vn, (ps’povnooti 5’; ce xowôv 3 uréeero

, ,mura.
AIAE. Oü’x - aillât TÔV ’Oâocae’a, à; aivrercowievt

,p.0v0ç.

APAM. m’y-www, à Aiav, si, o’îvôpœwœç ôv, ope-Ain

365m3, fiâiarou «psi-yuans, invèp 05 mi "infini gus-70;
nwôuvsüetv ÛTFEIÉLEWeV ’ étai. mati êxpoîrneé cou, mû redira 5,

7m95: Tpmoi. 3mmomîç5.

AM2. 030: êyo’) fin; 6 p.00 meeâimcew 0’003 ou

05’514; lié-YEN n 7769i 763v 656w. Tèv 706v ’03wcéot tub 7

oûxi ELLO’SÎV 013w. av âuvaigmv, (Î) ’A’th’tLêtLvOV, 063 ’ si.

aüwî (La 16m5 70610 Ë’NtTa’TTOL.

i. 0590x1011. A été les mettre au concours. Ce participe a queb
quefoie la signification du latin ultra, et du verbe français aller :

N’allez pas sur des vers sans fruit vous consumer.
(801L. Art poét. 1, 9.)

a. ’Ec 1è xowôv. On dit de même en latin : in medium.

3. Aôënç. Génitif qui se trouve avec la plupart des verbes expri-
mant le désir.

l. Kaî mûron. C’est notre locution t et cela. n

5. Tome-i ânonnais. Agamemnon demanda aux Troyens qui leur
avait fait le plus de mal d’Ajax ou d’Ulysse; tous répondirent que c’était

Ulysse, et les armes lui furent adjugées.
6. ’Huç. Allusion à ce vers d’Homère :

110565; 8è Tpdmw ôixaaav tout nana; ’Aôfivn.

(Odyss. x1, 506.)
1. Mû aux! pro-six; 06x âv êwaipnv. Je ne saurais m’empêcher

de... En latin : mm pauma non, avec l’infinitif.
Rapprochez de ce dialogue ce passage de Fénelon : a Mais, vois-tu

cet autre avec un visage farouche? c’est Ajax, fils de Télamon et
cousin diAchille... n (Télém. le.)
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DIALOGUE XIl.

CEATIMENT DE TANTALB-

MENlÏll’lOZ KM TANTAAOE.

MEN. Tif zoning, (Î) Tain-ale 4; il ri aeoturèv 65697:,
lin-i T? Hum êortôç 2;

TANT. "01L, (Ï) Mévtmre, aïe-61107113 inti) 1-06 Milieu.

MEN. 031-0); &pyôç si, à); p.91 Entxôilaotç meïv, il mi v9;

Air): 73 &puaéyævoç mil-g” papi;

TANT. Obsèv dodo; si êmxflmtut ’ (peu-fat yàp en

won), êwetsàv npoato’vrot aïoe’nrai tu. "Hv 3.411015 mai

aîpticœtmtt, mai wpoaeve’yxœ sa?) crottent, oûiçeoîvœ 5 (396’592;

w x x r N 3 r 8 n i aazpov To Xei’Àoç, un ôta Tœv «mon» apposa, ouï.

1W, v 7 r I s n zme 07:19;, amen; «relatai Emmy vin lapa pou.
MEN. Tepoio’rto’v Tl réexaç, (Ï) Toîv’roùe. ’Aràp

9 z I x 31 N N . 9 r a w 3 ,une par, Tl. yang en TOU men; , ou yap empan axa; ’ un

l. TâvraZe. Tantale, roi de Phrygie, en de Jupiter et de la nymphe
Plots. Pour éprouver les dieux, qui vinrent un jour chu lui, il leur
servit à souper les membres de son fils Pélops. Jupiter le condamna,
dans les enfers, à une faim et à une soif éternelles. L’eau d’un lac lui
venait jusqu’à la ceinlure; chaque fois qu’il se baissait pour en puiser,
elle se retirait; des branches chargées de fruits pendaient au-dessus
de sa tête, et, quand il voulait les saisir, elles se redressaient immé-
diatement. De là cette locution nendurer le supplice de Tanlale,u ne
pouvoir prendre ce qu’on désire et qu’on a près de soi.

Tordu. Voir pour cette forme le dialogue Vll, page 19, note i.
a. ’Am’ûwla. Je suis perdu, je me meurs. Dans les verbes où le

parfait premier et le parfait second sont usités concurremment. le par-
fait second a la signifit’alion intransitive.

A. [(0030 17":, zanzi, On dit de même en latin : concave manu.
5. Où çûoivu [ipà21;.... Mot-à-mot : Je ne préviens pas ayant

mouille... c’est-à-dire, à peine (ri-je mouille... que.
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êxeî’vo uèv év Audiotï «ou cæcaux-ou, Swap mi miv-Ev a mi

n a N ç N a - N344le eôôvot’ro s nua 3è, n doxa, rang àv En à ondatpnç”,

in m3014;
TANT. Toür’ me. 1’: mixerai; éon, et. Suiv-fixa une

ràv dual-91v à); crêpa 056w.

MEN. Allô: 70670 ph 051-0) moreôoopev, Ëfiêi. (p91;
11?) duper otoloiïeoeott. Ti 3’ 05v cor ce. 3min: Écrou; i);

8,3 x s I N .. a l 9 c a. s ’Ia tu; p.71 adam; ron TEOTOU anoôowçç; aux opta yap «Nov
p.518: roûrov 468m, il Mitan-(W5 êvreû’eev si; Érepov To’TtOV.

TANT. ’Opeôç p.èv Xéyetç- mi rom-o 3’ oùv p.590;

ri; mrotdïxnç, ce êtteuue’ïv meîv, p.718?» deouevov.

MEN. Anpeî’ç, à Toîvratle, nazi (bçfi 50.7106); fioTOÜ

3660m doxsïç, aîxpoî’rou 78 êlleêâpouq, V)! Mot, Ô’GTtç

Toùvotvriov TOÎÇ un?) Tôv Aur’ro’wrcov xuvôv dedaype’vonç

e N
nénoveaç, ou et. 63009, oïl-Ait rhv ÔEEIIŒV nepoënpe’voç.

TANT. Oüdè 76v éne’Êopov, (Î) Me’vt-mre, aîvotivopm

meîv s yëvowôs pot p.6vov.

MEN. Boîêpet, à Toîvrotk, à); 01’515 ou, oû’re 66m;

1. Anaïs. La tradition plaçait le tombeau de Tantale en Lydie, sur
le mont Sipylus, près du fleuve Méandre.

a. "stvîzv... ôtflv. Voir, sur les verbes en du), qui contractent de
en n, le dialogue il], page 7, note 5.

3. Et) 5è, a?) d’un]. Mais toi, qui n’es plus qu’une âme.
A. Atllaq’mc. Forme attique, pour 61.411139

5. Oâvarov ambon. Une mort (qui te fasse passer) de ce lieu-ci
dans un autre.

6. il); 61.111017); t(2.; s’emploie avec certains adverbes, quand on
veut insister sur l’idée contenue dans ces adverbes ;« bien réellement.)

7. ifillaôopou. L’helléborc. Les anciens attribuaient à cette plante
la vertu de guérir la folie. On la reCueillait surtout aux environs
d’Anticyre, ville de Phocide, sur le golfe de Corinthe. Horace dit, en
parlant d’un fou :

...... tribus Ami is ce. ut insanabile. . . . .
en p (Artpoét. 309.)

8. révolta. C’est l’optatif dans toute sa force : r puisse-je seule-
ment en avoir! n
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nierai 766v VEXPÔV’ dâüva-rov par XŒËTOL où névreç,

u x a. 8! 1 a w N "a a a 7œGfiêp au, me mm mon; dama, rou u un; mua-ou; aux
ünopévovroç.

DIALOGUE XIII.

MONOTONIE DE L’IMMORTALITÉ.

MENIHHOÈ KAl XEIPQN.

MEN. "onuaoc, (Î) Xeïpœvg, à); 656; div êmeulL-Iîcemç a

dfioôaveîv.

XEIP. ’AX-nOiï) Tocür’ ’iîzoucaç, (à MÉvm-rre - mi

réarma, diçiîîpclîç, dOoËvm-oç eÏvanôuvoËyævoç.

MEN. TE; 32’ ce 1-05 environ ê’çœ; ê’axev, &vepaîcrou ”

roi; «rondi; 19-6 (Laroç; ’
XEIP. ’Epô 7:96; 6è 061 aicüvsrov livra ’ où». ’Îw Ë?!

1131) brahman; T’a; dOavaaizxç.

MEN. 031 738i» ’Zv Ïôvrœ (395:3: T6 çôç;

XElP. 031, à Mévume, 1è 7&9 725v) Eyœye ronflai: 1’:

i. 05... En xaraôim; ôtçôm. Mut-à-mot : n’ont pas soif par
condamnation, c’est-à-dire, ne sont pas condamnés à souITrir la soif.

2. Xsipmv. Clliron, fils de Salurnc et (le l’hilyre, moitié homme et
moitie" cheval. ll lut le précepteur d’Avhillc. Comme il munirait heau-
(voup (rune blessure que lui filon tombant une [lèche d’Hvrcule, il de-
manda la mon mec lanl dlinsluncc, que Jupilur exauça ses vœux, et
le plaça dans le Zodiaque, ou il forme la constellaliou du Sagittaire.
En supposant que (linon n’a demandé la mon que pour échapper à
Funilonnilè fic la vie, Lucien s’évarle de la tradition mythologique.

3. ’Eznbupiaazonç. Dans le style indirect, à); et ’o’n se construise."
mec l’optalil’, quand le premier verbe est à un temps passé.

Æ. ’Avspoîarou. Peu aimable , odieux; en latin, inamabili: s’em-
ploie dans le même sens z

.. ...Turdaque palus inamabilis unda.
(V136. Géorg. 1V, 479.)
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tout aux slalom Moment eÏvm ’ s’y?» 3è État; ciel, mi

inactuel! 15v ôtsoïœv, illico, (pœrôç, Tpoqrhçt ai (390M

3è ai dût-oct, nui Tôt ytyvâltevotg chanvre: èîfiç Ëxacrov,

dis-1:59 aînekouaoüwot flairepov eœréptp- èvetr’kyîse-nv 706v

caïn-(3v. OÙ yàp êv 1-133 «l’art?» ciel, aillât and. êv sa?) perac-

xeîv, 67.1»; ce. répmov iv l. I
MEN. E5 léyetç, (Î) Xeîpœv- rôt êv cîÉÈou5 3è m3;

(pépuç, aîtp’ 056 wpoeMltevoç «on finet; 7 ;

XEIP. 013x. aîn8ëç, (Ï) Mât-mire 13 7&9 lem-tuiez”

mîw ânuortxèv, nazi. ce) wpâ’fim oùÊèv ê’xen 1è ôtoitpopov,

êv (parti. aÎvott, ’h mû. êv (mâta) ’ tinta); T6 0133?: &in 9,

(130mo ive), offre WEW’NÇV 85î,o’0.1’ rivelet"; Touron; (irrév-

Tœv êcps’v.

MEN. e’Opcc 1°, (Î) Xeiptov, En?) trapmïrc’rgç amorti),

mû. êçfl 76 dût-6 cm à 7.670; motet-fi.

XEIP. HG); mûrs (97k;

i. ’fipott 8è ont aurai. Construisez : (fia-av) a! ego-rai.
2. Tà. YthÔlLEVŒ (kawa. Sous-entendu : fiv rôt miré...
3. Te?) afin?) ôtai (ôvn). lllot-à-mot: le même étant toujours, c’est-

à-dire, une continuelle uniformité.
A. le. lmparlait employé dans le sens de l’aoriste (Habitude, alun

n’ayant pas d’aoriste.

5. ’Ev 4501:. Sous-entendu chap, ellipse fréquente; en latin, on
trouve aussi ad Apolltnù. ad Mineroœ, sous-entendu œdem.

6. ’Açp’ ou. Sous-entendu même, est quo.

7. "Hum. Tu es venu, arias. Voir, sur le sens de ce verbe, le
dialogue lV, page to, note il.

8. ’laortpiot... Enuo-rtxév (agame). Hellénisme fréquent; en latin.
on en trouve quelque exemple chez. les poëles -.

Triste lupus slabnlis. .. . ..
(Vina. Bucol. HI, v. 80.)

9. Attfilv... newîw. Voirlc dialogue lll, page 7, note 5.
tu. "09m un. Prends garde que; en latin. vide ne s’emploie dans

le même sens.
11. ’Eç ri) mit-r3... trama-ra. Que ton discours ne revienne au munie

point, - ne tourne dans un cercle vicieux. n
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MEN. "On, si 163v êv a?) (3&9 1è Sport»: ciel mû mût-Mi

êys’verd oct apostropèç, mi. ramollo: épata am aponopfi

fi ou
opoiœç av yévowo, mi deviser. pemêohl’v ce (mm TWŒ

ml. êvreüeev êç o’c’nov [560w ô’rrep, oîpoct, aîduvwrov.

XEIP. Tl: 05v du) noiôor’ TLÇ, (Î) Mévmrcs;

V TMEN. 01:59, capon, nazi (pets-t3, GUVETÔV ô’V’rot épée-

xecew. sont &yomâ’v rot"; trattoria, mi pndèv ŒÛTÛN

&çôpmov dissent.

DIALOGUE XIV.

ALBXANDRE N’Éurr QU’UN BOIHI.

u
AIOI’ENHE KM AAEEANAPOE.

AIOF. Tif TOÜTO, (Î) ’AlâEavde; réemxotç m1 ou

(Sam-:9 nui vipeïç oïrrotv’reç;

AAEE. ’Opêç, (Î) Atd’YëVEÇ’ où rapidoîov 3è 51:5,

o’c’vÛpœa-o; div, aîtrÉGawov. ’

AIOF. Oùxoüv ô "Appva Quidam, 15”70»: écart-OÙ ce

sïvau. uîôv; au 3è (bût-turco Japet ioda;

l . Tzürâv. Forme attique, poup 1re «616.
2. T1 o-Iav En; millet rtç; lllot-à-mot : comment donc quelquinn

serait-il affecté? Dans quelle disposition d’âme serait-on? a Quel parti
entendre alors? n

a. Kai (90.61. Se dit d’une locution proverbiale: a suivre, selon
moi, ce dicton. p

A. ’A).a’Eazvape. Alexandre, fils de Philippe et d’0lympias, roi de Ma-

cédoine, ne en 356 av. 1.-C. mort à Babylone en 323, à l’âge de
33 ans, après avoir conquis l’empire des PerSes et pénétré dans l’lnde,

5. Où nepa’ôoiov... si. En latin : mm mir-am si.
6. ”Ap.p.wv. Ammon, nom de Jupiter chez les peuples de la Libye.

Hercule. ou. selon d’autres, Bacchus, étant sur le point de périr de

7 .
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MES-.2. (binant) 3711137; t ou 76.9 de) èreÜV’n’zsw,

ajapœvo; div 4 . Nüv2 6è 69(7) 6’11 oüdèv Û’I’Lî; 07. 15v lippe)-

viwv 3 WPOCP’ÎTŒL île-yeti.

AIOF. 317.15: 1-6 disüdoç dût-53v 013:4 a’îxpviaro’v ont, à

Àlâîotvdps, 7:96; rôt flamand éyéverot fientai. «(549

ûrs’rrrvlcnov, 086v eivoti ce voinovreç. ’A-ràp, site: pliât. rivt

191v recadras: cipx-hv xœralte’locrraç;

AAEE. 013x oida, (Î) Atô’yeveç t où yàp gçeocaat” Émo-

x-dei Tt tupi mûr-71;, il 1031-0 p.6vov, (in &woewisxœv
Hepdiqutô 76v daxrüittovo êtrédœxot. 11th aimât riyekqïç,

à Atôyeveç; A
AIOF. Ti7 76:9 aïno, il âvtpmice-nv nia émier fi

soif, avec son armée, dans les déserts de la Lyhie, implora le secours
de Jupiler, qui lui apparut sous la forme d’un bélier, et qui, fouillant
le sable avec ses cornes, en fît jaillir une source Hercule, dans sa
reconnaissance, éleva en ce lieu un temple qu’il dédia a Jupiter
Ammon. I le bélier.l Après la fondation d’Alcxandrie, en 331 av. 1.-C.
Alexandre alla consulter ce dieu qui le proclama son fils.

1. ”QV. Participe. dans le sens conditionnel : a si j’étais. n
2. NÜV 6è 69(7). Dans le dialogue XlX, Alexandre dit au contraire

qu’il ne fut pas la dupe de l’oracle, mais qu’il accepta cette origine
divine dans l’inlérét de sa politique.

a. ’Appmviuw. Les Ammoniens, habitants de l’oasis où était situé le

temple de Jupiter Ammon z incnlæ "smart: que: Hammams: vacant,
disperlis luguriis habitant, medium Minus pro une hubenl lriplici
mura cfrcumdatum (Carl. lV. cap. vu. 20).

A. Où yàp êçOotca. Car je n’ai pas pris les devants, a je n’ai pas eu

le temps de... r
5. "598mm. Perdiccas. un des généraux d’Alcxandre. Vaineu par

Ptolémée près de Memphis, en 32t av. J»C. il fut assassiné au passage
du Nil par ses olliciers révoltés.

6. Aaxrühov. Les généraux d’Alexandre lui ayant demandé a qui
il laissait l’empire : I Au plus digne, n répondit-il. Mais Perdiccas, qui
avait reçu son anneau, se saisit de la régence et eXi-rça le pouvoir au
nom de l’enfant que Roxane portait dans son sein

il. T5 vêt? ointe tânoinrn) il (ou) évapsrr’p-Ünv. Mot à-mot : qu’ai-jc.

(au autre chose que de me rappeler? (t c’est que je me suis rappelé. u
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climan, a’t’prt se «cageot-apéro: rhv cipx’hv acclamâmes; a,

mi GTQOGTOÎT’AV «ipoôpsvor, mi arpownyèv êni me); [Sup-

ËyÎpoug, è’vtot 8è Mi roi; 2 Sédem 050?; laponnes’v’rsç, sec-:3

vsèu; oizodopodpevm, mi eüovrsç. ’AD.’ aîné par, «ou ce

ni Mandorle; ê’iladmv ;

AAEE. "En èv Baëulôvfi xsîpat 790m: vipëpav
rouît-11v ’ ÛfitCXVêÎTott 6è II’roXepatîoç ô ùrrotcmcrhç, ’îiv

n’ose (ivoirin 610Mo: 027:6 75v 0096501»! 163v év 1:0le 5, à;

Aïyunrov 5 &TVŒYŒYÇÔV p.6, (bidents émail, à); ysvoipmv si;

163v Aiyu’it’ritov 7 056w.

AIOP. Mil filoient), (Ï) ’A’Ae’ëavdpe, 695v ml. év aidera

du ce pœpaivovw, mi. éliriîovrot "Avouâws il "Ostpw9

t. Kohatxeôovrsç... alpoôpevot. Ces participes se rapportent à l’idée
de pluriel contenue dans 111M; pour 07. "Ethnies. Cette figure s’ap-
pelle syllepse. Ces vers de Racine en olfrent un exemple souvent cité :

Entre le pauvre et vous vous prendrez Dieu pour juge.
Vous souvenant. mon fils. que cache sous ce lin,
Comme eux. vous fûtes pauvre. et comme aux, orphelin.

(Ath. Acte 1V, se. m.)
2. Toi; assena lisois. Les douze grands dieux.
3. liaâuimvt. Babylone, capitale de la Bahylonic. Alexandre voulait

y établir le siège de son vaste empire.
A. ’1’th âv malta. Mot-à-mot: qui sont devant ses pieds, n qui l’oc-

cupent en ce moment. n
5. AÎYUTITOV. L’lîgypto, vaste pays situé au N.-E. de l’Afrique, et

traversé du S. au N. par le Nil, qui se jette dans la Méditerranée.
c. Odqzew. Deux ans après la mort d’Alexandre, son corps fut

tranSporte à Alexandrie, capitale de l’lîgypte :

nommas Alexander regum ques Memphis adonc.
(Luc. Ph. X. 227.)

7. Aiwrtrfaw 025w. Trait satirique dirige contre les divinités étran-
ges de l’lîgj’plc. Ne pouvant être admis dans l’OIympo grec:v Alexandre
Espère trouver une place parmi les dieux de l’l-igypte.

8. ”Avw3w. Anubis; il clait représenté avec. un corps d’homme et
une tète de chien; d’on l’épillu’vte n d’aboyeur r que lui donne Virgile :

Omuigeuùmque Deùm monstra et Iatralor Anubis.
(Æn. Vl. 698.)

9. ”Oatpr1. Osiris ou le Soleil, une des principales divinités égyp-
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yevéoeat; TIEN aillât TŒÜTŒ ptèv, (Î) anoure, tu), aria-g;-

oû 7&9 Os’y.tç oivelôeî’v avec 163v 6(qu Stanleuo’oïvrœv 7M

lïiwnvî mi. à; 1-6 ciao) roü 61051101: napekeovrœv- où
yàp d’imlàç à AZotxèç’ 063’ à Képëepoç eùxatraçppâvnroç.

’ N l ç d I n N uExstvo 3e Te 7185:0); on) (mental. «mon cm2, fimç (pe’çætç,

I F 3 l t N I
ÔfiOTŒV êwovîcvllç o’o-nv eu30ttymtatv unèp Yo; «non-178w

aîtpîîott, amant-commua, mi ürrotmrtat’àtç, mi oœrçinaç,

mû. xpuoôv roooürov, tout 39m fipOGKUVOÜVTOt, mi Bagu-

lôvat, mi Boîwrpoca, mi. Tôt fuyoilot engin i, mi rtttùv,

t3] t x o l 1* a? 1 1 8 Ë 8 ,ut oîow, un 1-0 EfiLG’IltLOV mon age «www tau a eyavov

I 5 a à x l - t Icomtat 15men 14v napalm, nopouptdot autre-troprmttevov.

, N s ’ I IOu 10net raturai ce fait?) 1-)»: invita-av tévrat; Tt Üaxpuetg,

à [tairons ; oùôè mûri ce ô oocpôç ’AptcroréMç ênaîdeace

tu): ciment Bâëatot eÎvott rôt traçât r71; film;

AAEE. *O coçog, àtroîvrœv êxeïvoç 31.019640: émît)":-

l ,1 l a x I .v t a z 6 sg;10mm; (av Eus tmvov eacov rot Agora-talon); en mon,

u t u . , a N 7 x n ’ , c Mon p.53) une; au? sur», ou 35 médulla La; de
«oct-expiré p.00 rît flapi «aidaient CPÛOTLyÂQC, Gœneücav,

tiennes. tué par Typhon, le génie du mal. On croyait que son corps
était passé dans l’âme d’un bœuf; de là le culte rendu au bœuf Apis.

l. Atttww (Tfiv ’Axcpouat’av). L’Achéron, ou le marais dans lequel
se jette l’Achéron.

2. Aiazô;... 1696590; Voir, sur Éaquel dial. VllI, p. t9, n. 7; sur
Cerbère, dial. Vll, p. 18, n. t.

3. Bangui. Bactres, capitale de la Bactriane, une des grandes sa-
trapies de l’empire des Perses.

E. Tôt tamile: engin. Diogène se moque de la pompe orientale dont
s’était entoure Alexandre, et fait allusion à ces entrées triomphales où
figuraient les animaux gigantesques de l’lndc, et surtout les éléphants.

5. Totwtqt Rata-Aï]. On voit, d’après les médailles antiques, que les
rois de Macédoine portaient le bandeau blanc, appelé a diadème, n et
les rois de Perse, la tiare. De remix vivnl le mot latin tænia.

6. ’Aptororé).0u;. Aristote, né à Slagirc, en Macédoine, 38.: av.
J.-C. mon en 322, à Chalcis en lîubée. Lucien est aussi injuste envers
ce philosophe, qu’il l’a été précédemment envers Socrate.
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A î ne y A î A ’ f A .1 Iun ait-www, aprt (Lev a; To mlloç, (a; mu. TOUT!) page;

av 1 raîyotôoü, à,th 3’ ë; Tôtç «potin; mai Tèv filoô’rov * mi.

ôta au note 10552 à 196v 73 eîr’ eivatt (Zig 1:); «E0 tîvotro

i Y ’ iY A ’ 7 u AMI. «me; KapÉatvœv. rom, tu AtOI’YEVEç, avÔpmfio; un

repinça. Hl’àv aillât mût-0’ i ye duolûatuxot 003705 si;

GOÇÎŒÇ, et; basic-0m, à); êtri. HEYËGT’OLÇ dyaOoïç, éxsivotç

ü a .
et mmptetL-n’oœ tLtKP(;)5 75 Ëparpoaôav.

AIOF. M73 oÎaÔat a 394cm ’ aïno; aï COL TE; 7.61m;

i ç 7 Yl ’ 9 Â I o I afirme-motta. Etrei avrotuÔat ye 00.543090; ou puent, au
3è fifi To Amen 8 (58m * 30186»: êmcrcatoaiuevoç m’a i nui.

l Ç P I. p t7 I l l] A a à n æ«un; me, natta-011mm. 007w 7a? av naüaotto un rot;
’Aptaîorélouç dyaiioïç &VtélLEVOÇ. Rai. 7&9 mi Kleîîov 9

i. ”Ov Cas absolu. Voir le dialogue XI, p. 28, n. H.
il. Toür’. Cette dernière chose, - la richesse. a

3. Tazvit’nç. Artisan, et par extension artisan de fourberie, rusé,
fourbe. En latin, arlifez a quelquefois le même sans:

. . ...... et juin multi erudele canebuut
Arüficis scelus.

(Vina. Æ". Il, 224.)
l. Toôrô 75 (indûment... J’ai du moins retire ce fruit de sa phi.-

losophie.
5. leQÇ)... Eunpocüev. Mtqu) s’emploie devant l’advcrbe de temps

épîtpoabev, comme, en latinI peule, malta devant ante, peut.
6. iliüéôopo; L’helléhore. Les anciens attribuaient à celte plante

la vertu de guérir la folie. Voir le dialogue X11, p. 31, n. 7.
7. KM. Pour nui àv, I du moins a
8. Amy]; Le Lethé, de huitain), oublier; ce fleuve faisait perdre

le souvenir du passé à ceux qui buvaient de ses eaux z

.......... Lethœi ad fluminis undam
Securos latiees et longe ublivra potant.

(Vina. Æn. Vl. 715.)
9. Kleîrov. Clttus, fils d’Hellanice nourrice d’Alexandre. Il sauva la

vie de ce prince au passage du Granique. Cependant Alexandre ie [ne
au milieu d’un festin, parce qu’il plaçait les exploits de Philippe au.
l’chllS des siens. llevcnu de son emportement, il pleura sa mort, et lui
fit faire de magnifiques funérailles, 327 av. J.-C.
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. IN N l Il i
exetvov époi , mi. Kanttoeewi i, mi. ullouç’ fioanç

Ï t N i I
tarti. 6è oppowratç, à); ôtotorroîoottvro, un. &(Luvatvrii ce

(Ses Eôpotcot; otûroôç. "flore T’ÀV êta’potvi où nom

fiédtîa’ mi «ive mucine, il); Ërpnv.

DIALOGUE XV.
un GÉNIE trimaran D’ALnxaunnn ET D’ANNIBAL.

AAEEANAPOE, ANNIBAE, MINQE KM EKHHIQN.

AAEE. ’Epè de? art’pmtaxpicreeu. son, (Î) AECu 5- épeurant

yéti situ.

ANN. Oüpevoov, en râpé.

AAEE. Oüxoôv ô Mîvœçs 3txotcoîrœ.

MIN. Tivaç 8’ taré;

AAEE. 0510; très), ’AvvvÏÊotç7 à Kapx-nsovtoç’ équin

3è, ’AÀÉEotvôpoçs à Œtlï’mroo.

t. Kantaeévn. Callisthène , disciple de Socrate , blâmait ometto-
ment le roi d’abandonner les coutumes de ses pères pour prendu- Irs
mœurs des peuples qu’il avait vaincus. impliqué dans la conspiration
d’llermolaüs, il fut enferme dans une cage, et traîne ainsi à la suite
de l’armée. Il fut mis à mort à Cariale, en Baetriane, 327 av. 1.41.

2. NAÂÂWÇ. Entre autres Parme’nion et son fils, Philotas, qu’Alemnn

dre fit périr sur de simples soupçons.
3. ’Qv. Attraction, pour roürwv a ëôgaaotc.
A. iErépctv. Sous-entendu 656v.
5. Aiôu. Libyen. Dénomination injurieuse. Généralement, c’étaient

les esolares qu’on désignait par le nom de leur pays. De même, au
début du dialogue X, Diogène appelle Mausole, à) Kétp, et Mausole dit
en lui répondant, à) rivoit-.55.

6. Mivwç. Minos, lits de Jupiter et d’Europe, roi de Crète. Il donna
a son peuple des lois si sages, qu’après. sa mort il devint juge des
enfers avec Éaque et Rhadamanle.

7, ’Avviëotç. Annihal, fils d’Hamilcar, ne en 257, mort en 183 av.
l.-C. Son père, le héros de la première guerre punique, lui avait lait
jurer, des l’enfance. une haine implacable contre Rome. La suite de ce
dialogue nous apprendra comment il tint son serment.

a. ’A).aëo’tvôpou. Voir sur Aiexandre le dialogue XlV, p. tu. n. A.
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MIN. Nia Ain, ê’vSOEoi 75 nippât-spot - aillât flapi

rive; ûpîv il ê’ptç;

AAES. 1159i. 7:90:39Ëotç1r (9116i. 7&9 0670:, aîpsivœv

yeyevfioflott arpent-Yo; êpoü t êyîo 3è, (6m59 oïrrotv’rsç ïam-

otv, oûxi. mûron pévov, 000.8: trottine») «X58?» 163v 1:96

êpoü (papi 3tsveymïv Tôt paletta.

MIN. Ofmoüv êv pipa étérapoç’ eitroî’rœ’ ou 3è 1:95:10;

ô Aigu; lève.

ANN. àEv ptèv cotira, à Mivwç, (baïram, 6’11 éwotûeat

mi 191v tE).).oî80t3 pœvhv êEépoteov” , d’une oüdè naîtrai 5

man 0510; évéyxottroô pou. (la-tipi. 3è coût-ou; peinera:
énaîvoo aîîïoo; civet, ô’cOt, ce p.713êv êî éprît; ô’vreç,

spa); Élu! pëyct art’poex(ftp-noce), St, ŒÛTÔV Sôvaptv ce nept-

ëœllôpevor 7, mi. à’EtOt 36590116; &9X’Îiç8. ’Eyîa 706v, p.61”

ôkiytov égarait-lieu; ê; env ’lÉnpiotv9, a. arpârrov finage;

a. Ilpoeôptotc. Ce mot, forme de 1:96 et de Eôpa, répond tout-à-fait
au mot français a préséance. n

2. :EX’ÊTEPOÇ. Se dit quand on ne parle que de deux; ËXŒGTOQ, quand

on parle d’un nombre indéterminé.

3. une; Adjectif féminin employé souvent comme substantif.
il! inné; fifi), la Grèce. On dit de même ri) ’ldtt, î] T9waîç, il "repic,
l’lonie, la Troade, la Perse.

4. ’EEE’paOov. Lucien est ici en désaccord avec Cornelius Nepos :
Aliquo! eju: (Annibalù) librt’ sur" græro sermon confecti..... Sou’lo
grœcarum Iillerarum doctore urus en (Court. N59. Annib. XI").

5. Tom. Sur ce point, ca de re.
6. "Nov ëvs’yxottro. Illéov :pÉpEtV, plus (alita) ferre, s avoir le

dessus, l comme alimentée), de 1:).e’ov En».

7. IlsptâctnôpSvot. a S’enteurant; n valeur du moyen.
8. ’Apfiiç. (le mot est employé dans la même phrase avec ses deux

acceptions. lei il signifie c commandement; n plus haut, l commen-
cement. I

9. ’l6n9iav. L’lbérie, nom donné d’abord à la partie de I’Espagne

arrosée par l’Ebre (lberus), puis à la péninsule tout entière.
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(13v ri?) 035po ’, peyîorœv frittée-11v, ëPLO’TO; xpteât’Ç’ mi

706; ye KelriÉ-npotgz 530v, mi. Falarâw êxpoîmcot 16v
’Eo’rrepîowa, mi et; peyoîlot 891i t’nrêpéàç , rôt 1159i 16v

.HPLSÆVÔV ” aimoit-oz notréëpotttov, ml oivota’roîrooç époi-nom

Tooaôratç trôlât; tout T’àv neÊLv-àv ’l’rotlt’otv êXEtprŒ’pL’nV,

mi. péxpt 763v apode-refait; r71; 11901379667165 «615m Hem ’

ml. mooe’rrooç atténuera ytâça ipépotç, ÔGTE rob; Sartro-

Mou; 7 «516v passif-1mm; 8 énoperpioœt, ml roi); trompai);

YâqJUPÔGœl-VEXPOÏÇ. me mon même ê’trpatEat, 01’515 "Appor-

vo; oîôç ôvopotîtîttevoç, 01’575 05è; EÎVOLL wpoo-irOtoôpÆvog, 02703

à’vôpwrroç rivai. àpoloyôv, (reput-wok ce coîç CUVETOJTOÉ-

TOLÇ &vrsëeratïôpevoç, mi. arparttôrottç roi; anttMoTé-

TOLÇ copulexépsvoç9- ou Médoc; mi ’Appævioog XŒTŒYW-

vrîdpevoç, onoçeüyovrocç 1:in 1° Stéxetv rtvôt, ml 16.3 To).-

p-rfcocvrt arapotdtdo’vrotç côtier; fait vt’xm.

10.550013 90g 3è, fiŒTPLêuV alpxàv napalotëùw, nui-nos

t. ’Aôalcpq’). Ce n’est pas de son frère, mais de son beau-frère,
Asdrubal, qu’il fut le lieutenant.

2. Kekiënpaç. Celtes lbèriens ou Celtiberiens; race mixte com-
posée de Celtes et d’lbères, ainsi que l’indique son nom.

I 3. ’Etrnepimv. Les Gaulois Occidentaux, par opposition aux Gaulois
Orientaux ou Galales.

A. ’llptôavàv. L’liridan, nom poétique du P6. Ce fleuve, qui prend
naissance au mont Vise, coupe l’ltalie septentrionale en deux parties,
appelées par les anciens Gaule cispadane et transpadane, et se jelle
dans l’Adriatique, après un cours de 585 kilomètres.

5. T71; mordicus-4;. Crase, pour malaxeurs-4;. Mot-à-mot : la ville
ayant la primauté « la capitale. n

6. ’Hp5’9otç. La journée de Cannes, 216 av. J.-G.

7. T où; annexion; Les anneaux que portaient au doigt les cheva-
liers romains.

8. Msôipvotç. Tite-Live rapporte qu’on en mesura un boisseau.
9. EUthÂEKÔlLEVOâ. Supnle’xopan, s’enlacer avec; en latin, con-

serere manas.
tu. llpiv ôtdzüw rtvti. Construisez : tupiv rtvot ôttintstv (mérous).
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h h I I N N I l a.fou. napomolu ogham, xp-ncatuevoç m r51; TUXYlç coing.

t ? 1 Il N N
Eau 3’ ouv êVtX’nGE’ ce, mi 16v oleepov 1 êxewov Aapezov

iv ’loTz-(îïia Te ml. 11957110143 êxpoïrnoeu, chromât; 117w

nargqîœv, «pomuveî’ceau jam), mi. à; Siam-av fin; M718 r.-

x’àv penchât-nom i ÊŒUTÔV, mû. êyaauxpôvet5 êv TOÎÇ

l r l r I 6 v se I ’ sO’UfMTOGLOLÇ Touççptlouç accumulai]. avev am avaro). Eyœ

sxsgvyw 6... 18.!, a; za 119 on en: 1.671; 77.; «mon oç un, errez n FETEfietL-
TEETO, rëv woleuiow” (Le-vélo) 616M) êmnlsucoîvrœv r21

m6633, Taxa); ûrâxouaat, mi. ËSLÔT’M êyaurôv wapëaxov-

nazi) m7113 tmcôeîçs, fiveyxat aûyvmitovœç ra fipâ’flm. Kant

Taür’ è’TrpatEot 6455190; div, mi. oï-rrœiôeuroç nanisiez; 14.;

Èllnvmfiç, mi. 0515 "Cumul, d’ion-59 0510;, (51419036319,

051-5 73117,10 ’prro’re’let et?) (moteur? natâeuôstç, nom 3è

l. Tàv Sleepov. Substantif qui se prend souvent adjectivement,
comme, en latin, «du: : malin qui me perdidil (TÉRENCE).

2. ’laaq). Issus, ville de Cilicie, sur la mer. Alexandre vainquit
Darius près d’lssus, 333 av. J.-C.

a. ’Apôfihtç. Arbèles, ville d’Assyrie près du Lycus. La bataille
d’Arhèles fut livrée en 331 av. 1.-C.

A. MsTeôtizmcsv.De (ignorantin). Ce verbe reçoit un double augment,
comme c’wopeéw, imparf. fivdipeouv, ôrotxém, import. éôtq’mouv, àvsxouat,

imparf. fivetxéunv.
5. ’Eutatçôvet. Allusion au meurtre de Clitus. En mettant l’im-

parfait, qui indique un fait habituel, et mû: pilou: au lieu de 16v pilou,
Lucien exagère à dessein la cruauté d’Alexandre. Quinte-Curce a dit de
même : abstinuiuet inter epulas cædibus amicorum (Iiv. Il], chap.
au; amicorum, bien qu’il ne s’agit que de Clitus.
I 6. ’E-xr’ ions. Sous-entendu mais, à droit égal, c sans autre droit

que celui de tous. )
7. Tan noÀauimv. Les Romains conduits par le premier Africain, qui

transporta le théâtre de la guerre aux portos de Carthage, 20A av. J.-C.
8. Karaôtxaoôsiç. Annibal fut exilé par les intrigues de ses enne-

mis, aidés de la puissante influence de Rome.
9 Tatquprîiïw. De humain) (www, coudre, (i156 , chant), récitant

comme un rhapsode. Les Rhapsodes étaient des chanteurs ambulants
qui allaient de ville en ville chanter ou déclamer des vers, et particu-
lièrement ceux d’Homère.

tu. flint) ’Aptatorélu. Sous Aristote, u à l’école d’AristoM. u
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T’a acoustique-7.1 Xpnacîuevoç. Taü’rai écru: à! 57è) ’AleEoîv-

pou (insistant tong). rivai. El. 3’ gent malien oûrooî, 31m.

Stadn’uært’ env moan Stedéde’ro, Maxadoct (135v in»;

mi mûron sauvai. où trin 3:8: 7061:0 dueivow déistes: EN

yewatiou mi. crpamytxoü &vdpôç, 19j yvéikn3 «Nov fixée

ri: 16711 x51 ennemi).
MÎN. i0 uèv siennes; aux &yewfi 16v lôyov, 0632:, à);

AiÊuv alunir,” ’Îw, ÛTEËP minai]. 20 3è, à ’AMEotvdpe, si

rrpôç mûre: 91k;

AAEE. ’EXp-Âvi pâti, ô Mïvœç, iuldèvô 1:96; ourdou 7

051w epam’v’ iiwtvà 7&9 7’] cp’n’ym 3L80Œat ce oie; (Je,

è’Yà) Bactlaùç, oïoç 3è 05mg Won-hg êye’vero s glLœç 3è

ô’pat si. un" ôh’yov «13706 dt’âveyxat, 3;, véoç7 ôv ê’rt

napeleèw êrri rôt upéyuatrot, mi 173v oipxàv Taratçatyuévnvs

xarécxov, mi Tous (POVE’dç 9 706 «0.195; y.erî.).0w,

itéra, (poétisa; fin; iEDœîÊa m: Gag-ado»; aîrrwkeiqt",

cvparrzyog im’ uürôv H Xetpo-rovnûeiç 013x infime-a, T’hv

Maxedovœv cipxùv napté’rrœv, aîyomqïv ÏPXEW ôrcâcow" ô

l. ’A... (an’ à). En quoi.

2. Ataôv’luart. Voir le dialogue XIV, page 37, n. a.
a. Tîz ruina-g... xexpnuévou. Qui doitplus a son génie quia sa lorlune.
A. laçAiôuv rhô; in. Sous-entendu léyew.
5. ’Expfiv. c Il faudrait; a) imparfait dans le sens du conditionnel.
6. Mnôs’v. Sous-entendu ànoxpivaoôar ou àrroxpivaoeou que donnrnt

quelques manuscrits.
7. Néoç. Alexandre n’avait que 20 ans quand il monta sur le trône.

8. Terapatyuévnv. Il eut à comprimer des révoltes intérieures, et
à faire rentrer dans le devoir les Thrares et les Illyriens.

9. Toi); (povéaç. Pausanias et ses complices.
to ’Anmksiqt. Alexandre rasa Thèbes, et n’épargne que la maison

du poële Pindare: 6,000 Tbébains lurent égorges; 30,000 vendus
comme esclaves.

u . AÙTÔV- T6»; iEÀÀfivmv, idée comprise dans 113v canotas.

18. c0060W. Attraction pour rouîmv 61mm tarama.
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trash? quélmev, aimât miam êmvon’oaç 191v 7’713), mû.

3eme») incépevoç si un àmîv-rœv xpam’oatut, (Divan;
ëymv e’o’e’Êat’Àov1 ëç fin; ’AGËŒV ’ mû. ênï ce Fpavtxoîfi

êxpoîmcot ueyaôoj PÉXYJ, nui. fin Indium3 lotâèiv, mû.

9 I x l x x y a s x b IImvtotv, me. ÔPUYLŒV, mat 67.0); rot av fiOGW «et papou-
thvoç, mm êrrî. ’Iccèv, ê’veoc Aapsîoç fan-énerve, 9091.0801; 5

nouât; arçon-:05 â’yœv.

Rai ce 011166 Touron, à Mivœç, bush i675 6600; 7 ûyîv

vexpoùç ê1ri tuai; 13 pépon xarérrapdm. 0716i 705v ô «09911.50;

x 8 z a u I x I 8 a x 8] 8 Ipar LŒPKâcüt aurai; son To compo; , and 07; tu; tot-
manLs’vouç ici); n°1101); aürôv dtarrhücat. Mi rouît-ct

délaça-nov aûrôç fipoxtvduveüow ,I nazi. Ttrpoîaxeoôatt 9

&ELÜW. Kati "(va cet in): rôt êv T6919 m tendît rôt êv 1196111014

I , A A I , N 7 Admyncmyat , une: mat p.51 pt; lvdmv 717.90v , mu.
76v ’îxeavèv ô’pov ênornaoîymv si); ciel-71g, mi. rob;

êh’epocvrocç «676v eikov, mi Hôgov M êxetpœo’oîu-nv- mi

1. ’Ecéôalov. Signification intransitive.

2. FpavtxÇI. Le Granique, rivière de la Phrygie Hellespontique.
Alexandre remporta cette victoire, 33! av. J.-Cr

Auôiav... ’lwvfow... mpuyiav. Contrées de l’Asie Mineure, pro-
vinces de l’empire des Perses.

a. ’Asi. Successivement.
5. Mvpto’tôaç. 500 mille hommes, suivant Diodore de Sicile; 600

mille, suivant Arrien. Alexandre n’en avait que 35 mille.
6. T6 àrrà Toutou. Cas absolu: a quant à ce qui arriva de la. n
7. Truie. Lucien met le pluriel, quoique Alexandre ne parle qu’à

Minos; mais les faits qu’il raconte étaient connus de tous les juges et
de toutes les divinités des enfers.

8. Zxo’tço; En latin, lcapha, en français, a: esquif. u
9. Ttrpdwxscôau. il fut en elfet blessé dans l’lnde au siège de la

ville des Oxydraques. ’
10. To90). Tyr, capitale de la Phénicie. Elle résista sept mois à

Alexandre, 330 av. J.-C. Quinte-Curce nous a laisse un récit intéres-
sant de ce siège.

u. l’impov. Parus, puissant roi de l’lnde; Alexandre le délit sur les
bords de l’Hydaspe, 327 av. 1.-G.
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2x69açi de, 00x. eûmmtppowirouç 01939414, û-rrspêàcç 76v

Toivaïv’, êv’uwlcct (terril-r]! innouaxiqt - mi. Toùç (pilouç si:

émincez mi. rob é 0 * -’ r’ E’dè mi Oser édé-, g X pour, ageratum). t ,
ne 1 î ne hnouv ron; avepo’rrrmç, surprend. examen, 1m90: ’rô uéyseog

715v repu-vacive») sont rotoûrdv Tl. TELGTêÜO’tvaEÇ moi. 5:11.05.

To 3’ 05v relenmîov, êyà) y.èv fiacchadœv 3 oins’ôowov.

0570; 3è êv puy-h." div, fiançât Hpoucîqt ’t a?) BtÛuvÇ), med-

- , y r
1:59 â’Etov 5 -hv navoupydrarov mi (opérant) OIVTŒ. Qç°

x a, y I N s .. au 7 l tv y s l"va? 71 expansé son Imam, au) layetv on oux LGXUL,
me; «rompiez, mi aimerions, mi 3610tç- voutuov 8è i);

x 18] s t 8l a 18 r A Inpoçaveç ou av. Eîtét a est (aven Les 1m rpuqmv, 530.5-

).fiaeoti [un douai" oie; émier ëv Kaolin 9 «et; 706 noh’ptou

x e l N 9 x x 7 x tmaçon; o Gauuaatoç xaônâurraemv. E7!» de et tu], pupe;

Tôt Èowépta défia, abri. rîzv "Eu pâme») dippmoa, ri av

lia-Éva Ënpaiat,4’lrat).iav évanouit-i. lagmi), mi Atëdnv, mi.

rôt tLê’th Pendaison; 1° ûnayduavoç; ’AXÀ’ 00x. dîtéuaxa

i. 2160m. Les Scythes, peuples du nord-est de l’Asie, célèbres
par leur pauvreté et leur courage.

2. Tâvaiv. Dans les récits des conquêtes diAlexandre, le Tanaîs ne
désigne pas, comme ailleurs, le Don, fleuve de la Sarmatie, mais
l’laxarte. fleuve de la Sogdiane, aujourd’hui Sir ou Sihou.

3. Bdfit).EÛù)V àns’OeLvov. Alexandre mourutà Babylone, 323 av. J.-C.

A. proiqt. Prusias, roi de Bithynie, consentit à livrer Annibal aux
Romains. Ce grand homme s’empoisouna pour ne pas tomber entre les
mains de ses plus cruels ennemis, 183 av. 1.-C.

5. ”AEtov 91v. Sous-entendu aùràv àrtoôavsiv.
6. il); véto 87’]. Quantà la manière dont...
7 ’Eâ’) ÂÉYEW. Mot-à-mot :j’omets de dire , a je passe sous silence. n

8. ’Amariqt. Tite-Live attribue à Annibal perfidiam plus quem
Punicam.

9. Karman. Après la journée de Cannes, 216 av. J.-C. l’armée car-
thaginoise s’amollit dans les délices de Capoue. Dès lors, la fortune
d’Anuibal commença a chanceler.

to. Faôsipœv. Gadés, aujourd’hui Cadix, à l’extrémité méridionale

de l’Espagne. Cette ville avait donné son nom au détroit de Gibraltar
appelé [miam Gaditanum ou Herculeum.
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ê’doEé porixei’vat, brrmwrîcaovra ils-n, mi decndmv duo-

).oyoîîvru. E’t’pvlm. 20 3è, (Î) Mivooç, dinette- imvàt1 7&9

ainsi 1:07.)an mi rouira.
EKHH. M91 9 1rpo’repov, fiv tu): mi époi? &noüc’pç.

MIN. Tiç 75.9 si, (Î) pékin-ra; il nôeeva d’w êpeïç;

EKHI’I. ’Irahtô’r’nç, 2xmrrimv,l’ GIPdT’IiYÔÇ, ô not-

aelôw 5 Kapxndévot , mi KpaT’IÎGOtç me.» papaux

pcexatç.

MIN. Ti 05v mi ce êpei’ç;

EKHI’I. 111550603900 très; firrmv eivou, roi? 3’ kwiËou

âiLeivmv, ôç ËSEŒEŒ veule-a; me.» nui çuyeîv uravayxoîcatç

âi’ipmç. ne"); 05v 013x oivatio’xuvrog 051-04, a; me; inim-

3p»: signifioit, (à oùdè Exnwiœv êYà), ô vevtn-rlxâiç «676v,

figapaëoîlleceott 028:5) ;

MIN. Nù Ai’, eûyvépovot (pic, (Î) îxnwîmv c die-Te

«(lamé tièv xaxpiceœ ’AMEotvdpoç, tu? aérèv 3è, mi.

site, si douai", Tpi’roç kvviëaç, midi euro; eümraqppâv-n-

TU; 63v.

t. ’luowà 75m.... au! 16:01:. Parmi beaucoup de faits (que je pour-
rais citer), ceux-là sulfisent.

2. Mi) npôrepov. Scipion intervient au milieu du débat.
a. "605v div épais; Mot-a-mot : d’où étant,’diras-lu? u D’où es-tn?

que vas-tu dire? u lA. immun. Publius Cornélins Scipion, le premier Africain, né vers
son, mort en 183 av. J.-C.

a. KaOeMw. Ayant abattu, ruiné la puissance de.
0. Ilpcbroç. Minos juge en véritable Grec. Tite-Live raconte (liv.

XXXV, chap. xrv) que Scipion, faisant patin d’une ambassade en-
vmee à Antiochus, eut a Éphèse une entrevue avec Annibal. Il lui de-
manda quel était, à son avis, le plus grand capilaîne de l’antiquité:
a Alexandre, s répondit Annibal. Sur une nouvelle question , il donna
la seconde place à Pyrrhus, et se réserva la troisième à lui-mémo. -
a lit si vous m’aviez vaincu? - demanda Scipion -- a Je me mettrais
auvdessns de tous les autres, n répondit le Carthagiuois.
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DIALOGUE XVI.-

VANITÉ DE LA PHILOSOPHIE.

MENHIHOE, AlAKOX KM dllAOEOCI’Ol TINEE.

MEN. 1190; 105 filoürœvoçl, (Î) Aiaxè, neptvz’yncoti

pet rôt êv aidez) traîna.

AIAK. 00 êqîdtov, (Î) Mévtmre, irratwov 6’011 uév’rm

scapulaires-n, piveave. 001001 pèv du Kepëepo’ç êcrtv

oie-0a. Kari 70v nopepëot 7087m), 6’; ce Stem-:9105 mi. 191v

"Ai v’rlv2 nui 70v Un t la éeovlrat3 91’371 été au; êctoîv.- - ’ 9MEN. Gide mûre, mi. 6è i, du mlmpaîçr” mi 10v
[amolli-fac eîdov, mi rat; ’EPLWÜÇG t Toi); 3’ éveptôrrouç par.

TOÙÇ moral. deîîov, mû. goûtera Toi); tinta-ripai); aùrôv.

AIAK. 05mg uèv kyauëpvœv - 0570; 3è Âxthledç -
051-0; 3è ’130p.evsùç7 «Mater écura ’Oduooeüç- aira

Aïotç, mi. Amy-rida; 8, tout ci. aimerai. 15v tE).7ctîvoiv.
MEN. Bagad, (Ï) "Opaline, oioî cor 163v pallioiduîw çà

xeçcêlotta” lapai. épiai-mou. a’ïyvœc’ra mi époppa, xâvt;

t. Dloürwvoç. Voir, sur les interlocuteurs de ce dialogue et la plu-
part des personnages dont il est parlé, les dialogues précédents.

2 T-hv Miami. L’Achéron. Voir le dialogue un, p. 37. n. t.
3. lluptçlsvéüovm. Le Pyriphlégéthon, plus connu sous le nom de

Phlégéthon (7:59, feu, ÇÂEYÉÛEW, brûler). était un fleuve des enfers.
A. Kan! 0è, ërt «chopai; Hellénisme, pour nui ôrt au mlœpsïç.
5. Huilwpsîç. Éaque avait la clef des enfers.
6. ’Eptvvüç. Les Iirynnies ou Furies, filles de la Nuit et de l’Aché-

ron. On les appelait aussi, par antiphrase, les Euménides (bienveil-
lantes). Elles ctaient au nombre de trois, Tisiphone, Alecto , Mégère.

7. ’l’ôopsveôç. ldoménée, roi de Crète, un des chefs qui suivirent

Agamemnon devant Troie. l8. Atopfiônc. Diomédc, fils de Tydée, roi d’Etolie, rival d’Ajax pour

la bravoure. ll combattit les dieux eux-mêmes, et blessa Murs et Vénus
qui étaient venus secourir les Troyens

9. Tôt ventilation. Mot-à-mot z les sommités, a les principaux sujets. a
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mûron, mi mon; «0743;, &uevmài à); aîlneôç mita-ava.

051-0; 3è, (Ï) Aiaxè, ri; ému;

AIAK. Küpéç2 écu-w 0510; 8è Kpoïcoç ’ mi. à mp’

ouin?) Engtlœvaivralog ° ô 3’ ûrrèp 706-cou; Mitlocç 3 ° êxeîvoç

3è Ee’pinç il.

MEN. EÎ’roc 6è, (Î) mæaçym5, 73 iEDàç â’çapwre Cany-

vüvraa (Là! 16v lEkl’liGfiOVTOV, 3L8: 3è 15v 695w 7 filait!

émeutioüv’m; Oioç 3è mi ô Kpoî’côg écu-il Tôv Englouti-

rmlov 3è, (Î) Aiaxè, «mafia: un; nacrât KÔIÊË’IIÇ ê’trirpetlgov.

AIAK. MntlatiLôg ’ 3tœepüti5Lç 7&9 mût-06 76 zpdev,

ïovouxeïov ô’v. Rouler. son émôeŒœs mi rob; coçoûç;

MEN. Nil Mot 75.
MAIL figaro; 051-6; son ô Enfin-râpa” êari.

MEN. Xaïpe, à Eù’çpopêe, "Arronov, il" 8 Tl. 3cv
êÛé’MLç.

L ’Auev-nvo’t. Allusion à un passage de l’Odyssée :

. . . . . . vexümv duevnvàt xâpnva. (X, v. 251.)
e les tètes sans consistance des morts. s

. a. Küpoç. Cyrus, fils de Cambyse, fondateur de la monarchie per-
sane, né en 599, mort vers 530 av. J.-C.

3. Mtôaç. Midas, roi de Phrygie; les poëles, en lui donnant des
oreilles diane, ont personnifie en lui la sottise.

A. 55’951); Xerxès, fils de Darius, cinquième roi de Perse, ne en
185. mort en A72 av. J.-C..

5. ’12 deappLa. lllot-,à-mot: 6 souillure, a être méprisable. v
Substanlit’ employé adjectivement, comme ânon; Voir le dialogue
KV, p. b2, n. i.

6. ZEUYVÛVTŒ Tôt) tKiki,entravant. Mot-à-mot : unissant (par 1m pont)

les deux rives de I’Hellespont; de même en latin, amnem jungere.
7. ’Opdw. Xerxès, dans la seconde guerre médique, avait fait percer

l’isthme qui joint le mont Atllos au continent.
8. ’Emôeiëm. Subjonctif aor. il): est sous-entendu. on pourrait

également dire en latin : ci: (ut) ostendam.
9. Huôo’tyop’xç. Pythagore, philosophe grec, ne à Samos, fondateur

de l’école italique, florissait 600 av. 1.-G.
10. ’H ô n av èûs’Àotc. Ou tout ce que tu voudras (être). En verlu de

la métempsycose qu’il enseignail, Pythagore prétendail avoir été d’a-

me.

Mil

[litt

Il il
h MEN

un.

me

E31551

tu à

"in
"il! q

5- le

l- Il
T, Il

5-14:

5 Il

«3m
.,’- il

il un.
le. «
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HIE. N). mû. 66 75, (Î) MËVL’E’JTE.

MEN. Oüxs’n 19116064.; ô p’nçrîçï 9161i COL;

filé). Où 7029. 39.15: 95’962 ide) si "à: cor ê8168ty.0v 13

râpa 515L.

MEN. KUétLOUÇz, (5’ yaôé’ (6675 ou ":0676 COL 530,)-

5111m.

HTG. A6; pévov’ ailla tapai vexçoîç ddypotrœ.

"Epaôov 73:9 à); oùdèv” ïoov nougat mi meulai ro-
xn’œv 5 êvôcïda.

AIAK. 0570; 3è 261m6 ô ’Eîmxearidoo, nui Ooc-
lflïi; 7 êxeïvoç t mi wap’ «610?; Hirrazèçs, mi. oî aillai °

émia 9 3è «ivre; eiciv, à); ’çoîtg.

MEN. "Khmer 057m, (Î) Aiazè, p.6vot mi cpotulçoi
76v" aillow. C0 3è 67:0305 059579.5ng (1367:5? êyxicuçîct;

Étang, à Toi; (plumaivottç 67.0; êE-nvonxàiç, ci; êarrv;

bord Éthalidès, fils de Mercure, puis Euphorbe, fils de Panthus, blessé
au siège de Troie. Ses disciples voyaient en lui Apollon, et obéissaient
à ses préceptes comme à des oracles.

t. Mm; On disait que Pythagore avait paru aux jeux olympiques
avec une cuisso d’or.

2. (bips. [mpéralif employé comme inlerjection; en latin, on dit
de même, age; en français, c voyons, allons. I

3. Kuaipouç. Kua’npmv àzézeoOS, abstenez-vous de fèves, était un
des préceptes de Pylhagore.

0. Œôèv icov. Allusion à ce vers attribue à Pythagore :
"160v «on mâtin»); tpibyetv auget) de ra ratifion-

ce n’est pas un crime moins grand de manger des fèves que de manger
la tète de ses parents : sans doute en vertu de la métempsychose.

5. Toxfiwv. Forme ionique et poétique, pour ronéo».
6. Edhov. Scion, fils d’Exèrt-stide, ne à Salamine, 6M) av. 1.-C.
7. Gradin. Thalès. célèbre philosophe, originaire de Phénicie, 639

av.J.-C. Il vint se fixer à Milet, où il fonda l’école ionienne.
8. Htuaxôç. Pittacus. ne à llitylène, 649 av. J.-C. Il gouverna

longtemps les Mityleniens qu’il avait allrunrhis de la tyrannie.
9. *E1r-:oi. Les sept sages. Les quatre autres sont : nias, Periandro,

r Chilon, Cléobule.
il). TGV Mil. Ce génitif dépend de pôvot.
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AIAK. lEimedox’Àfiç, à MEIVHTTEG, vipieqfioç 1cirre ri:

Kim; «arpent. ,MEN. 79 xanthate (flânera, ’ri’. waôèv’ ouorèv à;

Toi); xpærfipœç émigrais; ;

EMII. Melayxoliœ TLÇ, (Ï) Mëvmrre.

MEN. Où par Ai’, aimât xavbdoîia, mi 1690;, mi
1:07.761 xépuCa’ mûre? ce aimvôpoîxœcev mincies KPWTËÎGW

aux aivoîEtov 33net. 113.733) 02703 oüdév ce 1-?) coquetiez dînerait ’

êoœpéeng’i 7&9 navarin”. i0 mepoîr’n; (là, (Î) Aîaxè,

7:06 mon époi êo’rw;

AIAK. Met-à Néoropoç mi Hœhpfidouçô êxei’voç

Mirai rôt ricanai. .MEN. "Cyan; êGouMp-nv ideîv attiroit" si me Éveoîôe

émût.

ALAK. c096i; 16v oukaxpôfl;

l. ’lîprrsôoflfig. Empédocle. célèbre philosophe d’Agrigente, A"

av. J.-C. On raconte que, voulant cacher sa mort et passer pour un
dieu, il se précipita dans l’Etna, mais que le cratère. en rejetant se.
sandales, démasqua son imposture. .

............ Doua immortalis haberi
Dom cupit Empedocles, erdentcm fritzidus Ætnnm
lnsiluit. (Hors. Art petit. 464.)

Il est plus vraisemblable qu’il fut victime de son zèle pour la science.
2. Tl «191ml. Dans quelle disposition d’esprit, pourquoi?
3. Aümiç. Sous-entendu 06v; ellipse fréquente avec 0:61:02.
l. ’Eçmpo’türg. Ce verbe vient de cptâp, en latin fur, voleur; mac).

prendre un voleur sur le fait.
5. Tchad); Pour raômuçôç, forme ionienne.

6. Hammam; Palamède. fils de Nauplius, roi dlEubee, inventa les
, échecs, et introduisit dans l’alphabet grec les quatre lettres E, 0, ç, x.
Il découvrit la folie qu’Ulysse feignait pour ne pas aller au siège a.
Troie. Ulysse, pour se venger, raccusa dans la suite de trahison. et se
fit lapider par l’armée.

7. Quimpdv. Socrate, même de son vivant, était chauve et «mm.
aussi Aristophane le comparent-il A Silène (New. v. ses). ’
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I l
MEN. mouvra; (peinturier: stctv- dia-ra même»: ou sir;

1061-0 1’?) promettez.

AIAK. Tèv and»; itéra).
MEN. Mi. roüd’ 61me mimi. 7&9 â’rrotv’reç.

20K. aEy.è (virait, à Mévmrre;

MEN. Koti poila, (a ËLÔXPŒTEÇ.

20K. T1 Tilt1 êv ’Aôvîvouç;

MEN. Ballot rôti véow cprlocotpeïv Myouat, ml. Toi
75 9’ (Il-ripaton oui-rot mi Tôt Bâtie-paru si Gade-oued Ttç,

ëXPOL 3 (piémont. i
29K. Math nono); écôpotxot.
MEN. ’A’À’Àà èépotxotç, OÎiLML, oie; rixe noçât coi lofo-

E t I 5 9 I Q N ’ I ’ Ifirme; mu filet-nov auroç- o par anomeœv papou, o
8è Toi); êv 231.5Mo; Tupoïvvouç 5 dépota-565w êxpotôu’w.

20K. flapi êpoü 3è ri cppovoüow;

MEN. Eùdotittœv, à Eo’mpotreç, â’vepmroç si roi ye 7

TOLOLÛTOL’ même; 706v ce empierrer; oïovrott oïvdpot y575-

vîcÜott, ml. même: êyvmxévat, mi. mûron 8 (dei 7&9, oitLott,

rail-riflé; léyew) oûdèv aidât-ct 9.

i . Ti rit êv ’Afinvotiç. Sous-entendu êcri. Que se passe-t-il à Athènes?

2. Toi 15 qfipotrot... et Usant-to, à ne considérer du moins que leur
extérieur; «6116;, comme en latin ipse, signifie quelquefois seul.

3. ”Axpot çtkôaopot. Summi philosophi, des philosophes accomplis.
A. ’Apttrtmrro;. Aristippe, ne à Cyrène, 435 av. J.-C. il vintà

Athènes étudier sous Sec-rate, et fonda la secte cyrénaïque qui faisait
consister le souverain bien dans le plaisir.

5. Inti-cm. Platon, le fondateur de l’Académie, le plus célèbre des v
disciples de Socrate, ne vers L30 av. 1.-C.

6. Tupdvvouç. Allusion aux rapports de Platon avec les deux Denys
et. Dion, rapports que Lucien n’a garde dliuterpreter favorablement.

1. Té. y: rototürot. Du moins sur ce point.
a. Karl. rouira. Et cela.
9. Oüôèv aidé-ra. Socrate disait : a Je ne sais qu’une chou, c’est

que je ne sels rien. n Dans ce dialogue, Lucien traite Socrate avec
plus de ménagements que dans le dialogue Vlll.
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29K. Kai otûrôç ê’çotcntov TŒÜTtX. WPÔÇ otûroôç- oi3è

a l n i N 1’ a v l r aEtPœVELŒV (povro To moqua mon. Alla «Murex; nue»!
natrémie-o, si 30net

MEN. Mât Ai’, èrri 16v Kpoîaov 7&9 mi. Eapsavaî’rrotlov

ëfiettkt, «lnaiov oixvîaœv «616v. onrxot 708v aux. diffa.

I ce a S I I jfilaos ou ,thwCovrœv «zoom.
AIAK. Koîyè) fiàn citant, ph mi Ttç ripât; vexpôv

M013 2 Stacpuytôv. Tôt lourât 3’ êootüetç (fiera, (à Mëvtmte.

MEN. 17net t mi rami. 7&9 imvà, (Î) Aimé.

DIALOGUE XVII.

CONSEILS D,UN MORT AUX VIVANTS.

MOYEN!!!) KM IIOAI’AEYKHE.

AIOF. 10 HoÀtSËEUxeç”, êwa’flopai ont, ËWELSÊN

Téxtcrot châle-1,1; (Gèv 7&9 êcTtv, pipai, et; oivaétâwat
siwïptov), fiv 1170i) 3m Mévtrrrrov rèv activa (539m; 3’ av

aürèv êv Kopivecp navrât «à Kpoîvetov 5, i1 êv Auxeitps, 163v

1. relâoeoôat. Rapprocher de ce passage la fin du premier dialogue.
2. A6573 ôtaçwdw. Mol-à-mot: niait pas été aperçu s’enfuyant, C ne

s’échappe à notre insu. n

3. mon. Terminaison attique, qui est usitée dans 1a langue com-
mune pour les verbes suivants : 6415:, tu verras; Boulez, tu veux; ciel,
tu penses.

A. "01682915; l’ollux, fils de Jupiter et de Léda. frère de Castor.
Dèsesprîré du la mort de son frère tué dans un combat, il pria Jupiter
de rendre Castor à la vie ou de le faire mourir lui-même. Le dieu
consentit à partagerenlre aux Pimmortalité. Chacun d’eux passait aller-
naziiement six mois sur la terre et six mois dans les enfers .

Si frutrt-m Paru: alterna morte redemit,
ltque reditque viam. (Vina. En. V1, v. 121.)

a. Kpo’tvawv. Le Cranion, bois de cyprès et gymnase situé aux portes

de Corinthe. 46. Auxsitp. le Lycée, gymnase célèbre d’Athènes, sur les bords de
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êptîo’vrmv me; 0211.63.01); (pilocôcpœv xarayeh’ôvrat), ainsi»: l

fier); ŒÔTÔV 571.3 «Soi, (Î) Mévtrrrre, nahua ô Atoye’v-nç,

si ont inavôç Tôt intèp T71; xarayeyélotcmt, fixai» éveiôe

11070.07) filait.) êmyelotao’pavov. ’Exei pèv 7&9 êv allumée-

ltp’ cor. ê’rt ô 794.); 93v, mi. * «on Tô-Tiç 7&9 ô’lœç

ois: rôt parât 76v Biov ;- ’Evrotûôot 3è ou Traction 5 Be’âaiœç

751M, xaeaîrrep .6178.) vüv ’ mi. goûtera irraison; ôpqîçs

rob; flooaiouç, mi. empira; 7 , mi rupoîvvooç 05m) Touret-

voùç mi &oâuouç, En priva; oipwyfiç Staywwmtope’vouç’

Mi ô’rt tsunami. mi. âyeweî’ç sien, pepvnpe’vor. 16h aïno. ))

Tatürot lève me ’ mi. wpooe’rt, êpwlnoaîpevov rhv WÂPW

ïxttv flippons ce trollôv. mi. si: «ou suçon év 7h." nuise)
tExaî’mçll 35?:er neipevov, il ÔÔV 1° En n’otÜapcïou, il 1’:

TOLOÜTOV.

110A. KAN ti’ldeÛttÏ) rouira, (Î) Noyau. "On-o);
8è aidât pâlie-rot, ôrroi’o’ç ri; éon rhv (film);

l’llissus. Diogène habitait alternativement cesideux endroits, et se com-
parait plaisamment au roi de Perse. qui avait deux résidences, l’une
pour l’hiver, à Snse, l’autre pour rets, A Ecbatane.

l. Elneîv. Dépend de èwénopat.

2. "On. Cette conjonction est souvent suivie du discours indirect.
3. ’Ev ùpptôolq). Dans l’équivoque, dans l’incertitude.

A. Kari me té. Sons-entendu pipo: : et le mot a Il; 1&9... fliov; s
était fréquent; a Et on se disait souvent. p

5. Où nation 751m. Tu ne cesseras pas de rire. Nous avons vu pine
sieurs fois cet emploi du participe dans le sens de l’infinitif français.

6. fOptîltg. Au subjonctif régi par énerôa’w.

7. Earpânaç. Satrapes, gouverneurs de province chez les Perses.
Leur mollesse et leur opulence étaient proverbiales.

a. ôéppmv. Lapins, légume dont se nourrissaient les pauvres.
9. fExoîmç ôeîrrvov. Voir sur le souper d’Hecate le dialogue VIH,

p. sa, n. a.
l0. ’Qàv ëx xaôapoîou. Un œuf provenant d’une lustration. On em-

ployait souvent des œufs dans Ieslustrations; puis on les déposait dans
les carrefours avec le souper dlllécate.
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AIOF. Fëpœv, palaxpôç, rptÊtôvrov â’xmv nolôilupov,

inuit-t MW évarrarr’raua’vov, mi TŒÎÇ êmrrruxati’ç rôv

êotxiœv 1mm.in t 757.0? 3’ ciel, mi. rôti m7031 roi); ailet-

Ëo’vatç retirois; (pilocôqaouç émané-ma.

110A. ÏqÉÊtov eûpe’i’v aîné 73 7061m.

AIOF. mon.” mi. me; «me; êxeïvouç êv-rsilœpati

Tl rob; (ptlocôtpouç;

HOA. Aéye ’ ou flapi) 7&9 063e 3 7061-0.

AIOP. To tLÈV 610v, niaisement ’t attirai; «agenda
ragoûtait, mi. «spi rôv ô’hov5 ÊQŒOUO’L , mi. XËPŒTŒB

puceau; Œ’ÏÏYÜOIÇ, mi. XPOKOSêOtOUÇ 7 natoüat, mi routâ-

1.x étampa êpœrqîv 3t3éoxouot frèv voûv.

HOA. kn’ êtas dpaefi mi. o’trrocideu’rov eivott (PnIGOUO’l,

xamyopoüvra ri; copia; «615v.
AIOP. il) 3è oipcôCew durcies arap’ époi: lei-vs.

t. Toi trend. Adverbialement; la plupart du temps.
a. Boulez... ëvrsikœpett. Voirie dial. XVl, p. sa, n. 8.
3. Oùôé. Non plus; pas plus que la première commission dont tu

m’as chargé.

A. fletûootoôett... 11190561.... êpitouo-t. De cesser de déraisonner, de

disputer.
5. ’1’ch 61m. L’univers, la nature; c’était l’objet de toutes les

discussions philosophiques avant Socrate.
6. Képotrot çûouotv aimons Mot-à-mot : se plantant mutuellement

des cornes, c’est-à-dire. se proposant mutuellement le problème des
cornes. Voici quel était cet argument célèbre dans les écoles z 0a a
ce qu’on n’a pas perdu; or, tu n’as pas perdu de cornes, donc tu as
des cornes.

7. Kpoxoôsikou; notoüot. Voici le sophisme qui tire son nom du
crocodile : Un crocodile qui a enlevé un enfant à sa mère, promet de
le lui rendre si elle dit la vérité; puis il lui demande s’il le lui ren-
dra. oui ou non. Pour sauver l’enfant, que doit répondre la mère?
Quintilien appelle ces sophismes ouatinas et crocodilina: ambiguilatet
(Qumr. l, 10).

8. muscs... aurai; n’ap’ époi lève. Mot-à-mot z dis-leur de ma parl

tu pleurer; a envoie les promener de ma part. s
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l’lOA. Rai TotÜTot, à Ato’yeveç, amandé").

AIOF. To’i’ç filoucioœ 3è, (Î) 4);va Holudeüntov l ,

ânier-yens rouît-ct trap’ 7351.6»; t a Ti, à pirater, et... ypo-

t z ; 8x N 0 2 r x 7160V (901177575; Tl. a antisepsie a saturouç, Myt,op.svo
au); ro’xouç, mit rélavrata èrri uléma; ouvrrOs’vra;

où; [ph â’vat 6607.3»: il ê’xovratç fixent p.er’ ôliyov; »

HOA. EEp-rîceratt mi. rouît-ct 71:96; êxeivour.

AIOF. DE: mi. roi; mm; ye and. ioxupoîç Mers,

N 7 N
Mayûâtqo 5 ra tu? Koptvet’tp, nazi. Aapoçs’vtp 6 rap mûme-

N Pl ’ t ’- V l eh I Il hTa, on rap 1111m ours a En n stop-n, out-e rat
zaporrà il pâma apparat, êpu’Û-npa êtri 706 îpOGtÔTtOU

Ërt àcriv, il veüpot eü’rovot, 3h (5th rap-:5905 il 00.3.5: minet

piot vîpj’v utivtç, puai, upaviot yupvât 1’06 milieu;

a b N a a.110A. Où xoûterrôv ouôè mon amen) «po; rob; motel);

mi icxupooç.

AIOF. Koci roîç trévno’tv, (Î) Aénœv7 (montai 3’ aloi

mi. oiyflôpævov. n?) arpiypuxrt, mi oixreipfwrsç 791v

I l ’ 1 .1 8 . I .1 a I 17 8q . Iduoptatv),).eye pare otApUêtV, par etp.to,etv, myoca-

t. noiuôstîxtov. Diminutif affectueux et familier.
2. Ttpmpeîo’fie éawoüç. Vous vous punissez vous-mêmes. Térence a

réuni ces deux mots et en fait le titre d’une pièce, l’IIcautonts’moru-
stertor, l’homme qui se punit lui-même.

a. Tintin. Le talent, poids légal. qui valait à Athènes 60 mines
(96 kilogrammes); somme pesée en or ou en argent, qui équivalait à
60 mines attiques (5,500 fr. environ).

t. ’06o7lév. Pour payer Charon.
a. MEYËÂÂtp in?) Koptvoitp. Mégille de Corinthe, était célèbre par sa

beauté.

6. AapoEs’wp. Damoxene, athlète de Syracuse (de là la forme do-
rienne de son. nom pour AnpoEéwp) , avait remporté plusieurs fois des
prix aux jeux Néméens.

7. Aéxmv. l’ollux était de Sparte. Celte dénomination peu respec-
tueuse est bien placée dans la bouche d’un cynique.
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[LEVOÇ r-àv êvrazûÛat icortpiav, un: àrt 6’410ku rob; étai.

filouciouç codât;1 cipaïvou; aürôv. Kati. Aaxsdatpovîotç 3è

roi; coi; TOtÜTOt, si dom-î, arap’ époi] êrrtrÉpmaov, léguoit

enlelüaeat aùroüç.

BOA. Madèv, J) Atôyevsç, flapi Actxedottpoviœv léye a

ou 7&9 (bégayai 78’ à 3è arpèç roùç 500.01); Ego-1169:1 ’,

&fiayyelâ’).

AIOP. ’Eiaœuev rou’rooç, errai cet doxa? où 8è, oit;3

noosînov, àrra’vayxov rap’ êpoü roi); Myouç.

DIALOGUE XVIII.

LBS noms prénommais a LEUR ARRIVÉE aux ENFERS.

XAPQN, EPMHE KM NEKPOI AlAtDOPOI.

XAP. ’Axoâaare Il); Élu” ùpîv r6: arpéypatra. Mue pèv

(Liv 73 ."v, du; épi-.5, r6 axaçidtov mi ùrro’caÜpâv êcrt, mai

du?
repu-parésie L’ami; 3è rocoürOL 5px fixera, fientât rimme-

l... t t5 i la - a t a! a ,St rot 11070.54 , mu, av rpotrrç. am. oct-spot, agaceront

pépsvov. âme-reg. Wh 05v parât retirent êyÉ’Ïzrs, 8É8t1 pi,

Üarspov germois-ars ’ Mi pinard. àrrâaotô veïv OÛK étia-

70.605.

NEK. HG); 05v net-n’osons; 7 eûîlo-âaopev;

l. Oùôév. En rien.
2. ”l’.çm00’x. Pour ëçnç, comme on dit i601 pour fic.

3. Oi; npaaïrtov. Attraction pour : roürot; (A); nposîmv.
A. "Q; élu ùpiv rot maintenu. Quomodo pubis se res habeant; ou

vous en êtes. .5. Napper rit 1:07.101. Fait eau presque de toutes parts.
. ”l)noaot. Vous tous qui.

7. "à; 05v marraine; sûrOm’pouav. lllot-à-mot : comment ayant
fait aurons-nous une travct ée heureuse? C’est-à-dire, a que faire pour
avoir une heureuse traversée? s

a:
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XAP. ’Eyîo ûp’i’v (ponte-o). Forum); êmËaÊvew 199),

rôt rapinât raürot même ârri. r71; ràïôvoç mmhrrôvraç ’

pût; yàp êtv Ml. offre.) dëEottro ûpfiç rè nopÜpÆÏov. Soi.

3è, (Î) (Epp’îj, pelvien r6 (in?)l roürou post-Éva ratonnade:-

xeceott aürtîw, a; En; p.9. 410.6; à, mi rôt Étrurie, (1361759

y y t x 8x x a G I a x 859m, arrogalœv, nager. a rnv une «090w sorœç, tot-
yivœcxe minous, mi. buldpëotvs, yupmoùç êmËaÉvetv

ùœymzow.

EPM. E5 Mystç’ mi 031-0) arom’copev. Gin-coi. ri; à

WPÔTOIÇ êart;

MEN. Me’vmrroç Ëyœye. Un? idoù 1’: mîpœ pet, à

1E N a a I a i I a HI e a . tppm, un ro Banrpov a; mi ltpv-nv arreppup ont rov
rpiÊœvot dè oüd’ êxâptoot 553 arotôv.

EPM. "Epëottve, (Ï) Me’vume, dvdpôv tripiers, mi. rhv
npoedpiocv ê’xe mutât rov xuëepwir-nv êtp’ 1344111017, (à; ém-

u * 7 a
«noms à’rrotvrotç- 0 me; 3’ ouroç, ri; EGTt;

XAP. Xœppdlemç ” ô MEYaptxàçs, ô êrre’potoroç.

EPM. ’Arro’duet roryatpoüv rè anOoç, mi. ràv itou-av

rîw Bœesîotv, mi. r6 sui. rôv WŒPELÔV êpüenpot, mi. rô

déplut 610v. a’Exete MM»; ’ 565mo; 7 si. ’ErrïËattve idem

i. To dm) touron. En conséquence.
9. ’Arreppiçflwv. Imp. parf. passif, forme attique pour ànsëpiçewcav;

de cette terminaison sont venues les formes latines en ante, enta:

amante, doeento. r3. E5 nota»). Faisant bien, a etj’al bien fait. n
b. Xappâleœ; Forme attique pour Xappôlao; (délices du peuple);

ce Charmolaüs est complètement inconnu.
5. Meyotptxôç. De Mégare. Mégare, ville située entre Corinthe et

Athènes.
6. ”Exst niée. Bons babel, très-bien, à merveille.
7. EüCowoç. Mot-à-mot : qui a la robe bien retroussée, agile, dispos;

on dit de même en latin accinctus.

3.
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bi 3è rth mptpupida oûrocî. mi. r6 dtédnpa, à Blocupôç,

ri; (in TUYXŒVSLÇ;

AAMII. Aoîpartxoç’, Felipe»: 3 rôpawoç.

EPM. Ti 05v; (Î) Acipnrtxe, rocaüra Ëxow taper;
AAMII. TÎOÎN; êxp’fiv, à tEpp.fi,’yupt.vôv insu) râpeu-

vov ivdpa;

EPM. Topawov pèv oôdapôç, vexpôv de pala t 6’)ch

anôôou redira.

AAMlI. ’1306 cet ” ô râpât-o; «irrépptrrrat.

EPM. liai rèv rüqmv awôppttlaov, à Aapntxe, and rhv

ûwepOtlaiav ’ Bapvîaet 7&9 rô wopetteîov ouveprrecôvra.

AAMH. Oûxoüv en» r?) dtoîdvzpax â’aotiv p.5 5’:sz mi.

ràv êtpecrpida.

EPM. Oüdapôç, ana; mi rafla-a aicpeç

AAMII. EÎev 6. Ti ê’rt; navra 7&9 (zip-71m, à); ôpqïç.

EPM. liai. r-hv doper-lira, nui r-hv aïvmav, xai- rùv
üÉptv, mi r-hv ôpyhv, mi ratüra d’ion.

AAMH. ’Idoâ son 4.0.6; eipt.

EPM. vEpËatve rida. Et) 3è à malin, ô mlôoapxo;

ru, si. ;
AAM. Aapaoiaç 7 ô sema; .

1. ’0 6è 11v noppupiâa. Sous-entendu ëxwv.

2. AÉertXtK. Lampiclius. L’histoire est muette sur ce prince.
3. l’elq’vwv. Les celons, habitants de Géla , une des principales

villes de la Sicile.
A. Eoi. (Je mot, comme plus bas dans a ont 410.6; ripa n signifie :

pour te plaire, c comme lu le désires. n
5. ’AlÂti. Du moins.

6. Eisv. Troisième personne du singulier, dans le sens de este, soit,
à la bonne heure.

7. Aapaoiac. Damasias d’Amphipolis vivait dans la cave olympiade
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EPM. Nazi, Ëomaç- 0Î8a 7&9 ce, nolloîxnç êv raî;

nalaic’rpatçi î3a’w.

t :- c g. p r zX I x TAAM. Nou,œ Eppm «un «engouliez; peyouvov ovn-

-: a IEPM. Où yutLvôv,to flânera, Touareg trapu; nept-

! N
556M évov’ «(une droguet m’a-rôt; êmi mmôücetç «ra

F 1Æ Q ’ iexcipoç, 16v én-zpova m5311. uwepealç uo’vov- A704 ml rob;

cretpaîvouç Toutou; oîwâêêulaov, mi 1-8: 313.967954le

AAM. ’1306 cm. yupvèç, à); ôpqïç, ail-40m aigu, mi

icocroictoç roïç ânon; vexpoîîç.

EPM. Olive); ëuELvov dÊap-fi eîvou- (6675 ËuÊaws.

liai au 3è, TÔV ricin-0x! &woeëpcevoç, (Î) Kpaîrmv i, mi 7b:

I 8 I i x A 8x x a 1 5(talonnions) èfiPOGETL, un. m; 7909m), un a To: evrocçpna

zaouia, p.713è ’rà 15v «9076x1003: d’imputer muai-ms 3è

i l n 8; t ’16 l r Il ) A .1 a;un yevoç, mu. aïeul, mu. et. N°75 ce n 7:0 t; «vampas»;
eûepye’rnv, nazi Tàç 76v âvsptoîvrœfl êmypoupoîç ’ prnrËè,

PI l I 9 I l I l ton peyotl» Taupe): en: son. Ëxœaaw, laye (importer. yang

raïa-roc umuoveuopeva.
KPAT. Oùx èxèw PÈV, o’moèëûltm se” ris 78:9 34v

uun. mimant;
EPM. Bocëaufl 215 3è ô ê’von’loç, ri Boulez; il ri 1’?)

rpo’muov To570 (pépetç;

A. Ilalafo-rpouç. Mercure présidait aux exercices des palestres,
comme dieu de la lune.

2. Tôv gram: 71336:1. L’un des deux pieds; en latin, ailer- s’emploie
dans le même sens.

3. Tà nommiez-ra. Les proclamations qui célébraient sa victoire.
l. Kpa’trwv. Craton, riche citoyen de Sicyone. I
5. ’Evroîqam. Ornements funèbres; les anrvicns avaient coutume de

Pater les morts de leurs habits les plus précieux.
6. El noté ce il Will; àvexfipuëev. Pour : 15: xfipuïpdzo: év al; i)

1561!; G: Éva-M’ïpuîav, proclamations dans lesquelles la ville t’a proclamé.

7. Tva ivôpzo’wrmv. Sous-entendu cou.
8. 1176:9 div mi TIO’Ü’APJ; Comment faire autrement?



                                                                     

60 DIALOGUES ces noms

q a T v-ETPATHPOE T12. en aviniez, tu flippa, mi
fipicreucat, mi 73 «au; êriumé p.2.

Il i N x
EPM. Aspe; ÔTCEP 7m; çà Tpo’muov- êv 02’301) yang ei-

r i r
Qu’un, nazi. cumul 5117m»: 88’IIICEL. O cepvèç 3è ouroç aîné 751

108 ax-tt’uaroç, mi Bpeveuottevoç, ô 76;; 63095; êmpxioç,

ô êwi 763v (ppm-ricin»; a, ri; ÊGTW, ô 76v Baal»; mayens:

I .
xaÛSLuavoç 3;

V F l I 1’ * u t IMLN. (miasme; :tç, a) Emmy, pintai! 3e 7011;,

l Ï tv îmi repzreiocç (1.55104. (Mrs andËuaov mi Tourov- oilles
fit? fichât ml. 757Mo: me et?) inuits) axe-trépan.

EPM. Kurdeou au 76 afflua nôs-av, aira ml rami.

T a. ymûron. Q Zsu, ô’c’nv uèv 191v «Razoveiav xouiCu, ô’æavâè

duafiîxv, mi ê’pw, mû. 7.5310305013 mai êpr-rfasiç àrcépouç,

ml 10’701); &xavûtôôatç, 7.1i. êwoïat; woknrlo’xouçl aïno:

i I Ï n u a 1 fi l nun paratowovtow palot fianças), mu 17.903) aux chyme, mu
50Mo mai L7 07m (ml N’A Air’ mon: s Daim) a cou-riÇ, P *F Y "t A? Y ’i Q l i i î ’ n ’mu ’nôuwaÛatav «la, mu avatrrLuvriav, mu opyàv, mi cpt)-

i i l Î o Y n Ienv, un palmaient (Ou 1537105 70:9 p.5, en mu palot nept-
xpo’wrenç attirât), mû. Te queÜSQÇ 3è 027115000, ml. 76v 16903:,

x t u 0 Æ r z "7 N u a u zmu To mec au. «(Laval mon un) «Mm - mg, et ya navra
refirent 1’5wa êpÉotînç, 1min navrazôvropoç (laïcat-o oïv ce;

(DIA. Kworieauou Toivuv mût-à, êmimp 057m unau;
MEN. ’ADà mi 76v wéyœva 7061m: n’a-noee’aôœ, à

l. ’Anô 15 roi; axfiuzroç. Du moins à en juger par son extérieur.
2. tO èni nïw çpavtiëwv. Sous-entendu à". Mot-à-mot : l’homme

étant dans ses réflextons, a l’homme absorbé dans ses réflexions. r

3. K105’.[,LËVD;. Pari. passif dans le sens moyen; laissant tomber sa
barbe, barbant promiltem.

h. ’lià oïî’ÜlL datai-lm abat 145v tintin. Mol-à-mol z le croire êlre
meilleur que les autres; c’est-andin: : l’opinion que tu vaux mieux que
lus autn-s.
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.Eppfîi, Bapôv ra (Nm ml. Miami, à); ôpêt’ç- m’we ELVÔV’

nixe; sial. roûlaixtcrov.
EPM. E5 "Ai-faig- ’Awo’ema mi roürov.

(DIA. Rai. ri; ô dmxeipœv gGTdt;

EPM. Mévnmroç oûrooi, Métal; «am» 143v vam-
ytxc’ïwî, aîrroxôilaetotû’ràv, Ë’lïmô’lrepa n17 &vocëoîôpqt moisoi-

u.:-.voç.

MEN. 03x, (Î) Émail , cillât «pintant pût abcéder

jeXOto’TêpOV 7&9 706-m.

EPM. c0 râlent); imwîç.

MEN. Eiîye’ &vepœirwo’rrepoç "rôt? vüv civet-iréqmvaç l

Batik-J5 ikmpèv amadouai mi 715v 699150»);

EPM. Maths-rot ’ ont? 4:6 périmai; 7&9 mi. rouît-ct;
.ÙÜÎPKEV, aux 0Î3’ êcp’ «in,» aîvozrsivœv 6 êotUTOIV. Tif mût-o;

loti Èaxptîsiç, à xéeapim7, mi «po; enivawov duoÊetltqîç;

(1151191. 8’ 05v.

MEN. àEn ê’ri a?) papou-rata un?) p.001); 3 Ëxet.

EPM. Ti, (Î) Mëvtvme;

i. Hëvrs pvâw mixe: aloi roüiaxtorov. Il a des poils qui pèsent
cinq mines au moins; la mine, comme poids, valait A36 grammes.

2. IIÉÂexuv 16v vaunnytxâ’w (nelsxémv). Mot-à-mot: une hache de

celles qui servent à la construction des vaisseaux, une hache de
charpentier.

3. ’E’ltmô’ltq) rît àvotôo’tûçq. Xçnotipevoç. Ayant pris l’échelle pour

billot.
1. ’Avllpœmvdirspoç âVGfiÉQ’nVGÇ. Tu as plus l’air d’un homme.

5. 1306151... bâtiment. Sous-entendu (in; voir le dia]. XVl, p. se,
n. 8.

6. Oi’m oîô’ ècp En.) àvaraivœv éoturôv. Se redressant fièrement, je ne

Mis pourquoi. "011p, [orme attique pour ému.
7. Kotôapua. Voir le dia]. XVJ, p. se, n. 5.
8. Tub poum. Mot-à-mot z sous l’aisselle, a à la dérobée; p en

latin, sub alu.
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MEN. Ko’Mtxeiotv, à Épufi. rondît êv’râp (5&9 7.971-

GLFEÔO’aGdN whig).

au. Oüxovîv mi. au, (Î) Me’vtmre, &WÔÜOU 721v éleu-

Ôepiav, mi. fidêë’l’ictdv, mi. 7è choirai), mi r?) 7ewa’iov, tu?

713v 72’1mroc- (Love; 706v rôti 50.7.01») 757.42.

EPM. Mnâotpuîiç- aillât mi â’xe 1066m, xoüoot 7e

mi mîw aficpopœ ô’v-m, mi 1:96; TËN xarânlouv miasme.

Kati ô ê’IÎTmP 3è ou, aurélie!) 75v (3’494va T’hv rooaümv

&wepavroÀo-Yiow, mi âv’rteëoetç, mû. waptaécstç, ml. Wêplô’

301g, real. BdPËÆPLO’ELOÙÇ1 ml. railla [Bain 75v 167m.

PHTOP. va’ 2 Bot, &fiorieeuzxi.
MEN. E5 Élu. "(tous 1623 Tàt oï-rro’7t-ztot, en») éméti-

090w aîvehôitaeot, 1-?) o’t7xüptov àveamîceto’ wërotaov To ia-

riov, effluve, (Ï) nopÔtLeÜ, To mâdhov. E5 mæœgev i. Tl

omégas-5., (Î) patronat, mi pâlis-ra ô (pilée-0m; ou à
(zip-rio); rèv wé7œvot Èetllgœua’voç 5;

(DIA. "On, (Î) cEpp-îl, destitua»: doum 791v qIUX’ùV

. .unapxew.
MEN. méfierait ’ dînas 7&9 gents hurrah; «616v.

EPM. Tà amict; .MEN. "On tL’IlXE’Tl. Satin-668i. TFONJTEÂ’E Èeîmot, mi

Ëœeev éîotmwâw roùç vécu; épi en: copie; &p7üpiov ÂTÎLIIETŒL’I.

mon 101:5?! «1316m

t. Bapôapicpoüç. Locutions barbares, entachées de recherche et
d’affectation.

2. ’llv’. Pour inti; d’où le mot latin en.

a. A65. Mercure s’adresse à Charon.
s. E6 néprev. Faisons bonne route; même sens que 56 «bâilla

donné par plusieurs manuscrits.
5. Aeômpuévoc. Saccagé; hyperbole plaisante.
6. ”A).)a. Neutre de à).).o;; c’est autre chose qui...
1. liai (linnéen) bâtirent. Et qulil.ue recevra plus...
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(DIA. Eu 3è, (Î) Méwmte, aux nixe?) incendioit: ;

MEN; Hôç, 8; ëmeoaa’ é-icl 16v edvarov, statuons)-
roç (1.1188V0’ç; ’A’Màt tic-rotai; 10’7œv3, où xpow7n’ Ttç atmos-

ratt, 6m59 rtvôv du?) 7:1"); poév’rtov ;

EPM. Nui, (Ï) hit-fume, aux (19’ évôç 7e 76901: ’ «finet

itèv, à; ràv êxxlnaiatv cuveleôvreç, aïopevm 757.501 même;

ici et?) Aaunixou Gavotte), mi 13 7uv-h mûroô cuvelant
qui; 163v 7uvotutôv, ne) Tôt trott3iot, veo7v5t ô’v-rot, ouatine;

M’KEÎVŒ ont 16v 11113101? Bailleur. o’ttpeovotç roi; Hem; ’

alliai. 3è Ato’çavrov 3 76v ëTÎTOPœ énatvoüctv êv Etztuâwt,

Entrattpiouç M7ouç 3tsîtrîvrot êrri KpoîrœVL Tout-op. Kati, fi.

Aîat 7e, il Actyaaiou paît-119 KŒKÔOUO’Œ siéger. ” 105 Opinion

si»; 7uvattEiv °, ê1ri Tl?) Aapaaiqt. 2è 8è oùâeiç, (Î) Mévtmre,

Saturnin, me YIIGUXÎŒV 3è naîtrai uâvoç.

MEN. Oûôapàç, JAN 022.0667] 75v xuvôve nef ôli7ov

ùpuop.e’vœv oïzt-rtarov êrr’ époi, ml. 7th tapina»: "curero-

itérant roi"; «retraie, 671:6th! cuveleovreç Oct-intact p.5.

EPM. Fewottlaç si, (Î) Méwrme. M73, étai itou-atm-

flsôxotuav vinait, ôtez-I; uèv cintre 1:96; 7è 3txacrâptov,
eùôeïatv 7 êxst’xmv repoïo’weç ° 5’720 3è mi à repOKLeùç sinon;

perdants-ouah.

t. ”Emrauoa. Ménippe s’était pendu pour échapper. dit-on, aux
railleries que lui attirait son métier d’usurier; voir le dial. l, n° l.

2. Memëù lô7wv. Pendant que nous parlons.
3. Atocpstvrov. Cicéron, dans Brutus, parle d’un Di0phante de Mitylèue

estime pour son éloquence.
t. ’EEo’tpxet 105 Opfivou. Donne le signal des lamentations.
5. Fovottot’v. Ces femmes ütaient des pleureuses à gage. L’usage de

louer des pleureuses dans les Cérémonies funèbres remontait, chez les
Grecs, à la plus haute antiquité.

6. TGV KthÎW. Les chiens qui le regretteront en sa qualité de
cynique.

7. Eùlleîav. Sous-entendu 686v.
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TMEN. Eûwloeï’re, tu iEppfiîl ° repoi’œpev 3è ml. ripait. Ti

05v En naît (1.57.1515 ; naïves); (incuse-film 351km ’ mi. rôt;

mrasimtç (patati; eivott Bupeiag, rpoxoùç 1, mi 76mg, mi.
lieouç. Astxô-rioerat 3è ô émierai) Bic; &xptët’ôç.

DIALOGUE XIX.

VANITÉ n: LA RÉPUTATION D’ALxstDnn.

MEEANAPOE KM (PIAIIIIIOE.

(DIA. Nüv pâli, (Î) ’Ak’îotvàpe, aux in: 35497:0; 7éme

p.91 2 OÛX. âpoç uièç eivott ° où 7&9 in: éreev-n’iteïç, VApptovo’ç 3

7e 63v.
AAEE-Z. 063’ «ont; 1’17voouv, (Î; retraça, thç (bai-mirerai

mû ’Apaivrou uiâç situ.’ 0’003 êôeEoÉpnv 7è poivrentmt,

du? XP’I’ÎO’LtLOV ê; Tôt upé7potm oio’pevoç eÎvott.

(DIA. 11(7); 15’755; "quipo: 5’86)... cor 1è fiœpëxew

casant»; éîœwamenoopevovô ont 163v «poçnrôv;

AAEE-l. Où mûres aîn’ oi [Scipëatpm notre-irlct7nooiv7

t. Tpoxoùç, ml 76mg, anti Illico; Allusion aux supplices d’lxion,
de Sisyphe et de Titye.

2. 031 av sans; 7évoto un); aux... elvott. Mot-à-mot : Tu ne saurais
nier, disant n’être pas; e’est-à-dire : tu ne saurais nier que tu es.
Où et p.1] se fortifient au lieu de se détruire.

3 ”Aptp.wvo’; 7e div. si tu étais bien le fils d’Ammon; voir sur Am-

mon le dial. XlV, p. 31, n. 6.
L. (tinamou IOÜ ’Apt’avrau. Philippe, roi de Macédoine. deuxième

du nom, troisième fils d’Amyntas, ne en 383 av. J.-C. mort en 336,
assassiné par Pausanias. ’

5. ’Qç. Expletif, n’ajoute ici rien au sens. -
6. "(ZÇÉXEW camvrôv àëatirotrnônoouavov Te prœbere decipiendum;

tournure plus fréquente en latin qu’en grec.
7. Katezlo’ty-naciv p.5. KotmnMnogtott, être frappé de terreur, crain-

dre; ce verbe, en vertu de sa signification active, se construit avec
l’accusalif courtine çoâoüpott.



                                                                     

DE LUCIEN. 65
tu, mi eurisiç (in chilienne, oiâuavm est?) poiXEGOctt’
(ée-Te priori âxpoi-row aÛTÔV.

(DIA. Tivmv êxpotr-ncatç ou 7e &Etopaîxœv 50’395»), ô;

330d; niai Euv-nve’xônçi, roEaîptat, mi. rehaiptot, mi
7éëèat oiotîïvot arpoëeéimitëvotç; iEAlvïvœv xpwreïv 397w

ive, Boucrôv, mi. (bœxéœv, mi. ’Aônvotitov t mi. ce
’Apmîômv 3 amanite», mi ris; Garrot).in ï’iE’NOV, mi roi);

’eriœv obtovrto-râtç, mi si) Matvrtve’tov canonnoit, il

epqîxctç, il ’llluptoùç, il ml. Haiovotç l’ Xetptôootceatt,

mût-ct p.570îMt ’ M1130») 5 3è, mi Uspoâw, mi. Xotkiotiœv,

mi xpuooqatîpmv évepu’mwv mi 0169m, oint oieôot (à; 11:92)

606 primat parât KÀeoîpxoo 6 aîvemôweç 7 êxpotmoatv, où3’

ê; pipa; uropetvoîvrtovs émeut êxsivœv, cillât, «pin il ce

rôEeupat éîtxveî’oeott, (pu76v’rtov;

l. Emvs’xônc. 56v pour 66v, attique.
2. ’Epyàv (in Était une affaire, était la chose dimcile ; Virgile a dit

de même :

. Hic labor, hoc opus est. (En. VI, 129.)
Suit ilénumération des peuples de la Grèce ou voisins de la Grèce
vaincus par Philippe.

3. ’Apxo’tôwv énitrtxôv... Oenalùv 11mm. L’infanterie pesante des

Arcadiens et la cavalerie thessalienne étaient renommées en Grèce.
"in-nm, au féminin, signifie souvent cavalerie.

A. fiction; Les iléons, moins connus que les peuples précédents,
étaient une tribu belliqueuse de la Macédoine.

l5. Mfiômv 6è, me liapot’ôv. Génitiis gouvernés par ëxpo’tmoatv.

6. Kiaoîpxou. Ciéal’qlh. de Lacédemone, chef des treize mille Grecs
qui suivirent Cyrus dans son expédition contre son frère Artntercès
Mnémou , et combattirent à Cunaxa, A01 av. J.-G. Clearque lutiné en
trahison par Tissaphcrne. Six mille Grecs seulement revirent leur
patrie, et siillustrèrent par cette fameuse retraite que Xénophon diri-
gea avec tant d’habileté et raconta avec tant de talent.

7. ’Aveleàvteç. ’Avépzouott, comme &vaôotivsw, signifie faire une

expédition dans la Haute-Asie. Le livre de Xénophon est intitulé
àva’tGototz.

s. (lincpstva’tvrmv. Nlayant pas eu le courage; (mouflent a ici le
sens du verbe latin cantinera suivi d’un infinitif.
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AAEE. il)? ci menu 75, (Î) rai-rap, m1 oî ’Ivââw

a l I a a I l a! l a; Islecpocvrsç aux. eumrwppovn’rov m 597mo. Km ouin; ou

Statut-licou; l m’a-rob; , 06325 magasina; ùvouuevoç Tàç

vïmç, êxpoîrouv «616v, oùô’ êmuîpmcoc ménure, à (mo-

qôgzevoç êqaeucoîimv, ’91 oïfiWTOV Ënpochî n 706 vnxqïv è’vam.

Rai rob; "1511m1; 3è, rob; pfev dvaiuœri wapâlaëov ’
anéantît»; a 3è ïcœç &KOÜÊLE 81mg Fer-7116m.

(DIA. 030c mûron mixa-ra i Ifleïfiroç?’ 7&9 aîmîweüé

p.05 ôv si), m?) âoparïq) 3Le7xoiaocç, pâmai» Seimoüvra

êtpâveucaç, 6’11. p.8 1:92);4 Tôt; 68:; «païen; êtawe’cou. 5’76).-

pmae. Zù 3è, mi 17h MomeËovmàv XMyJJSot mmËaNov,

’3 " ’3 i [ 5 ’ 6’ âw’eo 6au w, a); (peut, PÂTEVE uç, mu, Tlupav op av a u ,

l Un Q l i 3 l 9 mun wpocxuvewew. mm Momeâovœv, eleuôepmv uvàpœv,
YÎEÎOUÇ’L mi 1è mîwœv YEÂOLârwrov, égaya? rôt 763v vava-

x’niLr-Îvœv. ’Eâ) yàp lé-yew 6’60: fila è’irpocîocç, Mous:

cummfleîœv NEWŒLSEUËLE’VOUÇS à’v39aç, mî ydpwuç”

TOIOÜTOUÇ ’YŒËLÔV. àE» ênzîvecoc y.6vov &xoücocç (in r71; 1-06

Aapeîou yuvouxôç mi 1-7.; purpôç euh-06 ml. 15v Guya-

répœv kayak-n’en; ° Bacmxàc yà9 mûron.

AAEE- T6 çûoxivâuyov 3è, à m2759, oint ênawe’i’ç,

l. ALMTûaaç... àvoôpevoc. Allusion aux armes favorites de Philippe.
2. enëaùmç. Voir le dialogue KV, p. 03, n. 10.
3. Kleîroç. Voir le dialogue XIV, p. 38, n. 9.
A. Hpéç. Auprès de, a en comparaison de. n

5. Tuipow ôpôfiv. Tous les nobles chez les Perses portaient la tiare;
mais le roi seul la portail droite.

6. ’E’néeoo. Capiti tua imposuùh’.

7. ’HEiouç. Tu croyais juste, tu prétendais.
8. Henatôauus’vou; àvôpn’mouç. Callislhène et Lysimaquo. L’un fui

enfermé dans une cage en fer, l’autre exposé à la fureur d’un lion qu’il

vainquit. Voir le dial. XV, p. 39, n. 1.
9. Faim. Les mariages contracté: avec Barsine, Roxane et autres.
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mi 1:6 êv .OEUSÊOÎ’MHÇÎ wpt’ôrov mÔz’MtcÔatt et; 7è ÉVTÔÇ

105 Teixouç, x7). rocaürot MÊeîv guépard;

(DIA. Oüx étamât 70570. (Ï) ’AléîotwËpe’ eux (ina

in): me.» citai eîvott mi TtrptôcAecôaia nove 781v Bact-

lëat, mi «poxtvôuvevîstv 705 arpotroü’ 0003 (in oct 7è

TOLOÜTOV filctGTd auve’çepe. Oeôç 7&9 eïvott 30mm, aï won

1919955115 mi Blé’n’otév ce çapoES-nv 705 wolëpou impié-

(Levov, minant paripevov, oîwôzovrd êtrî et?) flatulent,

7151m 79mg” iv roi; 69561. i mi ô "Appui; 5 76-4; mi
pauso’pavrtç iléyxero, mû. ai «pop-711m xâlaxeç. *H ri;

oûx. av êye’lotaev, 695v rôv 106 Atô; uîôv lamoqauxoûvrot,

serinai»; 1-6»; iatrptïw Bonôeïv; Nüv (.LËV 7&9, omît-e i187.

Tëôvnxatç, oint oïst 5 wolloùç sima. 70,5; 191v «poawoï’ncw

âxeïww Ë’NLKEPTOpÆÜVTdÇ, ôpôvmç TÔV vexpôv 1’017 leeoü

ênraîô’nv xeÉpevov, (.LU8ÔVTM A387) mi êEtprË-mtô’rot nattât

vo’y.ov 7 763v capot-ron àmîv-rœv; 31Mo; TE mi. 16 x91:-

atttovs, a Ëçnç, ’Aléëowdpe, 7è 8tà 70570 uparaîv êoyïiœç,

«07.6 ce ’r-fiç soin; aîcpnpeî’ro 117w xaropOoupe’vœv’ mîv 7&9

30’st êvdeèç, (ne?) 9805 ytveaeatt 30mm.

l. ’OEuôpo’txat:. Les Oxydraques. peuple de l’lnde, a l’ouest du
Gange, sur les deux rives de I’Hyphase. Selon d’autres, ce fut à l’atta-
que de la ville des Mallicns qulAlexandre fut blessé.

2. 061 du. Non que; mm quad.
3. Ttrpu’mxeaeatt. Philippe lui-même avait perdu un œil au siège

d’Amphipolis.

A. Pékin; iv (av). Serait un sujet de risée; cependant Homère nous
montre les dieux blessés et gémissant de leurs blessures.

a. ”Ap.p.mv whig..." Construisez : ”A(tpwv flânera (du ôv) 76m....
aux! ol «poçfiratt filéyxovw (div ôvreç) nahua; Ammon aurait été con-

vaincu de charlatanisme, et les devins de flatterie.
6. Oiat. Deuxième personne attique; voir le dia]. KV", p. sa, n. a.
7. Kami www. En latin Nm.
8. "Allia; 1:5 mi rà xpfifitgtov, ô étym, rô ôtât 10510... Mol-à-mot :

et d’ailleurs, cette chose utile que tu disais être, le vaincre facilement
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AAEE. Où TœÜTŒ ppovoû’ctv et aïvOpœrrot 1759i. êpoû,

02173 (HPÆKÀEÎI mi. Atovôctp êvoîptnov Tteéaat’ (Le.

Katirot 191v "Aopvov 3 êxeîvnv, 01W ârëpoo èxaîvœv lagov’roç,

5’780 potto; élatptocoîp’nv. ’
(DIA. iOPnIÏç ô’rt mûre: à); otoç "Appœvoç kyste, a;

.HPŒK’ÂGÎ mi Atovtîctp rapatëoînetç saumon Katt oint

mignon, kle’Eatvàpe, oû3è rôv 769w o’trropaten’crç, mi.

7mm 4 oworèv, mi. cuvée-ç i371 vexpèç 66v;

DIALOGUE XX.

L’ÉGALITÉ CHEZ LES nous.

AXÏAAEÏË RA! ANTIAOXOE.

ANT5. Oïot «903m, 110.746, me; «à»! ’Oàuccs’ot ont

signent mpî 1’06 environ] (hg atyew-îl ut chigna roî’v

ôtôotcxaîlow àpcpoîv, Xetpœvâ; 5 ce mi coma; 7 l ’pro-

par cela; a et d’ailleurs cet avantage dont tu parlais de vaincre faci-
lement par ce moyen. a

t. inaxÀeî mi Atovüaop. Hercule et Bacchus avaient tous deux par-
couru les Indes en conquérants.

2. Ttôéaat. Pour rtOeïot.
3. Tfiv ”Aopvov (nérpotv) ëxetvnv. Ce fameux rocher d’Aorne; place

forte près du Gange. Sa position élevée lui avait fait donner le nom
d’Aorne (à priv. et ôthç. oiseau, que les oiseaux ne peuvent atteindre).

a. Fvu’um ceuurôv. Allusion au fameux précepte YVÜÛI. centurôv; voir

le dial. 1, p. 3, n. 3.
a. ’AvriÀoxoç Antiloque, fils de Nestor roi de Pylos, périt jeune au

siège de Troie en défendant son père.
6. Xsipmvoç. Voir sur Chiron le dial. XI", p. 32, n. 2.
7. (Poivtxoç. Phénix, fils d’Amvntor, roi des Dolopos, avait ou le!

yeux crevés par ordre de son père, auprès duquel il avait été injuste-
ment aocusé. Ayant recouvré la vue par l’adresse de Chiron, il partagea
avec lui les soins de lÎéducation d’Achille, et suivit ce héros au siège

de Troie.
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tînt-av 78:9, 67675 gong [inflation êmïpoupoç’ (13v Û’nTSÔStV

I N î l 7 a l h Il Atrapu 7m 7œv axl-npœv, q) p.71 (3mm; 170M; en), (111le
il miwtov o’tvoîccew 75v vsxpôv. Totü7ot pèv 05v dyewfi

7tvat (Dptîyat, datlèv, mû népot’ 705 100.6); Ëxowoç (poid-

Zœov, in); êxp-Îw léyetv’ 75v Hnléœç3 3è oîèv, 76v

otloxtv30v67a7ov ripais»; o’moîv7œv, mensurât oû’7m rapt

écart-06 3tatvoeîceott, 77070.91 aîcxtîwl, watt êvocv7t67-nç npèç

7è newpaypëva cet êv 76.?) [me ’ 3;, êEèvl’ &xleôç NON)-

xpôvtov êv 7?.) (Detrô7t3t 5 halenant, êxîov 179050005 7è»

peut 77.; dyne-7.; 3657:; aérium.
AXIA. ï) mit" Néo-7090;, aimât 767e tri-N irretpoç Ê’7t

Ü î tu dt A h f i I l I 7nov swaueat (av, un, 7o Bah-Lev EKEtVœV ono7epov m,
aîyvoâiv, 7è ducmvov êxeïvo (YoEoiptov ËPOËTiP-(OV 705 (itou.

Nüv 3è ouvrant ’iî3n à); êxeivn” p.èv aîvœtpeMç, si mi. 6’71.

gênants oî cive) ëŒquJS’IÎGOUGt, pst-à vexpôv 3è ÔlLOTttLta.’

mi 067e 76 naine; êxeîvo, (Î) ’Av7iloxe, 057e il taxez;

l y s z Pl a t N s - IfiaPEGTW’ and natpeôot oursons; une 7a; «un? Capa)
(maton, nui not7’ oûâèv oillvîhov Staoâpovt’eç’ mi. 067e et

763v Tpo’xov vexpoî Èeâiœai p.5, 057e et 76W ’Axottâw espa-

i. ’Enaîpoupoç. Ulysse, descendu aux enfers, rencontre Achille et
le félicite de sa puissance parmi les ombres. Achille lui répond par ces
vers que Lucien reproduit ici presque textuellement : a No chchhc
Pas à me consoler du trépas, glorieux Ulysse. J’aimerais mieux, simple
laboureur, servir chez un malheureux sans patrimoine, que de com-
mander a tous les morts. u (Odyu. A], v. 188 et suiv.)

2. lla’pat 7o?) and); Exov7o;. Au-delà de ce qui est beau; pas!"
decomm.

a. limâtes. Pelée. fils d’Éaque, mari de Thétis et père d’Achille.
l. ’Eëôv. Cas absolu; étant permis, quand tu aurais pu,- au lieu dan
5. d’ôttimôt. La Phtiotie, petite contrée de Thessalie.

. 119050.00.
Je puis choisir. dit-on. ou beaucoup d’une sans gloire,
Ou peu de jours suivis (Tune lonauc mémoire.

(Bac. Iphigénie, acte l, scène n.)
’Exetvn. Se rapporte à 865:1, dont ridée est comprise dans ôoEoiptov.

- "07: panera. Quant ranime; le plus possible.
’N
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môouatw i ’ 1 3l ’ Êi * "(myome e otitpt 11;, un venge; oymoç,

a v z a .aôx t a e l ... I a n. r« 1)er motoç, n a sur sa 10;. a) Tau70t ne omet, Ml
ëxeopett 6’7t p.91 0117560) (En.

ANT. "0.1.0; 7i 05v 0’t’v 7t; miam 3, (Î) ’AXÛÔŒÜ; To037:

7&9 33056 7’?) (posa, 1706170); oïrroewîaxew ü1r0tv70tç. "(2075

Un êtapévetvb 76;) voua), lût p.91 &vtüceatt 70?; 3t0t7570ty-

pévotç. "Antre; 7e 690?; 76v ê70tipœv ô’cot 7759i 05’ 5,611.94

1’18 5 . n b a St x 9 q t ’ l l l. 6ct e p.570 tLtltpOV sur 0400050; auraient trama); .
(Déçu 3è wapunueiotv mi. il notvmviu 708 apaiypawoç, mi

s 1 C N I 1 l7o p.91 nover: 0t07ôv nenovÛévott. 050;; 70v Hpatxlsot, un

70v Meléaypov 7, tout 57.100; 010p.0ta70ù; ivôpatç, ai 06x. au,

oip.0u., SÉEŒWTOS aîvsweîv, aï Ttç 003700; oîvctm’ptlaue enno-

00v70tç &xM’pot; mi dêiot; oîvdpafatv.

x a f’hAXIA. (ETdtpm’h tLêV il napaivect; t êpè 9 si aux ou),

57170); 7’) pnm’tlm 717w traçât 70v Biov 0m05. citron 3è mi

û 63v ëmc7ov ’Et’. 3è 9 i o). v v" ’ 1° e’ 00’
(J- . tu: alu. oia.7s,70t077.1 .ti ,
î l Î à l507e, me nouxtotv 00270 fidGXOVTSÇ.

ANT. 03x, 0’003 0ipteivouç, d) 11mm. 70 M 70:0

l. ’lonvopia. Primitivement égalité de parler; puis égalité en général.

a. ’Hpèv une... Fin de vers empruntée à Homère.
3. Té 06v div 7L; millet. Que faire donc?
b. ’Enne’vstv a; voua). On dit de même en latin, tiare conocnlù,

jurejurando.
5. 0’655. NOUS qui sommes lei.
6. llo’tv7mç. Mot-à-mot z tout-à-fait. C’est-à-dire : a pour toujours, I

pour ne plus nous quitter, comme il l’a fait lors de sa première descente
aux enfers.

7. Mskéavpov. Méléagre, fils d’OEnée et d’Althéc, roi de Calydon:

il prit part à l’expédition des Argonautes, et tua le terrible sanglier de
Calydon.

8. Où: âv ôéEottvro. Ne consentiraient pas.
9. ’Etté. Accusatifgouverné par rimât.

l0. Tat’rm. En cela, sur ce point.
t t. To amome; 706 ÂÉYEtV. Pour rhv àvwçfletatv 7m": 111m, l’inuli-

me des paroles.



                                                                     

DE LUCIEN. "Il
media; 703 Mystv épions»). Ettowâv’ 3è, mi. qépew, mi

v l ce 8,8 a . au a N v 3«vexe 0tt a 0x70tt nth, tub un 704971 oplœnev ,
6301759 au, 70t0tü70t eüyotzevot.

DIALOGUE XXI.

L’auonn on LA vu.

MOPENHE, ANTlEeENIIZ, KPATHE KAl TITDXOE TE.

AIOF. ’Awtceeveç” mi Kpoï’mç, (mol-in: dépopu-

o’Sc7e 7î 013x étamper; 6136i) 77.; 31.006300 5 waptrrat-rrrîcoweç,

étripant 7ob; m7t6v70tç, citais 7tve’; sien, mi 7t’ gus-70;

0047633; notai;

ANT. ’Arriœttev, (Ï) Atôysveç. K06. 7&9 En; 7’131) 7è

05’0tp0t TÉVOtTO, 7015; 30m960v70t; 00”7th ôpqîv, 7013; 3è

Exe7eüov70t; àoeefivottt êviou; 8è p.674; xa7t6v70tç, mi,

titi noix-aloi: 000mm; 706 tEptmû, gym; 02v7t60tiv0v70tç,
mi inr7i00;7 &v-rspei80v70tç, oüàèv 35018.

KPAT. ’Eyio yoüv nazi 3my1î00tmtt ùpîv à 530v, 617673

xa7’rîetv, x0t7ât 7h 636v.

t. Etœrrô’tv. c’est le précepte d’Horace :

Durum : sed levius fit patientia
Quidquid corrigera est nefas. (Odes. l. xx, 19. 20.)

2. Aéôoitrou. il a été arrêté par nous, n c’est chez nous un parti pris.-
3. [show ballottai. ’Oçkta’xa’tvew vélaire, encourir des railleries,

prêter à rire. Horace a dit de même : dolic: ladiôrium ventis.
A. ’Awioôsvsç... Antisthéne, Diogène et Craies, trois philosophes

cyniques dont nousavons parlé précédemment. Voir le dial. V.
5. Eùitb 711,; 1086804. Droit à l’entrée (des enfers).

6. Oiot 7tvs;. Quelles sortes de gens.
7. irmiouç. En se renversant en arrière; en latin, rupines.
8. Oûôèv ôéov. Encore un exemple de ces absolu; quand il ne fau-

drait pas, quand cela est inutile.
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AIOP. At’rîynaott, (Ï) Kpa’t’t’n; ’ ê’otttot; 7&9 7tv0t écopa-

xe’vatt .nawélotot. I
KPAT. Kati filet (Li-N «and myxœ7éë0ttvov 13 tzïv ’ êv

0tü7oî’; 3’ ânier-anet, ’Io’pnwôaœpo;1 7e 6 «106mo; à nué-

7epo;’, mi. ’Apcaîwn; ô Mn3i0t;3 Ünœpxoç, mati. ’Opoi-t-n;

ô ’Appæfvto; l. i0 pèv 05v ’Io’y-nvôéwpo; (êtetpôvewo yàç

ont 111mm reprit 70v Kteatpôv0t5, ê; ’Eleucîvot 5, OÎtLat,

Bœéiîow) 56790:5 7s, nui 7è 7 7p0tüy.0t êv 70tïv X5903; six-e ’

xotî. 7è modifia 7è vsoyvà, à m7s7.a).0irret, émulsifia,

mi. ËŒUTÇ) manégeas 8 7’71; 7o’).ttnç, ô; Kt00ttpâw0t

unspâoîllœv, mû. 7è moi. 7è; ’Ehueepàçi’ meïot, Gravé-

p’nttot 6’v70t ont 763v nolépœv, dtodeüœv, 360 prisme; ciné-

70t; êmiyà70’ mi. 70mm", (p.004; 1793075 mus-0?; mi
stupéfia 7é770t90t pee’ ê0tu7oü è’xœv.

i0 3’ ’Apoaîxnç, 7719m0; 72371, mi. v); A? OÛK à’osgtvo;

771v MW, ê; M 7è Bapêuptttèv ’h’zeem, nai’q’yatvoîztnt 175:0;

606mm, mû diton 76v ïrrrrov afin?) npocœxe’îwott’ Kari.

70L? mi ô ïmo; ouït-(î) ouvs7eev’rîtt5t, par? Marty-Z1 &tMPÉTEPOt

t. ’lopmvôôœpoç. isménodore, personnage imaginaire, ainsi qu’ut-
sace et Orétés.

2. i0 ùnérspoç. Le nôtre, mon compatriote. Cratés était Thébain.
3. une; La Médie, contrée de l’Asie centrale.
A. ’Apttévmç. L’Arménie, contrée de l’Asie occidentale.

5. Kthtthwot. Le Cithéron, montagne de Béotie qu’il fallait fran-
chir pour aller dans l’Attique où était Éleusis.

a. ’mmtva. Éleusis, bourg de l’Attique, ou se célébraient des
mystères en l’honneur de Cérès et de l’roserpine.

7. To 7patîop.0t ëv rotiv xspoïv cils. Mot-à-mot : tenait sa blessure
dans ses deux mains; c’est-à-dire, I tenait ses deux mains sur sa
blessure. s

8. ’E-ttspe’pqmo 77]; 76km; Sous-entendez Evexat devant ce génitif.
t). ’EÂEUGepo’tÇ. Élenthéres. bourg de la Béotie, entre le Cithéron et

Éleusis.

10. Kari 70ti’r70t. Et cela.

t t. ’E; 70 flapôatptwèv (n°07). En vrai barbare. Barbaricum in "sont:
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A au a!
dtonrot9e’v7a; 1 ont 090m6; 7tv0; 175777.70to7ou, év 71) :3171

7c?) 19085,?)2 7790; 70v Kumratddxnvs confinai. i0 9.?»
7&9 19006011; êrrn’lotuvsv, à); 3tnyeï70, 170M) 76v 01’).va

7790ü7re’2099-n’o0tç, ûrroc70t; 3è ô 09095, 79170.77: 9.?» into-

éùç, imaginai 705 ’A90’0îxou 76v x0v76v le fart-ceci; 3è fin

cé9t000tv 5, «676v 7s 3t0trrei95t mi. 70v ïmov.

N Ï, T ’ N au wANT. 11m; 0tov 7s, o) K90t7nç, 9409 17mm 70070
ysvëoeott;

KPAT. Îêt’o7a, a) ’Av7toôeveç’ ô tLÈv yà9ê1m’7t0tuvsv

sixoooîmxüv 7tv0t nov7ôv n9oËeÊX-ntzëvoçô’ à 69055 3è,

5’723?) 7-71 779.711 attrait9os’oat70 721v 1790650an, mi.

- e .7 t 3 x 7 a I a I gr ntram). av au70v n «mon, e; 7o yovu enlacez, EXETŒL 7v.
amies-r) 791v êrrs’Mtotv, mi. 7t79t60xet 70v irritov 617070
o7a’9v0v, une 009.06 mû. 09039671170; èotu7èv 3t0t775590tv70t -

ôta-ÀŒÜVETŒL 3è nui ô ’A900îxnç- i0902ï; oïdv 7t êye’ve7o ’

ou 706 dv3905 aillât 705 ïrrrrou pâllov 70 é’9yov. ’Hyatvoîx-

St a, . I a a. v v a I r t 77st a 09.00; 09.07tp.0; (av 7m; «11mg, Km. miton macao;
not7tév0tt.

t. Ananapiweç. Nom. plur. qui se rapporte au sens plutôt qu’a le
construction de la phrase précédente; c’est comme s’il yavait : éirtrro
and 00376; ouve’rsfivfixstaav ôtanaps’vreç.

2. ’A90’tEn. L’Araxe, fleuve qui traverse l’Armenie et qui se jette

dans la mer Caspienne.
3. Tôv Kennotôôxnv. Le singulier pour le pluriel. La Cappadoce

était une province de l’Asie Mineure. séparée de l’Arménie par l’Eu-

phrate.
A. Kawôv. Lance extrêmement longue dont se servaient les cavaliers

de la haute Asie ; de la le mot latin contus.
5. Xâptoo’otv. La sarisse, longue pique en usage particulièrement

dans la phalange macédonienne.
6. Ilpoôsôknpévoc. Part. pari. passif dans le sens moyen, tenant

en arrêt.
7. cMastic. Suivant Xénophon, les Perses de distinction auraient

regardé comme un déshonneur de paraltre à pied. il en était de même
chez les Mèdes et chez les Parthcs : équin niant" (empare oectantur,

A
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:0 3é lys ’Opor’rmç ô 31.031714; mû. wavù chum; îw 7è)

11:63:, mû. oû3’ êc-roîvau. xayaî, oûx Kami BouÏiZew 5’36-

vwro. quoum 3’ ouïr?) airaxvôçg M-fiôot mîvreç, êmfiv

&woëëan 763v ïmflov, dia-7:89 ci ê-rrî 15v àmvôëv èmÉaî-

vovTeç a’mpowoë’nrî 961L; Ba3izoucw. Korraëaùîov 05v

êaurôv Entra, mi oüâewqï www? &vîarœcem flafla.

: 3n n C A a 1 n x a I ’l no a Baklava; Epymç «panax www amputa un): 1:90;
1’?) nopepeïov’ êyù) 3è êyâœv.

ANT. Koîyù) 3è, 67:61-: mafia»), 063’ O’WÉKLLEŒ êpourrôv

æ il l 9 v, n l a ,7 a n 8 nTOI; 000m; un OCCPSLÇ omœwvmç aurouç, 717906 Page»: ,
êwî. «opeyeîov; wpoxurâlaëov Xépav, à); au; êmmàeïœç

, .1 x n .., c m8 l 1 nfileucouw. Kan 1m90: 70v 1001N, on (Lèv a sagum: Te un
êvœuriow’ êyîo 3è poila éregno’ymv 5’71? mûroî’ç.

AIOF. 21) pfev, à ICpoîmç, mû. ’Avrîa’ôeveç, 701.0610»:

ê’rôxare 1-5»; Euvoôomdpwv ’ êyoî 3è Bisqaïaç 3 TE ô Sauveta-

r-hç, ô êv. Hatpanôç”, mû Acipmç ô ’Ampvàvb, Eavayè;

ôv, mi Aigu à filoüatoç, ô êx Kopïveou, www-556W ’ ô

n l ç n n» Sn a I y e x c 8pev Acquç, une To1) «ou a; au. (papyocxœv une www, o à
Aoîyxmç, 3U è’pœroç &woacpaîïaç êœurôv- ô 3è Blsqaïaç

figé ô aïôhoç êle’yeæ’o &wecxlnm’vm 6, mû. 3mn 3é 7:,

" ç n a 4 x n n 9 n y I ,œxpoç eç umpÊol-nv mu 167cm; a; To axpnêacrac’rov (pouvo-

pevoç. ’Eyù) 8è, min-59 5380;, o’wéxpwov av 1961m: (indici-

ilh’l balla, Mi: conviait», illi: publia: ac privata officia obeunl (Jusr.
x1, I, 3).

l. 061 51m; fiaôiüew. En encore. moins marcher; en latin, nedum.
2. ’Arsxw’ôc Mfiôot ndws;. Tous les Mèdes absolument.

a. mayen... Blepsias, Lampis, Damis, personnages inconnus.
A. Hempauôç. Le Piree. faubourg d’Alhènes où était situé le port.
5. ’Ampvo’w. UAcarnanien. L’Acarnanie était une province de Il

Grèce centrale baignée par la mer ionienne.
a. ’Aneoxlnxe’vat. Do âno’cxlnm; du simple mm.» vient notre

mot squelette.
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’r au . z 8 à r s c; avetev. Erre: roi (La: ACQLL r. airtœpéwp 10v UtOV’ « Oux.

V8 l Il 6 fil f î 7 N d I 1a tu patron and 2;, gym, un: aurez), a; redevra
Ëxœv 6p.oü2 x0411, nui Tputpâw «1316;, êvvsv-nxovrotÉ-rnç 63v,

ÔXTŒMlôêKŒËTEL veaviqu) finança; ôËoloùç wapaïxeç. »

a Eu 3è, (Î) ’Ampvàv (garus 7&9 mixeïvoç, mi. xampâro),

ri aine? rèv Ëpœra, occurôv 881W 3 ; 3; Toùç pèv relayiez);

Wh 71:61:07: ê’rpecaç, aïno; ptloxwôüvmç ’izyœvizou 1:9?)

.. ’I Â r x 6M 8 I v m æ I p .nov al m, u7ro e ampuœv mu. arevocypwv sache; o
yswozîoç.» t0 pèv 7&9 Bisque; ému-mû «ora; mmydpet

(raflais-m5 won’hv rhv o’c’voww, ô’rn xp’n’para épülærre roi;

pnôèv «podxoum 5 n’impovrîponç, ê; dei [rimassent à

poirette; vopizœv. IDchv Ëpm’ye ou 191v TUZOÜGmfl repwœ.

En; napéaxov 1-675 arévovreç. ’A7Jx ’ i371 pèv épi a?) on.

, y N x î Npie) espévr awoële’mw ôè X97. mai. catamaran; wéêpœeev

un); àrpmvoupe’vouç. Baéai, m7005 75, mû. routant, mi.

mûrs; Ëaxpüovrâç, wl-hv 16v veoyvôv 1067m mi wmûov.

t r a l 8 I v8! l K .on mu on. mm: yeynpomoreç o UPOVTOCL. T1. mon,
cipoï Tl. cpi’krpov9 «me»; è’xev. 1’05 Bleu; Toürov 05v rôv

ûnépynpœv 59560:1; gouleyant. Tl 311496814, mhxoû’roç

t. Tailwra. .. 660106; Le talent valait environ 5,500 fr. l’oboie sa c.
a. tOpoî’a. Environ. p
a. tauzin ôéov (ainâaôau). Quand tu devrais t’accuscr, au lieu de

raccuser loi-même; voirie même diai. p» 71, n. 8.
t. iridium Aor. 28 de même); ce temps a toujours la signification

passive : être pris, s’être laissé prendre.
5. d’eau-m; xamYôpEL. Ayant pris les devants, ayant prévenu les re-

proches, s’amusait; a était le premier à siaccuser. n
6. ligota-axones. Voir le (liai. in, p. 8, n. 2.
7. Où 191v wxoüaav. Qui ne se renconlrc pas ordinairement, peu

Il ordinaire.
8. Nnrrimv. Ce mot est composé de vù et de En), qui ne parie

’ pas, comme le latin intima fin, négatif; lori, parier). .
9. QiÀrpov. De pilée), charme. C’est ce mot Qui gouverne le génitif

i roi: flic».



                                                                     

76 DIALOGUES DES MORTS
02110001111610; 11’. àyavax’raîç, (Î) (30.11015, mi. 10117101 yépœv

oiptypévoç; i100 30160.50; 1710-001;

*o nmxoz. Oùâœpaç.

AIOF. 300.51 camping 11g;
*0 nmxoz. 008:2. 101’310.

AIOF. 7Apex 05v 13.7110131519 eÎ101 aîvtqî ce 10 Troll-Av

1909911; ânon-11611101 150voîv011 ; .
tO ÎITQXOE. 0ü3èv 101.01310v’ 0’003 ê’rn (Lèv 37576115111

âpxpî 101 ëwewîxowac- Biov 8è 615110901: aïno mMpou i mi.

ôppaâç eîxov, êç ùmpËo’À-hv 11110710; (Ïw, 151571116; 15, nenni

wpocé’rt xœlèç, 1101i épucipèv (311mm

AIOF. EÎ101, 101oü1oç1’àv, Cfiv 1205m;

*o nmxoz. N011Î’ 7380 7&9 -îw çà çôç, m8 10

15911061011 3&1.va mi (paume’ov.

AIOP. Ilapomaîenç 2, à yépœv, x01i 11819011118157; 3 «p6;

1è X9511»; 1 mati ” 10117101, 7’;hxto’1171ç5 (IN 1013 nopepe’wç! Ti

05v o’c’v 11.; E11 15’701. 1159i 117w véœv, 671615 01Î 10113106101

çtlôëœoi siam, oûç 51X 9-7» 3116x511: 10116001011011, (in 117w s’y

11?) 710’901 1001x1311 (péppæmov; ’AN.’ 0Ë711Ïm11ev 11’511, p.11 mi

111; 7311.51; 6113111011. à); &716390101» Bouleüovmç, 695w flapi I

10 61611.10»! eiloupæ’vouçô.

t. Kalâpw... ôpptâç. flanquas, c’est le roseau, le manche de la
ligne ; ôpp10’1 en est le fil.

2. Hapamiuc. Ilapomaiaw, frapper à côté, à faux; et, par exten-
sion, extravaguer.

a. Magie-41:01;) npà; 16 1,951611. Tu le révoltes en étourdi contre le
destin.

A. K01 1015101. Et cela.
5. g[Donné-171;. Avec le génitif, du même âge que.
a. EiÀthévwc. Rôdant.
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DIALOGUE XXII.

TOUT ILS-MONDE sa RESSEMBLE aux ENFERS.

NIPEYE, OEPZITHE KM MENlHIIOE.

NIP. ’13011 391, Mévtmo; 0131061 311101061. 1161590;

51311091961596; èa1w. Eiwè, (Î) Me’vnme, 013 xa11icov 001.

0x15;
MEN. Tive; 3è 11.011 êa1e’ ; 11961e90v, 0ip.011., X911 yàp

101710 53611011.

NIP. thsù;î 11011 65961111; a.

MEN. 1161290; 05v à N19eù;, 119111161590; ô 639019111; ;

013361111) 7819 101710 31711011.

OEPS. aE11 pèv i371 1061" 6X1», 6’11. 69.016; 8111i 0’01,

mi. 0138 èv 11111110171011 31.011913 951;, 711131011 ce "011*n9oç-ëxaî110; ô

1111910; êfczîvecsv, 0111011111011 eûpopcp61a110v fiPOO’El’Nü’W’ 0111’

à (9050; ” 12780 mi 111531105 063èv 5 156911111 5’912me 11?) 3111016-

1fi. "0901 si) 3è, (Ï) Mévmm, ô’v1w01 11011. 51390996189011 fifi.

NIP. ’Eps’ 75 10v ’Ay).01101;6 11011. X019O1roç, a 8;,7 110i).-

11610; 021119 1311:0 "111011 5119011. 1)

MEN. ’A1’1’ 01331:1 11011 13710 31-7111, à); 8111011., 1101111010;

l. 1119515; Nirée, fils de Charopus et d’Aglae, et roi de Naxos, le
plus beau des Grecs après Achille.

2.. Gaps-(111;. Thersite, le plus lâche et le plus laid des Grecs qui
étaient au siège de Troie; il ne cessait de vomir les injures les plus
grossières contre les chefs de l’armée; Achille le tua d’un coup de
pomg.

’Opnëoç. Homère, suivant la tradition, était aveugle.
(1’050; .. 11155116; Expressions empruntées à Homère (Il. Il, 219).
Oûôèv xsîpmv. Inférieur en rien
’A’y101iaç. Aglaé, l’une (les trois Grâces.

7. ’0; 110’111wmç. Citation d’Homère (Il. Il, 673).

00.6300..

M a
,1

.’



                                                                     

78 mamelles DES MORTS.
711195;- 021101 101 p.111 0010? 011.0101, 10 0è 1090116011 10113711

(1.01011 61’901 3101119010110 0111:0 106 009001011 11901110111, ail

s1’1’6911111ov 10 06W 01101110101011 7019 01010 7.011 01’111 011109171854
..
exetç.

NIP. liai. p.111 E900 "Op-090v 011010; 5111,. 011611 011116-

19011511011 101; ’Ax011oîç.

MEN. ’0veï901101 p.01 1éy01ç’ .170) 1 0è à [311-911031m0l

11611 ê’xet; ’ êxeîvu 0è oî 1611:2 10010111.

NIP. 003101111 5’78.) êvraûôa 5011091961596; 0011-1, (Î)

Mévmne;

MEN. 061e 00, 00’111 61’110; 569.09190Ç’ 100119101 151W

61’000, 11.011 09.0101. 6111011118;

GEPE. -’Ep.o"1 11.3211 11011101710 11101116v.

t. ’Eyd) 0è â 315’110)... (oiôu). Pour moi, je sais ce que je vois 9m

que tu es aujourd’hui.
2. 011610. Les hommes d’alors, ceux qui vivaient de ton temps.

"MOL.
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LEXIQUE

A, première lem-a de l’alpha-
bet grec. En composition, à ini-
tial est privatif: bivouac, mort;
àôo’wzroç, immortel; ou augmen-

tatif, comme dans and; tout.
"A. nom. et ace. pl. Mac. de

5c. il, 6.
’A6ap1’14, 1’15, s’ç, adj. qui n’est

pas lourd. R. éprit» et fiâpoc.
"Aâtog, oc, ov, adj. qui n’a pas

de quoi vivre, pauvre. R. à priv.
et fiioç,

53696:, à, 6v. adj. mou, ten-
dre, délicat, efféminé.

l’Ayoîyn, troisième paumure

"Malin aubjonclif au. 2 au.
de 7m.

’Ayaôôç, il, 6V, adj. bon; ver-
N°01» courageux; 1:6 âyaôôv, le

bien. je! vertu. ’Q "raflé (crase
Peur w 5:11:05) souvent avec iro-
nie, mon cher.

’Ayavomréœ-d’), f. fieu, p. mon,

V- ,n. s’indigner.

Ayano’nmaoîi, flou), p. nua,
0- a. aimer; être content de.

.MW. àYZ’KâopÆl-Œpal , même
Hg».

"maint, f. (MM). p- 4n-
yskxa, aor. 1 41175047., v. a. an-
imale"; «or. 1 page. fiyyém’nv.

.Aïewa’nç. in, s’ç, yen. éoc-oüç,

"dit sans naissance , ignoble ,
lèche. vil; faible. n. à priv. et
YEVÛÇ.

A.

"Ayxiarpov, ou (16), hameçon,
R. àyxu’w, bras.

”Ayxupa, «(41), ancre. M. R.
’Ayxûptov, ou (1è), petite ancre.

R. àyxupa.
’Aflaîa, «(51), Aglaé. R. éty-

Àclôç, brillant.

’Ayvos’œ, ô, f. fiat», p.nxa,v.a.

ne pas connaître; méconnallre;
avec l’au. qqf. le yen. R. à priv.
et yvo’w, rac. de ytyvo’mtw.

’IA’YVWOÇ, 0;, av, udj. in-

connu. M. R.
wNylon, f. &y’ç’w, p. 17mm, c. a.

étrangler, suffoquer.
”A*(w, f. 0150),,» in, A". tirât)-

xu, avr. 2 fiyayov, o. a. con-
duire, amener.

’Ayo’w, ÜVOÇ (à), combat, lutte.

’Axowiïoum, f. (canut, f. à
influant, p. pan. fiyti’ikuou, v. n.
combattre. R. âytôv.

’Aôekçfi, fic (in, sœur.
’Aôskpôç, oü (à), frère.

"45m, w (à), Pluton; par ex-
tension, les enfers; a": "480v, à
la quertion ubi (sous-9m. chap);
èç’Aâou, d la quem’an quo (sous-

ent. oïxov), dans les enfers.
’Aôtxéw-G), f. flou), v. n. être

injuste, commettre .une injustice.
Activ. nuire à, faire tort à. R.
âôixoç.

”A8moc, ce, av, adj. injuste. R
a priv. ôixn.

A.



                                                                     

82 Al?’Aôt’nvotroç, 0;, ov, adj. incapa-

ble de; faî’ î: -, -- impossible. R.
à. priv. et ôvthôç.

”4ôm (conlr. pour datât»), f.
écu), ou mieux (guenon, aor.
in, parf. fixa, p. pan. flottai,
cor. pan. 1,00m chanter, a. a.
et n.

’Aet, ado. toujours, continuel-
lement, successivement. ’E; citai,
à jamais.

’Anôzbç, ado. désagréablement;

avec peine; oint dnôâic, avec
plaisir. R. chômât.

’Aflotvaoiot, etc, (il), immorta-
lité. R. a prie. et Boom-.0;

’Aeo’tvotroç, 0;, ov, adj. immor-
tel. R. àprv’v. et 0o’wottoç.

’Aônvâ, à; (il), Minerve.
’Aefim, a). (ont), Athènes, cille.

Renvoie; on, ov, adj. Athénien.
’AOMr-hç, oü (à), athlète. R. 5L0-

10;.
”A0).toç, a, ov, ad]. malheu-

reux. R. 50104. .*A0).ov, ou (1è), prix du com-
bat. R. âôloç. ’

Aôloç, ou (à), combat; o! me.
inotxls’ovç, les travaux d’llercule.

’AOpôoç, 0;, ov, adj. enlassé,

pressé; fréquent, en grand
nombre.
t. Ai, nom. pl. f. de ô, fi, 1.6.
2. Aï. nom. pl. f. 1196;, fi, ô.
a. Aï, interj. hélas!
Atoutôç, où (6;, Èaque, l’un de:

juge: du enfers.
Aiotç, gén. Aiowroç, Ajax, fil: de

Télamon. on. Aïotv. l
Aiyünfloç, a, av, adj. d’ligypte,

Égyptien. I
Aivunroç, ou (il), l’Egypte.
’Aïôwveûç, à»; (à), Pluton; ovo.

’Aîvaeü. R. "4611;.

Mita, otroç (roi, sans.
Atpéwvô, f. flou), p. fipnxoz,

cor. a 50m (de au, (aux), f. 2

AIT

5M), mieux aoûtien, o. a. pren-
dre, se saisir de; - tuer, dè-
truite.

Huy. alpéouat-oüpat. f. 1’100-

..tott, p. de form. pan. fip’ngat.
aor. 2 may. sîképnv, prendre pour
soi; préférer; choisir.

Aipo), f. épair, p. ripaton, avr. l.
fipa, o. a. lever, élever, enlever.

Moy. Aipopat, f. àpoüttat, le-
ver, prendre sur ses épaules.

Aiaüa’wouou, f. aie-Maman, p.

de form. pan. intranet, aor. i
moy. motion-i, o. a. sentir, com-
prendre, s’apercevoir de.

Aioônrm, 3 pers. ring. tubj.
cor. 2 de calo-Oo’cvouat.

t. Aiczûvn, n; (fi), houle. dés-
honneur. R. aïoxog, honte.

2. Melun, 2e pers. aing. t’nd.
prés. moy. de aîqûvopat.

Maxima), f. ouï), v. a. faire
rougir.

Moy. ataxüvopou, f. ontoyyvoô-
pou, f. t pas. otte-xwôfiaonou p.
para. importai, avr. t pars. 73::-
züvenv, avoir honte, rougir de.

Ahéwû, [4101», p. fimxa, u. a.

demander, avec doua: «ce. au
l’acc. de la chose et le gén. de la
pers. avec traçât.

Moy. aîtéopott-oüuou, f. fiac-

I ou, «or. t fimao’qmv , même
aigu.

Atrta, 41401), cause; motif; ac-
cusation.

2. Abruti, conlr. de oindra, a!
peu. ring. de

Alttâouat-ôput . f rio-opta, o.
a. accuser; se plaindre de, avec
l’acc. R. airiez.

Airtog, oc ou a, ov, adj. qui
est cause, auteur de. R. airiez.

AÏTHÎ), contr. de «indou, imp.
prés. de dindonna

Airv’fl; a: (il), Etna, montagne
et volcan de Sicile.



                                                                     

AKP

Aleviôioç, o; ou a, ov, adj. in-
attendu, soudain : 1:96; 1è alevi-
ôtov, à cet événement inattendu.
R. aîçvnç, subitement.

Moine; o; ou a, ov, adj. éter-
nel. R. am (natrum).

”Axo.v6:z, on; (ù), épine.

’Axotvûdiônç, ne, se, adj. épi-

neux, au propre et au fig. R.
âIŒVÜa.

’Axupvo’w, ave; (o), Acamanîen,

qui est d’Acarnanie, province de
la Grèce, près de l’Epire.

’Axéorpot, a; (il), aiguille. R.
âx’e’opat, coudre.

Artisan, ado. sans gloire; hon-
teusement. R. à priv. et me;
gloire.

”Aûr,ooç, 0;, ov, odj. qui n’a

pas eu d’héritage, pauvre. R. à
prie. et xkfipoç.

’AxolouOém-Gi, f. fion), p. fixo-

koüfmxz, o. a. suivre, accompa-
gner. Le régime au datif.

’Axovr-ri, ado. sans poussière.
sans coup férir, sans peine. R. à.
priv. et xôvtç.

’Axovrio-rhç, ai) (à), celui qui
lance le javelot. R. ÛMÙVTÏCŒ.

fine; eoç-ovz. (çà), remède.
Axoüotoç, o; ou et, et], adj. ind

volontaire; forcé (en parlant de:
choser); qui agit contre son gré
(en parlant des personnes). R. à
priv. et éxu’w.

’Axoüm, f. cuti-oyat, aor. t
fiKOUGCL. parf. aima-.401, v. a. en-
tendre, écouter; entendre dire.

Moy. àxoûoptat, f. méconnu, aor.
l fixovoa’tpmv, même signification.

”Axpotro;, oc, ov, adj. sans mé-
lange, pur. R. à priv. et nepo’w-
vont, mêler.

’Axptôfiç, ne, ée, ndj. exact;
parfait; à; ri) àxptâs’o’rotrov, de la

maniera la plus exacte, dans la
derfectiou; au naturel.

AAI 83’Axptâôç, ado. exactement; par-

faitement. R. âxçtâfiç,

’Axpoâopa..-œpm , f. écopoit ,

p. ingénioit, o. a. entendre,
écouter.

’Axporroômi , ado. en marchant

sur la pointe des pieds.
R. âxpoç et noüç.

"Axpoç, a. ov, haut; extrême;
dupai rongeai, la poinle des pieds ;
thpov «à 1500;, le bout des lè-
vres ; Jupon. otxoo’opot, des philo-
sophes achevés.

’Axuixr’), fi; (on), pointe.

”Axwv, 006G, av, gin. ovroc,
adj. malgré lui, forcé (en par-
lant des personnes). Il à priv. et
étain.

AMCoveiot, a: (à), jactance,
ostentation, charlatanerie. R. 60.o-
(div.

’Alatu’iv, o’w, 6V, gin. oves, adj.

fanfaron, charlatan.
’AÀanorôvô;, 1’), ôv, adj. facile à

brlser, délicat.
"AM0; soe-ouç (To), douleur.
’A).s’Eotvôpo;, ou (à), Alexandre,

fils de Philippe, roi de Macé-
daine.

’AMfletot, a: (il), vérité.

’Aknûfiç, fic, se, adj. vrai : rôt
mon, la vérité.

’AMOüe, ado. véritablement:

à); dix-006;, très-certainement. Il.

mon.
literie, sa); (à), pécheur. l1.

a)... mer.
iAiixozpvowoeôç, éros, adj. qui

est d’Halicarnasse.
iAhxapvao-oéç, OÙ (il), Halicar-

nasse, oille de Carie, dans l’Aria
Mineure.

iAXioxopzt, f. élaboration (de
506w, mon), p. mono, plut
loup. éo’tlwxa, aor. 2 ’71le ou

mieux Édlmv (de 60min, iman),
infinitif élance, part. floue, o.



                                                                     

84 AM8
n. être pris, être saisi, être sur-
pris.

”A)tx-no-rte, son; (il), Alceste,
femme d’Admèle, ace. ”A).xntrrtv.

mm, pour
t. une, conf. mais; capon-

dent; or; mais aussi; en tête
d’un discours, va, eh bien! ah!

une mi, et même.
2’ "Alla, nom. et ace. pl.

MM. de dm;
’A).).fi).tov (yen. plur. sans

nontinntil), dot. aramon, que,
oiç, ace. «mulon; me, a, liun
l’autre, ou les uns les autres, mu-
tuellement. "çà; àDJîIOUÇ, les un!

contre les autres. R. 6300;.
”A).).o:,, mu, âne, adj. autre;

Karl Tà ânon, et le reste (et cœ-
tera), et du reste; rôt 5’ ânon,
mais, a propos.

”A)J.œ;, ado. autrement; d’ail-

leurs. R. aïno;
’Alôvœç, ado. sans raison; sans

cause, sans motif. R à et 1610;.
flAlunoç, 0;, av, adj. qui est

sans chagrin; le neutre ce dilu-
1:ov, égalité dàhumeur, gaité. R.

à priv. et 1.61m.
"Ana, ado. ensemblc,en même

temps; suivi du dut. avec.
’Apaûfiç, 13;, éç, adj. ignorant,

grossier. R. à priv. et p.0w0o’tvœ.
’AthÙiot, on; (à), ignorance. R.

à priv. et pavôo’wm.

.Auotpro’tvw, f. épuçaient ou
mieux àpflpî’âfioth p. flpâprnxa,

aor. 2 inapte], e. n. se tromper,
pécher, mal agir.

fiiuaptei’v, inf aor 2 de épop-
rave).

’Apeïvouç, pour âpeivovrç, ou

àgteivovuç, nom. ou nec. pl. de
àyeiumv.

’Apeivw, pour àll.3’:VOV1, ace.

sinq. mon. et fini. ou nom. et
arc. ncut. plier. de

AM0

’Apeivmv, ovoç, (à, il), énervait

(se), camp. de made, meilleur;
duetvov (ée-ri), il vaut mieux.

’Ausléœ-âi, f. nous , o. a. avec

le gin. négliger; ne se mettre
pas en peine; être négligent. Il.
à priv. et peler.

’Apahâç, ne, ée, adj. négligent.

M.,R.
Auflno’ov, impér. aor. t de

annelés».

’Apewjvôt, il, 6V, adj. poil.
faible, léger; fugitif.

.AtLtÂÂdotLat-ÜPŒL , f. mon: ,

o. n. lutter contre, rivaliser. R.
damna, combat.

”ApLuu)v, (avec (à) , Ammonn,
nom de Jupiter en Libye.

’Appoîwiot, mv (oi), les Ammo-

niens, peuple de la Libye voisin
du temple de Jupiter Ammon.

”Ap.opçoç, ce, ad]. difforme,
sans beauté. R. à prie. et (tapon.

’Apuôpoç, à, ôv, adj. qui est

obscur, imperceptible; faible; le
neul. nous, pris adverb. obs-
curément; àpuôpôv (nénew, voir

a peine, être presque aveugle.
’Ap.üvaztvro, 3° pers. pl. api.

aor. t moy. de (innova).
’Auüvroiç, ou (à), Amyntas, père

de Philippe.
’Attüvw, f. ovo, aor. t Innova,

o. a. porter du secours; ven-
ger.

Moy. àpûvouou, f. àuwoîiuou,

aor. t fiptavo’tp-av, mente sign. de

plus , se venger de quelqu’un
(noce l’acc.), punir.

[tupi , préposition qui gou-
verne trois cas. Avec le yin.
autour; à cause; touchant; -
avec face. autour, sur; environ,
avec le dal. chez les poètes, pour;
à cause de ; quant a; autour.

APÇËÉOÂOL 0;, ov, adjectif,
équivoque; incertain èv dupa-



                                                                     

ANA

6610.) slvett, être douteux. il. à.th
et flâna).

’Attçôrspoç, et, av, adj. lien et
l’autre; les deux. R. ânon).

”Ap.cpm, yen. àpçoîv, les deux,

tous les deux.
"Av, confond. (en un d’une

plumes et avec le subjonctif), si :
Env mm, si vous venez. Dune le
carpe de la plu-axe et avec l’im-
parf. de l’indicatif, le présent de

raplatir ou les aor. du même
mode, elle équivaut à notre con-
ditionnel : Ë).ÛOL: Env, et, vous
viendriez si; jointe d l’infinitif et
au participe, elle donne majeure
d (a phrase un sens conditionnel.

Aval, prép. qui gouverne pre:-
que Majeur: l’acc., par: dolât 5:30,
deux à deux. ’Avo’t, en composi-

tion, marque mouvement de bat
en haut : àvetrîaivew, monter ;
réciprocité au réitération : liva-
Àauôcivsw, reprendre.

’szôaîepa, ou: (fi), échelle pour

monter dans un navire. R. àvo’t et
B1611».

’Avaôtdwopat, f. de (invention.

’Avayayo’w, 0mm , ôv, part.

aor. 2 act. de &vdyw.
’waxoîCw, f. dam, o. a. for-

cer. R. à*l5thn, nécessité.
’szyzaîog, et, av, adj. néces-

saire; inévitable; indispensable.
R. àvo’tyxn.

’Avdyw (o. du»), o. a. con-
duire; élever, enlever. il. àva’t et

ive.
’Avuôiômpt, f. àvaôdiow, aor.

2 àvàôwv, o. a. rendre; répan-
dre; donner; jeter. R. civet et
êiâww.

’AVÉÎÆÇ, imper. aor. 2 de éva-

ôiôwnt.

’Avaaipw, o. a. lever en haut;
enlever, puât. R. aval et 915691.).

’Avalcitu-d’), f. Chah) ou (fico-

ANA 85
[un ou fitu’moptatt, o. et. revivre.
&vo’t et puât».

’Avmumri, ado. sans effusion
de sans. R. éprit). et alpa-

’Avo:t’voy.at, f. écouat, imparf.
fivawôpmv, aor. fivnve’tu’nv, o. a.

refuser. R. àprio. et aivoç.
’Avatpe’m-u’) (o. alpéw), o. a.

enlever, lever, prendre, empor-
ter; détruire; tuer. n. rivai et at-
péta.

Huy. même fig".
Ivana-Auvent, et; (in) , impu-

dence. R. âvate’xuvîoz.

’Avaicxuvmç, se, av, adj. im-
pudent. R. à priv. et ale-2M.

.Avaxaléorô (o. talée»), o. a.

appeler à haute voix, nommer.
R. chai et mien).

Huy. âvaxaléopaL-oîauat. f.
écopant, même signification.

’Avaxnçüocw,Alt. une), l. 132w.

p. UXŒ, o. a. proclamer; aor.
1 pan. àvexnpôxônv. R. àvo’t et

xnpüeew.
’Avatxpivw, f. mi), p. émané-

xpma, o. a. interroger; s’infor-
mer; demnnder. R. àve’t et xpivm.

’Avoûapâe’tvm (v. lapôa’ww), o.

a. reprendre, recouvrer; prendre.
enlever. R. àvc’t et lauôo’ww.

’Avauiyvupt, f. ÉVŒyÂEw (de

àvocpiyw, 6mm), o. a. mêler. R.
civet et [J.ÎYYUPÆ.

’Avaptpvfie-xw, f. àvapvficw,
p. «imprégniez, aor. t àvéuvncm.
o. a. faire ressouvenir : àvauvficm
ce, je le «fierai des exemples. B.
àve’t et uva’touat.

Huy. àvaptpmîcxopat, et ève-

uvdouat-wuat, f. imanat, p. de
form. pan. àvapépvnpat, aor. t
de form. pan. àvsuvfiaônv. se
ressouvenir de, avec Face.

’Avotuvfieu), mg, m, subi. aor. l
de àvarpva’copat.

’AVWITGYÔVLUÎQ; 0;, av, adj.
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sans antagoniste, sans concurrent.
R. à priv. et &vraywvto’rhç.

’Avo’tëtoç, o; ou. et, av, adj. in-

digne. R. à. priv. et (ÏELOÇ.
’sznsiûw, f. aise), aor. t âv-.

Emma, o. a. persuader. R. âva’t

et me...
’Avane’pmw, f. mon), aor. i

àvÉîîEtLtlla, o. a. renvoyer. jeter
en haut. R. rivet et TÉtMîw.

’Avoma’lufesta, 01;, a, aor. t cpt.
E01. de àvmépmw.

’Avansnraps’voç, n, av, part.

parf. pan. de
’Avanero’wwut et àVCt’RSTtiw-(ù,

f. dam, aor. i àvsnémoat, o. a.
ouvrir R. émit et nerdew, ou-
vrir.

Pan. âvomsro’wwpat. être ou-
vert, d’où le: part. parf. diva-
nenraonévo; et àvansmapévog.
’ ’ veinée-nm, a4, a, pari. 2 de
avaçaww.

’Ava’tnkmç, (on, on, adj. tout

plein; nom. pl. tu. R. au et
niées;

’Avato-m’tm-tî) (o. 6min»), v. a.

tirer en haut; retirer; lever l’an-
cre. R. chai et mon».

’Avo’taam, f. 022m, o. n. régner

sur. avec le gén. ou le datif. R.
âvzî. -

’Avc’tcm-roç, 0;, av, adjectif,

non deh0nt, détruit z éventrerai!
netiaott, renverser, détruire.

’Avotret’vw, f. me, aor. t tinté-

Iewa, p. tin-rétama, v. a. éle-
ver : àvzretvew ÉŒUTÔV, se re-
dresser, avoir un air hautain, fier.
R. chai et îaivw.

lAvarçéncu (v. Tpa’nw), o. a.
renverser; p. plus. (inventé-.311 (Lat.
R. àvo’t et rpa’nw.

’Avaçat’vm (o. çaivw), o. 41..

montrer; découvrir. R. ùvo’t et
guivre.

Moy. Manhattan.) si. ahané-

AN!

envoi, aor. a pan. àveqao’tvnv, pn-
raître.

’Avôpoînoôov, ou (to), esclave.

R. (bi)? et 71:05;.
’Av’o’panoâtbông ne, se, adj. qui

a l’âme vile. R. àvôpa’tnoôov.

’Avôpsioç, et, ov, adj. viril ;
courageux, qui a l’air mâle. R.

àvfip. ;’Avôçta’tç, vivra; (à) , statue

(d’homme). R. àvfip.
’Avôpobôm. m, ac, adj. viril;

qui a un grand cœur. R. àv-hp.
’Avaxzkairo, 5’ p. un. im-

pur]. moy. de 60113454157».
î ’Avezipu’éa, a4, e, aor. t de

UNIYJIPUO’O’Œ-

’Av- .tvov, 5;, a, imparf. de
avaxpww.

’AvaMMOa. AH. pour àvï]).u0a,

p. 2 de àva’pyppott.
’AvsXOaîv, inf. aor. de nivéole-

par.
, ÎAVÉÂÛU), mg, 1., cubj. aor. 2 de

«employant.
’Avaifln’w, 06m, 6V, part. aor.

2 de implantai.
’Awe).mp.at, n, mon, subj. aor.

2 moy. de àvœtçéw.

’Avspérmro;, 0:, av, adj. in.
reprochable. R. à priv. et vape-
cette, s’indigncr.

’Ava’p.251, aor. i. de àvzptïïwut.

’Avsuv-fiqonv, aor. i. pan. de
divaguera-homo.

"Aveuoç, ou (à), le vont.
, ’Avs’Eopoct, n, seau, f. moy- de

avala).
’Ava’nsto-ot, a4, a, aor. p de 6M:-

me...
’Ausmasfiç, 13:, ég, qui n’a pas

besoin. Il. à et êmâefi;
’sz’paoïo;, 0:, 0V, adj. peu

aimable; odieux. R. à. priv. et
59526:0;

’Avs’plouzt (o. éployai), re-

monter, revenir sur la terre, sur-
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venir : âvëpxeoôat 656v, refaire la

route, revenir sur ses pas. R.
rivai et éployai.

’Avémrotoo, (idem, imper. par].

pan. de âme-nota).
’Averpo’umv, 11;, n, 3’

nom, aor. 2 pour. de rivai: .
’Avs’xw, imp. âvsïxov, f. e’wa’Ew

ou chaman) aor. 2 (bâclent). a.
élever; soutenir; retenir. R. civet
et Exit).

Moy. àvÉXOtLŒt , f. àvs’Eop.ou,

aor. 2 aven-ému, lever; sup-
porter, endurer, soutenir (avec
l’acc ou le yen).

’Avstiato’ç. où (à), cousin.

’AVEq)Ya’)Ç, nia, 6;, part. p. 2 de

&volym; ace. ring. maso; nom. et
ace. pl. neut. àvezpyo’m.

’Avnâiw-ô, f. flou), o. n. re-
devenir jeune, rajeunir. R. âvâ. et
i161].

’Avnônoo’cnnv, a), me, aor. l
moy. avec sign. active. de 5041155111).

’Avfip, gin. Mm, homme. Ce
mot répond à vir en latin; -
mari.

’AvÜ’ devant une voyelle aspi-

rée, pour àvri.
’AvOaî, cantr. de âvOs’at, 3e pers.

eing. pre). de
’Avôs’oHïy, o. n. être en lieurs,

fleurir. R. dvôoç.
"MG-n, contr. de âvOea, nom.

ou aco. pl. de âvôoç.
’Ava-râpnv, aco, avec, imparf.

mou. de hôte-mut.
’Avôicmut (o. tarant), n. a.

opposer une chose à une entre;
dans le sans Mut. résister. R. àvrt’.

et lampa.
Huy. môle-muon, f. dime-ni-

oopm, résister.
”Av60;, soc-ou: (1è), lieur.
’Avôoo-uiaç. ou (à, fi), adj. odo-

rant, parfumé. R âvùoç, et 6Ce),

sentir, exhaler.

ART 87’AOpœneimç. ado. humaine-
ment. R. àvOpwnoç.

’Avôpwmxûç, ndo., même rîgn.

çôéwaaûat, parler avec une ont):

humaine.
’Avûptbnwoç, 11, ov, adj. qui

appartient à "nomme, humain.
”Avûpœno;, ou (à), homme.
’Avmîz, 331). ring. ind. prés. de

’Avtriw-d’), (ion), v. a. ailli-
ger; attrister; aor. t plus. imanat-
Onv. R. chiot. i

Moy. analogon-dînant, s’affliger.
’Avlfiî’qgtt (o. ÎOTYItLt), o. a. faire

lever. L’aor. 2 et le parf. ont le
sans du moy. se lever. R. âvo’t et

t’a-mut. .
Huy. àviorauat, f. amodien-

pat. se lover, se relever.
’szœuzvoç, n, ov, part. prés.

pars. ou moy. de àvto’tw.
’Avviiîaç, et (à), Annibal, géné-

ral carthaginois. .”Avota, a; (fi), démence, folie,
sottise. R. à priv. et voue, voùç.

’Avoiyw, f. min», aor. t émigriez

et fiVOLEa, p. dv6317. et civisme, v.
a. ouvrir. il. avec et oïyw, ouvrir.

Pan. et moy. àvoiyouat, p.
àvs’qnyzut, aor. t àstZÜ-r.v, aor.

2 vivarium, p. moy. même, être
ouvert, s’entr’ouvrir : a riva.)-
yàw, les ouvertures, les fentes.

’Avâvnroç, ou (à, fi), adj. iuu- ’

tile. R. à prie. et 6mm, être utile.
. ”Avou6:;, tôo; (à), Anubis, dieu

d’Égyple; aco. ”Avouâtv.

’Avr’, devant une voyelle non

aspirée, ptIur àvti.
’Avrsîsro’tïm, f. dam, a. a. faire

des informations contrequelqu’un.
R. abri et fienta».

Moy. àvrsîeradonoumor. t plus.
àvraënrioûnv, se porter parti con-

tre, supposer à. -
’Avraà’nraoüsiç, siam, év, part.

aor. t post. de àvreëem’tëw.
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de c’w’rmoréw.

’Avrepeiôm, f. siam, o. n. ré-
sister. a. àvri et épeiôœ.

’Av’ri, prép. qui ne gouverne

que le génitif, pour; au lieu de,
à l’égard de, à cause z àvô’ évôç,

pour un : âw’ éxsivou, à la place

de celui-ci.
’Avnôaivm (o. activai). v. n.

marcher en sans contraire; lutter
contre, résister. R. âvri et fictive).

’Avriflsmç, et»: (in, antithèse,

opposition, terme de rhétorique.
R. ami et riônpu.

’AvriÀoxoc, ou (à), Antiloque,

guerrier grec, fils de Nestor.
’Avrtmiéw-rîi, f. flous, p. une,

u. a. faire à son tour; rendre la
pareille. R. àwi et notée).

Moy. âvrtnotéouai-oôpott , f.

imagea, aor. 1 de form. pan.
àvranocfiûnv, revendiquer, s’arro-
ger, prétendre à : 16v Xp’npa’trmv

àvrmoroüvmt, ils recherchent la
richesse.

’Avrks’w-Gb, f. fion), p. ivdnxa,

o. a. vider la sentine. R. àvrÀog,

sentine. ,”Avn), ado. de lieu, en haut;
:5; cive), les choses dieu-haut;
si dm, ceux d’en-haut, les vi-
vents.

’Avwçfliç, f5, ÉÇ, adjecl. in-

utile. ll. à priv. et ÔÇEÂËÙ).
’Aëivn, n; (il), hache.
’Aitôp’xypç, 0:, av, digne d’être

combattu. R. dito; et [1.6.11].
"faire; et, ov, adj. digne de;

qui a du prix ; qui vaut son prix,
et par extension, qui n’est pas
trop cher, à bon marché. une;
éon, il est digne, il est convena-
ble; àxoüaou yen? àîtov, car cela
vaut la peine d’être appris.

’AELôw-Lî), f. (bote. aor. l 71.21100-

aot, p. ùEiwxa, u. a. juger digne;

MIL

juger à propos; croire juste, ne
pas refuser; estimer, penser; de-
mander; prétendre. R. &Etoc.

’AEimpa, arec (16), dignité ;

titre. il. dito; .’AEiâ’w, contr. de àEtômv, pari.

de àEtôw.
Mime, ado. dignement, d’une

manière digne de. R. dans.
”Aopvo;, ou (ù), s.-ent. nérpa,

roc escarpé sur les confins de
l’inde et de la Bactriane, dont le
sommet passait pour être si élevé,

que les oiseaux ne pouvaient le
franchir. R. à priv. et 69mg.

’Am’wowe, impér. aor. a A".

de ândyw. ,’Anaya’yo’w, oued, 6V, pour

àmyn’w, part. aor. a An. de
indue).

Muet-175’114», f. 5M), p. érein-

yalm, aor. t àrw’lweLMm. a. en-
noncer, rapporter. R. aîné et dry-
yénw.

’Anocyopeôto, f. 560w, aor. t
ainsi-na, aor. 2 àrreînov, v. a. re-
fuser.

marche) (v. dyne), v. a. emme-
ner; mener; ramener. B. duré et
6mn.

’Arrotiôauroç, oc, ov, adj. sans

instruction, ignorant ; avec le gé-
nitif. R. à priv. et natôsûœ.

’Arr’xtre’œ-G), f. 1’160), p. fimxa,

v. a. réclamer, exiger. R. duré et
airée).

iAnalôç, fi, 6V, délicat, mou;
faible.

’Amtvôe’m-G’), f. fluo), o. n.

perdre sa fleur. R. àno’ et àvÜa’to.

’Anavepzxôm-tî), f. (être), aor. l

àanpâchra, v. a. réduire en
charbon. R. am et (impoli.

"Anavrot, nec. ring. mon. ou
nom. et ace. pl. mut. de (Si-trou.

tAttawretyfzüav , «du. de tous
côtés, de toutes parts. R. d’une,
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’AnaE, «de. une fois, une seule
l’oie.

’A-naç, finale-oz, ânon), gin . «vrac,

40m, aux, adj. tout ensemble,
tout entier. R. à. augm. et «ac.

muée-114, gén. fém. ring. de
ânes.

"Aucun ou ânaow (v euphoni-
que), du. pl. de ânons.

’Anéflavov, ac, a, inti. aor. 2 de
ànoOw’lo-xo).

”A’netpt, aor. 2 5mm, p. moy.
âfifiïd, v. n. s’en aller, aller. Le
présent de ce verbe a aussi le un:
du futur. R. duré et eipt, aller. I

’Ansmo’tpmv, a), me, 2° pers.

pl. aces, aor. l mag. de émouvo-
956w.

”Arrsrpo;, oc, ov, adj. inexpé-
rimenté ; ignorant. R. à prie. et
neigea, expérience]

’AnéxÀerov, ac. e, impnrf. lm.
de émaciait».

’Anexpouao’tpnv, ou), cette, ind.

aor. l moy. de ànoxpoüm.
’A’rtëwrewa, ac, a, inti. aor. 1

de ânon-9Mo.
’Anévsvxou, étoila), imper. aor.

l moy. de ânopépœ.

’Ansnvivnv, m, n, inti. aor. 2
plus. de ànonvlvœ.

’Anepavrolovia, a: (il), loqua-
cité, bavardage. Il. ânépotvroc, in-

fini, et 1610:.
’Anspyc’tiopat (a. êpyoîtopm),

o. a. achever; faire; rendre. R.
ciné et èpvâÇopzr.

unanime-Gaz, inf. aor. l
mog. de ànepïdtopm.

’Ans’pptppat, qui, mon, p. pan.
de àrroëpimo).

’Aneonknxévou, inf. parf. de
ànôoxlnpi.

’Aneoxôpmv, ou, en, inti. aor.
si moy. de ânéxœ.

’Anéxmae, ind. aor. A de l’u-

nip. ânoxpn.

AllO 89iA-néxw (a. E75»), o. n. s’abste-

nir. R. (inné et Exit).
Moy. ânéxopat, f. àçéEouou,

aor. 2 ànso-xopm, même aigu.
’Armvôpâxmee, 3° pers. ring.

aor. 1 ind. au. de &navôpaxôœ.
”Am0t, va, imper. de ânetpi,

s’en aller.

’Antpev, A"! pers. pl. prêt.
inti. de chenu, s’en aller.

’Ametiot, ou. (il), défiance; ---
perfidie. R. «imam.

"Amen; oc, av, adj. incré-
dule; - suspect; incroyable;
perfide. R. timorée).

"Anne, allez; 2° pers. pl. de
émût.

’Aniw, 11;, g, 1" pers. pl.
iwpsv, subj. aor. 2 de ânetpi,
s’en aller.

maritime-05;, (filon-fi , diplôm-
oôv, adj. simple; qui ne change
pas.

’Anô, prépon’lion qui gouverne

toujours le génitif, de; par; de
la part de. En composition, elle

exprime le point de départ, l’é-

loignement; la privation; la ne-
galion.

’Anoôa’zepu. ce; (-71), échelle de

navire, pour descendre. R. 6mo-
écrive».

’Anoâotivœ (o. (31Mo), e. n. des.

cendre. R. ciné et Bahut), aller.
’Anoâa’nnw (c. fiâlfkw), v. a.

jeter; rejeter; laisser tomber.
R. aîné et Baille).

’AnoëaÂoôv, outra, 6v. part.
aor. 2 de ànoGo’tnw.

’Anéâaatç, sa); (in, descente;
sortie, R. ânoôizivœ.

’AnoôeGX-nuôç, via, 6;, ace.

sing. marc. ànoôaëlnxôm, part.
parf. au. de ànoôânm.

’ArroâÀé-no), f. élan), p. ànoôé-

6km, u. a. regarder de loin, te-
gardcr; détourner les regards
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vers ou sur. R. âne et même.

’Anéâ).sqaov, imper. aor. 1 de
àfloËÂénm.

’Anoôcbat, 3° pers. pl. subj.
aor. 2 de ànoôotivœ.

’Anôvem, un («on , cordage

pour attacher le vaisseau à la
terre; amarre; 162w àrrôyetoc,
démarrer. R. duré et fi.

’Anoôeüto’rœ-Gi, f. tian), aor. 1

ànaôsrÂiao’a , r. ànoôeôetlîotxat,

o. a. craindre. il. aîné et Banda).
’Anoôs’xou, impér. de ànoôs’xo-

par.
’Anoôs’co, f. anion), o. n. être

inférieur à, s’en falloir. R. âne et
ôiôwpt.

’Anô’o’oç, 6m), impair. aor. 2 de

dmoôiômut.

l’ArroôoBvou, inf. aor. 2 du
même.

’Anoôpaatç, en); (h), fuite; éva-

sion. R. (imagée), s’enfuir.
’Anôëuet, 2c pers. ring. imper.

aor. 2 oct. de dnoôüw.
’Anoôuooipavo; , n, ov, part.

aor. 1 moy. de àmôüw.
’Andôuaov, 21’ pers. imper. aor.

1 oct. de ànoâüw.
’Anoôum et ànôôupt, f. (me),

aor. l ànâôooot, e. a. dépouiller;
se dépouiller de, avec Face. R.
rimé et 660).

Huy. ànoôüopat, f. écopoit, dé-

pouiller; se dépouiller.
’Anoôrî), qu, «Il, subi. aor. 2 de

ànoôiôœpt.

’Mroôdio’m, inti. f. 1 de aimai-
ôtant.

’ArroOaveîv, inf. aor. 2;
’Anoôa’wotpr, ou, oz, opt. aor. 2 ;

’AnoOivw, mg, n, subi. aor. 2 ;
’ArtoOavu’nv, outra, 6V, gén. 6v-

roç, 06mg, o’vroç, part. aor. 2 de
ànofiw’îoxm.

’A-rmes’uavoç, 11, av, part. aor. 2

mon de ànoriflrqpt.

A110

’Arroûéoôœ. 30 pers. de néon

’Anoôvfioxw (o. Biniou»), u. a.
mourir, se mourir; périr. R. aîné
et Ovficw.

une», pour ànôôseo, imp.
aor. il moy. de ànoriônpt.

’AnoxaÀéw-cî) (v. maso»), c. a.

appeler, nommer, surnommer. R.
(in-6 et milan).

’Anoxeipw, f. e912), aor. 1 âné-

xstpa, o. a. tondre. R. 6.116 et
XEtpw.

’Anoxepôotivm, f. avô, aor. 1
ânexe’pôcrvet, retirer du profil de;
gagner. R. limé et xspôozivw.

’Anoxepôâvat, inf. aor. 1 de
àrroxapôaivw.

’Anoxksim, f. émulsion), aor. 1
(Méfiance, p. ànoxéxlstxa, v. a.
exclure; fermer, enfermer. R.àrtô
et alain).

’Arcoxvaim, f. arion), c. a. tour-
menter. R. duré et maïa), racler.

’Anoxônrto, f. 641m, p. limoné-

xoqzu, o. a. couper; retrancher;
aor. 2 pou. ànaxômv. R. ciné
et xémw.

’Artoxôth, arc, et, fui. de âno-

, 4
tantra).

’A-noxpivatcôm, inf. aor. 1 moy.

de
’Arroxpivopat, f. aunai, aor. 1

ânsxpwa’zunv, aor. 1 de foras.
pars. ànaxpiônv, e. a. et n.
répondre; répliquer. R. duré et
xpwm.

’A’ttoxpoôw, 066m, o. a. re-
pousser. R. ârro’ et ripolin).

M031. ânoxpoüopat, f. oôaopat,

même cign.
’Anox-csivœ (o. naïve»), o. a.

tuer. R. limé et naïves.
’Anokaum, f. quem, p. (indé-

Àauxat, aor. 1 (inexacte-a, c. a.
jouir; retirer du bien ou du mal
de; ’0’ ri inolzüat: (1010i), quel
fruit tu en retires : rainé 75 âm-
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Relaxant. fi: copia; euro?) 16,, ...
tout le fruit que j’ai retiré de sa
philosophie, ciest ... R. du?) et
Ratio), jouir.

’Anokainm, f. solda), p, linolé-

Àomz, aor. 2 ânélrnov, o. a.
abandonner; laisser. R. âne et
laina), laisser.

’AnoÀéÀauxtz, au, a, parf. de
ânoÀat’ao).

’Anolureïv, inf. aor. 2 de âno-

laina).
’Arrohnôvreç, nom. pl . mon. de
’Anolmuûv, cône, év, part. aor.

2 de haleine).
”A1ro).).up.v. (c. (Show), o. a.

perdre, détruire. R. âtre et ÔRRUPJ.
Moy. (incantation, fui. 1 énuclé-

o’opott, p. 2 anémia, fut. 2 dm-
oloüpat, aor. 2 ànœ).opnv, périr,
être perdu. (Le parfait ànôkœla
a le sens du présent : je meurs,
je péris.)

hmm. (ovo; (à), Apollon,
une. ”An:o).)l°v.

’AnôÀmla, me, a, p. 2 de âme)-

leur.
’AnopaO-r’jo’n, 2° pers. fut. 1

moy. de
’Anopaveâvm (v. p.0:v05’tvw), o. a.

désapprendre, oublier. R. duré et
’pavôo’wœ.

’Anopsrpe’w-rii, f. fion), aor. 1

ànepérpnca, o. a. mesurer. RW
ùnô et psi-peu).

’Arroperpficat, inf. aor. 1 de
ànoperpéw.

’Artonléo) (o. filée»), o. n. met-

tre à la voile, partir. R. duré et
«se...

’Anonve’d», f. énerveriez», aor. 1

inémsuaa, p. ànonémauxot, v. a.
exhaler, avec la yen. ou l’acc. R.
duré et néo).

’Anonvivw , f. ànonvtEoüpat ,

aor. 2 pan. ànsrwiynv, u. a. sulfo-
quer, étoulïer. R. en; et mira.

me 91’Arropia , a; (il), embarras;
manque, indigence. R. chopa;

”A1ropo;, 0:, av, adj. imprati-
cable; dillicile; embarrassant;
pauvre, indigent. R. à priv. et
nopoç.

’Arroââtnrém-(B, f. 1’160), o. a. et

’Anoppinrœ (o. pima») , a. a.

jeter. R. in?) et pima).
’Anéëêtdgtw, Sta para. ring. im-

per. aor. 1 de (inspirant).
’Anoo’aiw, f. 6560m, o. a. faire

tomber en secouant.
Moy. ânoaeiouat, f. clampait,

écarter. R. and et cairn.
’Anoceatpszeôu, 1" pers. pi.

de ànoesoipwpar, maori, toron, p.
pou. de

’Anoetuôœ-û, f. mon), v. a. ren-

dre camard : ànooempcôpeôa rôt;
pivote, nous avons le nez camard.
R. âne et otpôç.

’Anootténopat, f. mûrie-open, p.

linnéenne, aor. 2 àrrs’ava, v. n.
se dessécher, dépérir. R. and et
01min. Le présent est inusité.

’Anooxonsw-Gi, f. 136w, o. a.
regarder de loin, observer, épier.
R. duré et exonérai).

’Arroarniç, Etc-a, du), part. aor.

2 nel. de drain-mm.
’Arrooîv’zaopat, n, sur, f. 1

moy. de âçimnut.
’Anooço’nîm, f. dît», aor. 1 âné-

apaEa, aor. 2 ànécçavav, v. a.
égorger. R. duré et cçâCw.

’Anoopâëa;, etc-a, av, pari.
aor. 1 de ânes-poila).

’AnoriO-qut (a. riOnpt), o. a.
déposer, mettre bas. R. and et
riünut.

Moy. même sign.
’Anoçps’pœ (a. cpe’pw) , o. a. em-

porter. Il. duré et pipa).
Huy. même tigra.
’Anoxpn, impers. il sellât, aor.

1 ânéxpnoe. R. tinté et méconnu.



                                                                     

92 API’Arrpdypxbv, œv, ov, adj. qui ne

cause aucun embarras; - camp.
émepoç, moins embarassant. R. à

priv. et npoiaam.
’Anu’ùsta, a; (i1), perte. R.

limonent.
”Apa, conj. donc; certes, sans

doute, a savoir, peut-être (après

un mol). ’
’Apa et ripé va, interr. est-ce

que (ou commencement de la
phrase)?

’Apo’tusvo;, n, ov, port. aor. 1

moy. de oriole.
’Apc’tânç, ou (à), l’Araxe, fleuve

d’Au’e entre la Géorgie et la
Perse.

flApônla, œv (rôt), Arbèles, oille
d’Auyrie.

’Apvôç, 6;, 6V, adj. oisif, pa-
resseux. R. à priv. et Epvov.

’ApYÛptoV, ou ne), argent; pièce

d’argent, monnaie.
’Apr’cxw, f. ripés-w, aor. 1 ips-

oot, p. noeud, v. n. plaire à quel-
quiun, gagner son amitié.

Huy. &ps’o’xopau, f. àps’o’opat,

aor. 1 âpeoâunv, même sign.
Au pou. àpe’oxopat, f. àpeeev’j-

ooput, aor. 1 fips’o’llnv, porf. 139w-

pat, être satisfait de, se contenter
de.

’Aptore’otç, ou (à), Aristée, nom

d’homme.

’Aptoreûw, f. suce), p. intimen-

xat, v. n. se distinguer, exceller.
R. âpre-roc.

’Apiortmroç, ou (à), Aristippe,
philosophe. R. épiera; et innoc.

”Apto1:o;, n, ov (ruperl. de civet-
06;), très-bon, le meilleur; très-
brave; homme de bien : ci âpre-
rot, les premiers d’un État. R.
”Apnç, Mars.

-’Apto-roré)m;, soc-ou; (à), Ari-
stote, philosophe, précepteur d’A-

(nantira.

AIT
’Apxo’tc, me (à), Arcadien.

’Apuévtoç, ou (à), Arménien.

’Apoo’mnc, ou (ô), Arsace, nom
d’homme.

mercure-(a, a; (in), Artémise,
nom de femme.

"A911, ado. à l’instant, tout ré-

cemment, naguères z âpre. pàv ...
âpn 6è, tantôt tantôt.

’Apriwc, «du. tout récemment,

tout à l’heure; parfaitement. R.
épuce, parfait.

”Aproç, au (à), pain.

’pro’tuevoç. a, 9v. par". aor.

1 moy. i .’Apüaœpdt, n, mon: cubj. aor.

1 moy. de
’Apüm, f. (Jo-w, p. fipuxa, a. a.

puiser, prendre de l’eau.
Moy. àpûopat, f. ricanai, même

etgn.
’Apxotio;, «la, aïov, adj. an-

cien. R. âva’).

’Apxfi, fi; (fi), principe; com-
mencement; éE âpxfiç, des l’ori-

gine; - commandement; domi-
nation; origine; empire.

nm». f- daim, "on i 73951,
pl ipxa. e. n. commander, do-
miner, ooec le gén. R. éprit.

Moy- 54°10th f- épiant. aor.
1 fipEo’tunv, commencer, se mettre
à, avec le gin.

"Aospvoç, oc, ov, adj., qui n’in-
spire pas le respect: aux. âaeuvoç
env 641w, d’une physionomie assez
noble. R. à priv. et œuvée

”Aar.poç, 0;, ov, odj., qui
n’a aucune distinction; inconnu,
obscur. R. à prie. et tripot.

’AcOevfiç, 1’14, éç, adjectif, faible.

R. à priv. et 60ème,.
imams. a. 0v. adi- Joyeux,

content.
’Aom’aptoç, ou (à), Assyrien, de

l’Assvrie, royaume d’Asic.

”Aerotro;, oc, ov, adj., qui est
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sans stabilité , inconstant, incer-
tain. R. à priv. et ïampt.

’Aoraîoc, o: ou et, ov, adj. ci-

tadin; civil, agréable, fin, plai-
sant : douiez, des choses plai-
santes. R. dot-u, ville.

”Acrpov, ou (16), astre.
’Am’averoc, 0;. av, adj. inintel-

ligent. R. à priv. et auvinut.
’Aoqaakéc-rspwmompandeacou-

Mc, ado. plus en sûreté, plus sûre-
ment.

’Aocpotlr’rc, et, adj. sûr. R. à

priv. et agraina), chanceler.
’Aro’tp, conj. mais; au reste.
”A-rexvoç, 0;, ou, adj. sans en-

fants. R. à priv. et réxvov
’ 75113:, éç, adj. exempt de.

Il. à priv. et 157.04, impôt.
"Araxvâi; ado. réellement, sans

doute; tout à fait.
’A’riuœç. ado.

ignominieusement.
"At-won, pl. Mut. de 60mg.
”A1:or:o;, oc, ov, adj. qui n’est

pas dans son lieu, déplacé; in-
convenant; absurde. R. à priv.
et rônoç.

yArpenroç, 0;, av, adj. qui ne

honteusement

peut être tourné, immuable,
ferme, constant. R. à priv. et
mémo.

A5, aillât, aôetv, 01561:, ado. de

nouveau; encore; à son tour.
Aôëo’wœ, imp. nüEowov, et

AÛEŒ,f. orifice), aor. l wifi-qua,

p. niait-u, v. a. augmenter; -
croltre.

Pan. culottai, f. aûEnOfio-ouar,
aor., i nGEfiô-nv, p. HÔEnpat, être
augmenté, croltre.

Aôptov, ado. demain.
Afiro’tpxera, a: (il), action de se

sulfite à soi-même; modération,
tempérance. R. m3164, et àpxéw.

l. A6111, fém. de 0670;.
a. Aûrô, fém. de m3166.

A1119 93
Marina, ado. aussitôt, sur-lo-

champ. R. mût-6c.
Aürôç, mût-i1 , 0051:6, prou. même:

moi-môme, toi-même, lui-môme,
celui-là même; celle-là même,
cela-même; seul. l0 00316:, le
même; 16 cuité, prie subit. la
même chose.

l. A6105, ado. la. R. (1616;.
2. A6101? pour écumai: : 1:96;

«616v, en lui-même.
Aûxéw-ô’), f. flou), p. nüx’qxa,

a. n. se vanter.
’Acp’ devant une voyelle alpirdo

pour ân’, de 61:6.
’Açatpéw-«B (o, alpin»), ôter,

enlever, arracher; avec le géo.
moins souvent avec le datif de la
personne. Il. 6m15 et dipéw.

Pan. être dépouillé de, être
privé de, avec Paco.

Huy. mame aigu. que I’act. «
’Aqmwïx, ado. subitement. B.

à priv. et (mimi).
’Açao’tpuaxroç, 0;, ov, adj. qui

n’est pas empoisonné. R. à prio.
et çdppaxov.

’AçeOsiç, aïe-a, év, part. aor. i

pan. de âqainut.
’Aoeoyîvat, tuf. aor. t pan. de

âpinut.
’Aqasi;,’eîcot, év, gén. évroç, ei-

anç, évroc, part. aor. 2 art. de
épinça.

’Açélœuat, in, mon, subj. aor.
2 moy. de àçoups’œ.

"Açeç, étai, impér. aor. 2 dot.

de dompta.
’Azpîptoc, 0:4, a, ind. aor. l oct.

de &çinle.
’Açarjpsiro, conlr. de àçrgpéaro,

se pers. imp. pan. de àçatpéw.
’Açfipnpou, ont, rat, in pers.

pl. jugez, p. pan. de étoupée).
Mono-o), au, El, f. de &ÇÎTHM,

d’où Piaf. égaie-EN;

"Açflovoc. 0:, av, adj. abondant,
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innombrable. R. âprio. et çüàvoç.
’Açteîç, taïaut, év, part. prés. de

ôteront.
’Acptyps’voz, 1), av, part. p. de

âcptxvéoptou.

’quinpt, f. fion). pari. aïno,
aor. l in, aor. 2 iv, o. a. lâ-
cher; laisser échapper. R duré et
fripa.

Plus. linoleum, f. eofioopat,
puff. sium, aor. i éônv ou aie-m4.

’Açtxvéouott-oî’apat, f. àçiiopat,

parf. àçtîypou, aor. 2 annotant),

o. n. arriver, venir, se rendre.
R. and et txvéopat.

’Aoîiat, 2° pers. ring. and.
parf. de âpmvéoptat.

’AçiEopat, a, crut, fut. i moy.
de àqzmvéouat.

’Aqaiampt (o. lia-mgr), v. a.
éloigner; d llaor. 2 ànéa’mv, et
au par-f. âçémnxot, s’éloigner:
amourât; nîw nommant, ayant aban-

donne les coutumes doses pères.
Il. duré et l’a-mut.

Huy. àçiorauou, f. âme-réco-
pat, s’éloigner, abandonner. 0cm
ânoo’rhoottoti cou, je ne le lâche-

rai pas.
"Mme, ado. subitement. R. à

pria. et activa), paraître.
’Açàp’qrog 0;, 0v. ad]. insup-

portable. R. à priv. et «pépin,
porter.

’Aopôvœç, ado. étourdiment, fol-

lement. il. à priv. et (999m, esprit.
mon; et, àv, adj. Grec.
flAXÜopwtt, f. 1 dt cousu. et

àxôâaô-qouau, aor. l a, êrUnv, o.

n. et a. supporter avec peine; être
chagrin de; avec le 9m, le dal.
ou l’acc.; s’indigner, se fâcher.
R. 027,009 poids.

’Axooçopéœ- f. in), o. n. por-

. ter un fardeau. R. 61160; et pépon.
’Axtneüç, ée); (ô), Achille; onc.

’AxtÀÀsü.

AXl

s.rg

BAP

flAZp’mfiOÇ, 0;, av, adj. inutile.

R. à priv. et zonard;
”Aypt et (filou, ado. ou conj.

jusqu’à,jusqulà ce que, aussi long-
temps que. ”Axptç m’a, jusqu’à ce

que.

B

B, seconde lettre de l’alphabet
grec.

.Bzâai, interj. d’étonnement,

oh! oh!
Baôuhbv, dive: (il), Babylone,

oille de la Chaldée.
Baratte), f. Qaôioopat. ou Au.

paôroüpat, aor. èôc’tôtaa parf. Br:-

6o’t5tm, o. n. aller; marcher.
Boîôtopoc, otte; (:6), marche, dé-

marChe. R. (3161160).

B160; zist, ü, adj. profond,
ample, épais.

Baivw, f. se! moy. fiidottat,
aor. t éGnoaL (aigu. transitive),
faire monter, p. 3567111, aor. 2
Eônv, o. n. marcher, aller.

lot-Amphi. et; (il), bâton.

331mm, on; (a), Bactrcs, oille
une.

Boixrpov, ou (to), bâton.
Balo’wnav, ou (çà), bourse.

Bine), f. [30043, p. (sésame,
aor. 2 ëâaÀov, o. a. lancer, jeter,
frapper.

Bapâapilm, f. loco, p. me, o. n.
affecter les mœurs des barbares,
imiter les barbares. R. [502964909

szâaçtxoç, 1’), ôv, adj. bar-

bare, de barbare : ê; si) (30:96::-
ptxôv, a la façon des barbares. R.
pipâapoç.

Bapëaptapôç, oü (à), mot ou

construction barbare, barbarisme.
R. Bâçôapo;

Bdçôapoç, ou (à). barbare. (Pour

les Grecs. tout ce qui n’était po;
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Grec était barbare, e.-d.-d. titran-
ger.)

Repère-(î), f. rio-m, p. (355547,-

na, o. a. charger, accabler. R.
flapüç. a

Daim, contra de pigea, pl. de
iBo’Lpoç, soc-ou; tu»), poids, far-

deau.
B196, neat. de fiançais.
Bapûvœ, f. UVG), o. a. charger,

ensabler. R. (Sept);
l’au. Bargmann, être chargé,

être accablé; supporter avec peine,

aoch’acc. .krak, tînt, Û, géra. éog-oi’aç,

store, s’oç-oüç, aco. ring. marc.
papou ace. pl. Bapéotç-eîç, lourd;

pénible, désagréable.

Botanistes, a; (il), royauté. R.
paradait.

Bora-1156:, gén. éd); (à), roi,
prince.

nombrée), f. son), aor. t ê6a-,
dilation, o. n. régner; gouverner;
avec le gén. R. batellerie.

Baathxôç, il, ôv, adj. royal,
qui convient à un roi.

Demi, fi; En), teinture, couleur,
coloris. R. fiés-:10), plonger.

Bérîcuoç, a, av, adj. stable, fer-
me, fixe, sûr.

355011km, ado. solidement; avec
certitude. R. Bââottoç.

Beâtmmbç, 610;, part. parf. oct.
de par...

Barra-r0; 71. av, adj. 814p. de
àvaùéç, très-hon. n pétune, o
bene! ô mon cher.

Baht’wv, ovo; (à, fi), pilum
(sa), meilleur, camp. de «mon.

llt0uvôç, aï: (à). Bithynien, qui

est de Bithynie, province de une
Mineure.

Bloc, w (ô), vie.
Bioroz, au (à), vie; moyens de

vivre; biens; fortune. Il. film:
Bidet, Ô, f. Blâme). p. 556mm,

800 95aor. 2 éôimv (de (flouai, inox.) o. n.
vivre. R. (560;.

Mny. limogea-0611m, f. étoupai,
aor. t àôttnorirmv, même siyn.

Bubvau, inf. aor. 2 de par».
Bulle-5601:, tuf. fut. moy. de

Brou).

Illénoiev, 8°pers. pl. prés. de
l’api. de

mena), f. étym, aor. t émotta,
o. a. regarder, voir.

Blabla; ou (à), Blepsias, nous
d’homme.

B).ooup6ç, à, ôv, adj. terrible à

voir; farouche.
Béa, contr. de Boas, imper. de
Boite-(Î), f. vitro), f. moy. fio-

fioogrzt, aor. l ëfiénoa, p. 3566-
nxa, o. a. et n. crier.

to-qu’oi-di, f flou), p. [SaôofiOn-

xa, aor. l èâoiOnoot, o. a. venir
au secours, secourir; ave; le dot.
R. pas, Béa).

Bondmo; ou fieront, ou, (à),
Bc’otien, de Bootie, contrée de Ia
Grèce.

Boom), f. (Soumise), o. a. peu
mité aux autre: temps, faire

paître. .Moy. [ide-nouant, se repaître.

Boule: (AH. pour (306115) , 2°
pers. ring. inti. prés. de gouleyant.

150915th, f. mon), p. [555m3-
Reum, v. a. délibérer, projeter,
être (l’avis de; avoir dans l’âme.

Il. flamenca.
Moy. fioukeüouat, f. guanaco,

aor. t ëâoulsuaoipmv, p. de forme
pou. fieCoüÀEUuat, même sign.
"En; èâoobeüo’w, comment t’csstu

décide?

lieutenant, et, sur, f. [idolâtro-
par, aor. t de forme pars. Mou-
liùnv, p. de forme pass. 35800-
).npat. p. 2 Béâouh, vouloir.

Boâ’w, contr. de (bien, part
prés. oct. de (Soda).



                                                                     

96 PEPBpaôüç, du, 6, udj. lent.
Bpozôürepog, a, ov, camp. de

ppaaoç; plus lent, plus long, en
parlant d’un chemin.

BpevOôome, v. n. être arro-
gant, s’enorgueillir. R. fipévôoç,

arrogance.
BpëEœç, «sa, av, part. aor. l

de (hélai.
Bpéqm, contr. pour fipéçea, pl.

de
Bps’çoç, eoç-ov; (çà), enfant.

Bpéxw, f. 5’20), aor. l EôpeEa,
p. fiéôpexa, aor. à ëôpaxov, u. a.

mouiller.

P.

P, troisième loure de l’alphabet

grec. ,Fâôslpz, un (Tà), Cadix, oille
maritime d’Espagne.

Parloir-4;, ou (à), Galets, Gau«
lois, nom de peuple. .

Faust-HI), f. in», aor. l évi-
pnaoz, et érafla, p. yeydgmxa, a. a.
épouser; o. n. se marier.

l’élan, ou (à), et le pl. 76mm,
«w (et), noces. R. yapz’m.

Punch, obi-m; contr. de 1a.-
pa’œv, éovro;, part. prés. de ya-
géo).

flip, conf. car, c’est que.
Faarfip, gén. 196; ou laniers

râpe; (ù), ventre.
ré, ado, au moins, certes, oui,

se place après un mot.
Fayevnpëvov, ou (1:6), le fait, ce

qui est arrivé; part. parf. de yi-
voyou.

Psyevfioflat, inf. de
Psyévnpm, nana, nul, parf.

pan. de yivopat. .
Tempaxtbc, via, 6;, part. parf.

de nom.
réyova. 4:. e, 3° pers. pl. «en,

part. à de Yivoyat.
O

PHP

Pelé, 55;, se et 2° pers. oing.
de
I Faim-â” , f. filée-o), rare,
mieux yeÀc’woum, aor. i èyélaoa,

p. 757574174, o. a. et n. rire; se
moquer, rire de; avec Face. ou
le dut.

FsÀoîoç, a, ov, adj. risible, plai-
sant. R. YEÀOÎG).

l’ehîw, (Boa, div, con". de ye-
Ào’unv, doucet, dm, part. prémul.

de 75Mo).
Façon 43m (0l). Gélons, peu-

ple de Sicile.
Pâle); une; (à), rire. R. YEN».
Tévstov, ou (çà), menton.
Favéoôatflnf. aor. 2 de yïvopal.
Pawoî’ôacç, ou (à), brave, gene-

reux. R. yswâw.
Psvvaîoç, a, av, adj. de noble

origine; généreux, brave; se
prend souvent dans un un: iro-
nique : à) yavvaîe, 6 mon brave.
T6 yswaîov, la force d’âme, la
noblesse des sentimenls. B.YÉW1.

Pavoipsqv, me, otte. api. aor. 2
de yivouat.

Févoç, eoç-ou: (16), race, fa-

mille; naissance.
épeura, ou (çà). espèce de bou-

clier fait d’asier.
Fépwv. OV’EO; (à), vieillard.

Ilsçuçôw-«B, f. 036w, aor. l ëïe-

«péplum-a, v. a. jeter un pont sur
une rivière, joindre par un peut.
R. Yéçvpor.

Fsçvpdîo’ou, inf. aor. l nel. du

même.

Fi], r7); (il), terre; champ.
Déçu; pour répara, dal. de r71-

pua.
anauôç, à, 6V, adj. vieux.
flipots, arcs-aoç-œ; (çà), vieil-

lesse. lPnpâm et mâta-ü, r. ma-
am,p. yaw’zpaxa, n. n. vieillir. il.

ripas.
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Piyvolmt et yivotmtt, f. YEV’I’jGO-

(un, aor. l de forme pan. émai-
env, parf. de forme pan. YEYÉV’Q-

par, parf. 2 ye’ïova, aor. 2 mny.
èyavôpmv, o. n. naître; devenir,
être, exister; s’élever; provenir;
-- être âge de avec l’acc.

Ftyvu’mxere, 2° pers. pl. inti.
et imper. prés. de

Ftywbo’xm et ywo’wxu), f. web-

o’opat (de yvôw, inusité), parf.
Éyvœxa, aor. a ëyvmv (de yvcîiut,

(nua), a. a. connaître; recon-
naitre; s’apercevoir de, avec
l’acc. résoudre, décider, statuer;

imper. aor. 2 7min, 1m10); rubj.
aor. 2 Yvâ), (En, Ç».

rvôet, yvu’nw, v. Ytyvu’mxw.

Bénin), 11: (fi), sentiment; pru-
dence; sentence. Il. par), wy-
vu’mxm.

Fvu’iptcua, avec (16), marque
distinctive. R. wœpitw, recon-
naître.

Rémy, 2° pers. sing. fut. moy.
de Ytyvo’mw.

Tom, mec (à), charlatan, im-
posteur.

Fâvu, gin. 16mm; (1è), pl. yé-
vata, dot. YÔVŒŒ, genou.

lia-av pour 75 06v, donc; en ef-
fet; du moins; certes; cependant.

lipavtxôgoü (à), titanique, fleuve

de la Tronde.
liçàçso, f. dilata), aor. l Eïpovjm,

p. yéypaça, o. a. écrirc; aor. 2
plus. ëyçdtçnv.

ruiné; 1’1,v3v, adj. nu, dépouillé;

chauve.
Divan, ooc. de wvfi.
hmm, au. ring. de yuw’z.
[’wouxeïoç, a, 0v. arIj. de l’em-

me; ciTéminc’. Il. yuvr’].

ramonai. dal. pl. de yuw’z.
Ivre. gin. YUVQ m5; (in), femme.
[641, nué; (à). xuuwur.

ARA 97
A.

A, quatrième lettre de l’alpha-
bat.

A’, devant une voyvlle, pour 53’.

Aucun), êtEoym, parf. 6581]-
xot, aor. 2 ëôzxov, aor. l pan
ëôfiyfl’nv, o. a. mordrc, piquer.

douez). uo; (161,, larme.
Adzçuav, ou (çà), larme.

clampée), f. un), p. un. e. a.
et a. pleur-cr. Il 027.922.

Aax:ù).to;, ou (à), anneau. Il.
êo’txwloç.

Aixwlo; ou (ô), doigt.
Aazrôv, OÜO’Œ, 6V, gên. évroç.

etc. part. aor. 2 de (biwa).
tuyauta-Ç, ou (à), Damasias, nom

d’homme.

ÀÉjLVLTHZOÇ, ou (à), Damnippe,

nom d’homme.

Aignan, œvo; (à) , Damon, nom
d’homme. i

Aauôëavoç. ou (à), Damoxène,

nom d’homme.
Actvswrtxôç, fi, 6V, adj. qui s’oc-

cupe d’usure, qui fait le métier
d’usuricr. Il. Eivstev. .

AJVSLO’IËÇ, (A) (à), usurier.

Aavaéç, où (à), Danuüs, père

de: Bananier.
Aupsïoç, ou (à), Darius, roi de

Perse.
Aé, mais; et; alors; cepen-

dant; ainsi; en cchl; puis; enfin;
or. Cette particule est souvent
opposée d par: : 21v) pieu «(6)55, me

6è ôzxpüw, toi tu ris, et moi je
pleure.

Asôm’us’voç, 1), ov, part. parf.

pas. de écima).
A:èç’,uip.2t, parf. pars. de 62,61»,

part. ôaômouâvoç.

Aâvîta, (1;, e (se pers. pl. Un),
parf. 2 de 65631», 12, a. craindre
(avec le sans du prés.)

fi . ., infidc 6732:4.
6
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Aéôomott , 3e pers. ring. parf.

plus. de Boxéo).

Ain, subj. du verbe impers.
Bai; c’est aussi la 2° pers. cinq.
du prés. inti. de ôéopat.

Aénatc, sa): (il), prière. R. ôs’ot

put.
Agi, verbe impers. fut. 85136:5

aor. l êôz’nas, imp. ëôst, il faut;

il est besoin de (avec le 9611.).
Oùêèv ôafio’st, il ne sera nullement

nécessaire. Il s’en faut de; fientoit
75 Saï, tant s’en faut.

Astôo), f. Belote, p. ëéôomot, p.

mg. ês’ëta (a. plus haut), e. a.
craindre. R. ôéo;, crainte.

Àetxvuttt, f. 8555:1), aor. l Ëôatêat,

p. déisme. o, a. montrer; p.pau.
ôéôewpat.

A5045; 1’], 6V, adj. timide, crain-
tif. R. ôéoç, crainte.

Amidon, ou (à) , Dinias, nom
d’homme.

Aetvôç, il, ôv, adj. terrible, fâ-
cheux, étrange. Astvôv, pris subit.
chose terrible; mal.

AsiEov,impe’r. aor.’t de ôeixwut.

Asiéo), f, de azimutai.
dermite-G», I. 731mm. me, aor.

êôeirwnca, v. n. souper. R. Grimm.
Asiawov, ou (ra), souper, repas

du soir.
Aeîoflat. inf. prés. moy. de ôe’o-

par.
Astxôfio’opeu, a], mon, f. pan.

de ôsixvopt.
Aékeap, gén. Sahara: (1:6), ap-

pât, amorce; pâture. R. 567.0;
AéEatro, 3s pers. ring. api. aor.

i moy. de ôs’xopat.

AsEtôc, à, 6V, adj. qui est du
côté droit : Ê’lti rôt ôtait, à la droite,

du côté droit.

Aéopctt, f. dansottai, aor. t de
fan». par. éôeijll’nv, f. 651101200-

pat, a. a. prier; demander; avec
k un. il. au».

MA

Aéov, (Nm, part. mut. de 85,
ce qu’il faut : oùôèv 660v, sans
utilité. - Aéov, lorsqu’il conve-

nait; étant convenable; au lieu de.
Aignan, me: (1è), peau, cuir.

R. ôe’pou.

Aemômç, ou (à), maltre. R.
annela).

Aëzopat, f. EëEopatt, parf. du
forme plus. Es’ôaypat, a. a. re-
cevoir; admettre, accepter; pren-
dre.

Aéto, f. Seine), aor. A ëôs’naa,

e. n. s’en falloir, manquer, avoir
besoin. Voy. ôâopat.

Ai]. particule, réellement; or,
donc; encore; même.

A7309, «du. sans doute. R. En.
Anîéw-o’). f. mon), a. a. dévas-

ter. détruire; p. pan. ôîa’àwplt:
ôsôifiwttat 16v ndwwvot (mol à mot,
j’ai été ravagé quant à la barbe).

on m’a haché la barbe.

Anlaâfi, ado. sans doute. R.
616 et Bille;

Anlovôrt, ado. sans doute; as
sur-émeut. R. 6mm et du. .

Ailo;, n, av, adj. manifeste,
évident, certain. Afilov (a. eut.
écri), il est clair.

Anion-(B, f. tout», aor. t édifi-
).mcot, p. ôaôfilœxa, o. a. mon-
trer; faire voir. R. 515M;

Anpfimp, repos-spa; (il), Cérès.
R- 65:, Der. pour 762, qui est lui-
mt’me pour ri), et mâtant).

Amie-nué; il, 6V, adj. qui con-
vient au peuple, populaire. R.
51mn:-

Audio-w, f. mon), p. dédia-mm,
alt. même aigu. que 511Mo).

At’ pour

Ami, prép. qui gouverne le
gin. et race. Avec le gin. par;
a travers; le long de; en; pen-
dant; après : ôtât xpévov, pendant

quelque temps; - avec l’acc
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pour; touchant; à cause de; par
le moyen de.

Ait; ou At’, aco. de 256;.
Ataôwxolém-âi, f. fieu), e. a.

repaître, bercer de vaines espé- .
rances. R. ôté et fiwxoléw, faire
paître.

Ataytyvtôtntœ, et ôtaytvu’mxm (a.

ytyvéaxw), v. a. distinguer, dis-
cerner; reconnaitre. Il. ôtât et
ïtvdicntto.

Atayvoim, api. aor. 2 de ôta-
ïtyvtômtm.

AtaYVtÎJVtxt, in]. aor. 2 de ôta-
alumina).

Atuôeôepévoç, n, ov, part. p.
par. de ôtaôéto-

AtaôaEa’tpevoç, n, av, part. aor.

l moy. de
Ataôs’xopott, f. éîopett. aor. t

ôtsôsEo’tpnv, p. de forme pan. ôta-

ôéôeypon. a. a. recevoir par suc-
cession; succéder à, remplacer.
R. ôtât et 8éxopat.

Ataôéto-tîs , f. 1’160), p. amat-

ôrpta, o. a. ceindre; p. pou.
ôtaôs’dsttat. R. ôtai et Bêta.

Attiimttz, ocra; (16), diadème
R. amas...

Ataefixn, 11: (il), testament. Il.
ôtariônttt.

Ataôpürr-rto, f. (allo), p. p. 1é-

Opuppat, a. a. rompre, casser;
amollir, énerver. R. ôtai et Opt’mrto.

Andrew-63 (a. aipéw), partager,
diviser. R. ôtât et tripier.

Huy. atatpÉOjLOCL-oüttat, f. 7’160-

pttxt, p. de forme pars. 5111.9an,
même tian. Le parf. êtfipnttat a
aussi la aigri. pan.

Mettra, ne (fi), manière de vi-
vre, régime.

Ataxptvoitmv, me, erra, sept.
prés. pan. de

Ataupivœ (a. xpivœ), e. a. dis-
tinguer. discerner. il. ôtai. et xpivtn.

Peu. ôtuxpt’vopatt, f. ôtaxptOr’p

MA 99capon, tzar. l ôtexpillnv, p. ôta-
xe’stptuou, être discerné.

Atalavûo’tvœ (v. ÂŒVÜÉVŒ), être

cache, ne pas être aperçu; échap-
per à (avec l’acc.). R. ôtai et Xav-

(Riva). oAtukôyoç, ou (à), dialogue.
titubât», f. (me, p. ôtaléluxot,

o. a. fendre; dissoudre, rompre.
Amusant), f. Gatien-hou), o. n.

dilIcrer, tarder. Il. ôtât et peut.»
Atapndâ, ado. diun côté à l’au-

tre,d’ontre en outre. [hâtai et na;
Atavoéonat-oüpott , f. flamant,

aor. l dekform. pan. dravonônv,
v. a. penser. R. ôté. et vo’o;.

Azarrapsig, aïe-ct , év, dart. aor.

S pou. de ôtunetpw.
i Atarrsipatç, atout, av, part. aor.
l oct. de

Ataneipw, f. :96, aor. l ôté-
rtstpot, aor. 2 pan. ôtem’tpnv o. a.
percer , transpercer. R. ôtai et
neipto.

Antenne-G), f in.) , aor. l
ôtenépataot, a. a. laitepasser mais
et drapât».

Atanflywpt (v. WÔYVUW). a. a.
construire; former; assembler.

Ata-rrnîo’tuavo; part. aor. tmoy.
de ôtanhyvuut.

Atankeüaau, inf. aor. t oct. de
ôtuwls’m.

Atanlsuco’tvrtovgén. plur. part.

aor. t de
Année), f. sial», aor. 1 ôté-

nltsvo-a. o. a, et n. traverser en
naviguant; passer. il. au et niée),
navrgucr.

Atanopüpeüto, f. 560w, o. a.faire
passer. R. ôtât etnopôpsüto, faire
passer.

Atairpo’trrto, att. pour ôtovnpo’ta-

000,041. faire, exécuter, accomplir.
Huy. ôtanopepeüopat f. EÛO’O-

daguer. t ôtenopôpsuao’tpmv, même

n’y". et de plus. passer soi-mémo.
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Atapxe’aat, MI. aor. l de
Atapxs’m-tï), f être» , aor. l,

ôifipxsca, o. u. suilire à. R. and
et àpxéw.

Mafia.) (o. fiât»), couler à tra-
vers; se répandre, s’écouler, fuir
(en parlant. d’un vase percé). R.
ôtai et (Béa).

Acaëâusïç, fiant, év, part. aor.
2 de ôtaëëém.

Ataano’wawro, 3° pers. pl. aor.

i cpt. moy. de
mamelu-ô, f. dam, p. Blâme:-

xot, o. a. tirer en sans contraire,
séparer de force; meure en pié-
ces; aor. l pan. àœo’nâo’ônv. R.

ôtai et onde).
Moy. ôtamdopat-ôpat, f. (ico-

pat, même n’y».

Ataanîaaç, (mon, av, part. aor.

i de 54mm.
Alumina), A". ému, f. fia),

aor. l ôté-tafia, p. ôtars’éaza, o. a.

ordonner; stalucr; p. pan. ôta-
ra’raynm, aor. l ôtetdxenv z 1:6:
ôtareraype’va, les choses établies.
R. ôté et réac-w.

Atareraygs’voh 11, ov, part. p.
peut. de Buridan).

Anarpzâfi, fi; (fi), délai, retard;
temporisation. il. ôtai et rpîâw.

Amçépw (v çéçzo), 0. n. dilTé-

rer; xar’ oïl? àÀMÀwv ôzaçépov-

12;, ne dureront. en rien les uns
des autres; - valoir mieux, Fem-
porler sur, exceller. R. ôtai et
(pépin.

Aiœçst’aym (o. 9561:»), a. n. sien-

fuir, s’échapper. R. ôtai et 950w).
mâcon; oc, 0v. ad]. durèrent;

«à ôtaiçopov. prix rabat. ce qu’il y

a d’important. R. ôtai et (pipo).
Ataçuyu’w, oüaa, 6V, part. aor.

1 de amer-.610).
manieur, (taf. aor. l «et. de ôt-

571774.).

Atôasxüow, gén. duel de

MA AIE

Acôécxakoç, ou (à), maître, pté-

capteur. R. stemm. ’
Atôimtu), f. ôtôâEw, aor. l êôi-

60:21, p. ôeôiôzxa, o. a. enseigner
quelque chose à quelqu’un; avec
deuz- aco.

Ateôa’ôaro, 3° part. un. plusq.
parf. pan. de ôtaôéœ.

Amélaeov, 5;, e, aor. 2 de ôta-
lavOo’ww.

Aidée-a; un, av, pari. aor.
l de

Atelaûvm et aidât» (peu mité),
f. ôtsÀticto, aor. l ôt’iflaca, o. a.
transpercer. R. ôtai et élan-3m).

Atsvs’yxsîv, inf. aor. 2 de ôta-
Çépm.

Até’ç’equ, f. ôtéëapt, aor. 2 5l.-

éEwV (o. situ, 2), o. n. et a. dis-
courir; réciter, déclamer; tuf.
prés. ôtEEtévat. R. ôtai, à): et situ,

Ateëtu’w, oüca, ôv, part. de 5P

flapi.
Atenépaaa, me, a, ind. aor. t

de ôtanspo’zw.

AtEfiÔpÛlLEUGŒ, ou, a, 6nd. aor.
i «et. de ôtanopOpLeûw.

AtEflopetLEUaa’ttrnv, a), (un, aor.
l moy. de ôtanoçûgeüw.

méfiiez, 3° peu. ring. imp. de
ôtaëàéco.

Atsëëumdiç, bien, 6;; géra. 670;,

part. p. de ôiaçêéw.

Atmeîro, sa pers. ring. imp.
moy. de

Amyéopm-oôpzt ( o. ÏiYËOde ),

v. a. raconter. R. ôtai. et maqua.
Atm’ncipzvoç, 1., ov,parl. aor.

l moy. de ôtnyéopat.
Amyv’zcopat, a), mon, f. l de

ôiflYÉOlLIL.

Ainyficwttatm, mon, rubj. aor.
t may. de alflYÉOlLat.

At’àvayxot, ou, a, inti. aor. l de
ôtaça’pm.

At’çpngts’vog, n. av, parl.p. pas;
de ôzazgéw.
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Attmpt (o. 1mm), o. a. sépa-
rer, diviser. R. ôto’t et immun

Atxo’tCm, f. (in), o. a. juger,
décider. R. 663m.

At’xottoz, et, ov, adj. juste, mé-
rité. R. dira.

Atxaiwç, ado. justement, avec
raison. R. ôixcttoc.

Atxaoârœ, 3° pers. oing. imp.
aor. i oct. de ancelle).

Atxaoôfivat, inf. aor. l peut.
de ôtxo’ttœ.

Atxoto-n’zptov, ou (16), lieu où

l’on rend la justice, tribunal. R.
dira.

Atxao’rfiç, a?) (à), juge. R. 621m.

ALOTÉVTIÇ, soç-ou; (à), Diogène,

philosophe cynique.
Atoôeûco, f. son), aor. l ôt-

u’tôeuou, p. ôtoitôeuxot, o. a. tra-
verser en passant. R. ôto’t et 65560).

Atopfiônç, erg-ou: (à), Diomède,
héro: grec.

Atâvuaoc, ou (à), Bacchus.
Atôç, gén. de 256;.
Atô’tl, conj. parce que. R. ôté

et (in.
Atôçotvroç, ou (ô), Diophante.

nom d’homme.

Aiç, ado: deux fois.
Aida, ne (il). soif.
Atquw-(Ï), f. flou), aor. i âôï-

417.61, p. ôeôtqmttot, ont. avoir soif.
n. 864,2.

Atvjaïqv, A". pour ôttpîtv, conlr.
de Zttfaaîatv, t’nf. de atout...

AitlIOÇ, eo;-ou; (ra), soif.
Attlzq’mç, Au. pour attira); contr.

de ôttpo’totç, 2° pers. ring. cpt. de
anhéla).

Atlllôa’t, contr. de êttjzo’touat, 3e

pan. plur. pris. de ôujao’tm.

mon), f. attirât.) ou mieux
ôtéEopott, aor. èôtm’éot, p. ôeôimxm,

p. pan. ôeôinmtott, aor. l pan.
eûtdtxïtenv, o. a. poursuivre, chas-
ser, chercher à avoir.

AYN 10!
Ao’ypat. arc; (:à), ce qu’on croit

à propos de faire; opinion, avis.
R. ôoxs’m. t

one’w-d’), f. 6011364», alpin: sou-

vent 565w, aor. t ëôoEot, o.n. paral-
tre, sembler; passer pour; penser.
E1 60L ôoxaï, s’il le semble, s’il le

paraît. bon; p.01 rampnxs’vott 50x63,

il me semble avoir observé (mat
d mot : je me rembla...); ôéâowtoti
pet, il m’a paru hon, j’ai résolu

de.
onoüv, contr. de ôoxéov, part.

meut. de amen).
onâ’), canif. de êoxs’w.

Aéloç, ou (à), ruse, fraude.
A651, ne (il), reputation, gloire.

R. ôoxéto.

AoEattpt, me, ou, cpt. aor. l du
ôoxs’tn.

Aoëâptov, ou (16), gloire misé-

rable, mesquine. R. 6651.
AôEaç, accot, av, part. aor. t de

ôoxëm.

AôEatot, «ç, a, cpt. E01. pour
Eôiatut, au, tu.

A621», ne, et, f. de douât».

Aopo’trtov, ou (16) , javelot. R.
ôôpu.

Aôç, imper. aor. 2 oct. de ôt-
ôwpt.

Apo’txwv. OVEOÇ (à), serpent.

Apo’toto, etç, Et, fut. de 696w).

Apzxph, fi; (fi), drachme, mon-
naie qui valait environ 90 cen-
limer.

Apo’uo-tî), f. ciao), aor. l ëôpato’a,

p. ôéôpaxot, o. a. faire; (tout
ace.

Aü’ pour 560.

Minium, «tu, une, opt. de
Aüvtzttott, f. fiflopat, aor. t de ’

forme pan. êrîuvfiÜnv ou fiôuvflOnv

parf. ôaôütmpatfimparf. èôuvo’tpn-t

ou flouva’tpnv, o. n. et a. pouvoir.
Aüvxptç, au): (il) , puissance,

force, faculté. R. ôûvatuatt.
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si La! au
A60 et 66m, 9m. ôuo’t’v, «il.

tourner. deux; dut. ôtant.
Autre-mot, 0;, av, adj. malheu-

reux. R. 86:, Ïo’tht.

t. Afin), pour 660. deux
2. Afin), e. êtîvto.

Aubaine, ad. numér. douze.
Aôpov, ou (1b), don, présent.

E.

E, cinquième lettre de l’alpha-
bot.

Tenon, un, a), ind. aor. 2 A".
de àMmtopott.

l. ’Eo’tv, conf. si ; elle veut le

verbe au rubj.
’EcÎtv, inf. prés. de éclot).

”E0toov, imper. aor. l de Écho.
’Eo’tom, m, n, nubj. aor. 1 de

èo’to).

’Eeturoô, fiç, 05, prou. sans nom.

de lui-même; d’elle-même; de soi-

même; de moi-même; de toi-
meme. Tôt écru-toi (a. ont. npo’ty-
purot), ses biens. R. ëet aviné;

’Ea’tœ-(B, imp. siam, 5115;, du,
-e’ttov, etç,ot, f. êo’ww, (zani sima,

o. a. laisser; permettre; omettre.
’Eëototlewat, a4, a, inti. aor. t

de Modem).
iEâôopfixovrot, adjectif numér.

soixanteodix. R. émoi.
’E6iow, ou, a), and. aor. a de

fltàto.

”E6).e1mv, se, a, imp. de plèvre).
’lîôouksuao’tpnv, tu, otte, aor. l

moy. de poum...
’Eâoulôpnnv, ou, ara, imp. de

soûlouott.
’Eyypo’tçw (o. ypo’tçw), o. a.

écrire dans. R. âv et yço’tçœ.

’Eye’yàvew, EtÇ, Et, plusp. p. de

yivopatt. I
’liyéypotmo, 3e per: . ring. plurq.

p. pour. de ïpe’tçœ.

’Eyflaoot, etc, a, aor. i de 75Mo).
’E’yélœv, etc, a, drap. de 75Mo).

’Eyevôprnv, ou, 51:0, aor. 2 de

vivopat.
’Eyivaaxov, ac, e, imp. de yt-

yvu’toxto.

I’nypucpiotç, au (à), pain cuit

nous la cendre; on dit aussi sir
xpuçata; cita-roc. R. êv et xpt’mrw.

”Eyvœxot, parf. de Ytyvdteuo.
’Evaxévott, in]. de Eyvœua.
’Eyo’), gén. p.06, époü, en.

moi, je.
”vaye, Au. moi-même, utol

du moins, equt’dem. R. épi) et 75’.

’Eôc’txpoov, 5:, a, drap. de 64-
xpt’tœ.

"Eau, imparf. de Saï.
’Eôflou, contr. de èüfiloe, a!

pur. ring. imp. de 671160).
’Eôt’wëa, aor. t de 6mm.

’Eôôxow, etc, Et... wv, imp. de
ôoxs’œ.

"Bovin, etc, e, aor. l de douée).
”Eôpotoa, ont, a, aor. l (10.59210).
’Eôuvo’tpnv, «on, ara, imparf. de

ôôvapat.
’Eôcbôtpoç, oc, ov, adj. boul

manger. Il tu... manger.
”E:nv, ne, n, A". pour étam-

wv, imp. de tout).
”E0atl;at, otç, s, aor. i de 0éme).

’EOûfioottpt, cpt. aor. l do
ëôëloo.

’Eesloüo’tog, 0:, ov, adj. qui

agit volontairement, de hon gré.
R. àÛs’).m.

’Eôs).oo, f. fiat», p. Mana,
o. a. et n. vouloir.

’EOspineuov, se, 5., imp. de Os-
pontifia).

"IâOVn, pl. de
”E’Jvo;, rag-ou; (16), peuple,

nation.
"li-0m, o. aimez.
t. El, tu es, 2° pan. ring. de

dut.
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a. El, conj. (avec l’ind. et
l’opt.) le fut. après et se rend,
en français, par le min), si; et
6è tu], mais sinon; si pré, si ce
n’est que; si mi, si même, quoi-
que; si «ou, si par aventure, si
par hasard, avec I’optatif.

Rive, si cependant. R. et et vé.
E"5inv, 11;, 1,, cpt. de oiôot.
Etôs’vat, tnf. parf. de oiôat.

siam, voir; ce verbe inusité
au présent prête son aor. 2 siam;
au verbe épata); son parf. 2 oient,
aldin, sign. je sais, je connais
inouï), ron plurq. parf. firîetv, je
savais, je connaissais (noveram).

Eiôov, 5;, a, aor. 2 de siam.
i Eîôoîa,aec. ring. marc. et nom.

et ace. plur. n. de
Eiôdtç, 610;, féru. via, vioc, sa-

chant, connaissant, part. d’oies.
Eiev, ils seraient’ou qu’ils tus-

sent, ut. pour sinh-av, 3e pers.
plur. de dm, cpt. du verbe tipi;
souvent ce mol signifie soit, eh
bien soit, à la bonne heure.
. Einv, 5511;, sin, opt. (l’étui.

Eixo’tCot, f. étau), aor. 1 aimant,

o. a. imiter, représenter au na-
turel; p. pan. aime-pat. R. sixte.

Etxotopévoç, part. par]. pan. de
similor).

Etxôç, ôtoç (16), neut. de sixain,

prix subrt. le vraisemblable, le
convenable : du. aîné; (sous-ml.
étui), comme il est vraisemblable,
comme il est convenable.

Eixoao’trtnxuç, v, adj. de vingt
coudées. R. sitcom et nfiyyç.

Eixoat, adj. numér. vingt.
Etxôrmç, ado. avec raison, com-

me il convient. R. aîné;
Lino, p. 2 émue, ressembler.
Eixn’iç, ôtoç. part.p. 2 de sixte

(e. alitée).

Elle, o. 500v.
Eiléopctt-oîauott, f. violonas. o.

E12, 103
n. ce rouler, rôder ; pan. de sixain,
rouler.

Eikàpnv, ou, ne, aor. a moy.
de otîps’to.

EiÀov, sa, a, aor.2 act. de alpe».
L lâtpti, f. moy. ËGOtLUtt, imp.

iv, D. n. être.
2. Eiut (le présent a le sans

du futur), aor. 2 et imp. iov, p.
in, plusq. p. fistv, en, Et, o. n.
aller; venir.

Eivzt, être, inf. de sipt.
Eïnov, alitai-rot, imper. aor. t

de ème.
Eine’, imper. aor. a de être».

Einsïv,inf. aor. 2 de être).
Eizov, 5:, a, aor 2 de En».
Eînors, ado. si quelquefois; si

jamais. Il. si et «au.
litron, conf. pour et nov, si

quelque part.
Eipyetopat, etc-ou, atout, parf.

pars. de empilerait.
Etpnm, ou, a, parf. design),

plusq. par]. aile-imam.
Eipmmt, p. pan. de sipo), part.

elpnus’voç.

Eifnfivn, 1]; (il), paix.
Eîphaopott, r1, son, f. 2 purs. de
Ego) (Mut) f. àptï), p. eipnxot,

a. a. et n. dire; parler.
Eipwvsiat, on; (in, ironie, rail-

lerie. ’Etc, ou èç, prép. qui gouverne
t’accus. dans, à, vers; sur; par;
envers; pour.

Eiç, piot, ëv, 9m. évôç, puis,

ëvàç, adj. numér. un, un seul;
unique. lit; rt;, quelqu’un.

bieôo’tDm (a. cime), a. a. je-

ter daus ou sur; o. n. se jeter
sur, faire irruption dans. R. et: et
pattu.

Eiasqtt (o. eipt), o. n. entrer
dans, entrer; venir en; tuf. prés.
stotëvatt. R. si; et eiptt, 2.

Rico», ado. qui gouv. le yen.



                                                                     

l04

dans. dedans, en dedans, vers;
1:6 aïe-tu, le dedans.

Elr’, devant une voyelle, pour
film, ado. ensuite.
Elle-æ, 5;, a, imp. de E10).
Elmüa, «ç, a, parf. 2 de E000,

o. n. j’ai coutume. Part. mut.
16 slwllôç, pris "dut. la coutume.

Eîmûew, en, en, j’avais cou-

tume; plusq. p. qui le rend par
Ilimp. o. ai’œOz.

Einôç, v. flafla.
’Ex (âE devant une voyelle),

prép. qui ne régit que le yen. de,
à partir de, de la part de; à;
par. ’Ex, en composition, mar-
que le point de départ, la ripa-
ration, la division, l’exclusion,
l’excès.

"Exaaroç, 1., ov, ad]. chaque,
chacun.

lExo’trepoc, a, ov, adj. l’un ou
l’autre; l’un des deux; l’un et
l’autre.

gEnfin). n; (4)), Hécate, divinité

de: enfers.
Turc», adj. numér. cent.
’Exeî, ado. la (mm motove-

ment).
’Exeipmv, Enta-o, havre, imp.

de xsîuou.

’Exeîvo;, 11, o, pronom, celui-

là, celle-là, cela; ce, cette; il,
elle, lui; le, la. R. âxeî.

’Exv.).naioz, a; (in, assemblée
publique. R. ân et ocellée).

’ExxouiCa) (a. amuît»), 0. a.
exporter, emporter. B. En et zo-
pima.

"Enlatov, imp. de florin).
’Ex).owOo’ww, f. Euh-han) (de Ex-

).filn), inane), aor. 2 éEéÀaOov,
o. a. et n. être caché, échapper.
R. êx et Xavôâvm.

Moy. êxÀavOo’wonaL, f. illico-

peut, p. de [orme pan. ëxlélnouat,
aor. 2 èëslaôôpmv, oublier.

EKA DE
’Exlakfioûat, inf. p. de forma

pan. de êx).av0âvop.at.
’ExleluaOn, inf. p. pan. de

êflûœ.

’Exlnpouônno’a, tu, a, aor. t
de x).’r1povogtém.

’Ezlüw, f. (me, aor. llêEéluo-ez,

p. èxkélum, a. a. énerver, amol-
lir. six et 7.01.).

Pan. ëxküoum, f. êxÀuôfioouat,
p. êz).e’).vy.m, être énervé, se re-

lâcher.
’ExuaOu’w, 0361, 6V, part. aor.

2 de
’Exuwûc’wœ, a. a. (v. pavôc’ww),

apprendre à fond. R. êx et pav-
001w).

’Exàuwa, ou, s, aor. t de no-
pila).

’Exni’rrrw (v. frimas), a. n. tom-

ber du. R. âx. et filma).
’lîxpoîmaa, ou, a, aor. i. de

uparéw. .’Expoîrouv, au, en, imp. de upa-
réa).

’Exroîânv, ado. tout de son long.

Il. émaivw.
’Exrsïvœ, f. ëxrsvô, p. ëxréra-

aux, o. a. étendre. R. êx et refila).
"Ex’rmp, ope; (à), Hector, héron

troyen.
lExdw, oüeo: , ôv, gin. éxôv-ro;,

miam, ôvroç, adj. qui agit libre-
ment, volontiers.

”E).a60v, 5;. e, aor. 2 de Ray.-
fichu).

’E).aî).ouv, au, et,1’mp. de Idée».

’Ekdxm-coç, n, av. superl. de
élocxôç. le plus petit, le moindre,
très-petit; 16 ÈÂiXtGTOV, pour le
moins. Au plur. les moins nom-
breux, très-peu nombreux.

’Eleyo’pmv, 6m11. peu. de En».

”E).eyov, se, e, c’mp. au. de

En).
”El.-yzoc, ou (à), preuve, dé-

monstration.



                                                                     

’Ele’yxm, fut. élâyEto, parf.

même, o. a. démontrer, dé-
couVrir, trahir; convaincre. R.
étaux.

lEÀe’vn , ne (il, Hélène, femme

de Ménélor.
’Eleues’pm, div (et), Eleuthères,

«ont d’un village sur la roule de
Thèbes à Athènes.

’Eleueepia, a; (fi), liberté, fran-

obise.
’Ela’aOapoç, a, av, adj. libre.

’Eleuoiv, ive; (fi), Eleusis, oille
de l’Atlique.

’Eléçaç, miro; (à), éléphant,

ivoire.
’ElOs’iv, tuf. aor. à de EpXOpflt.

Thés, 0160;, (fi), adj. fém.
grecque; i) in»; conf], la langue
grecque. Substantie. (souvent.
1.39a), la Grèce. R. "mm.

iEne’ôopoç, ou (à), hellébore ,

plante.
"Ennv, me; (à), Grec.
*EÀ).-nvtx6ç, fi, 6V, adj. grec. R,

"Env.
lEnfionov-roç, ou (à), l’Helles-

pont, aujourd’hui détroit des Dar-

danelles.
’EÀ-rritœ, f. t’a-où, p. 411mm, e. a.

espérer, attendre.
’E).-rriç, tao; (fi), attente; espé-

rance.
’EÀ-nieœ, ne, n, subi. aor. 1 de

Huître.
’lîuauroü, 91:, 05, pro». mm

emmi». dal. énervai), in, (ï), ace.
épauro’v, fiv, à, de moi-même, à

moi-même, moi-même. R. époi: et
GÛTÔÇ.

’Euâatinv, m, n, api. aor. 2 de
’Epôm’vœ (o. activai), o. n. en-

trer. R. âv et (Salve).
’Edenw (o. pina», u. a. je-

ter dans, verser. R. âv et par...
”Ep6716t, imper. aor. 2 de ép-

ôaivœ.

EMQ. 105
’Eu6fire, 2e pers. plur. mbj.

aor. 2 de êpôaivw.
’Eus’, ace. de èYd), moi.

’IEPÆÂE, imp. de péter.

’EpéÀLo-u, ou, e, aor. t de pe-
Min).

’Enmçôvet, contr. de épinçâ-

vas, 3° port. sing. tmparf. de
diatomée).

’Epuuoü, contr. de épinât»), 2°

port. ring. imp. de pzp.s’opat.
’Eppévw, f muni), aor. t évé-

pewa. p. àppegzsvnm, o. n. res-
ter dans. R. èv et HÉVŒ.

’Epoi, à moi, dot. de ÊYÔ.
”Ep.orye, dut. d’éywa.

’Euoç, fi, 6V, adj. mon, me,

mon; le mien , la mienne , le
mien; ré 5’ épôv, pour ce qui me

touche, ce qui me regarde.
’Epoü, yen. de au», de moi;

et de ânes, mien.
’Epnaôoxlfig, éw; (ô), Empédo-

cle, philosophe.
’Eunanopnnuévoç. 11, ov, part.

p. pan. de Ëpfitûp’lttitn. I
’Epmzinlcqw, f. fichue), p. épatâ-

flnm, aor. 1 êvânMoa, a. 0.,
remplir, rassasier, p. pou. épaté-
rrlmamu. Il. êv et «Milan.

Mny. èpniurrhpm, f. 11:).fioozuu,
aor. 1 êvex).r.oo’:p.r.v, même rigm’f.

’Euflnaa’nuevoç, 11, ov, part.

aor. t moy. de èuniuvù’nut.
’Epnoprta’tw-(B, f. fion) aor. l

évanôpmoa, o. a., attacher avec
une agrafe . agrafer. R. êv et
néon], agrafe.

”Ep.7tpoo(tav. ado., en avant,
devant; et; 17è êptrpoaflev, en avant.
R. êv et 7:96.

’Epoatyzbv, aima, 6V, part. aor.
2 de èveoflim.

’Euçaivm (o. çaîvw) , o. a. faire

paraître. R. èv et estive).
’Epçfivat, tuf. aor. t de s’u-

(activa).
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’Ev, prdp. qui gouverne le

datif, dans, P", à.
’Ev, Mut. de de.
’Evu, ace. mate. de etc.
’Eva’tutno;, 0:, av. adj. émule,

rival; ne évcipinov rtôézot, ils me
comparent à... R. év et opina.

’Evamioç, a, av, adj. contraire,
opposé. R. èv et me

’Evozvnômc, n10: (il), opposi-
tion. R. évuvrîoç.

’Evzu-riaw, aç, a (se peu. plur.

un), imp. de wurtzite.
’Evôefic, 7’14, éç, adj. incomplet.

imparfait. R. év et ôéopm.
”Evôeta, et; (il), pénurie, be-

soin. manque. R. èvôsfiç.
NEVÔOÛEV, «du. de dedans, de

l’intérieur. R. tv.
”EvôoEoc, 0:, ov, adj. glorieux,

célèbre. R. èv et 8651.
’Evéâulov, se, a, aor. 2 de

aussi)».
’Evsvxotipmv. une, euro, cpt.

aor. t moy. de (pépon).
’Evéypaqm, et, e, aor. t de

Zyypoîçw.

”Evetp.t, f. êvs’oopou, imp. èvfiv

v. n. être dans ou dedans; part.
prés. êvdw, d’un, 6v. R. èv et
sipi 1.

Impen. Eveo-rt, f. évéarau, il
est permis; Eveortv Ôpîv, il est
en votre pouvoir.

"Evem et ëvexev. prép. à cause,
pour; génitif vivo: Evaxa, pour-
quoi?

’Evsvéouv, en, et, in pers. pl.
èvavooüpev, imp. de éwoéœ.

’Evsukizoô-nv, aor. t pan. de
épuinlmut.

’Eveciiim, plus usité à Pour. 2,

èvéçayov, o. a. avaler. manger
avidement. R. ëv. ëoôiœ. ’

’Evéo-rou pour êvéosrou, f. moy.

de Ilimperr. èves-u.
’Evaort, c. ËVElut.

m
"EvOot, ado. de lieu, ici, la, on,

alors.
’Eveo’tôe, «de. ici, Il.

gEvi, dut. de sic.
’Evixnoa, aor. t de mâta.
”Evtot, (av (ai), quelques, quel-

ques-uns, quelques personnes:
Mut. ému, quelques, quelques
choses. R. En pour évent, et, il
est des gens qui (sent qui).

’Eviors, ado. quelquefois. R.
Evt, ôte, il est des rois que.

’Ewevfixovrq, adj. numér. qua-
tre-vingt-dix. R. èwéa.

’Evvevnxovmémc, ou (à), qui a

quatre-vingt-dix ans. R. êvvsvfi-
une et éros.

’Evvoa’uH’ô, f. ile-w, p . êvvevômta,

o. a. rouler dans son esprit . mé-
diter, penser. R. êv et véoç.

’EWO’I’WÛ, m, g], subi. aor. l

de ëvvoéœ.

”Evvota, mg (à), pensée , con-
jecture. R. év et vôoç.

"Evonloç, 0;, ov, ad]. revêtu de
ses armes, armé. R. év et 810m1.

gthé; yen. de eiç.
’Evôxlat , contr. de évôxkse,

imper. de
’Evofis’m-â’), fut. fieu), aor. l

ËVÔXÂYWŒP p. êVÔXana, e. a.

troubler, importuner. ennuyer
(avec le dut. ou t’acc.). R. à! et
6x10;

’Emoea, ado. de lieu, ici, là :
étampe; fiv 15v évraüfla, j’ignorais

ce qui se passait ici (aux enfeu) ;

R. Nia. ’’Evro’tçpwv ou (me), sépulture. or-

nements funèbres. R. èv et 001mm.
’Ewetle’tuevoç, n, ov, part. aor.

A m0y. de mon.
’Evrsilœpmt . a , mon. subi.

aor. t moy. de
’Evrénw, f. 57.6), aor. l évé-

reüot , p. ÉVTÉTŒÀXŒ, o. a. com-

mander , enjoindre , charger
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quelqu’un de. R. êv et et)...
Moy. évrénopm, f. êvrsloüuat,

aor. 1 êvarsùo’zpnv, p. èvrérolat,

même aigu.
’Evreùfiav. ado. d’ici. de là. R.

Eveat.
’Evrôç, ado. dedans, en dedans,

prép. dans, avec le génitif. R. èv.
’Evrpupdw-G). o. n. faire ses

délices de; agir insolemment avec
quelqu’un. R. èv et coupé.

’Evünvtov, au (16), songe. R. ëv

et hm.
’EE, devant une voyelle, pour

(x.
’EEavOém-Gx. f. fion), p. éEfivôt-

au, o. n. fleurir; -se couvrir de
pustules. R. àx et aveu...

’EEanoua’tœ-â). f. fieu) , aor. 1
êEnm’L-moa, p. ËE’nTC’t’t-flïï, o. a.

tromper, séduire . R. èx et rinceroit».
’EEana-rnônoôuevoç, 71, av, part.

f. 1 1mn. de fienterait».
”Eîzpvo;, oc, 0v., adj. qui nie;

0va Env étapvo: vévow, tu ne saurais

nier, tu ne nieras pas. R. àz et
àpvéopat.

’Eïîiâzw. f. tirât». p. 5377.1.

o. a. commencer, avec le yen. ou
l’ace. R. èx et 0197p.

’Eî’xaxéto-G), f. in), p. èEfiox-n-

riot, o. a. travailler avec soin,
perfectionner. R. éx et âmtéu).

”EEaLpt (o. alun 2), e. n. sortir.
R. êx et situ.

’EEeMu’vm, f. êEE).o’tom, puff.

Èifilaxa ou mieux éEsi.*r’,7.orxaL, aor.

1 èE-hMau, e. a. et n. chasser
de, chasser; s’avancer a cheval.
R. êx et flamine.

’EEëp.otôov, se, s, aor. 2 de én-
pavOo’ww.

’Eêémmov, se, e, imp. de én-

trima).
’EEé-rewov, se, e, imparfait de

élusive).

’EEsvpiaxw (o. clapirai»), o. a.

D0) 107
trouver, inventer, imaginer. R.
s27. et algique).

’ ”l5’éeupov, 5;, a, aor. 2 de êëau- ,

pro-x0).
’Eënxeariôzc, ou (à), Exéccsti-

das, nom d’homme.
’EEnVO-nzu’); , part. ’parf. de

êEowÜéw.

’EëmarfiGOou, inf. parf. pan.
de êëzmtroîw.

’Eîfiç, de suite, par ordre, d’une

maniéra continue, à la lite.
’limenpg’voç, n, 0v. part. parf.

pour. de éëaoxs’w.

’EEvas’oput-oûpat, f. ëEiEouau

(de éîixouut, 11mn), p. Eëiïpwu,

aor. 2 àEonunv, o. n. parvenir à,
atteindre. R. êx et larmoyait.

’EEuôv, cita-a, av, sortant, part
de éEstt.

’EEozôs’w-ô, f. fion), p. flafla-axa,

o. n. s’cufler,en1ler. R. ès et 026:1»,

enfler.
’Eio’v (part. neut. de êEso-n),

qui est permis. Ce mol l’emploie
souvent d’une manière absolue :
êëàv époi, étant permis à moi, vu
qu’il m’est, qu’il m’était, qu’il m’a

été permis.

’EEoVELEiCu), f. leur, o. a. acca-
bler de reproches. R. En et ôvstôoc
outrage.

’Eëopuâœ-ü (o. ôppoiœ), o. a.

se précipiter, s’élancer. R. fi et
opime).

’EEoepjpaç, que, av, part. aor.
1 de ëîaçpdw.

1. "lilial, ers, et, f. de En».
2. ”E2w, ado. hors de, dehors.
’Eëtpanxzbq, via, 6;. part . p. oct.

de êEorôz’w.

”Eow.a, ou, s, Je suis sembla-
ble, p. a de sium. ”Eov.xs, pria
impers. ilsemble,il parait, il sied

’Eotxd);, uïa, de, yen. 610g
viaç, 610;. semblable, vraisembla-
ble, convenable; part. de écura.
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’Evr’. devant une voyelle, p;

lui.
’Eno’tym, v. a. (o. (110)), emme-

ner, amener. R. Erri et 5mn,
Moy. ênéyopat, f. ênoîëopm,

même signifie.
’Eardgôw, fut. moy. écopai, ae-

eompagner de son chant, o. a.
chanter en accompagnement. R.
êni et 481.).

”E1rot00v, aor. 2 de uniaxe).
’Enaiëevaa, (1;, a, aor. î de

natôsôw.

’lâ-rr’zws’o-ou, inf. aor. l oct. de

’vawe’m-cï), f. ému, f. moy.

écopait, aor. A ënfivsra, p. éni-

vemz, a. a. louer; aor. l pan.
énnvs’llnv. IL ëni et clivât.»

”E1mwo;. ou (à), louange.
’[ârmiçm (o. aigu»), v. a. élever,

hausser; 161:, àçzpüç, relever les
sourcils. R. êrri et aigu).

’Eno’w, conj. pour en div,
après que, quand. avec (e subj.

’Enœlrléw-G), f. flan), v. a.
verser, épancher sur, remplir;
puiser; épuiser. R. êrri et àvflém.

’Enavtloüom, nom pl. féru.
part. prés. de Enfin».

’Endçovpo;, ou (à), laboureur.
R. Ëfli et agoupu, terre.

’livrofwopau, f. i may. de émiât».

’Enîânv, aor. 2 de àmâaivm.

’limyevâpnv, ou, en, aor. 2 de
ËfilYt’YWIiLŒl.

’Enéômm, on, s, aor. 1 «et. de
êmôiôwgu.

’ îfléûou pour éuéfieoo, 2° pers.

sing. de êrreOs’u-qv, aor. 2 moy.
de ém-riûnut.

’Emltûpmoa, ac, a, aor. i nel.
de èmOuuéw.

’Errei , conj. après que , depuis

que, lorsque, puisque, vu que.
’Enatrîaîv , conf. après que;

lorsque, des que. R.è1::Lôfl et (i7;
goura. le tubj.

en!
’E1reCrrep, con]. pour être! 1:59,

puisque réellement.
Tram, ado. ensuite. Il. ê-rri

et aira.
’Eirelaôôunv, ou, ne, aor. 2

moy. de èmlapâo’tvw.

:flné).amç, en); (à), invasion,
irruption, choc. R. ênsÀaüvm.

’ Relative) (v. èîslaûvw), o. n.

avancer, se poner contre, faire
une irruption sur. Il. êrri et émiant).

’E’ne).7ti:m, ion), p. ànfiimrxat,

v. a. faire espérer, nourrir quel-
qu’un d’espérance. R. âni et
Élmïïw.

’EnsitakiOnv, aor. 1 de forme
plus. de àmgrek’opat.

’Enepeuçàpnv,m, en, imp. de
ËfillLÉptpOlLïl.

’Errs’pzaroç, oc, av, adj. aima-

ble. R. êrri et époi;
’Ewéëpet, 3° pers. ring. imp.

de flippât».

”E-rrasov. aor. 2 de trima).
’EnéaraÀÀov, se, a, imp. de

èntaténm.
’Ensreivero, 3’ p6". de l’imp.

pou. de enneivœ.
’iîrtseôvevro , 3° pers. oing.

plusq. parf. pan. de çovaôœ.
’Enm’àum, ou, aïe. imp. moy.

de étaya).
’lûrrflotuvov, eç, a, imp. de final.

de ênakaüvm.

’E1:f,v, conf. lorsque, puisque.
R. ênsi et 02v.

’Efifivsaz, au, e. 5nd. aor. 1 de
ânawém.

’Enfipxa, p. de êvraipm.

’Ermpxrbç. via, 6;, part. parf.
de ênaipu).

’Erri, prëp. qui gouverne trois

en; --.avcc le gén. sur; en;
parmi; ---xaoec le dal. dans, en,
parmi, outre, aprôs, à cause de;
éni rivt, au Sujet de quoi? èrri
lipavtmp, près du uranique; -
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avec l’an. à; sur; vers; pour;
pendant : èrrI cpo’txnlov d’eau;
pousser par le cou. ’E-rtt, en com-

posit. marque arrivée au but;
excellence; superposition, addi-
tion, excès.

’Emôaivw (o. fictives), a. n.
monter sur, marcher sur, s’avan-
cer. R. ëni et fictive).

’Emôo’trnç, ou (à), passager, sur

un vaisseau. R. èmôaivw.
’Entôoulaüw, f. 56mn, aor. t

êneëoülsuo’at , p. àmôsôofileuxm,

a. a. dresser des embûches. R.
éniôouh’i, embûche.

Pan. émâovkt’muat, être l’ob-

jet des embûches d’autrui.
’EmyeM’tw-ü (v. 75Mo»), âm-

velo’toopatt o. a. et n. rire de, se
moquer de, avec I’üCCuIalÏf au le
datif. R. èmî et vexoit».

’Emyiyvopat et ÊfltYÏVOtLOtl (o.

yiyvottal),v. n.nailre sur ou après,
survenir, s’ajouter à, arriver; avoir
lieu. R. émî et yiyvopat.

’Emvpaevî. il: (a). épigraphe,
inscription, titre. R. êtti et ypo’tçœ.

’Emâeixvupt (o. aisément), o. a.

montrer, démontrer. R. épi et
ôeixwpt.

’EntôeiEw, fut. l de êmôeixvuttt.
’Emôt’ôwpt, f. entama), aor. a

ênéômxa, aor. 2 ëômv, parf. émai-

Soma, o. a. donner en outre,
ajouter à, abandonner à, céder.
R. épi et ôiômpt.

’Emôoüvou, (rif. aor. 2 de ém-

Eiôwpu.

’Emenuîiç, ado. passablement,

suffisamment. R. âni et sium.
’Eanréœ-tî), fut. rôdai, p. E1:-

sÇ’r’rmxat, v. a. demander avec

instance. R. èni et turent.
’EmOvpéœ-ô, f. fion), aor. l

enfloit-1.61, p. enflamma. v. a.
désirer, être épris de, génitif. R.
lut et Oupôç.
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’Emûutw’ioetot, 41;, a. E01. pour

êmôupfiaoupr , me, ou, aor. t
cpt. de émûupe’u).

’Entxalém-ô. f. fait), p. émané-

xÀnxat, o. a. appeler; faire un
crime de, reprocher. R. êni et
mâtée).

’Errixetttatt, f. êmxeioonat, o. n.
être posé sur; être établi, être
placé sur. R. ém’ et xeîpal, être
couché.

’meeproue’w-âi, f. rio-m, v. a.

railler, se moquer de, plaisanter
sur avec I’acc. R. êni, flip et
TÉpNu), couper.

’Enixonoç, ou (ô), billot. R. ê-rri

et min-ru, frapper.
’meu’mm, f. édito, aor. i Éné-

xmlm, p. émxe’xucpat, a. n. se pen-

cher sur, baisser la tète. R. èxi et
même).

’meooaç, «ou, av, part. aor.
1 de ëmxu’mw.

’Entlauëo’tvw (v. imitative»), o.

a. siemparer de, prendre, mettre
la main sur. R. êni et lapâo’tvw.

Huy. ëmhpfio’wouat , etc.
même aigu.

’Entléïm et étrils’yottat, f. ém-

îs’Eouatt, aor. l émisfidpmv, v. a.

ajouter à ce que l’on a dit; sur-
nommer; - choisir. R. ëni et
15’711).

’Emle’ç’zipevoç, 1), ov, part. aor.

i moy. de emmi...
’Efllp.E).É0[ta.t-05(.Lal, f. imitait,

p. êmpeps’krlimt aor. i de forme
pan. émpe).-r’,0nv, o. a. avoir ou
prendre soin de. R. ëmÏ et pâlit.

’Errtpép.çop.ott, f. pépquat, o.

a. se plaindre de, avec le yen. et le
dal. R. épi et pëuçopat.

’Empsrps’w-â) le. perpète), o. a.

ajouter à la mesure, mesurer en
sus. R. êni et p.5’rçov.

’Entpatp-ho’aç. «ont, av, part.

aor. t de êntpetpe’w.

en!
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’Emvoéw-tîi, fut. fieu), a. a. se

mettre dans l’esprit, compter sur,
songer à. R. êrri et vo’oç.

”Emvov, 5;, e, imp. de nivm.
”Emov, 5;, e, aor. 2 de nival).
’Emopxs’w-ô. f. 7’160), p. émiâ-

puma, o. n. se parjurer, faire
un faux serment. R. êtrt et me;

’Emnecubv, about, 6V, p. aor. 2
de

’Emtrîmœ (o. pima»), o. a.

tomber sur ou dentu. R. ëni et
aima).

”Emn).ot, «w (ra), meubles;
bagages. R. éni, WÉÂOPÆI.

’Eflflûa’îat, (rif. aor. l de

’E’IIITEÂÉGGŒ, A". (inti), aor.

ênénlonaot, o. a. enduire. R. êmï
et «Mo-ou).

’Eni-rtMLr-roç, ou (à. il), adj.
feint, (aux. R. éfli et Mâcon).

’Emnleôaaç, que, av, part.
aor. t de

’Entma’w-â), a. n. (0.70.510), na-

viguer vers ou contre. R êtrl et
11Mo).

’Emn-wxv’i. fic (in). pièce qu’on

remet d un habit troué. R. êni et
«160mo.

’Emp’ps’m, f. sua-w, v. n couler

sur; attitrer. R. êm’. et péon.

’lünitmpoç, ou, adj. remarqua-

ble, distingué, célèbre. R. ëni et
anneïov.

’Enio-nç, ado. également, d’égal

l égal. R. è1ri et in; (lourent.
pept’ôoç).

’Emcx-âmw, f. Gradin), aor. i
émoudra, o. n. blâmer, repren-
dre, recommander, R. ê-rn’ et merin-
u’n. s’appuyer.

’Emo’xfiqam, inf. aor. t de étu-

infime).
’Ettmtons’w-(B, f. in), aor. 4

ëneoxônnaa, p. éneazôn’nxa, o. a.

visiter, regarder, examiner, obser-
ver. R. èni et exonéra).

un
’Etttoxdmœ, f. amide), aor.

tués-mutin, o. a. railler, plaisan-
ter. R. êm’ et axé-mm.

’Emo-mtodpevoç, 1). av, part.

aor. t moy. de
’Emom’tw-Œ, f. dam, aor. t

exécutante, a. a. attirer, tirer vers
soi. R. êrri et airain).

Moy. êmotroiopott-ôuott, f. omî-
oopm, aor. l êfleatrawa’ttmv, me-

nte aigu.
’Erric-rocuat, atout, mon, trop

ëmoro’tgmv, aco, au, An. interti-
tmv, etc. f. Êmm-hoopozt, savoir;
connaître. R. èni et iccpt.

’Emsrénw, f. émoulût, aor.

ênéaïeth, p. 2 heurtoirs, a. a.
envoyer ( pria cipalement une Ict-
tre), annoncer; mander, ordon-
ner. R. êni et «au.

’lînim-euov, e;, a, imp. dent-

d’une). -
’Em’rotpa’tcow, A". titra), f. 6.20),

aor. êrrarciçatëcz, o. a. troubler. R.
êïri et ragota-cm.

’Em-rdo’am, Att. raina) (a. nie.
cm), f. ÊfltTŒEm, aor. ËTIÉTaEŒ, o.

a. mander, ordonner. R. éni et
Toison).

’Emro’tptoç, ou, adj. funèbre. R.

êni et Grimm.

’Em-reivw, f. cavai, aor. i
erré-renon, parf. éntréram , o. a.

étendre, prolonger.
’Emrfiôuoçf ou, adj. propreI

convenable. R. Finit-nain;
’Emmôsim: , ado. commodé-

ment. R. ëm-rfiôatoç.

’EmriOnut (o. rienut), c. a.
meltre sur ou dans, imposer. R.
èm’ et 169W,

Moy. êntriôapat, f éraflera
pat, aor. B êvteOétmv, même
fig".

’Em-rtpo’tm-â’) (a. nuoient), o. I.

blâmer, réprimander. R. titi il
tipi).
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’Etrtsiu-noov, imper. aor. 1 de
laminée).

’Enirouoc, oc, 0v. odj. rao-
courci, abrégé. R. ëuî et renvoi.

’Em-rpa’rrm (a. métrai), a. a.
permettre. R. eut et spéos».

’Enirpeqaov, imper. aor. 1 de
èmrps’nm.

’Erri-rptmoç, oc, av, adj. roue.
R. étui et rpiâm.

’Emçépœ (a. çëpw), a. a. porter

en sus ou sur. R tînt et pépon.
log. êntçépouott. aor. 1 émi-

vsyxo’tpnv, même signif. ,- de plus,

apporter avec soi.
’meottvm , f. émxavoüuat ,

parf. êmxs’mva, aor. 2, ënélzvov,

a. n. bâiller après une chose, la
désirer avec avidité. R. Errt et
privai.

’meowo’w, aima, év, part. aor.

I de êntxaivw.
’Emo’npxnoat. aor. [de êmopxe’m.

’Eerptbônv, 11;, n. 3° pers. pl.
nom, aor. 1 pan. de Tri-apéro.

’Eflot’netc, 2° pers. ring. imp.
de TIÂ’NTéù).

’Enoinaat, de, a, aor. s est. de

notée). ’’Enomao’tunv, tu, «sa, aor. 1
smog. de fiotéœ.

’Ertoiaw, au, et, eontr. de
ênoieov, ses, se, imp. de notée).

’Enopwpt et émulât». f. éno-

adam , mieux énouoüpot , parf.
ênopxbuoxa, o. a. jurer sur une
chose, attirmer avec serment. R.
taf et ôpwpt.

Moy. énéuvupott. f. t empêtro-
uat, f. 2 émuoüuat, aor. t émo-
uoao’tpanv, même sign.

”ErrpaEa, (1;, a, aor.t de apaisant.
”E1rpetrsov, s; , s , imp. de

«paîtrai, Au. pour «palan-w.
iE-rr-ro’t, adj. nttmér. sept.

”E1tm (issus) sans fut. On ne
groupa que les deux aor. situ, et

EPX Il!
sinon) qui servent a En.) et d
àyopeüo); o. a. dire , parler;
I’auyment des deux aoristes reste
dans tous les modes.

’Enwuoo’o’tunv, aor. 1 moy. de
ÊfiÔtLVUtLt.

’Epdw, tuf. de
’Epo’tw-d’), f. ciao), o. a. aimer :

ra èpdv, l’amour.

Pou. épiouat-ôuat, aor. l
ùpâoûnv, être épris d’amour, avec

le yen.
’Epytitopzt, imp. szpyazaw,

f. êm’dnouat, aor. l may. slova-
aa’ztmv, parf. effloraison, o. a. tra-
vailler. R. ëpyov.

”Epvov, ou (me), ouvrage, tra-
vail; chose, amure; action.

’Epeï, a! pers. ring. f. de sipo).
’Epeiv, in]. f de sipo).
’Epilooot, dat.pt. part. prés. de
’Epiëœ, f. lem, o. n. disputer,

se quereller. R. ëptç.
’Eptvvû;. Go; (a), Furie, au.

plur. ’Eptvvôa:-’Eptvvt-);.

”Eptç, zoo: (la) , dispute, débat,

querelle.
(Epuéaç, pour

eEgo-5;, oïl (à), Mercure.
lliquidions; a?) (à), Hermolaüs,

nom d’homme v
’iEpopat, f. êpfioouat (de épila),

imp. ipôpnv. v. a. interroger,
questionner (avec deux acc.). R.

sipo). w”Epou, imper. de épousa.
wEàparrov, imp. de pana).
”Epptup.au, tout, nm, p. pan.

de pima).
"Eèpwpat, 6m, son, p. pan. de

pôvvutst.

’Epûonua, une (1o) , rouge ,
rougeur. R. êpanLivw.

”proptott , f. amie-aima. ( de
êÀaüOw, tout), p. flotta, Att.
à).v’,).v01, aor. 2 filûov, v. n. Ve-

nir, aller.



                                                                     

ne E20’Epâ’), f. de sipo), ou prés.
sortir. de épata.

”Epœ:, me: (à), amour, amitié.
R. ses...»

’Epôot, 38 pers. plut. de épée).
”Epœra,ace.masc. sing.de ëpœç.

’Epwro’tw-(ïs, f. fieu), aor. 1

optimisa, p- flemme, v. a- in-
terroger (avec deux aco), deman-
der, s’informer. R. sipo).

’EPÜ)Tno’tC,, en); (in, demande,

question. R. épousai».
’Epœnxéç, 1’), 6V, adj. d’amour.

R. épata.

’Eç pour et; : E; se, jusqu’à ce

que. R. sic. ’
’Eçaüfitç, ado. une autre fols.

R. ê; et airais.
’Eçéâalov, 5;, a, aor. 2 de ë;-

SdXÂo), pour eîcéanœ.

”E;etut, o. zieutai.
”Eo-g, 2° pers. sing. fut. de

and 1. ’
’Eç’ç’iew, etc, et, imparfait de

Ennui.
’Eçuôv, part. de ëcetpt pour

siestai.
iEorréptoç, a, ov, adj. du cou-

chant, de l’occident : sa èaaépta,

les pays du couchant, le couchant.
R. éons’pa.

”Eo1revaa, aç, e, aor. 1 de
l M5684».

"En-rasta, pour Emma.
Tir-ravoir, powr éosopts’vat, taf.

p. de tomai.
”Emevov, imp. de arriva).
"Eus-axa, p. de ÏO’TIHLL.

”Eorm, soit, 3° pers. sing.
impér. de situ: 1.

Tombe, âne-a, du, géo. êctd’noç,

d’une, dicos, pour éeraxdiç, etc.

part. de goum.
iEoruBo-t, dat.pl. maso. etneul.

de éosine.

”Eoy.ov, 5;, e, aor. 2 de élu).
"Rameur, tu, s, aor. 1 de 063w.

BYE

’Eratptnôç, fi, ôv, odj. d’ami,
amical. R. éraïpoç.

iEsaîpoç, ou (à), compagnon,
ami.

’Ereevfixsw, etc, et, pima. p.
de Gvfiaxœ.

"Brame, a, av, adj. l’autre;
autre.

’Erepaôpnv, ou, 51:0, imp. moy.
de réputa.

”Ersot, dal. pl. de Éros.
”Em, contr. de Ërea, nom. et

aco. pl. de éros.
”Ert ut o. encore; en outre :

03m En, ne plus.
’Erteéunv, soc, en, imp. moy.

de Tienttt.
’Etinnoa, aor. 1 de nuant.
"Errance, n , ov, adj. prêt,

prompt.
’Etôlp’nea, ac, a, aor. 1 inti.

de solution
”E’ro:,, soc-ou; (se), au, année.
"Espada, aor. 1 de spéos.
”waov, se, a, aor. 2 de wy-

xavw.
E6, ado. bien; heureusement:

si: poila, très-bien. R. êûç, brave.

E675, courage! fort bien! R.
si) et vé.

Eüyevfiç, in, ée, adj. noble ; se-
néreux; brave. R. 55 et vévoç.

Eüvvao’vœç, ado. avec dou-

ceur, avec résignation. R. si).
yvdtptwv.

Eùvvu’tttwv, (av, av, adj. en par-

lant des choses, raisonnable, juste.
R. si: et vvo’tun.

Eüôatpovém-â’), f. nota, o. si.

être heureux. R. eûôaiptmv.
Eüôazpovia, et: (’51). bonheur,

félicité.

Eûôaipmv (à, in, eüôatpov (riz),

géo. avec, pour les a genres,
adj. heureux. R. si) et Salami.

Eüepys’mç, ou (à) , bienfaiteur.
R. 56, êpvov. ’
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Eôtuwoç, ,04, 0v. adj. qui a la

ceinture bien ajustée; leste, dispos.
R. au et (diva.

EÜOpumraç, oc, av, adj. facile
à rompre, mou, fragile. R. 56,
09611:1».

Eùôô et eüfiüç, ado. en droite

ligne; aussitôt, incontinent, d’a-
bord. R. eûôüc.

Eûfiüvoo, f. eûGÜvw, aor. l aïeu-

va, diriger. R. 5606:.
Eüôüç, sic, 6; gén. éoç, du, éoc,

adj. droit.
Eüôüç, ado. o. :006.

Eùxaraçpôvmaç, 0;, av, adj.
méprisable. R. a?) et xaraçpovém.

Eûxptimc, ou (6) , Eucratc, nom
a’homme.

Eùnopçia, ou; (fi), beauté. R.
eüpopçoç.

Eüpopqàoç, oc, ov, adj. beau. R.
65 et popçnô.

Eüw’), fig (fi), lit.

Eôvônzoç, ou (à) , Enngmius,
nom d’homme.

1213202an, l aor. moy, de :6-
xouat.

Eünlos’m-(Ïy, f. 7’101», o. un navi-

guer heureusement : eûnXoaî-re, d
l’t’mpc’r., naviguez heureusement;

bonne navigation, bon voyage!
R. si: et fléau.

Eôpaîv, inf. aor. 2 de aûpïcwo.

Eüp-q), 3° pers. sing. subj. aor.
9 de Eûpioxw.

Ebpicxw, f. 26914,01.) p. 569mm,
aor. 2 569ml, v. a. trouver.

Eù’pomt, ou, on, cpt. aor. 2 de
sûpicxm.

Eùpuôiwq, ne (fi), Eurydice,
femme d’0rphée. ’

Eürovog, 0:, ou, adj. fort. vi-
goureux. R. au et 15Mo.

Eüçopôoç, ou (à), Euphorbe, nom

d’homme.

Eüçopoç, 0:, av, udj. qu’on peut

en "3porter facilement; expéditif. R. a?»
et (pépon

Eüxoucu, fut. eû’éopm, imp.
5616;an ou nüxôunv. aor. aûëtipmv
ou nüêoîpxnv. parf. eüyuou, o. n.

prier, demander avec instance. R.
son, prière.

’qu’ pour èni devant me voyelle

aspirée.
’Ecpaîvnv. 71:, n. aor. a pan de

Qaivœ.
à’Ezpato’xov, se, e, imp. de génome).

’Eeeôpeüw, f. 56mn, o. a. len-

dre des embûches. R. hi et 569:1.
’EqasEfiç, de suite; à la file; o.

EH);-
’Eçso-rpîç, :180; (ù), manteau. R.

êrri et Ëvwiu.
”Eçnv, m, n, aor. 2 de ria-api.
mendia, A". pour EqmÇ, 2°

pers. ring. aor. 2 de mut.
”Eç6ma, aor. i de çôo’tvu).

’Eqaéveuca, ac, 5,aor. l 6nd. de
(povsüoo,

"Eçpmov, cc, a, 6m11. de 1295660).
’Ecpûm’nov, 5:, e, imp. de gru-

Mme).
’Exupmco’znnv, w, une, aor. 1

moy. de xstpôw.
’Exûpôç, à, du, adj. ennemi. R.

Exeœ, haine.
’Expfiv, il fallait, etc. 6m11. de

x913-

NEXw, imp. fixoit, f. EEw. p.
Écran, aor. 2 êtrypv, a. a. avoir,
possédermvecun ado. v. n. être;
être disposé bien ou mal; en par-
lant des choses: :6 ou x0515); Exet,
c’est bien, il est bien.

”Exœaa, aor. 1 de x60.
’Eibsuôôpnv, ou, en), imp. de

daeôôw.

’Euicevodpmv, aor. i moy. de
415681».

i. "Eu, gén. ou ace. de Eux,
aurore.

a. ’EG), contr. de hit».
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"Eœôsv, ado. des l’aurore. des

le matin. R. l’ion.
iEmp’zxtbç, vînt, 6:, part. parf.

au. de (Sprint
v iEdipmv, au. p. ôpmv, ac, a,

contr. de (1390m, au, de, imp. de
ripait».

1. "Eux, yen. En) (fi), l’aurore,
’orient.

a. "Eux, conj. et ado. jusqu’à
ce que. jusqu’à; en attendant:
En): m’a, jusqu’à ce que, tandis que.

ZOP

Z.

Z, sixième lettre de l’alphabet
grec.

laite-66, f. trio-m ou (fia-0mn ou
Btmaouat, par]. Etna: ou 3561119314,
aor. l Etna-ct ou èôiwea, aor. a
éôiœv, o. n. vivre: ra (in, la vie.

la). onc. de 256c.
Zsüywat , f. (n55 , aor. l

ECeuEa, aor. 2 pan. ëfiynv, a. a.

joindre. v’lek, géa. A164, dal. Ait, ace.
Avion, Jupiter; l’air.

anaw-â’), f. d’au), p. flânant,
’o. a. imiter; tâcher d’égaler. R.

(me; émulation.
Znhâaeta, au, e, Éol. pour

aléo’atpt, au, au, opt. aor. i de
(mon).

Ziw, inf. de (du).
vaoço’wmç, eo;-ou; (à), Zéno-

phante, nom d’homme.
lacéra-G), f. fla-w, aor. i Ém-

rnaa, p. ètfimm, o. a. chercher,
rechercher, demander.

zoom, ou (à), ténèbres.
Zow’i, in (il), vie. il. Coin).
ZGw, («Be-a. (du, conlr. de lion,

(doucet, Kiev. part. pre: de (du.
ZÔVTd. o. Caïn.

Zmpàç. à. av, adj. pur.
Impôt-spa; , camp. . de (œpôç ,

au)
twpôrtpav (coupent. aïvov) mon.
lew, verser du meilleur vin, du
vin peu mouillé.

Zâ’mow, a. (6v.

H, replième lettre de l’alphabet
grec.

l. iH, fém. de à, il, 16.
2. "Il, fém. de 6;, fi, 6.
3. .”H, conj. ou; que (après le

comparatif).
A. lH, interj. est-ce que 1 eh!
5. 1il, 3° pers. ring. drap. de

slpi i.
6. ’lj, qu’il soit,rubj. de tipi i.
”Hvotyav, aor. 9 de au».
’Hyava’txret, 3° pers. ring. imp.

de dynamita.
Wharf, devant une voyelle,

pour Maire, canlr. de fusera,
3° pers. ring. imp. de

tHye’apnau -ai3p.au , f. imanat ,

aor. i 1mm. Muséum, parf.
finirai, o. a. conduire; penser,
croire, regarder comme. R. n’ayez).

film, amers. ring. lad. préc.
de Métayer.

gHymae’zguzvaç, n, av, part. aor.

i mag. de fiYÉolet.
’Hyvoouv, imp. de âyvaéu).
’Hvov, imp. de d’un).

’Hymvtlàpsnv, au, ara, imp. de
àymvitonou.

’Hôé, conj. et, soit : finév...
fiôé, soit... soit. R. il et âé.

"flôfitv, au, et. pour alain,
pima. parf. (avec le une de
l’imp.) de aïôa.

illôéœ; , ado. agréablement;
avec plaisir, volontiers. il. n63;

”llr)11, ado. déjà. v
"Hôte-roc, n, av, ruperl. de nèfle.
tHôimv (à, i.) fiôtav (16), yen,

ava;, camp. de flôüç.
’Hôaucu, pan. de fiât».
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:Hôovfi, il; (il), joie, plaisir. R.
US.
’H’îuvoîu-nv, aco ou a), ara, AN.

pour êôwo’zunv, imp. de ôüvauat.
:HBUTEÉÛELŒ, a; (in, vie volup-

tueuse, mollesse. R. 1356; et mitan.
me; en, ü. gén. ùôéoç, siam,

éo:, adj. agréable.
"HEM, f. fion), aor. l 15m, p.

fixa, o. a. réjouir, charmer. R.
5156;.

Pan. fiança, futur fiaopat,
aoriste l flaflavmarfait flouai, se
réjouir de, se réjouir.

”H0ùov, 2;, a, imp. de êeélo).
’Hio’w, ava; (in, rivage.

inérmaotv, 391w". plur. prés.
de l’impér. de fixa).

’thcrat, ado. nullement.
’onv, ce, a, imp. de fixa).
”Hxauov, imp. de émût».

”l-lx.oua*a, ac, a, aor. 1 de
émoulu.

’pratûonv, a), ocra, imp. moy.

de amadouai.
"Hum, f. me), p. fixa, o. n.

venir, s’approcher, arriver; être
venu, arrivé.

’HÀeyxôpmv, ou, ara, imp. pan.

de élima». , I’Hlisïoç, au (b), Eléen , d’Elide,

province du Péloponère.
une... 5;, a, aor. 2 de Epzopat.
iHÂtxubmç, ou (à), qui est du

même âge. R. filma.
iHIE-me. 11, av, adj. combien

grand; que; tel que; corrélatif
de mltzaüroç, il la traduit parque.

"Hltoç, ou (à), soleil.
’onç, au (à), clou.
*Hp.aï;, nous, plur. de ËYO’).
’llpéÀauv, imp. de (111.5Mo).

l. ’HtLÉv, conj. certes, soit.

2. inLev, l" per:.plar. loup.
de and a.

inépa, a; (ù), jour, journée:
paô’ impec, quelquesjourr après :

HPO H5
New fluépotv (aoua-enl. ôtai), pen-

dent un jour, un seul jour.
inérepaç, a, av, adj. notre. R.

and;
iHnieoôoç, 0;, av, adj. à demi-

cuit, à demi-rôti. R. fiaient; et èbe).
tHy.t).).oT)v-ro, pour flutno’tavra.

3’ pers. pl. imp. de àptneiooat.
’Huovo’qmv, aor. i mog. de

(Lova).

1- ”Hv, pour étiv, conf. ordi-
nairement avec le subi. si, soit.

2. "Hv, ace. fém. de 6;, ’71, 6.
3. ’Hv’, pour ivl, voici : hv’

1806, même aigu.
"Hveyxa, aor. l de pépon
”Hvr).naa, ac, E . aor. t de

âvùéw.

’Hêioov, onc, ou, conlr. de
fiëiaov, oeç, ac, imp. de "mi. aal.
de riflée).

’HEiéônv, ne, n, aor. t peu. de

and... i
, ’HEiwe-a, ac, a, aor. i au. de
aînée). -

"HEœ, f. de fixa).
”H1rsp, conj. au; -- que, que

même, après un camp. R. in: et
néo.

’Hma’ra’tpmv, mon, me, imp. de

Éflifiîaltat.

i. ”H1rau, ado. certes, sans
doute, assurément.

2. manu, mieux, fi trou, inter-
rag. est-ce que? R. il et 1:06.

inaxÀénÇ-ijç, gin. éaoç, Her-

cule; ooc. illpâxleeç- en, : à)
iflpdxktç, 6 Hercule! par Hercule!

’Hpo’taenv, m, n, aor. i pan.

de épeire. l’llptôavéç, oü (à), Bridon, P6,

fleuve d’Itah’c.

’Hpiarauo-a, ou, a, aor. l au.
de âme-tsûw.

’HpEa, ac, e, aor. l acl. du
âpxw.

"prç, me: (à), héros.
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’Ho-av, a: pers. pl. imp. de and.
wHalle, E01. pour in, 2° para.

ring.imp. de airai t.
"flacon, a. tirant
iHavxizx , ac, (fi), repos, tran-

quillilé : xaG’ fieoxiotv, en paix,
sans rien dire. R. fiUUXOÇ, tran-
quille.

finet, contr. de farce, 3° para.
ring. imp. de airée).

fiat-qua, a4, a, aor. t act. de
cri-réa).

"Br-cm, (av, 0v. camp. inégal.
de lampa; , moindre , inférieur ;
Ait. pour flacon.

HÛEnga, ac, a, aor. t de ab-
Sève).

’Hxôôpmv, ou, ara, imp. de dl-

banal.

e.
0, huitième lettre de l’alphabet

grec.
Gélatine, ou (a), chambre a cou-

cher.
0.2175, in; (à), Thalès; l’an

des sept rager de la Grèce.
Gâvotroç, ou (à). mort.

Gavtbvmüaa, av, part. aor. 2 de
enfin-na).

Gain-ru), f Gamba), aor. t flaqua,
p. recoupa, aor. 2 âraoav, a. a.
ensevelir, inhumer.

Gâàëat, imper. de

(Magasin-(î) , f. fion) , aor. t
èûo’tp’ënea, p. rififi-axa, v. a. être

plein de confiance, se rassurer.
Output, cantr. de (lapa-es, im-

pér de
Bapaa’m-â’), f. 1’100), même aigu.

que emperla).
Stipe-0;, soc-ou; (ra), confiance,

fermeté; audace.
Üârepov, au, vracs pour 16 5re-

pov, adj. a. de étrepogp. ô Ë?Epo;,
trépan p. à èrépat, l’un ou l’autre,

CEP

l’un des deux : âme? dualaoitoüvra

Gai-repas; Garépq), se suivant, pour
ainsi dire, l’une Feutre: èrri dérapa,

de l’autre côte, de l’un ou de
l’autre côté, etc. R. à et ërepoç.

(honnira), f. nutriment. aor.
i éliminant. p. reeaûuaxat, o. a.
regarder avec admiration, slétou-
ner. R. (tatoua.

Mog. handicapai, même n’y».
exonde-ta; a. av, adj. admira-

ble, merveilleux. R. empâta).
Surinam-rag, il, av, adj. même

aigu. R. Mouflon.
Oauudaœttat, n, mon. aor. t

mog. moi. de balancine).
Quidam inf. fut. de flâna).
6éme, ara; (ce), spectacle. R.

estimant.
Oeâopat-üuat, f. (lainant,

aor. t èôaaeânnv, o. a. regarder,
voir. R. Griot, vue.

Gadolinium, une, aura, cpt. aor.
t moy. de esdottott.

05aràç, ou (a), spectateur. R.
Oedopat.

Osîoç, et, av, adj. divin. R. 056c-

’D fluorure, mon divin! (tram)
ÜEÂËO’Œ, en, a, fut. de

9574.), f. 0511301», a. amour.
Mme aigu. que mon, vouloir.

05mg, 160; (a), loi, justice;
droit : où iléal: (écart), il niestpas

permis.
656;, ail (à), Dieu.
959471.62, a; (in), remède; gué-

rison. soin. R. dépensée).
Oapaneûa), f. espaaaûoto, aor. l

êGspa’L-rreuaa, p. Teôspoîmuxa, a. a.

rendre des soins à quelqu’un;
courtiser; honorer; aor. t pan.
Èôepaneüenv. R. 0éme. chaumer.

059m, a?) (à), lupin, arpète de
légume. R. Bépw.

Gapaimç, ou (à), Thersite, l’
plus laid et le plus lâche de!I Grec
venus au siège de Troie
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arceau, inf. aor. 2 mot]. de
riblon.

Gêne, tôoç (9)) Thétis, décru,
mère d’Achille.

Benne; 1’; , ôv, A". pour 950’-
oalôç, 1’1, ôv, adj. Thessalien.

6n6aioç, a, av, udj. Thébnin.
Smala-ü) f. oie-m. nant éthan-

oaL, p. rsôfipaxa, o. a. chasser,
chercher à prendre, poursuivre.
R. (tripot. chasse.

Onpiov, ou (16), bête farouche,
bête, animal. R. 0119, bête.

encaupôç, oü (à), trésor.

Omnium, avec, ov, part. fut.

6111564», f. me», v. n. travail-
ler à gages, être salarié.

maïzena), f. l mog. flvfiEouut, f. 2
moy. ennoyant (de (9de hmm"), p.
oct. téfimm , p. mg. réOvaa ,
Mr. 2 au. EOavov, c. n. mourir.

eôçvôoç, ou (à), tumulle, trou-

hie.
694E, gué»: (à), Thraee, de la

Thrace, contrée située au nord de
le Grèce.

epawxlfiç, éon; (à), Thrasyclès,
Mm d’homme. Il. aptien: et flâne.

Opaoüç, du, 6, ad]. audacieux,
téméraire, insolent. R. Opium, ou-

dace.
Opfivoç, ou (ô), pleurs, lamenta-

tions.
Opïë, gin. rptxôç (il), poil, che-

veux.
096mm, f. ôpüzyw, v. a. éner-

ver, aor. ëflpunpa.
Pou. epûrrroum, f. i rpuçefi-

cousu, p. 1é0pup.p.ou. être énervé,

être corrompu.
Ouv’o’zmp, 1épo;ou rpôç (il), fille.

Gupôg, a?) (à) cœur; courage,
colé. re.

Oüpz, a; (importe: ëniôûpaç,

l la porte.
(’Na’av, inf. f. de

MA H7
06m, f. 066w, aor. l Ëôuca, p.

deum, o. a. immoler, sacrifier,
mettre à mort.

Ganterie), f. e060), o. a. flatter,
caresser.

l.

l, neuvièmelettre de l’alphabet

grec. ,
’loîouou-Ôuou, f. limogent, aor.

i laoâunv, p. lagon, v. a. guérir
avec Face.

’lo’zer, ovo; (à), Iapyx, ne»! du

nord-ouest.
flacon, imper. aor. 1 moy. de

Moyeu.
’latpôç, a?» (à), médecin. R.

Moyeu.
’lânpîa, a: (à), lbérie,Espagne.

’lôeïv, inf. aor. 9 de 690m).

flanc, 2 pers. ring. rubj. aor.
de 696w).

’Iôtu’n’nc, ou (à), simple parti-

culier, qui méne une vie privée.
R. îôtoc.

’Iôopsteôg à»; (à), ldoménée,

roi de Crète.
’iôoü, ado. voici, voilà, voilà

que, impér. aor. 2 moyen de 6922m.
”Iôœ, mm, subj. aor. 2 de épair».

’lôobv, 0060:. 61512011. aor. 2 de
opéra.

”lnrs. 2 pers. pl. de in), subj.
aor. 2 de P4142, aller.

llxavôç, fi, 6V, adjfsuffisanl;
convenable; assez nombreux:
fléov roi) havai), plus qu’ilnc fal-
lait: îxavù 7&9 f. orlon ôtôdîm ce,

car la renommée suffit pour t’ap-
prendre.

ilxavârru ado. suffisamment.
ilxareüw, f. ÎXETEÜO’ID, v. a. sup-

plier.
”D.tov ou no), mon, Troie.
’lÀÀuçLôç, à, w, dilllyrie, Illy-

rien.
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iluârtov, ou (16), habit. vête-

ment. R. ëvvuw, p. pam’f. siam,

vêtir. ."un, uni. qui régit le eubj.
un: que.

’lvôoi, 65v (et), les Indiens.
’IôÀemç, tu, lolos, compagnon.

et neveu d’Hercute.
dansée, et»; (à), cavalier. R.

mm.
liunouaxiu (1:05)), combat a

cheval, charge de cavalerie. R.
lune; et uâxn.

"1mm, ou (6j), cheval,jnment:
a hmm, la cavalerie.

”leacrt, 3° pers.plur. du pre-
:ent de l’indicatif de ÎG’ntLl.

’lmyogia, ou; (il), égalité. R.
lac; et àYDpEÛw.

’IIG’YHLI, îanç, lem-1,0. a. savoir.

’launvàôwpoç, ou (à), lement)-

dore, nom d’homme.
”lo-o; et ioo;, n, ov, adj. égal,

pareil; juste.
’Iaocroîacoç, 0;, av, adj. qui est

d’unpoids égal,qui est équivalent

R. 160; et «du;
’laonpia, et; (à), égalité d’hon-

neur, de pouvoir ; condition égale.
R. iodant);

’Iaéttuoç, oc, ov, adj. qui jouit
d’un honneur égal. 11.100; et 1111.7].

1666;, m3 (6), issus, ville de
Cilict’e.

flore, pour laure, vous savez,
2° pers. pl. de ira-nui.

"lampa, fut. «fieu, aor. l
Homo-a, o, a. établir, fixer, arré-
ter. Le parf. Emma, l’aor. 2
émv, et le plueq. parf. édrfixsw,
ce prennent dans le sana dulatin.
steLi, stcleram: je suis j’ai été
j’étais debout.

Pan. lampant, f. œaôfioouat,
aor. i êcro’zônv,p. émanai, cete-

nlr ferme, se tenir debout.
Mon. lampai, f. erfiooput,

me
aor. l êamcoîpnv, mémo tige.

iloriov, ou (a), voile de oui:-
seau. R. lerôc, mât.

’lo-xupo’ç, à, ôv, adj.,fort, ro-

buste, puissant. R. 10733:.
’lexüa, ce: (in) , force, puissance;

ace. ÏŒKÛV.

”Ieœ:, ado. également; plut
l’auvent peut-être. R. ieoç.
. ’l-rctÀïa, a; (il), Italie.

"aliéna ou (à) qui est d’l’

talle, qui habite l’italie.
11006:, oü, adj. qui estd’ltalie,

Italien.
”lçtx)lo;, ou (à), lphiclus, ml

d’homme. «

’lu’w, allant, venant, part. aor.

2 de sial. 2,je.vais.
’ltnvia, a; (73), Ionie, province

de l’An’e Mineure.

a.

K, dixième lettre de l’alphabet

grec.
Kan-16,, pour nazi êyo’x.

Kufi’, devant une voyelle at-
pirée, pour mottai.

Kaûmpéw un (u aîps’œ),e.a.

abattre, ruiner. il. nuai et culpab-
KaOo’tÀowÜaL, inf. aor. 4 de

Kaôa’t).).op.n, f. xuôaloüuzt,

aor. l xaônlàpmv, o. n. saule!
de haut en bas. B, unirai, clamo-
peut.

Kaflo’utep,

et zip.
Ko’tôapua, une; (ra), ordure;

homme vil, méprisable. R. m-
ildiou), nettoyer, ce que l’enjeu!

en nettoyant.
Kafto’zpatoç, 0;, av, adj. expia-

toire; le neut. xafiâpctov, prit
aube. purification, expiationll.
xaflapôç.

Kaeeôoüput La. de

comme, R. une. 4
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Kuflétouott imp. èxa05t6unv. f.
l ralieôoôpai, v. n. être assis;
rester assis. R. nard et flouent.

Kétôstps’voc, n, ov, part. parf.

pas. de moins...
KalleMiv, oüaa, 6V, part. aor.

l de xaôatpéo).
Kaenôurraôéœ-ô, fieu), v. a.

passer le temps dans les plaisirs.
R. and, me; et ndqw.

Kaflinpa (v. hui), f. méfiera,
parf. mechta, aor. t monta, avr
2 xâflnv, v. a. faire descendre. R.
ava-roi. et 1mn.

Kufitxve’ouat-oôuai, f. uaflïEo-

par, aor. 2 xaôtxôpnv, parf. xa-
0Evp.au., o. a. toucher, frapper.
R. noué et tint-fouet.

KuOtxôp.svo:, n, ov, part. aor.
2 de xaetxvs’ouat.

Kaflia’mpu (v. lampa), me.
fixer établir. R. and et la-
willi-

Kdeoôoç, ou, (il), descente, che-
min en pente. R. natté. et 686;.

Karl, conf. et, méme, aussi,
encore : mi pfiv , et méme, et
assurément.

Kawôç, fi, év, adj. nouveau,
neuf; extraordinaire: muid. retâte
(écu), voilà du nouveau.

Kalirep ,1 conf. et même , quoi-
que. R. nazi et nëp.

Katpôç, ai) (à), occasion, temps

convenable; circonstance, con-
joncture, temps.

Kairoi, conj. cependant: et
même; quoique. R. mi et toi.

Kâxsîvoç, pour nul ëueivoç.

Ko’mta’roç, n, av, euperl. de

taxé; , très-méchant, le plus
méchant; le plus lâche.

Kauoôaiwnv, on, ov, adj. mal-
heureux, misérable. R. muté; et
ôuïuwv.

Kaxo’v, vôtre), me]; malheur;

peut. de

RA? "9Kantôc, fi, 6v, adj. méchant,
mauvais; lâche: vil.

Kazan, ado. mal, méchamment;
malheureusement: une! une");
ânoeavôv-raç , morts misérable-

ment, comme des misérables
qu’ils étaient.

Kdlapoç, ou (à), roseau, ligne
de pécheur.

K aléas-G), f. écru), aor., érotisant,

parf. n’admet, p. p. mica, aor.
ëxlfienv, e. a appeler, nommer,
faire venir, inviter.

Ko’tnet, dal. ring. de milice.
Kuntônpîônç, ou (à), Callidé-

mide, nom d’homme.
KaMwOévnç, eo;-ou: (à), Callis-

théne, philosophe.
Ko’tntorrot, adv. très-bien, le

mieux du monde, a merveille.
Kawa-10;, très-beau, le plus

beau, euperl. de 10:16;.
Kakliwv, ovo; (à, fi), xâhltov

(16), plus beau, camp. de xa-
hic.

aux, soc-ou: (ce), beauté.
R. mitée.

KaÀôç, la, ôv, adj. beau; bon;
honnéte.

KaÂdiôtov, ou (se), petite cor-
de, ficelle. R. miam, corde.

Ko’w, p. mi. 6cv, et si, si même,

quoique.
Ko’tvôuç, ne; (à), manteau perse.

Ko’tvmùOa, p. nui èvrctùeot.

Karmaôôxnç, ou (à), habitant de

la Cappadoce, Cappadocien.
Kan-min, n; (i1),capoue, ville

d’Ilalt’e.

Ko’zp, api): (à), Carien, qui est
de Carie; homme vil, esclave.

Kâmvov, ou (a). tête, sommet.
R. stipe.

Kapiot, a: (il), Carie; province
deltiste Mineure.

Kup’repo’ç, et, 6v, adj.

robuste;puissant R. arpettes.
fort,
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Kamnôôvtaç, a, av, adj. Cartha.

ginois. ’Kapxnôa’w, 6va: (il), Carthage.
Kaptîw. yen. pl. de Krip.
Kar’. pour

Rot-roi, prép. qui goumerne le
gén. et l’acc. avec le yen. sur;
contre : net-rôt minou, par derrière:
une: xôëpnç, sur la joue. - avec
Face. selon, touchant, sur, quant
-à, prés de. le long de, pendant:
xac’ aûôs’v, en rien : xaô’ fips’pav,

chaque jour 2 xaô’ Eva, l’un après

l’autre, un a un. En composition,
ratai marque mouvement de haut

en bas. hKaraâaivm (v. Suivra), v. n.
descendre, plonger. R. nard et
fiaivw.

Karaôa’nllm (a. pullmlm. n.
abattre, renverser; payer, dépen-
ser. R. une: et Bailli».

Karaâaltôv. 0601, 6V, part. aor.
2. de nattaâa’tllw.

Karaôfivoa, inf. aor. il
xaraëaivm.

Karavayélacrràt, 3° pers. sing.
parf. pan. de naira-relata).

Karuyela’aoput, 1,1 crut, fut.
moyen de

Karavela’tm-â), (a. velum), v.

a. et n. rire de, se moquer de.
R. Mirai et valeta).

Huy uatratyelo’tapat-Gruat, fut.
veldoauau, même signification.

Karawœviëouat, fut. Écolier, o.
a. vaincre. R. azurai et àywviCa-
peut.

Karaôtxo’tflw, f. rio-a), aor. 1
xarsôixataat, v. a. condamner. R.
nattai, ôtxiCm.

KaratôtxaaOeiç, siam, év, part
aor. t pan. de stomatologue.

Roumain, ne (fi) condamna-
tion; peine. R. noirci et 657.1).

Karœôüvm f. xatcotôôa’m, par].

saraaa’ôuxa, aor. t xaréôuaa, a.

de

un
a. plonger, enfoncer profondé-
ment, submerger. R. m-rei et
Grive).

Katqîôu), f. écopoit, o. a. chan-
ter aux oreilles de quelqu’un, l’é-

tourdir par ses chants. R. ria-roi et
gicla)

Kara’tfiav, pour xato’côeoa. im-

per. aor. 2 moy. de nasarienpt.
Karaôpuaûvopat f, vinant, o. n.

avoir de l’audace, faire bonne con-
tenance. R. and et ÛPŒG’ÛÇ.

Karamsxéçôau, inf. p. pan. de
Kuramôn’ro), f. x6411», aor. a

uni-rénale, p. xéxoça. v. a.
couper en morceaux. R. zoné. et
non-ra).

Karaufirmo, f. Gallo», aor. t
xaréxuqrot, v. n. se pencher;
regarder en bas. R. and et
16mm.

Karaleimo f. simulé-lm, puff.
xaralélourat, nov-.2 harcela-nov, a.
a. laisser par testament. R. narrai

et laina). lKaralélatttat, de, e, p. il de
xaraleirrw.

Kardltrre, Q°pere. ring, impér,
aor. 2 de mmleimo.

Karaclma’w, 0560:, 6V, part.
aor. 2 de mmlsîrrœ.

Karavayxa’tzœ, f. tian), aor. I
xamvo’cyxaou, o. a. forcer, con.
traindrc. R. nattai et aveint-q.

Karawayxa’tootç, «ou, av, part.

aor. l oct. de xaravoqza’tlw.
Kararrs’urrm, f. XŒTCLTÏEEF’;Œ-

parf. xnrans’rrapça, aor.: XZTÉ,
napalm, o. a. faire descendre. R.
nattai et aérium.

Karanépttpm, na, 1.), eubj. aor.
l de xarams’pmœ.

Karanénleuxat, etc, e, inti. p.
oct. de

Kammls’w (a. aléas), aborder
au port, arriver. R. mais et filées.

Kumnlfieao), A". 1’11Th) f. xa-
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terrifia), puff. «Emma, aor. 1
xaréanEa, o. a. épouvanter, frap-
per de terreur. R. ara-réez mafioso).
Au pan. xarm).fi-nopan, être
frappé de terreur; craindre; ce
construit avec l’an.

Karaînlooc-ouç, gén. écu-06 (à),

trajet. R. nard et KÂÉŒ.
Katapdopat-ôpat, f. écopant,

puff. xarfipaum, aor. A jumper-
aoîpmv. a. a. (v. apitoyant), mau-
dire; faire des imprécations con-
tre, avec le dut. R. mué. et ùpoîoo

par.
Karâpœroç, oç, ov, adj. maudit,

scélérat. R. xawpdopm.
Karaszpéw-G), f, flou), aor. 1

xampiôpno-a, p. xaïnpiùpyya,
v. a. énumérer, compter. karaté.
et àptôpéœ.

Moy. ucrapzôpéopw-oüpmJ.
impur, même zig».

Karaaxeuâtw f. nandou), parf.
xarsaxsüaxa, aor. t XaTEO’ZEÛlGŒ,

o. a. préparer, construire; façon-
ner. R. muré et quantifia).

Karàcoçilw, New, pascôçma,

tromper, aor. t pas. muscad-
oGnv, v. a. R. muai et «4mm.

KaraooçwOeig, sida, év, part.
aor. i passif de xarao’oçîîw.

Katdcnu, «mir. de varierions,
imper. prés. de XaTŒGfidw.

Kurâofiaaov, imper. aor. i de
Karaamîm-G) (v. 57:01:»), tv. a.

tirer en bas; entraîner. R. w114i
et axée).

Ka-ro’wmcov, imper. aor. l de
notifie-mur.

Karac-rpécpm, f. 619.5411», aor. i
zonés-maya, p. nacrée-190w, aor. 2
narétrrpaçov, v. a. renverser, bou-
leverser. R. une: et mps’cpm.

Huy. naïampa’çopÎat, f. «papa.

par. aor. l xarsarpeqacîpnv, sub-
jugucr.

KarafiOnpt (o. rfflnpt), o. a.

’ RAT m
déposer, placer, mettre. R. nard
et TiÛmLt.

Huy. mmriOsum, même aigu.
Kamtcs’xw f. naraôçapvoôym,

Mr. a xaréôpapov, ma. ravager
par des incursions : Tôt (Si-navra x1-
1ÉEpap.ov,jeravageai tous ces pays.
R. azurai et 1957p.

Karaçoôéw-G) (003140650)) , p . a.
épouvanter, R. marri a! (poô’éœ.

Karaçoôficaç, mon, av, part.
aor. i de xançoôs’m.

Karaçpove’w 47), f. in), aor. 1
xareçpàvno’a, v. a. mépriser; avec
Parc. ou le gën. R. une: et çpevéœ.

Kamççovmâg 6;, ôv, adj. mé-

prisable, à dédaigner.
KaraxpàopaL-Œpou (o. 195w-

par), o. n. abuser de; dépenser;
avec le dal. R. muai et métayer.

Karéâalov, :, a, aor. 2 de
xarafidnw.

Kareâîxaaot, ac, E, aor. i de
xaraômdlw.

Karalôpapav, 5;, e, aor. 2 de
XaTŒ’tpEZw.

Konéûaro, 3’ part. ring. aor.
I moy. de mua-rivant.

Karaüpuwvàpnv, ou, en, imp.
de mmûçuoüvopat.

Karst).éw-â) f. in), aor. a
mon, v. a. envelopper. R. navrai

et ailée). .Roi-mut. (v. situ 2), o. n. des-
cendre. R. mai et du: 2.

Katéxugba, ç, a, aor.
acare-10mm.

Kan-relaloinsw, SlÇ, a, plruq.
parf. 2 de maculaire).

Kara):n7.u0éval, inf. parf. 2 de
xarépxouat.

Karélmov, 2;, a, aor 2 de mm-
lehm).

Karéwepqaa, ac, a, aor. t de
aux-ramure).

Kara’tr).o’cynv, m, n, aor. 2 plus.

de xaranlficcw.

ide.

6
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Karspyo’ttopai, f. écopai, aor. i

KŒTÉLPYao’âan, o. a. faire, tra-

vailler, façonner. R. xaro’z et
êpyo’itopai.

Karépxopai (o. Ëpxouai), o. n.
descendre, revenir. R. yard et
éployai.

Kareoxeuaepévoç, n, ov, part.
p. pan. de xaracxsvdëœ.

Karéauae’ot, ac, e, aor. 1 de
ramonoit».

Karéomv, ne, n, aor. 2 de
xaôimui.

Kare’o-xov, 5;, e, aor. 2 de
nui-élu).

Karsçpévei, conlr. de xareçpô-

vas, 3e pers. ring. imparf. de
xaraçpovéœ.

Kan-expira, 381m". ring. imp.
de xarazoo’touai.

Karéxœ (o. E100), o. a.
retenir, arrêter. R. nard et ËXŒ.

Karnvàp2t.conlr. de mmyo’pee

2° pers. sinngp. de
Kzrnyopéw-â’), f. une), aor. 1

nom, p. nua, a. a. accuser, blâ-
mer, avec le gén. et l’acc. R.
nard et (impôt.

Karfisw, etc, Et. je descendais,
plusq parf. de MÉTEltLl.

lioit-nome, conlr. de tempéra-to
3’110". oing. imp. de xzîapdopott.

Kan-51097300), 2e pers. oing.
aor. 1 moyen de xarmçiûpico.

Kans’vau, inf. de mirant.
Ramon, 050:1, ov, part. de 7.5L-

tapi.
Katopôot’ipsvoç, n, ov,part. prés.

pas. de n°1709060): ré: xaropüoü-

peva, les succès.
Ka’ropûôm-d’), f. die-m, aor. i

narépflmoxm. coxa, o. n.rèussir,
avoir du succès. R. mirai clopinât».

Ding. xaroçboopai-oüuai, réus-

sir, en parlant des choser, etc.
Keîpm, son, mi,f. xeiaopai, o.

n. être couché, étendu par terre.

Km

Keïoàu 2° pers. singdnd. prêt.
de usinai.

Ksîoo, impér. prés. de usinai. ’

Kexpioflw, 3e pers. :1?!ng për.
parf, pan. de xoivœ.

Kslaûcœç, «ou, av, part.aor. l
de aiglefin).

Kéieuaov, imp. aor. t au. de
Kelsôœ, f. eüaw, aor. 1 âné-

Àsuaoz, parf. xsxs’kuxa, D. a.
ordonner, exhorter; demander.
R. filetions.

Kskiônp, me; (à), Celtibérien.
peuple de I’Espag’ne.

Kevoôoëiot, ou, (il), vaine gloire,
gloriole. B. 7.916; et son.

Képocç, me; (1:6), corne; qq. f.

au plur. arguments cornus, so-
phismes.

Kepôaivœ, f. xapôo’ww, aor. i
ëxa’pôawa, o. a. gagner. R. xépôoç.

Képôo; se; -ou:,, (un, gain,protit.
Képâspoç, ou (à), Cerbère, chien

à trois têtes qui garde les enfers.
Keçilmov, ou, (1o). le prin-

cipal; l’important; sommaire. R.
moflât.

Kaçahtdiô-qç, m, 2;, adj. prin-
cipal. Il. xeçalfi.

Kami, fi; (a), téte-
IiaZç-nuévoç, n, ov, part. parf.

de forme plus. de xpâopaL.
K’nçoç, où (à), cire.

Kfipuvpa, euro; (to), proclama-
tion; proclamation du nom du
vainqueur dans les jeux. Il.
xnçüoaœ.

KiOmpdw, diva; (à), Cithéron,
montagne de Béatie.

Kivo’tôpa, a; (fi), odeur de
bouc, puanteur.

Kwôuveüœ, f. 566m, aor. l
êxwôüveuca, p. neuvôüvzuxa, v. a.

et n. courir risque ; slexposer à;
être en danger de. Il. xivôuvoç,

Kivâuvoc, ou (à), péril, danger.
risque, hasard.
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Hilda, a; (à), Cirrha, oille de
Phocide.

Inuit», et aléa), f. unification
aor. 1 lxÀavo’a, p. p. zénan-
epatt, o. a. et n. pleurer.

Kit-51910:, ou (à), Cléarque, gé-

mira! de Philippe.
Kleiroç, ou (à), Clitus, général

d’Alezandre.

KÀémtn, f. flétan, aor. i Enle-
du. p. xénon, v. a. dérober;
faire secrètement.

KMpovoptém-Gi, fiat», aor. t én-
Ànpovôu’naa, p. nexlnpovo’pnxam.

a. être héritier; hériter de. R.
xkipo; et vélum

Klnpovopfiaatpt, au, au, api.
aor. t de ùnpovopâto.

Kknpovoufioew , inf. fui. de
ûnpovouém.

Kinpovopia, «(13), succession,
héritage.

Klfipoc, ou (à), sort; héritage.
Kw’ipmv, mvoç (à), Cnémon,

nom d’homme.

Koiloç, n,ov, adj. creux, conca-
ve : x0111; si) Xetpi, dans le creux
de la main.

Kowôç, fi, 6v, adj. commun.
Kotvwviot, et: (in), communauté

de biens, société, participation.
R. sauvé;

licha», f. dans, aor. A ËXÔÂG-
est. o. a. punir, châtier.

Kolaxeiat, si; (il), flatterie. R.
IQÂŒXEÛQ).

KoÀaxeÛw, f. 666m, aor. l.
ëXOÂŒ’KéUO’Œ,0. a. flatter, cajoler.

R. une.
KoÀaE, une: (à), flatteur.
1mm: , au): (fi), punition,

châtiment. R. Motta).
mon, ne, (à) chevelure.
Renta», f. tous, aor. t êxôptca,

II- uxo’ptxa, o. a. porter, appor-
ter, emporter.

Kôvw, un; (à), poussière, cendre.

DE B3Kovrôç, a?) (à), longue pique,
croc de batelier.

Kôpatë, que; (à),
oiseau.

Kopivôtoç, a, av, de Corinthe,
Corinthien.

Koptveoç, ou (à),
oille de la Grèce.

Kôfiën, n; (il). tête; mâchoire;
Joue ; on dit aussi xo’àëat.

Kôpuïa, 1;; (il) , rhume de cer-
veau; orgueil; folie.

Kértvoç. au (à), olivier sauvage.
Koù’ôavoç, pour ont oùôevôç, e.

omet;
Koüço;, n,ov, adj. léger. ,
Kpo’tvstov, ou (To), le Cranion,

gymnase sur une colline voisine
doCorintho.

Kpotvinv, ou (ce), crâne, R.
xpuç.

corbeau,

Corinthe,

Kparapôç, à, 6v,adj. fort
puissant, gros. R. xpn’t-roç.

Kpatréw-d’) f. vie-to , aor. t
êxpo’tmeot, p 7.:z;,lrnxot, v. a
commander, dominer, être maître
de, avec legén.et Face. Expire;

Kpcm’ip, .7190; (à), grand vase

qui cdntienl du vin,- cratère,
bouche d’un volcan.R. nepo’tvvupt

er’imç, n10: (à), Cratès , phi.

locophe cynique.
, KpaTfiGattLlflxtç, ou, api. «ont

de flottée).

Kparfioaç,otcot, av, pari. aor.
l de marée).
* Kpo’trtoroç, n, ov, adj. superl.

(formé de mûron, le meilleur;
très-fort.

Kpa’troç, soc-ou: , (1è), force,

puissance.
Kpo’trmv, (avec

nom d’homme.

Kpotwfi, 71a (il), grand cri, cla-
meur. R. arpette), crier.

ertocmv, A". upsi-rrnw, gén.
avec (à. il) xpeîvrov (a) camp.

Craton,



                                                                     

124 Airrégulier de àyaôôç, plus puis-

sant, plus tort.
Kpsivrœv, o. upstoowv
Kpn’nt:, tao; (il), base ; pan-

oufle. chaussure.
Kptôstç, aïno, év, part. aor. 1

pou. de
Kpivw, f. xptvô, aor. 1 êxptva,

p. xéxptm, o. a. juger; accuser;
critiquer, condammer.

Kpoîaoç, ou (à), Crésus, roi de

Lydie. -Kpoxôôstltoc, ou (à), crocodile,
animal amphibie qu’on voit sur
les bords du Nil; - argument

captieux. AKrfipa, un; (16), ce qu’on a
acquis, ce qu’on possède; posses-
sion, bien. Il. xro’tottat.

Kûotpoç, ou (à), fève.

Kuôspw’rmç, ou (à), pilote. R.
xvôspvo’tœ, gonverner,

Kitsch; ou (à), cercle : êv m5-
xhp, ou xt’axhp, tout autour,
alentour , en cercle.

Kt’ihE, me; (in), coupe.
Kt’aptôtov, ou (1è), vase. R. m’au-

611, barque.
Kt’mt, aco. sing. de xômv.
vatxôç, 1’], 6v, adj. de chien;

philosophe cynique. R. xt’awv.
KUVtÏW, gén. pl. de xÛœv.

Küptoç, ou(6), maître, seigneur.
R. 15904, autorité.

Küpo;, ou (ô),Cyrus,roi dePerso.
Kûwv, géra. xuvô; (6), chien;

philosophe cynique.
Klaxon), f. (toto, aor.1 êxo’mvoa,

p. anémone, o. a. pleurer, se la-
mentor.

deetov, ou (16), ciguë.
Un"), m. (il). rame-

A

A, onzième lettre de l’alphabet
grec.

AEI

Actôsîv, inf. aura de hapôévm.

Ao’tâotpt, etc, et, opt. aor. 2
de lapfio’tvo).

Adôpaë, «me (à), loup marin,
espèce de poisson.

A0261», 13:, n, subi. aor. 2 de
luuôo’ww.

Actôdw. oüoot, 6V, port. aor. a.
de Rapêo’wm.

Aaép-mç, ou (à), Laërte, père
d’lllgue.

mon, 3e pers. ring. subj.
aor. 2 de mon.»

Aaôpatmç, ado. secrètement
furtivement. R. imputiez, secret.

’Aaxeôatpôvtot, wv (et) , les
Lacédémoniens.

Ao’txtov,tnvo; (à), Lacédémonien.

Acheta-G), f. fion), aor. 1 éli-
Mcot, p. hammam, o. n. et 41.,
parler, babiller.

Actptôo’wœ, f. moy. radiation,

(de H161», inus.), p. Ait. mm,
aor. 2 946w, a. a. prendre,
s’emparer de, ace. Au mog. lapt-
ôâvopou, aor. a élaôépzv, se sai-

sir de, gén.
Atipmtç, tao; (à), Lampis, nous

d’homme.

Animale; ou (ô), Lampichus,
nom d’homme.

Actvfto’tvm. f. Moto (de mon),
aor. 2, ëkafiov,p. hélnôa, e. a.
et n. se cacher, être caché;
être oublié z un nui TIC vsxpiîw
flua; lutrin ôtaouvtôv, de Crainte
que quelque mort ne s’échappe
a notre insu. R. Men.

Adam, a, ov, adj. couvert de
poils, velu.

Aéym, f. 74-556) aor. 1 Plein,
o. a. et n. dire, parler : E6 Rêver;
tu dis bien, tu as raison.

zist-mi), f. haillon, aor. 2 éhrrov
p. a Minute, o. a. laisser, aban-
donner.

Aetnotlauxéœ-Gi, f. fion), o. n.
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tomber en faiblessa. il. laina) et
Moi.

Aéhqea, tu, a, parf. à de Xav-
démo.

Aemôc, 1’1.ôv,adj. mince, fluet,
Aevxôç, 1’), ôv, adj. blanc.
Aéuw, OV’WÇ (à), lion.

Aswqaôpoç , ou , ov , and); qui
porte le peuple: Àewçôpo; 666;.
grande route. R. ledit, peuple et
1’590)-

Afiôot, a; (ü), Léda , me" de

Cantor et de Pellan. *
Men, n: (il). le Lethé,

fleuve du enfin. R. M1011, oubli.
Anpe’m-â), f. fieu), v. n. rudoler,

dire des folles. R. Ripe;
Aipoç, ou (à), niaiserie, radota-

ge; homme frivole, qui dit des
niaiseries, radoteur.
. Anpoôm, dal. plur.
part. prés. de 1min).

Ana-6:, 06 (à) , brigand, voleur.
Il. Inflation

Afidæopat, n, mon, f. 1 mog. de
lauëo’wœ.

mâtin, m (il), la Libye, contrée
de l’Afrique, l’Afrique.

Aiôuç, uoç (ô, il). udj. de l’A-

frique, Africain, aco. Aiôuv.
Aieoç, ou (à ou h), pierre,

rocher.
Hum, n: (il) , étang, marais.
AIILÔÇ. oû (à), faim.

Aoyilouat, f. (douai, aor. l
üoytoo’tpmv, p. lekoïtauat, o. a.
réfléchir, compter, calculer.

Aoytcuéç, aï: (à), compte, enl-

eul. R. Àoinouat.
Aoyiamuat, n, mmhmbj. aor.

l de limiterai.
Aôyoç, ou (à), parole , discours;

raison. R. Àéyw.
Aotyjzç, où (à), peste.

Aouoo’tuevoç, n, av, part. aor.

1 moy. de
Août», fut.

mon.

10601», aor. l

125

9mm, p. Rhum, v. a. baigner.
Moy. béotien. f. lotie-ouah aor.

i élouao’tunv, se baigner.
Avôiz, «14 (in), Lydie,prom’nce

de l’Arie Mineure.

’MAA

Avôôç, a?) (à), Lydien, de
Lydie.

AÛXELOV, 05 (çà), le Lycée,

place publique; étole de philoso-
phie fondée par Plalon.

[reflétai-LB. f. fieu), aor. i élû-

mca, p. latin-qua, o. a. attrister,
chagriner; aor. i plus. êÀumfiÜ-qv.
R. 161m.

At’nm, 75(4)), tristesse, chagrin.
Awmpàc, à, àv, adj. affligeant,

triste. R. 167m.
Autruche, A". lunaire-63 , f.

flou), o, n. avoir la rage, être
enragé, au prop. et au fig.

Ami-traite, v. lustroit».

A60), f. Mao), aor. i avec,
p. 157mm, t7. a. délier, lâcher.

M.

M, douzième un" de l’alpha-
, bel grec.

Moi, part. négative employée
dans le: serments, avec I’acc. p.6!
Au, non, par Jupiter.

Mo’tOotut, ou, et, cpt. aor. 2
de uaVdew.

Motivaptat, f. pavoüu’xt, p.
yéunvot, ou quelquefois [LEILÉWI-

(Lat, dam le sans du présent;
aor. 2 pou. Ëpc’tvnv, t2. n. être
saisi de fureur, furieux.

Maxâptoç, a, av, adi. heureux
R. peinent).

Mandrin, ovo; (à, il), adj.
lllacc’donien,dal. plur. lllaxeiôot.

Maxeôovnxéç, 1’), 6V, adj. Macé-

donien.
Maxpo’ç, ci, o’v, long, grand,

haut, profond, qq.f. lointain.
Mollet, «du. beauconp, extrême-
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’ment, très, fort: ml pâlot, préci-

sément, oui, assurément.
Mahonia, et: (il), mollesse. R.

palmé;
Makaxôç, 1’], 6V, adj. efl’éminé,

lâche.

Motion, 11:, (l1) aisselle.
Matlfluôç, 1’], év, o. palmât.

Mahon, auperl. de pâlot, le
plus, le plus possible; surtout:
du patito-rot, le plus possible (quam
maxime).

Minima, camp. de pâlot, plus ;
d’autant plus, plutôt: pâmer: ’71,

plus que, plutôt que.
Munis, sied, év, part. aor. a

plus. de paivouott.
lllavea’wœ, f. moy. paôfieopat,

p. FElLÉÜ’fpta, aor. 2 Epafiov, a. a.

MAX

apprendre, connaître, concevoir,
découvrir.

Mania, ou (a), fureur, folie. R.

paivoptm. vMo’tvraupa, «me (cd), oracle,
prédiction. R. pavreüouat.

Motv-reüopat, f. sdoopat, aor. 1
épavreoeo’tpnv, n. a. consulter
l’oracle. B. point;

Mavreueôptevo; m, ov,parl. fut.
de uawadopat.

Mavrtvsüç, En): (à), adj. de
Mantinée, ville du Péloponère.

Mo’wrtç, au); (à), devin.

Maratonovia, et; (fi), vain tra-
vail, peine inutile. R. pot-roua; et
me;

Métrage; a; ov, adj. vain; sot;
frivole. R. pli-mm

Moi-mV, ado. en vain; sans pro-
fit; gratis.

MŒÛO’ŒÂOÇ, ou (à), Mausolc, roi

de Carie.
M0111), n; (in), combat, bataille.
Mdztpoç, 1;, ov, adj. belliqueux,

aguerri. l1. udxn.
Mo’tzouat, f. t polio-open et

paléoopott f. 2 puzoüpat, p.410

MEA

forme pou. panaxnpm, ont. com-
battre, se battre avec. R. pétri].

Ms. au. de éyé.
Mëya, nant. de lié-fac, grand;

pria ado. grandement; fièrement.
Merlin, plur. munie pérot;

pria. ado. à grands pas, fièrement.
Mayaptxôg. 7’], 6V, adj. qui est

de Mégaro, aille de l’Attt’que.

MÉYGÇ, 5701M, péan yen. [LE-

yâlw, usydknç, pavillon, grand.
Méyeôoç, soc-ou; (çà), grandeur.

R. uéyaç.

Méytnoc, ou (ô), Mégille, ne!
d’homme.

MÉYLGTOÇ, n, ov, «spermie
péyaç, très-grand ou le plus grand.

Méôtpvoç, ou (à), médimne,

mesure de capacité pour les Mr
fières sèches.

Meô’ devant une voyelle aspira

pour perd.
Malta), pour usitova, ace. ring.

mare. et féru. ou plur. ml. de
Maillon; (à et 5)), pâlot; (a),

camp. ira-dg. de pipa, plus grand,

etc. .Matpotxteûopott f. eûaopat, o. a.

agir en jeune homme. R. peipaE.
Metpâouov , au (ne), jeune hom-

me. R. usipdE, adolescent.
diamantera; ou (à), jeune en-

tant, jeune esclave. R. peipaE.
Manuelle, a: (in), humeur

noire, mauvaise humeur, accès
de mélancolie. R. pélot; et lm.

Mâcon, ace. lino. mon. ou
nom. et aco. plur. neul. de

MéÀaç, alu, av, gin. pilum.
www, pékavoç, adj. noir.

Makéaypoç, ou (à), Mèléagre,

nom dlhomme.
Malien. (lmpera.) il est à soin;

souci de.... est; imp. épe).e;f.
pelvien, p. panama, ou poël-
ps’pnie : 06 par pila, je me sou-
cie fort peu.
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Malins: f. de ne)...
Malta), f. iEto, a. a. démem-

brer, dépecer. R. pèle: membre.
Mafia), f. pennon), imp. Eus).-

).ov ou attique 73515le aor. t
èp.é).).noat ou financer , a. n.
devoir, être sur le point de,
avec l’inf. prés. ou l’inf. fut.
ou l’inf. aor. au)... nuisît! ou
TEQVÎJEW ou natfioat, je suis sur le
point de faire, je dois faire: TÔ
par»; et «a. p.5).).0*ITŒ, les choses
futures, l’avenir; tarder, tergiver-
ser, différer.

Mépvnuott, 716M, mon, je me
souviens , parf. de l’ind. de pt-
uv-I’wmuott.

MEtLths’voç, 11, ou, part. p.
Mania-nov, imp. p. de ptpw’io’xo-

par.
Mâv, àla vérité; certes, assurè-

ment; souvent cette particule est
corrélative de 65’, a. 85’.

Mévtmro;, ou (à), Ménippe,
philosophe cynique.

Mévrm, cependant. R. p.5’v et rot.

Mépo;, en; -ou; (to), partie, por-
tion, part: ëv pépst. à son tour.

Méao;, n, ov, adj. (mediua), qui
est au milieu, du milieu.

Mao-:65 13., év, adj. plein.
Mer’, devant une voyelle, pour
Merci, prép. qui gouale gin. et

l’ace. Avec le gën. avec;---avec
l’ace. après. - Marat en com-
position marque mutation , pas-
sage.

R1310t50).fi, ’71: (1E), changement.

B. peraôdlkw.
Mswôtottro’tœ-G), f. fieu), a. n.

changer son genre de vie. R. ps-
ro’t, filouta.

Maravoéw-oî, f. nom, aor. t
persvônoa, a. n. changer d’avis;
se repentir. R. and et vase).

Mercrvohorn-re, 2° pers. plur.
subi. aor. t de rimmel». .

MHA 121
MsraEû. ado. entre, au milieu,

parmi,pendant. R. and, Edv,pour
60v.

lllerotrrëpnopott, f. néptllouat,
aor. t ustanapttdunv, a. a. man-
der. R. pérot et néphron

MSTOtO’lEÎV, inf. aor. 2 de paré-

la).
hlsrsôtfirnoev, 3o pers. ring.

aor. t de paraatatro’uo.
Msrehüo’opat, f. de ire-réna-

par.
Maravôûm, f. Goa), aor. 2 pere-

véôuv, a. a. revêtir un habit au
lieu d’un autre. Il. perd et ses...

Mereva’ôuv, 0;, u, aor. 2 de ple-
rsvôüw.

lilararreprrounv, ou, en), imp. de
peranâparopott.

hisrépxouat (a. ËQXOILŒI), a. a.

aller ou courir après (pour cher-
cher à se venger) : rot); çovéa; TOÜ

7:21.96; parfililov, jlai puni les
assassins de mon père. R. (and
et Epyppat.

Ris-râla) (méfie, a. n.),partager,
avoir part à, posséder : «a [LETŒU-
XSÎv, la variété, le changement
R. perd et élu).

Dl;rî,lüov,aor. 2de parépxouat.

lits-roméw-G), f. fion), a. n.
aller habiter ailleurs, changer de
séjour. R. paroi. et obtenu.

Newton, ado. modérément, me-
diocrement: où perpiwç, beaucoup.
R. yirpov.

Ria-ramoit, ou (çà), front. R.
perd et (Mg.

Mélpt et [J.ÉZplç, ado. , jas-
qu’à; conj. pendant que; tantque;
jusqu’à ce que.

Mn, ado. ne, non, ne... pas;
de pour que.

Mnô’, devant une voyelle, pour
anôé.

hinôaut’ôç, ado. nullement. R.
unôé.
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Mnôa’ ni, ne... pas, pas même.

Il. [ri] et 85’. .

Mnôaic, imagiez, pn’âév, adj.

nul. aucun, personne. R. unôé et
zig.

Mnôév, mut. de mâtais, rien;

-pris adverb. nullement.
lit-11651, ou; (il), la Mèdie, pays

des Mèdes, en Asie.
Mnômôç, fi, ôv, adj. de la Mé-

die, des Mèdes.
Mirîoç, ou (ô) de la Médie,Mède.

rima, ado. ne... plus. R. pua
et En.

M-fixzcroç, n, av, "spart. de
l’adj. pompé; qui fait pompâm-
to; ou pâmera; R. pâme.

Mfixoç, aoç-ou; (un, longueur.
M’fw, or, assurément, certes:

où (131v me, non pas seulement
cela, mais..... cependant.

anôç, où (à) cuisse.
Mfir’ devant une voyelle pour
Mûre, conf. ni. R. p.73 et ré.
Mfitnp, géo. râper ou 196; (il),

mère. .Mnxawi. in (fi). machine;
artifice; moyen; adresse.

Mia, dg, fém. de eîç, un.

Mmupovëw-lî), f. fion), o. n.
commettre un meurtre, assassiner.
R. putative) et çôvoç.

Mtapàç, à, ôv, adj. impur,
souillé; scélérat. R. putative).

Miôocç, ou (à), Midas,
d’homme.

Mtxpoloyiot, a: (il), discours
rempli de minuties. R. utxpô; et
1670;.

szpôv, Mut. de papé; --
prix adnerb. un peu, peu : peut
urxpàv, dans peu, bientôt.

Mixpôç, à, 6V, adj. petit; de
peu de valeur z p.1.pr (papa),
pour peu de chose.

Miknroç, ou (in), Milet, oille
d’lom’s.

nom

me
MtuéopaL-oüpat, f. mufle-optai

v. a. imiter, contrefaire.
Mtpvficmpat, f. umaôfiaopat,

aor. épilnao’aunv, ou mieux étuvio-

0m , parf. pÉpN’ntLŒt , verbal.
pmcre’ov, o. a. se souvenir, faire
mention de; avec le génit. et
l’accusatif. R. mécrut.

Mivœç, on; (à), Minos, l’un
des juges des enfeu.

Masson-G», f. fluo), aor. t épi-
a-nda, p. pemmican, o. a. haïr. R.
picas.

Mvâî, à; (in, mine, espèce de

poids et de monnaie.
Mvdopm-æ’ôpai, f. pvfioopat, p.

pélrlmtat aor. t émise-av, o. a.
faire mention de; se souvenir.

Mvfipa, ne; (ra), monument.
R. p*lâ0p.txl.

Mw’um, ne (il), mémoire.
souvenir: i) pâlit!!!) 163v imper ràv
piov, le souvenir des choses de
la vie. R. pvo’copat. -

Mvmmveüw, f. :600), v. a.
se souvenir, se rappeler, faire
mention de. R. mécrut.

Méynç ou poing, ado. avec peine,
à peine.

Moi, dal. de ëyu’).

Moiptxoç, ou (à), Mérichus, nous
d’homme.

Môhç, ado. à peine.
Mévov, ado. seulement: 86;

pôvov, donne toujours.
Movovouxi, ado. presque. R,

p.6vov où, lantùm non.
Môvoç, n, av, adj. seul, unique.
Mopçv’], fi; (fi), forme, figure,

beauté.
Moi), gén. de êyu’).

Muôdw-û, f. ici-m, v. n. moisir,
pourrir.

Muôûivrot, pour uuôoiovra, au.
sing. part. de uuôo’uo.

Momie, ciao; (à), myriade,
nombre de dix mille: nouai
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puptâôec mou-roi), une armée
Innombrable. R. (1.69m.

Mûptot, ou, a, yen. (av, adj.
dix mille, au nombre de dix mille.

Mupioç, a, ov, adj. innombra-
ble, immense,infini.

Müpov, ou (16) parfum, myrrhe.
Müprtoç, ou (il), Myrtie nom

de femme.
Mmpaivw, f. pmpavtô, aor. t

épargna, o. a. être fou, extrava-
guer. R. palpée, fou.

N.

N, treizième lettre de l’alpha-

beigne.
Nui,

certes.
NŒÔÇ,0Ü (à), temple.

Ndpxto’eoç, ou (à), Narcisse,
nom d’homme.

Notuanymôç, f1, 6V, adj. qui
arapport à la construction des
vaisseaux. R. W15; et afiywut.

Naüc, yen. voto’ç, A". vrai; (il),

vaisseau, navire.
NaurtâaHîi, a. a. avoir des

nausées, vomir. R. vocüç.

Neavtac, ou (à), jeune homme.

R. ve’oç. LNsavîo-xoç, ou (à), jeune hom-
me. R. véoç.

Nsôpôç, aï) (à), faon, jeune

cerf.
Nânluç, uôoç, adj. qui est

nouvellement arrivé, nouveau
venu. R. véoç et 905W.

Nexptxôç, 1’), ôv, adj. ce qui

concerne les morts; d’où le
titre de ce. dialogues, Nexptxol
AtdÀoYOt. R. vexpo’ç.

Nexpôc, et, év, adj. mort; -
prie labdanum cadavre.

Nevtxnmôç, viet, 6;, p. parf,
cet. de vtxo’uo.

ado. oui. vraiment,

NOM 129
Nevtxnpe’voc, n, ov, part. parf.

pan. de vinoit».
Nsôyotuoç, 0;, av, adj. nouvel-

lement marié. K. véo: et vouée).

Naovvôç, 6;, 6V, adj. qui est
ne depuis peu, nouveau-né. R.
véo; et yiyvoplat.

Néoç, a, av, adj. nouveau,
jeune, jeune homme.

Némwp, ope; (à), Nestor,
vieux guerrier grec, célèbre par
sa sagesse.

Neüpov, ou (me), nerf, muscle.
Néo), f. veûaopat, nager.
Nsœlxéai-â), f. fieu), a. se.

tirer les vaisseaux de la mer sur le
rivage. R. vaü; et en...

Math-fleur, mon , av, part.
aor. t de vidimée). 4

Neck, d) (à), A". pour vaôç,
temple.

Nil, ado. qui sert d affirmer
par serment: v1?) Aia, oui, j’en
atteste Jupiter, par Jupiter.

Nfieç, nom pl. de wok.
Nfimoç, a; et a, av, adj. enfant

qui ne parle pas encore. R. vil,
Erre;

Nicoç, ou (il), ile.
N115; yen. me; (il), Ion. pour

vain, vaisseau.
Ntxo’tw-(ï), f. 1’160), aor. t évin-

cer, p. vsvixnxa, o. a. vaincre,
l’emporter sur, surpasser: v me
vol.59, pris substantio. la victoire.
R. viril.

Nixn, ne (il), victoire.
NtX’hdŒÇ, and, av, part. aor t

de vtxo’tto.

theûç, sa); (à), Nirée, le plus

beau des Grec: qui vinrent
au siège de Troie.

Napalm), f. toto, ou vantai";-
pou, p. vsvôpam, a. a. croire,
penser. R. vouoç.

Nôntpoç, n, 0v. adj. légitime,
juste. R. vape...

6.



                                                                     

130 0Minot, ôu (ô), loi, coutume.
R. véda).

Placées-12’), f. fion), aor. t
évôa-na’a, p. vsvôtmxa, o. n.
être malade. R. vouer.

Nûxrwp, ado. de nuit, nuitam-

ment. R. vûE. ,NÛpAPYI, in; (il), nouvelle mariée,

jeune épouse.
Nupçioç, ou (à), nouveau marie.

R. vouera. 1Nüv, ado. maintenant.

E.

E, quatorzième lettre de l’al-

phabet grec. *Eavôôç, fi,

blond; brillant.
limnées-ô, f. fion), aor. t

éEsvo’tyna-a, a. a. conduire des
étrangers. R. Eévo; et étym.

Esvo’cynaov, imper. aor. t de
Eevaye’a).

Esvayôç, oü (à), commandant
d’un corps de soldats étrangers ou
mercenaires. R. Eévo; et cive).

Eévoc, oc ou 11, ov, adj.
étranger.

Eépënç, ou (à), Xerxès roi de

Perle.
31196:, à, 6V, adj. sec, aride.
561w, ou (a), bois, bâton.
Euvnvéxônv, Au. pourauv’nvéx-

Onv. ’Euvoôomépoç, ou (à),
avvoôomôpoç.

ôv, adj. jaune,

00g.

0.

0, quinzième lettre de l’alpha-
bet grec.

t. g0, i1, r6, article, le, la, le;
ce, cette, ce, celui, celle, celui:
à Aaâprou (uiôç), le fils de Latine
(Ulysse).

2. "0, Mut. de 6’; il, 6.

OlK

’Oôoilôc, (si) (ô) obole, anciens

ne monnaie d’Athènes, sixième
partie d’une drachme (d peu près
15 cent. dormira monnaie).

"015., fiya, rêve, celui-ci du
moins ou celui-ci. R. ô, vé.

"Ode, fiôe; «sa, celui-ci, cello-
ci, ceci. R. ô et 85’.
, ’Oôo’vra; , aco. pl. ôôôvrwvt,

yen. pl. de 6606:.
g056:, 05 (in, route, chemin;

voyage.
’Oôoür, 6m; (à) , dent; datif

pl. 660601..
’Oôüpopat, f. ôôopo’ûpat, p. de

forme pan. drôupnat, o. n. se
lamenter, pleurer, gémir: ri
ascturàv 6869m, pourquoi déplores-
tu ton sort?

’Oôôpou, 4’061», imper. prés. de

ôEûpouat.

’Oôupoûnavoç, 11, ov, part. fut.
moy. de ôôüpopat.

’Oôuo’ast’aç, à»; (à), Ulysse, roi

dllthaque ; au. ’Oôuooéa.

t. Ot, nom. plur. mon. deô.
2. 0E, nom. plur. marc. de

5:, qui, lesquels. .
3. 07., interj. hélas! et par,

malheur à moi! hélas!
Oie, pl. Mut. de oioç.
Oîô’, devant une voyelle, pour

Oiôa, (1;, f. sinuant, plu:-
que-parf. idem , o. a. savoir.
(Oiôa est un parf. a de l’inusite
sida), mais il se traduit toujours
par le présent, je sais).

Oist, 2° pers. cinq. de clonent.
lesîoc, a, av, adj. domestique;

de famille; propre, le sien, son.
R. oïxoç.

Oixérnr, ou (à), esclave, ser-
viteur; personne de la maison
en général. R. oixoç.

Oixéw-G), f. 1’100), parf. finança,

04. habiter; demeurer, séjourner.
Oixoôope’w-ü, f. fiat», aor. 4
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(parfin-nom p. (êmoëôimxz, o. a.
bâtir, construire. Il. oîxo; et 55’111».

Moy.oîxoôanéouaL-oünxt, [séco-

pat, aor. i (pxoôonnaiunv, se bâ-
tir ou se faire bâtir une maison.

OÏ’KOÊÔlL’nlLOt, me; (rà), bâti-

ment. R. aïno; et (Iéna).

Oîxreipm, f. 01115913, aor. l
cintra-won, v. a. avoir pitié de; avec
l’acc. R. oïxtoç.

Oîxrtoroç, n, ov, Juperl. de
l’adj. oîxrpôç, très-digne de pitié;

le nant. oîxrtarov, prit adverb.
d’une manière très-propre à
inspirer la pitié. Il. 01110:.

Dinar, imp. (ppm, penser par
sync. pour maltant.

Oîuot, v. aï.
Oîuwyv’l, fig, (7h), gémissement,

lamentation. Il. cinéma).
Oigtœlironotv, 3e pers.

imper. près. de
in.rb’,’u), f. minoen, :0. a. et

n. gémir, se lamenter: oîumtzw
ruai Ààïsw, envoyer quelqu’un

promener; les Latins disaient
vapula, cm le faire battre, ou le
promener; - acliv. déplorer. R.
oi’uot.

Huy. même signifie.
Oîprbîopat, n, son.

cinéma.
0îv0;, ou (à), vin.
Oîvoxàaç, ou (à), qui verse le

vin, échanson. l1. oîvo; et zéro.
Oîottott, imp. 4mm, f. 05,50-

pat, puff. (le [orme pan. rît-alun,
aor. l id. mon, o. a. croire,

penser, s’imaginer.
Oîov, adv. comme, de même

que, presque. Il. 010;.
Oîôv ra, v. oie;
Oîôvtt, ado. à peu prèscomme;

comment? de quelle façon? R.
010; et tu.

Oîo;, oïl, OÏOV, quel; tel que :

Olé; 1:5 situ. je sui! capable:

pl.

f. de

0A0 13l016v 15’ éon, il est possible: mi);
oîôv 15; comment est-il pos-
sible?

0k, dal. pl. de 6;, ï], 5.
0150:1, par xync. pour oïôx’rOz,

Enl. pour 0161;, 281mm. sing.
de 6:51.

Oicû’ivoç, n, av, adj. diosier. R.
OÎO’Ü’JL, osier.

0:79pm, f oïyjfiopat, p. de
forme plus. (pluton, aor. i id.
Qzfiûnv, v. n. s’en aller, partir;
périr.

’Ox).o’t!m, f. dam, v. n. s’age-

nouiller, mettre un genou en ter-
re.

’Oxlâax, un, av, part. aor. l
de inclina).

’Oxm’), adj. numér. huit.

Oxthatôaxaémç, 13;, 5;, adj.
de dix-huit ans. Il. ôxrwxaïôsxa,
dix-huit, et ère;

”OX39;, ou (à), félicité, hon-

neur, richesse.
’Oke’0ptoç, a, av, adj. perni-

cieux, pervers ; misérable. Il.
(Shunt.

”OÂsÙpo;, ou (à), mort, fléau;

par extension un vaurien. Il.
(Shunt.

biwa et blivov, ado. un peu.
’OÂiyoç, n, ov, adj. petit; peu;

ne? éliyov, peu de temps après,
dans peu: xar’ 6161m, de peu:
11:96; éliyov (Zpâvov), pour un peu

de temps: (Diva) 1:).5ïov, un peu
plus.

’0).tyoxpôvtoç, 0;, av, adj. de
peu de durée. Il. 67170; et ne");

tout, 650;, (fi), vaisseau
marchand, navire. B. 9mm.

"010;, 71, av, adj tout, tout
entier : çà (Là: êMv, enfin, en un
mot: 1:6 6)ov,leluul; entièrement.

’Olupmo’tç, 6:80; (in), Olympias

mère d’Alezandre. *
"0km, ado. entièrement, tout
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à fait: mi.
610:.

*Op.npixôç, 1’], ôv, adj. (Homère.

"Dur-.poç, ou (à), Homère.
”0itnot, me; (ce), œil. R. tinta.
tOptoysvfiç, 75.5., éç, adj. parent.

R. me; et vivez.
’Ouotoç, a, av, adj. sembla-

ble, pareil. ’
tOptoimr, ado. semblablement,

de la même manière. il. ôpotoç.
iOnOÀoys’m-ô, f. faire) aor. a

étiolement, p. mon, o. a. avouer,
reconnaître, convenir de. R.
651.6; et lève»

tOp.àvai’.poç, oc. ov, adj., sem-

blable aux autres morts; mort
pareillement. R. être?) et vsxpéç,

mort,
mimiez. a: (il).

d’honneurs. R. ôpôrtttoç.

fluorine; 0;. ov, adj. qui
jouit d’un honneur égal. qui est
égal en dignité. R. être; et ripai.

iOimi’i ado. ensemble, avec un
nom de nombre, à peu près.

C0p.o’«!fr,ç.o;, 0;, ov, adj. qui est

de la même opinion, qui approu-
ve. R. qui; et «yin; suflrage.

l. t()ptd’);,ado. semblablement,
pareillement, de la même maniè-
re. R. aux.

2. "Optmç, conf. cependant,
toutefois. R . àptàç.

t. "Ov, «ce. ring. marc. de
5;, fi, 5.

à. ”Ov, neut. de div, outrai, 6V,

dort. de aigri, t.
’Ovaiimv, cpt. prés. moyen de

ôvtvmu. t’Ovstôïëœ, f. toto, aor. t divet-

ôioa,p. me, o. a. outrager, in-
sulter, reprocher. R. ôvziôoç.

:’0vztêo;, 50;-w; (us), opprobre.
Ovaipoirot, a»: (me), songes, ré-

vos, contes en l’air. R. am,
songe.

ON]!

olim, en un mot. R.

égalité

0110

0vetponole’œ-ô’), fut. in), o.

a. rêver, voir en songe. R. évei-
po; et fi0)É(0, être versé dans.

’OvsiponoX-nOEÉç, dom, év,part.

aor. t pan. de àvstponols’w.
,OVÏVTÀPJ, fut. brême, aor. i

(imam, parf. (hmm, o. o.aider,
servir; gagner.

Huy. ’Ovivattou, f. ÔYÂGOlLEI,

aor. t dzvtitmv ou. rarement dm-
eo’timv, retirer du profit de, avec
le gën. ou Face.

’Ow’ieet, 3° part. ring. fut. de
ôvivnpt.

’Ovoitétw, fut. oie-w, aor. l
divôimaot, p. vao’pemat, o. a.
nommer, appeler. R. ovaire, nom.

”Ovrot, ëvrsç, ôvroç, o. div.

”0vtt’, o. div: si?) 6vri,réelle-

ment.
"Owen, ado. réellement, en

etfet, véritablement. R. div.
”0qu,uxoç, (à), ongle; grilles;

serres.
’OEuôpo’cxat, uw (et), Oxydra-

ques, peuple de I’Inde.
"Ut-rap, mut. de 6011:9, ce qui.
*0n).mxôç, fi, 6V, adj. de sol-

dats pesammentarmés; - la rient.
ànltuzàv, et: (se), prit motionne.
bataillon de soldats pesamment
armés, d’hoplites. R. ouléma

"0161m. ou (çà), arme.
iOzoïoç, et, w, adj. quel, au:

ou sans interr. émia; rie émut;
comment est-il? R. noie;

gOran-0;, n, av, adj. s’emploie
comme corrélatif de roooôroç, et

Je rend par que. .tOvni-H, devant une voyelle, p.
67.615.

g("totem pour anar du, am
la subj, lorsque, quand.

(OKÔTE, ado. lorsque, quand;
puisque. quand même: (me?
ËtléÂOtç, quand même tu le vou-

drais,supposé que tu le roulusm.
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07:61:90.7, a, av, adj. lequel
des deux. R. nôrepoç.

"01:49;, conf. comment , com-
me; afin que; de manière que,
de manière à; que: 061 ônœç,

’il n’est pas que, loin de.
"Open, contr. de opus, imper.

prés. de ôpâm.

me, 2° pers. oing. indic. ou
mbj. prés. de

lOpo’uo-d), imp. édipow, 1;, a,
f. WopaipÀszaxOL, aor. 2 eîôov,
aor. i p. ôçflnv, p. écimage; ou
(Boum, v. a. voir, regarder, exa-
miner: 69a am; (si), prends garde
que... ne (vide ne).

’Opvû, fic (fi), colère, indigna-
tion: ôi’ ôgyfi; ou ëv ôçyï; ëxsiv

rivai, en vouloir à quelqu’un.
’Opa’ym a! 695’pr f. 695’500,

aor. t 639551, p. (1395141, o. a.
tendre, présenter.

Mny. àps’youai, fut. ôpéEouut,

aor. l dipéëapmv, aor. i deformo
pou. dipéyfinv, désirer, avec le yen.

”Opn, pl. de ôpoç.
’Opôôç, 1’], ôv, adj. droit; juste,

qui a de la droiture.
’Opeôç, ado. bien,justement,

avec raison. R. 6906;. ,
iodla), f. l (au) , f. 2 A". :15,

aor. l diplaoc, u. a. borner, ter.
miner; p. pas. d’ipmpat. R. ëpoç.

iOpîoau, inf. aor. l. de 69ij
*0ç.u.o’tœ-(î), fut. 1’160), aor. l

(591mm, p. (figurine, o. n. siélau-
cor, se précipiter avec impétuo-

sité. R. épiai]. I
’Opufi, fic (fi), impétuosité;

essor.
iOppwi, à; (ù), ligne de pé-

chenr; fil de la ligne.
*Opncîw, (avec; , canif. de âp-

pa’imv, ôppâovroc. part. prés. oct.
de éppo’zœ.

’Oçoimç, ou (à), Orétès, nom

d’homme.

0To l 33
’Opoç, eoç-ouç, (1b), montagne.

"090;, ou (à), borne, limite;
frontière.

’Opçsüç, En): (ô), Orphée, poële

et musicien.
*OpG), conlr. de épée).
tOpc’.3p.av, cœur. du ôpoîopev,

l" père. pl. de épée).
iOpiîw, ôpôvroç, conlr.de ôpc’zwv,

àpaîovro;, port. prés. au. de «spam.

cOpuînu, canif. de àpaîouot,

3° pers. pl. ou dut. pl. part.
prés. de épia).

"0;, fi , ô, prou. r91. lequel,
laquelle, lequel; qui, que: à:
pév... 6:; 65’, l’un... l’autre: àp’

m3, d’où, d’après ce que, puisque,

depuis que.
”Oo-Lpiç, iôoç (à), Osiris, Dieu

d’Égypte.

"060;, 7], ov, adj. combien
grand. "Ou-oz, ayant pour corré-
latif 10006:0; se rami par que:
roowrov... 660v, autant... que

"00nep,finsp, 6155p, qui, lequel,
laquelle. R. de et nép.

’OGTEL. ennlr. de ont-foi, pl. de
’Oo-te’ov-oîîv, yéti. écu-où (çà),

os.
"0611:, in; 6 n, gain. oinwoç,

fiorivoç, oürwoç, qui, quiconque.
R. ô; et 13:.

"01:00:, pour ("ne div, conf. qui
peut le subjonctif, lorsque, quand.
R. 6re, div.

"01e, conf. qui veut l’indic.
lorsque , quand: ëanv ôte... il
arrive que, il est des ces où..

l. "On, conf. que, parce que,
en ce que: ri du, quelle est la
raison pour laquelle 7

a. "0 Il, mut. de Gong, ce
qui, ce que; pourquoi, en quoi;
o. cane.

"Drop, A". pour d’un, invr,
dot. de 50TH, à quiconque, à qui,
à quoi: èp’ drop, pourquo i?
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l. Oü,gt’n. sing.de &etde ô.
2. Où. (En et où], «du. non,

ne... pas. On dit où devant une
consonne, aux devant une voyelle
surmontée d’un esprit doux, et
0-31 devant une voyelle surmontée
dlun esprit rude. En grec Jeux
négations mise: ensemble se for-
tifient, au lieu de se détruire
comme en latin : où un): and. au
reste, cependant (mot d mol) non
pas seulement cela, mais...): où
7&9, non en vérité.

066i devant une voyelle, pour
oûôé.

Oüôauû’);, ado. en aucune ma-
nière. nullement. R. oüôs’.

0.355, ni, ct ne, et non ;ne..
pas même: où ’ cirre; 113v"...
n’étant pas lui-môme: 01352... si,
pas même si. R. et) et 8è.

Oüôeiç, oüôsniu, oürîs’v, yen.

oùôevo’ç, 065511.15; oüôevôg, adj.

nul,aucun, personne. Il. oüës’ et si;
Oùôs’v, rien, un rien;-pn’s

adoerb. en nulle chose, en rien,
nullement.

osant; gin. de oüôziç.
Oùôénw, adv.pns encore, ne...

pas encore. R. oùôs’ et 7rd).

Oürîérapo; a, ov, adj. ni l’un
ni l’autre. R. oùrîa’ et Erspoç.

Oüb’ devant une voyelle aspi-
rée, pour cil-re.

001, o. où.
Oûxs’u, ado. ne... plus. R. 012m

En.
06min, donc, sans négation;

oüxow, donc, avec négal. - Œ-
xow tillât, au moins, au reste.
il. 03x et 05v.

Oùp.evoôv , non certainement.
R. où, [LÉV et 06v.

06v, conj. donc; c’est pourquoi.

06:, ace. pl. maso. de
05m , 71; . fém. de dw, part.

prés. de ami t.

OWO

06m, dot. pl. masc.etneut. de
div, part. pr. de sial l.

Ode-ion , a: (il), possessions,
biens. R. situ: l.

Odes, ni, ne... pas même. Il.
où et ré.

0151:, pour 06 1L, non en quel-
que chose.

Œrtç, yen. oÜnvoc, adj. aucun,
personne. R. où et ne.

06104, «61-11, miam, yen. roti-
rou , Totüt’q; , minou, celui-ci,

celle-ci , celui-ci ; ce, cet,
cette, ce. ’

0131006, An. pour 0610:.
Oürw (et ouï-ra); devant une

voyelle). ainsi, si, à un tel point,
tellement.

Oüx, o. où.

054x11, non, ne... pas, non cer-
tes. R. où.

’Oçaihu, f. opaline), p. (besi-
Ànxu, aoriste a (imam, o. a. de-
Voir.

”0çs).o;, eoç-ou; (16), utilité. R.

69:04.). .’OeOalpôç, oî) (à), œil.

’Oçllsiç, siam, év, part. aor. l
pou. de épée), apparaissant, ayant
été vu.

”0;Mpa , arc; (16) , dette;
amende. R. oseille.

”Oç)7.u), f (Sol-flou), p. (haha-4a,

v. a. devoir, être condamné a :
un nui ôp).u)pav Yéhoïtî, afin que

nous aussi nous ne prêtions pas à
rire (m.-d-m., afin que nous ne
devions pas le rire). R. initia).

’Oçpùç, 60:, (i), sourcil; or-

gueil; sommet; ace. pl. bof»);
contr. de ôçpv’aç.

”0qaat, 29 pers. ding. fut. mny.
de épata).

"06m, en): (il), vue; aspect.
R. Manon.

”Oquop.ou (de équeutant), fut. de

opale).
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l].

H, seizième lettre de l’alphabet

grec.
Hayyékmoç, ce, av, adj. tout à

fait risible, très-ridicule. R. «à;
et 757mo;

Haeaîv,inf.aor.2onde-tréteau).
Ilo’tOotpLL, ou, oi,opt. aor. a act-

de fléole).

Udûwpev, in pers. pl. subi.
aor. 2 de ordo-la). si) noieœusv,
soyons heureux, ayons bonne
chance.

Haeu’w, oüoct, 6V, part. aor. 2

de adula).
Haï, ove. ring. de nais.
miam, on; (a), éducation, ln-

struction. R. naiôsûo).
Umôeuôeiç, aïe-oz, Év, part. aor.

l pan. de
Baisée), f. son), aor. l émi-

ôeuo’oc, p. nenalôsuxa, v. a. in-
struire, apprendre d quelqu’un
quelque chose (avec deux ace). R.

nazi; iHaiôiov, ou (cd), petit enfant.
R. naïç.

Haie, gin. nouôô: (à, in, en-
fant z naïôec Xalôaiow (mond-
mot les fils des chaldéens), les
chaldéens; esclave.

IIwÏovsç ôvmv (0l), Péons, peu-

ple de Macédoine.
Ballon, adj autrefois : 0l mixai

(ch-rac), les anciens, ceux qui
existaient autrefois.

Hollande, ci, av, adj. d’autrefois,

ancien. R. millet.
HGÂMLGT’ÔÇ, OÙ (ô), lutteur. R.

ndknfilutte.
Halaio’rpa, G4 (il), lutte. R.

«in.
Halapfiônç, so;-ouç (à), Pala-

mède, Grec célèbre par sa ra-
geste.

11A? 185
Hâhv, ado. de nouveau, en-

core. une seconde fois; en arrière.
llapueyéônç, ne, 5;, adj. tout

à fait grand, très-grand. R. 115:; et

me;
Ilotvépnuoç, 0;, ov, adj. tout à

fait désert, ravagé, dévasté. R.
mi; et Ëpnuoç.

"aveulie, a; (il), armure com-
plète. R. mi; et ônÀov, arme.

llavoüpyoç, ne, 0v. adj. artifi-
cieux, fourbe, trompeur: R. vrac
et ëpyov.

navras, aviverez, nourri, v. ardu.
Havroincto-t (navroinaow devant

une voyelle), ado. tout il fait, sans
exception, généralement. R. mi;

llav-roîo;, a, av, adj. de tout
genre, varié. R. mi;

Ilotv-rôç, m’w-row, o. mie.

Uâvrmç, ado. tout a fait, entiè-
rement. R. 1162;.

llo’wu, ado. beaucoup, absolu-
ment, tout a fait R. wok.

Hap’ devant une voyelle, pour
napel, prép. qui gouverne le

gén. le dot. et l’acc. Avec le yen.

de; par; de la part de; -avecle
dot. près, auprès, a côté de;
Chez; - avec l’ace. au delà de,
près de, en comparaison de, à
cause de. llapoi, en composition,
marque l’action d’aller à côté, de

passer outre, de transgresser, de
s’avancer au loin.

llapaôc’tnw (v. pana), o. a.
comparer. R. napel et peina).

IlapaYYEÎÀaÇ, mon, av, part.

aor. l de
noçât-mène) (o anémia) , o. a.

prescrire, annoncer; abandonner,
permettre. R. napel et émana).

llapayiyvouou (a. yivouou) , o.
n. survenir, s’avancer, s’appro-
cher. R. nzpo’t et yiyvouott.

llapa’tôsEou, impér. aoriste t
moy. de
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Hapaôe’xouat (o. ôs’xopat), o. a.

recevoir, admettre. R. napel et
ôéxouou.

Hapaôtôôvat, inf. prés. oct. de
napaôiôwpt.

llapaôtôm’aç, 6v-roç, part. prés.

oct. de
11194181160)th , f. napaôu’ww ,

aor. t napéôwm, par]. napaôé-
dama, aor. 9 napéôœv,o .a. livrer,

donner;-transmettre par succes-
sion; aor. 1 plus. napeôôônv. R.
«qui et ôiôœpt.

Ilapo’tôoëoc, oç, av, adj. incroya-

ble, étrange, extraordinaire. R.
nagé et 6654.

Ilapaivemc, en): (il), avertisse-
ment, instruction. R. nagé et

attirée). pHapalocôdw, oient, 6V, part.
aor. a de

I lapalapâoivœ (o. lapôo’ww). v.

a. recevoir par succession; -
prendre, recevoir. R. nagé et
lapôc’ww.

Ilapaleirrw (v. 1517m3), v. a.
laisser de côté, omettre, frustrer. ’
R. flapi et laina).

Ilapahmôv, part. aor. i de
nomenclature.

Hapaloyîtopzt, f. (connu, aor.
l napsloytadpnv, o. a. tromper z
napaloyiteaûai n , tromper en
quelque chose. R. «qui et layi-
Conan.

Hapapévw, f. napapévœ, aor.
i napépewa, parapauepévnxa, o.
n. rester auprès; attendre. R.
«qui et pivot). s

Hapapnôia, a; (fi), consolation.
Hapanatœ, f. napanaincœ , o.

n. frapper à côté, et par amen-s.
déraisonner , radoter. R. napo’t et
nain).

Hapo’maw, ado. tout à fait, ab-
solument. R. tapai et nâç.

Hapafiémtm, f. napans’pqzw, p.

11A?

«antinomie, v. a. faire passer
au delà; escorter; renvoyer. R.
sapé et népmœ.

Han-nom. ado. pour lupà
«on, de beaucoup, à beaucoup
près.

Hapa’zotroç, ou (à), parasite, qui

mange souvent chez les autres. R.
«and et choc.

Hapaamuo’zzm, f. deo), aor. I.
napeaxsüaaa, p. napeaxeôaxa, o.
a. préparer, composer : nape-
mteûotCev Éau’rôv, il se montrait. R.

«qui et muâtes.
Hapaaxeïv , taf. aor.

napéxm.

Haparetvw , f. rem?) , aor. 1
napérewa, p. naparéram, v. a.
étendre; prolonger. R. nagé et
www.

Haparewoiunv, oto, otte, cpt.
prés. pas]. de naparsîvœ.

Hapaxwpém-â’), f. 1’160), aor. t

napezdipnaa, p. napaxexdipnm,
v. a. céder, abandonner quelque
chose d quelqulmt. R. «qui et
xœps’m.

Hapeyyüa, impér. prés. «et. de

fiança-17002043, f. rio-w, aor. i
nupnyyx’mca. o. a. mettre dans la

main, livrer; exhorter (avec le
dut. ou l’acc.), commander; an-
noncer. R. 1m96: et êwua’tm.

Hapeywvôpmv, imp. de rapat-

2th

yi’nopat.

Ilapéôa-ra, 201mm. pl. de ara-
péôwv.

Hapa’ôzmtoz. ac, a, aor. l de
napaôiôœpt.

llapéôwv, aor.! de napaôiôœpt.

"aigu, 29mn. ring. ind.pre’r.
de ndpztpt, être présent; ou de
népetut , aller vers, arriver, etc.

Ilapew’t, â; (ü), joue.

llapetlmpôw, ace. ring. marc.
part. p. de napalapôo’wœ.

l. www, f. moy. fiapÉa’opat,
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v. n. être présent, assister il, pa-
raître. R. flapi et and l.

2. Ilépstpn (v. situ 2), 0- n.
aller vers; arriver; se présenter.
R. impôt et situ 2.

Ilapsîypv, se, a, imp. de napéxw.

Hapéhâov, se. a, aor. 2 de
napakotuôo’ww.

napeleu’w, oüact, 6v, part. aor.
2 de napépxopm.

Hdpévrspnpa, on, a, inti. aor. t
de napcméu-nw.

"apépxopat (a. prouott), o. n.
dépasser, aller au-dclà, passer
outre. R. traçât et émottai.

napeo’xst’aotKE, 3° je". ring.

tmparf. de nagera-unau),
"épia-n, 3° par; ring. inti.

prés. de nâpstpt t.
Hapéoxov, 5;, a, aor. a de
Hapéxœ (v. En»), o. a. fournir,

donner, procurer, présenter, mon-
trer : lôtdimv êpaurôv trapéoxov,
ie me montrai simple particulier.
R. napel et 5x0).

L’imperr. napéxet. il est per-
mis, on a la faculté de...

Hapexépncrot, ou, a, aor. t de
napaxmpa’œ.

llapfilôov, ce, a, aor. 2 de nat-
pépxopmtt.

Ilotpïzv, ne, fi ou 171v, imp. de
népetpu. 1, être présent.

Il1p0évoç, ou (il), jeune fille.
Ilotpia’mcrt:, au); (il), correspon-

dance symétrique de deux mem-
bres d’une phrase, symétrie des
phrases, terme de rhétorique. R.
mapc’t et 160;, égal. i

Hapmxém-G), f. fieu), aor. l
Rapq’mflfi’l, p. napq’mnitat, o. n.

habiter près, être voisin. R. drapât
et avinât».

llapmpia, a; (il), proverbe. R.
nuançai et olim, chemin.

llanoüot, dal. pl. de napalm
"agérate, a; (in, liberté avec
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laquelle on parle, franchise. R.
nâv et (Béa).

Hapa’w, osant, ôv, part. prés.
de trompant 1.

115;, arasa, 115w, gin. navrôc,
«dom, navrôç, adj. tout. tout
entier - émdc traîne; eîctv, ils
sont sept en tout.

lisiez, dut. pl. mon. ou nant.
de vraie.

1101010), f. moy. irato-open, p. 2
nénuvôa, aor. 2 Enaôov, p. pan.
narrée-ripant, verbal na0nréov, souf-

frir, endurer; être dans telle on
telle disposition de cœur ou de
volonté; éprouver un sentiment ou
une sensation : ri naecâv, d’après

quel sentiment? pourquoi? 1l
nattier ne, que pourrait-on faire?
que faire?

natation, inf. «sont oct. de
nacrée-am.

Buraliste, mon, av, part. aor. i
act. de

Harâcaw, f. niât», aor.! émî-

raEa, p. nantit-axa, o. a. frapper
avec grand bruit.

Han-âp, gén. narco; (à), père.
Harpu’iioç, a, ov, adj. du père,

ou des aïeux. R. ira-rée
Harpqioç, a, ov, même rign.

que narpdiîoç.

Hauts-ma , 2° pers. ring. cpt.
aor.t moy. de nouât».

Haüaaoflat. tuf. aor. t moy.
de naüm.

mon, 2° pers. ring. fut.
moy. de notifia).

Ilaucôpevoç, n, av, part. du
même temps de

11min), f. marina), aor. i Erratu-
o-at, p. ire-moxa , u. a. mettre fin
à, faire cesser.

Huy. fiüt’tùpat, f. notée-open,

aor. i ênauao’tunv, p. de forma
pan. nénaupau, cesser : 1m6-
oaoOau crû-rot; napevvûot Mpoüat,
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recommande-leur de cesser, rado-
tant, c’est-d-dt’re, de cesser de ra-

doter.
fluxé; flot, t’a, adj. épais, gros,

gras.
Heôtvôç,-77, dv, adj. uni, plat.

R. néôov, sol.

H556; 1’), ôv, adj. qui va à
pied, picton. Il. arête.

Baille), f. miam, aor. l Ëîtemùt,

p. aérant, o. a. persuader, parf.
2 nénotûa, je crois, j’ai confiance.

HEtvo’cw-Œ, f. fierai et o’te’œ,

aor. énet’vmot ou «ont (dans ce

verbe les contractions se [ont
mieux en n t fiEtVtÎ), Îjç, î), in].

«enfin, o. n. avoir faim.
Ustvîlv, inf.prës.act. denetvo’tw.
Hêtpotteüç, yen. llatpetta’toç, dut.

llatpatzï, ace. 115.91.54, - Hât-
pottâ, le Pirée, port d’Athènes.

Hziaew, tuf. fut. de mien).
Bateauatt, 1,1, crac, trad. fut. de
Ilstoôuevoc, n, ov, part. fut. de

néo-lm.

HÉÀstÇ, aux; (à) hache.

Helro’tptov,lou (çà), petit bou-

clier. R. «on. v
HEÂTOtO’T’ÔÇ, et) (ô) peltaste, rol-

dat armé d la légère. R. flétan,
espèce de petit bouclier.

. fiel-retenue; 1’], ôv, adj. de
peltaste, 0.-d-d. de soldat armé
d’un petit bouclier; - le mut.
«structurai, où (ria), prix subst.
bataillon de peltastes. Il. fiât-m.

[tél-m, n; (fi), bouclier léger.
llévnç, me; (à), pauvre , indi-

gent. Il. réaction.
llsvratxtattüptm, ott, et, adj. plltr.

qui sont au nombre de cinquante
mille. Il. training, cinq fois, et
p.6ptm.

fièvre, adj. numér. cinq.
Hev-mxôv-ropoç, ou (in), vaisseau

qui porte cinquante rames. R.
nevrâuovtot et (pédant.

HEP

Henatôsupe’voç, n, av instruit,

savant; part. p. pan. de naissons.
HsnÂsuxévatt, tuf. parf. au. de

niée).

Hsnlsoxtôç, ont, 6c, part. parf.
de filée).

HénovOot, etc, c, 6nd. par]. il
de uniaxe).

Henovûévott,

trio-Km.

llanpaypévoç, n, ov, part. parf.
pan. de mainate.

liéger, ado. au delà, outre, plus
loin.

Ilépaç, «me (1:6), tin; - prix
ado. enfin; à la fin.

Hspôîxxotç, ou (ô), Perdiccas,
l’un des généraux tillez-and".

flapi, prép. qui gouverne le
gén. et l’acc. Avec le gin. de;
sur: pour; -- avec l’acc. autour;
en; touchant.

Ilsptâo’tnw (o. ont»), a. a.
entourer, ceindre , environner;
revêtir: neptâaôknuévoç câpxaç,

flanqué de chairs. R. flapi et
(30mm. .

llsptt’sâlnpe’voç, n, ov, part.

p. posa. de moraine).
llepiatpt (o. situ a), o. n. aller

autour (le; aller ça et là. R. nepi
et situ 2.

Baptême, imparf. neptsîtrov,
aor. 2 tractée-nov, u. a. être assidu
auprès; s’attacher à; gouverner,
administrer avec soin, traiter quel-
qu’un bien ou mal. R.nepietë1rtu.

llaptépxouott (o. prouott), o. n.
tourner vers; échoir. R. flapi et
ëpxouat.

Ilspts’zoptstt, f. éEottctt, aor. 2
fiEptEO’XÔllnv, o. n. s’attacher ou

être attaché à.

llaptméouat-oüttott (o.fiyéop.:tt),

o. a. conduire autour, montrer un
détail. R. «rapt et fiïéouatt.

t’nf. parf. de
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Hsptfiyneott, imper. aor. t de
nepmyéoptott.

Heptfilôov, sa, a, aor. 2 de
nepts’pxouatt.

Dsptîo’mut (e. tarant), o. a.
placer autour; le parf. et l’aor.
2 dans le un: neutre ; se placer
en faisant le tour, revenir au
même point, etc. R. rapt et terrant.

Deptxpûmu), f. 0410), aor. t
neptéxpuqiot, p. usptxéxpuçot, o. a.

cacher en couvrant de tous côtés.
R. flapi et mémo).

Hepiuewov, imper. aor. t de
Heptttévu), f. moment), aor. t.

nepte’netvat, o. a. et n. attendre.
R. flapi et (Lévù).

i Hsptvoe’m-G), f. nome-ilen), aor.

t remmenant, a. a. embrasser
dans son esprit, méditer. R. mp5
et voüç.

Haptvor’iaatc, atout, av, part.
aor. l de neptvoéo).

Hspioôoc, ou (il), période, terme
de rhétorique. R. nspi et 686;.
l Hammam-G), f. fion), p. nept-
mm’tmm, o. n. se promener au-
tour. R. nepi et net-rée).

Heptjtratflowv, ouest, ov, part.
fut. de neptrratréo).

Ilsptnsou’w , oüact, 6V, part.
aor. 2 de

Hept’trimo) (o. Rififi»), o. n.
tomber dans ou parmi: (Spot un
ramdam; (rectum?) (m. à m.)
prends garde de retomber sur toi-
meme, c.-d-d. prends garde de
tomber en contradiction avec toi-
même.

Hepmôôn-roç, 0;, ov, adj. très-
désiré, très-désirable. R. rapt et
trottée).

Heptcoôç, fi, ôv, adj. superflu,
inutile: 1b neptoo-ôv, le superflu,
l’excès. Rempi.

[lapas-1G), in, il, subj. aor. 2
net. de motteront.
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Hrptrpansiç, aïe-et, év, gin.

Évroç, siam, évroç, part. aor. 2

pars. de
7 llapt’rpénw, f. être), aor. l m-

ptÉ’t’pEtlla. , o. a. renverser sens

dessus dessous. R. rapt et même.
Ileptrîog, A". pour neptoaôç.
[lapa-www, ne (in, Proserpine.
lit-59mg, ou (à), Perse.
Ilé-raoov, imper. aor. t au. de
lla’ro’tvvuut, f. 11510100), aor. t

errèrent, p. fiÉRTaXŒ, v. a. dé-

ployer, ouvrir.
lleçoônuévoç, n, av, part. p.

pan. de cotisa).
llfiyvuut, f. 114.50), aor. ênnEat,

o. a. licher; assembler; bâtir,
construire, parf. 2 néon-fat, avec
lig’MT. pair.

Huy. MYWFÆI, f. urticant,
même aigu.

Dnôoiltov, ou (rè) gouvernail.
Huleôç, sa); (à), Pelée, père

d’Achille.

llnëo’tpsvoç, n, ov, part. aor. t

moy. de Mywnt.
11mm, et; (a), besace, sac.
lite, imper. aor. 2 de riva).
méta), f. son), aor. t ê-mîeoot,

o. a: presser, faire souffrir; tour-
monter.

Hteîv, tuf. aor. 2 de nival).
"tarai, 3- pers. ring. de irio-

p.ott, f. mog. de Riva).
11600:, ou (à), tonneau.
Hapax, ado. amèrement; ri-

goureusement. R. napée.
lltvu), f. niouat et moüuctt,

aor. 2 émov, impér. trie ou mm,
p. fiéîtmxa, o. n. boire.

lituus), f. 2 moy. uaaoüuat,
aor. 2 ënsoov, p. uénrwxot, v. n.
tomber.

HtUTEÛGaÇ ,

aor. 1 de
ÏILGTEÛŒ, f. rôda), aor. t étri-

trreuoat, o. a. croire, penser; se

and, av, part.
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rapt époi), ayant eu de moi une
semblable idée. n. adonc, foi.

"manet. aï) (a), Pittacus, l’un
de: sept rager de la Grèce.

llla’tytoç, a ou oc, av, adj. obli-

que.
Blaraiv, œvoç (à), Platon,-phi-

lorophe, disciple de Socrate.
Illeîov, neut. de nlsiaw; -

prir adoerb. plus, davantage.
Hleiovat, a. nleiœv; adverb.

plus, davantage.
fileta-roc, n, av, supert. irreg.

de nolûç, très-nombreux ou très-

grand; le plus nombreux ou le
plus grand : al. uleîorot, la plupart.

fileta), par rync. et contr.
pour ulstova, pris adj.

IIleiaw (a, il), ulsîov (a), yen.
nlsiovoç, camp. de trolt’lç, plus

nombreux, plus grand.
Hléov pour nle’t’ov, nant. de

nle’aw pour nleiaw, plus, plus
grand.

filées, éa, éov, adj. plein,

rempli. ’filsûoatptt,atç, ai, cpt. aor.! de
filée), f. ulsôoouat, aor. E11:-

lsuoa, p. us’ulsuna, a. n. navi-
guer : usuleoxànç raaoîirov nloüv,

ayant fait un aussi long trajet.
Hléwç, A". pour uléoç.

mW], î); (il), plaie, blessure.
R. alite-ca).

Initier, soc «me (1b), multitude,
foule.

l’Ilfiv, ado. excepté, hormis:
ulilv si un, a moins que, si ce
n’est que :nlùv and, mais ce-
pendant, cependant, au reste.

Hlnpow-a’), f. (boa), aor. t
ênl’ôpwo’a, a. a. emplir, remplir.

Ulm-(m, Mut. de ulnaioc;
- pria ado. prés, proche 2 et
ulnoiov, les parents, les amis, les
voisins.

110A

Illôaç-oiiç, moco-ai) (a), navi-
gation, trajet: napel: rôv uloüv,
durant la traversée. R. nléa).

Illoüv, aco. de
mosç, et), contr. de nlôoç, dot).

Bleue-toc, a, av, riche. R.
nloüraç.

[nantira-6’), f. fla-a), a. n. être
riche. R. nloîrroc.

Illeüroç, ou (a), richesse.
Hloû’rmv, tovo; (a), Pluton, Dieu

des enfers : api); 106 Illeürtuvoc,
par Pluton. R. nloüroc.

nabot, ace. ring. de nolis.
Bobs, duel de noir.
110864, yen. ring. de noix.
Hôôsv, ado. d’où.

Hot (sans accent), ado. en
quelque endroit, quelque part.

HDtÉto-tî), f. fieu), aor. t émin-

oa, a. a. faire, agir: talât): ou
ab rtva note’t’v, faire du bien a
quelqu’un: stand); riva noteîv,
faire du mal il quelqu’un : si:
nottîw, faisant bien: avec raison ,
et j’ai bien fait.

Mog. natéopat-oüptat, f. noortat,
aor. t êrratnac’tpnv, même sign.

Homaa’tpevaç, 11, av, part. aor.
1 moy. de notée).

Hotna’aç, carat, av, part. aor. t
oct. de uctéa).

llotnoav, imper. nard oct. de
notât».

navigua), ne, n, aor. t rubj. de
notéa).

HOtn’rfiÇ, oü (à) , faiseur; au-

teur; celui qui exécute; poète.
R. notée).

Hotxiloç, 11, av, adj. varié, di-
vers; qui est de différentes cou-
leurs, bigarré.

noîaç, nota, noîav, adj. qui?
quel T lequel?

l’imam, contr. de note’aw, part.
de nats’a).

Hôletç, nom. ou acc.pl. de nôltç.
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Uo1éptoç. a ou oc, ov, adj. en-.
nemi : r6: no1ép.coz, l’art militaire.
R. 1:61ep.oç.

Hô1epoç, ou (à), guerre.
1107M, en); (fi), ville, état.
110116., o. 1:01ûç; -- no110’t.

pria adoerb. beaucoup; souvent:
Tà no110’t, le plus souvent, la plu-

part du temps.
Ilo11o’mç, ado. souvent, fre-

quemment. R. 11016:.
11011:6, no11oi, o. nome.
1101106, géo. de M163 - pria

adoerb. avec un verbe de prias,
bien cher.

110115), dot. de «016:; - prit
ado. (devant un camp), beau-
coup : «0116;» 7:1eioog, beaucoup

plus nombreux.
H016, nant. de no1ûç; prix

adverb. beaucoup: où «on: 6mo-
ôs’ovra, ne s’en tallant pas beau-

coup: napà M16, de beaucoup,
à beaucoup prés: ènl n°16, pen-
dant longtemps.

Ilo1uôeûxnç, soc-ou; (à), Pollux;

me. Ilo1ûôsuxec.
Ho1uôaûxtov, ou (tu. petit Pol-

lux, cher Pollux: en grec le: di-
minutifs de: noms propres sont
ordinairement des termes d’af-
fiction.

"0160090; 0;, ov, adj. qui est
plein de trous. R. M16; et 0690:.

I101Gn1oxoç, 0;, ov, adj. très-
compliqué, très-embrouillé; très-
artifieieux. R. n°16 et «15’103.

110164 , n°1113, 11016, gin.
n°1105 , tonic, no11oü , adj.
nombreux; fréquent; grand; con-
sidérahle; beaucoup: o! no11oi,
la plupart, picrique.

HOÂÔCapKOÇ, 0;, ov, adj. qui
est très-charnu, quia de l’embou-
point. R. M16: et (râpe.

Ilo1ws1ûc, in, Et, adj. somp-

llPA Hi
tueur, magnifique. R. n°16; et
190;, dépense.

Ho1uzpôvzoç, oc, ov, adj. qui
dure. qui vit longtemps. n. «016c
et xpo’voç.

IIovs’w-â’), f. fieu), aor. l êno’vn-

ce. p. Trenôvnxot, o. n. travail-
ler; se fatiguer. R. nôvoç.

"empilai, a; (i), méchanceté,
scélératesse. R. nompôç.

Hovoüvraç, contr. de novéovreç,

nom. pl. part. prés. de novât».
Hopôpeîov, ou (un, bateau, bar-

que de Charon ; au pluriel :
nopepaîa (Tà), droit pour un pas-
sage, péage. R. repensé;

HopOpeûç, ée): (à), batelier, no-

cher. R. 11690:.
Ilépoc, ou (à), chemin, trajet,

passage; moyen. R. neipw.
lloèpœôsv, ado. de loin. R.

flopée).

Hapçupt’c, 6604 (in, robe au man-

teau de pourpre. R. nopeüpa;
11066, dut. pl. de «05:.
nommée, oïl (à), fleuve, rivière.

i. 11615, ado. quand?
2. Île-ré. ado. un jour, une fois,

autrefois, enfin: TWIÉ répété, tan-

tôt... tantôt.

llôtspo;, a, av, adj. lequel des
deux inter.) ?

Ilorôv, ou (16), boisson, breu-
vage. Il. nîvw.

t. H05, ado. ou? en que! en-
droit? 1:06 note tipi étui; où est-
il donc ?

2. Hou (sans acœnt.), ado.
quelque part; en quelque façon,
apparemment.

Iloüç, gin. n°56; (à), pied : toi

mati; (gén. du nom de partie),
par le pied : év mai, devant les
pieds: 1rd: ëv moi, les amures du
moment, e.-d-d. qu’on trouve
devant soi.

Hpâypa, avec (se), chose, af-
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faire, action, exploit. R. «picota.

leo’tEste, Éol. pour npdëai,

3° ’pers. sing. opt. aor. t de
Rpao’fiù).

leâEic, son, (i1), action; «flaire.
R. macao).

lipome-La, A". npoîrrw, f. dia),
aor. 1 ënpaëa, p. RÉflanŒ, o. a.
p. 2 (sent neutre) aénpava, agir,
faire : m1163; npo’mew, faire de
bonnes affaires , être heureux z rai
nenpaype’va: and, les actions de
quelqu’un.

Moy. upas-capa: , f. ÉEOPAXL,
aor. t ênpoch’zpnv, même aigu.

lipémie, A". pour npâocw.
Ilpémo, o. n. convenir, être

convenable.
Ilpianau, aor. 2 ênpw’qmv, ache-

ter.
Hptâpevoç, n, 0V, part. aor. 2

de apiquoit.
Hpiv,ado. auparavant, avant;

avant de : arpiv il, avant que.
Ilpimv, ovo; (à), scie.
llpà, prép. qui ne goum. que le

yen. devant, en avant; avant:
n90 GOÜ, avant toi: o! 1:90 époi),
mes prédécesseurs.

Hpoayopeüw (régul. mais il em-
prunte aussi qq. temps à d’autre:
oerb. f. npaspô, aor. npoeïmv,
p. amaigri-1.0i), o. a. prédire, dire
d’avance. R. npô et àyopsüa).

llpoatpéw-û’) (c. aipéœ), o. a.

tirer dehors. R. 11:96 et aipém.
Moy. «pouipéonat-oünat, f. 7’100-

p.0u, aor. 2 n905t10nnv, préférer,

aimer mieux; choisir.
Ilpoo’tnennt (o. aigu. 2), o. a.

aller le premier, s’en aller de. R.
1:96 et (instar.

l]poomé100tp.u , otç, on , opl.
aor. 2 de

Ilpoane’pxonat (0. ëpxonat), o.
n. s’en aller le premier; mourir
avant : et npocmé160t w310i), s’il

IIPO

s’en allait avant lui. R. npô et
ânépxonât.

Hpoa’tmôt, (tu), pl. ne, (toscan,

imper. de «potinant.
llpoanoflo’tvotnt, ou, et, api.

aor. a de
leoanoevûaua) (o. Ovine»), 0.

n. mourir le premier , mourir
avant. B. «p6 et ànoôvr’jo-xw.

Hpoa’ta’cetov, ou (1:0), faubourg.

R. «p6 et dm.
1190602110.) (o. flaflas), o. a.

jeter devant; présenter.
M031. n9060’t110uat, f. m3061-

).aüuat, aor. 2 npoeëflôpmv, pré-

senter, porter devant soi: opposer.
Hp06561nnév0ç, 1], ov, part.

parf. pan. de «mâtinai.
Ilpôyovoç, ou (à), aïeul, ancêtre.

l. TIpOYÏYVOtMJtt.

1190611104, 11, ov, adj. mimi.
teste, évident. R. ripé et 071104.

Upoôooia, a; (in, trahison. Il.
npoôiômut.

Hposôpia, a; (fi), droit d’oc-
cuper la première place, pré-
séance. R. npoéôpot.

llposn16pnv, ou, 51:0, aor. a
moy. de repeuplât».

"peanut (o. eïpu 2), 0. n. s’ao
vancer. R. 1:96 et du: 2.

Hposinov, j’ai déjà dit, etc.,
aor. 2 de npouyopsüm.

fipoe16usvoç, 1), ov, part. aor. a
moy. de «pompât».

llpoeripwv, ont, a, imp. de 1:90-
Tintin).

llpoézd; (o. Exœ), o. n. dominer:
fipoüxovcu (contr. pour «poêlan-
oa) 1101:, ville capitale. R. 1:96
et 5x0).

llpoexdipnaow , 3° pers. pl.
aor. 1 de «poxœps’œ.

Hpoixa, ado. gratuitement. a.
«poli.

leota), ne, n, wpev, etc. aubj.
prés. de 1:96am, s’avancer.
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fl90îa’w, 0600:, 67, s’avançant,

etc., part. prés. de 1:90am.
llpoxotrotMpôa’tvw (a. 10tp60’tvoo),

o. a. se saisir d’avance de. avec
l’arc.

llpoxaré1060v, se, a, aor. 2 de
119010:10:11u60îvw.

llpoieupiohat, tuf. p. pan. de
1:90x9ivw.

Ilpoxtvôuveûco (o. xwôuvat’æœ),

o. n. s’exposer le premier aux dan-
gers; s’exposer en combattant à
la tète de. R. 1:90 et utvôuveûu).

Hpoxpiw.) (o. upivœ), o. a. pré-
férer. R. 1:90 et x9ivœ.

lipopavraüopat, v. a. appren-
dre d’avance par les oracles, pré-
dire. R. 1:90 et poivre-(louai.

1190;, prép. avec le dal. à;
auprès; en outre, outre de; -
avec l’acc. a, vers, auprès; pour;
par rapport à; contre : si 1:90;
mûron 013;; que dis-tu a cela? -
avec le yen. par, de la part de,
au nom de.

Hpoaayopeüw, f. :600) (régu-
lier, mais ilemprunte aussi quel-
que: temps à d’autres verbes), f
1:90:5903, parf. apogsipnza, aor. 2
1:90;ai1:0v, 0. a. parler à; dire.

"pagayai (0. diva»), o. a. ame-
ner, apporter; présenter; appro-
cher. R. 1:90; et dru).

Ilpoçoczüfivat, aor. l pan. inf.
de npoçaiyto.

1190;61s’nw(u. (31:11:01). 0. a.re-

garder. Il. 1:90; et (3151:0).
Il90;601-î,, fi; (fi), choc; irrup-

tion. R. 11:90:60.1).01.
lip0;ôoxo’cw-tîi, f. fieu), aor. l

upoçaô0xn0-a, o. a. attendre, espé-
rer. R. 1:90; et 607.50).

llpœôpapxâv, 0600:, év, part.
aor. 2 de npoçrpéxœ.

Hpocéô1eqaa, de, s, aor. t de
npot61é1tw. ,

npôçatpt (o. zip: 2), o. 45. n’a»

HPO 1-43
vaucer vers. R. 1:90; et un, aller.

H90;ez1:sîv, inf. aor. 2 ont. de
1:900é1:œ.

Il9oçsi1ra’w, 0660: , 6v , part.
aor. 2 de npoçérra) (inca. quiprele
ces temps d maurandie).

Hpoçavs’vxw, 11;, 1;, subj. aor. 2
de 1:90:05’90).

Hpoçért, ado. en outre, encore,
qui plus est. R. 1:90; et En.

lipoçfiysro, 3a pers. ring. imp.
pan. de apoçde. ,

11905110005 dal. pl. part. prés.
de

11903310), f. 132m, o. n. appar-
tenir à, convenir à, concerner. R.

1:p0; et fixai. lIIPOÇÊO’ETat, fut. moy. de 1:90:3-

(mu.
Hpoçts’pmv, son, 5:0, imp. moy.

de KPOGÎnPJ.

Upoçtévat, inf. prés. de
Hpoçinpt, f. 1:90:r’10w, o. a. ad-

mettre, recevoir. n. 1:90: et ïmtt.
Huy. flpoçiapat, f. «pâmée-01mn,

même sign.
Hpoçubv, 06:10:. ôv, s’approchant

part. prés. de fipÔÇEltM.

"903.096; fg, éç. adj. qui
rassasie, qui cause la satiété ou le
dégoût. R. 1:90; et 1090;.

lipoçxuvéw-G), f tout, aor. l
«pognâmes: , p. 11903510111101,

o. a. et n. se prosterner devant,
avec l’arc. ou le dal. adorer. il.
1:90; et zuvéw, adorer.

"90:15:80), 13;, n, subj. aor. 2 de
lipoç1au5âvw (v. 10thdva), o.

a. recevoir en outre. R. n90; et
1ap60’tvw.

1 119040900: 47) (0. 0901m), o. a. re-
garder, voir. R. 11904 et 090:0).

H90;0qzop.0n, 1,1 , star, f. de
1:90:090im.

llpoçnots’opat-oüpat, f. impur,

aor. l npoçsnoinocîpnv, o. a. fein-
dre, simuler, Wetrefaire.



                                                                     

in IIPD
llpoçrroingtç, au); (-11) , feinte. R.

npoç1t0téw. d

Ilpoç’râmç, ou (à), défenseur,

protecteur. R. npo’ et (mut.
"panifier, imper. prés .act. de

«(www-nui.

Ilpoçrtôetç, sida, év, part. pria.

ou. de
Hpoçriônut (o. devint), v. a.

ajouter. R. npô: et riflnptt.
fleuré?!» (0- rée»), o. a. ap-

procher, porter à. R. me: et pépie.
Hpôcm-nov, au (us), visage, face,

figure. R. ripé; et 6’11.

Hpôrapov , ado. auparavant;
premièrement, d’abord; neutre de

HPÔTEPOÇ, a, av, adj. antérieur;

premier , le premier , surtout
quand on parle de deux. R. 11:96.

Hportpâcôau, contr. de ripon-
pâmant, inf. pan. de

llportnu’tm-ô (o. nuât»), o. a.

estimer plus que, préférer à, le
régime indirect au yen. R. 7:96
et nuée).

Ilportunûeïnv, sine, sin, api.
aor. l pars. de monitoire.

Hpoümëoptto’tw-ü (v. 69min),

o. n. se précipiter le premier sur,
avant les autres. R. me, éni, êE,
épurât».

Ilpouo-iotc, ou (à), Prusias, roi
de Bithynie.

Hpoüxmv, ouest, ov, pour arpe-
ixmv, part. prés. oct. de 1190511».

llpopaivm (v. (pottvtu) , v. a.
montrer d’avance , montrer en
avant. R. 1:96 et estiva).

lipocpavfiç, fg, éç, adj. évident,

clair; franc. R. npô et (fictive).
Hpoçv’rmç, me (à), qui prédit

l’avenir, devin. R. 1:96 et (papi.
leoxwpéw-G), f. ’Âo’w, aor. t

«msxcôpnoa, p. npoxsxmpnxa, o.n.
s’avancer,reussir. R . 7:96 et flopée).

11mm, ado. dernièrement, na-
guères; avant-hier.

1102

prefiônç, ou (ô), qui est dans
la première jeunesse, adolescent.
R. 11296310; et fiât].

Ilpmrsatlotoç, ou (6). Protési-
las, roi grec, me le premier en
débarquant au rivage troyen.

Hpürrov ou rà 7rptîrrov, ado.
premièrement, d’abord. R. 11:96:-
10;.

Hpâîroç, n, ov, adj. le premier.
R. n96.

Brepôv, et"; (1:6), aile.
Drotôôwpoç, ou (à), Ptéodore,

nom d’homme.
Brokenaîoç, ou (à), Ptolémée,

nom d’homme.

Ilmxéç, il, 6v. adj. mendiant.
R. méca-w, mendier.

[lori], il; (fi), fesse.
llaanépaç, ou (à), Pythagore,

philosophe.
llüôtoç, ou, adj. Pylhien, le

Dieu qui a vaincu le serpent
Python, surnom d’Apollon. R.
Ilüôœv.

Huôpn’w, ève: (à), fond d’un ion-

neau; d’un vase, etc.
lluÀwpéwü, f. fieu), o. n. elre

concierge ou portier, garder la
porte. R. MM.

Iluvôo’tvopott, f. fleüeouat, aor.

a énuôéunv, p. de forme pan.
némapœt, o. a. interroger, de-
mander, questionner, souvent
avec le yen. de la personne.

l]vptq2).syé0wv , ovroç (à), Pyri-
pblégéthon, Phlégethon,fleuve de:
enfers. R. nüp et pleyon.

Ilu’wmv, cuve; (à), barbe.

Haine, GTo; (un, boisson. R
nénwxz, p. de nivm.

mainate, ad». quelquefois ,
quelque part: jamais, sur" néga-
tion. R. mû et noté.

11690:, ou (à), Porus, roi a.
l’lnde.

116c, ado. comment? de quelle
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manière ? nô: raina 913;; comment
dis-tu celai que die-tu Id?

P

P, diz-reptième lettre de l’al-
phabet grec.

cPa’tâôoç, au (il), baguette.

qu’Lôtov, neut. de (iridien dédioit

(fini). il est facile.
Tédtoç, a, av, adj. facile,

camp. ogham superl. (5656104.
quôimc, ado. facilement, sans

peine. R. (546:0;
Tutte), f. patate, aor. l éo-

po’tîou, o. n. recouvrer la santé.
R. (540w.

Tatou, m, n, subi. aor. 1 de
(iodla).

iPo’txtov, oo(rà), vieil babitdé-

chiré, haillon, pièce qu’on mata
un vieil habit. R. (lainez, haillon.

riPôiov, mut. de pérou camp.
dopâmes -- prie adverb. plus
facilement.

Tête-rot, ado. très-facilement.
iPaqzqsôéœ-û, f. ria-w, aor. I

épaulpéônca, p. êëpudædiônxot, o. a.

et n. réciter des vers héroïques,
faire des vers héroïques. R. pâmai.

coudre, et citai).
Toulnpôta, a; (i), composition

de vers héroïques , rhapsodie,
morceau détaché d’un poëme hé-

roïque,- chant diun de: poème:
d’Homère. R. êaq’wôëo).

*Pq’twv, ovo: (à, il), comp. ir-
rég. de (548m, plus facile.

Ténor, f. péon, o. n. pencher,
se porter vers.

Tél», f. parian) ou psôaouat, ou

Moouat, aor. l Epéwaa, aor. 2
pan. ëëëünv, p. èéëûnxa, o. n.

(iouler, s’écouler. l
Pou. péottes, dégoutter de.

avec le dal.

un
Tilt-up, ope; (à), orateur, rhé-

teur. R. péan
tin?» ou mieux (Sic, gén. ptvôç

(in, nez; piveç, narines, naseaux.
Timon. f. (siéra), aor. 1 édenta,

p- Mm, in 10- www. 0- a.
jeter, jeter par terre.

iPu’wwut et damât», f. prôna),

aor. 1 Éëëœaa, p. éperon, o. a.

fortifier.
Pan. prémotion, aor. 1 éd-

pdiaflnv, p. éperonna, plueq. p.
éëëdiunv, avoir de la vigueur, se
porter bien: Ëêëwpat, je me porte
bien. R. Mini.

H5

2.

2, dix-huitième lettre de ral-
phabet grec.

.Eaepoç, à, ôv , adj. pourri,
vieux.

Eapôazvo’malo; au (à), Sardana-

pale, roi d’Auyrie.
Eâptoou, ne (il). longue pique.
zées, gén. cagné; (il), chair.
Earpâmç, ou (à), satrape, gou-

verneur de province chez le:
Perses.

Eaurôv, saturai) (o. oeuvroü).
Ee’, te, toi, aor.. de mi.
Esauroü, fic, et"), de toi-mémo.

R. au et aùrôç.
Zsuvôz, 1’], 6V, adj. vénérable,

majestueux; orgueilleux.
mon, et; (fi), la Sicile.
Etxodw, avec (fi), Sicyone,

oille du Péloponère.
Etnutôvroç, a, av, adj. de Si-

cyme.
241.64, 1’], ôv, adj. camus.

ElvœfltEÛÇ, in): (à), de Sinope,
oille de l’An’e Mineure , ove.
EtvmneÎ),

Etmnâlv, contr. de omnium,
in]. de emmi»,

7
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limnées-45, f. nous, aor. 1

êmômaa, p. ascidinnxot, o. n.
garder le silence, se taire. R.
armon.

2x0tçtôt0v, ou (10), petite bar-
que. R. excipes.

2101004, se; -ouc (ra), barque.
*R. nain-roc, creuser.

2xé).oç, soc-ove (16) , jambe;
pl. enflent, contr. n.

2xé1rm, f. 015141050. a. couvrir,
cacher, voiler.

2xn1rïow, ovo; (6), Scipion, gé-
néral romain.

2x610ç, 0o (à), ténèbres, obscu-
rité.

2166114, ou (ô) , Scythe.
2oi, à toi, dal. de m”.
26km, me; (à), Solon, l’un des

sept sages de la Grèce.
26:, on, 66v, ton, ta, ton; le

tien, la tienne, le tien.R. au.
206, gén. de et) ou de 66;.
2096m, et; (il), sagesse. R. 60136:.
Séçwua, are; (1:0), expédient,

ruse. R. empila).
20çtarhç, et": (ô), sophiste, vain

discoureur. R. traçât.
20p6:,, fi, ôv, adj. sage,-pru-

dent: o! 6099015, les philosophes.
2min) «B, f. mâta-a), o. a. tirer,

arracher, extraire.
Erraüôw, f. sont», aor. 1 Ea-

rrevcot, o. n. se hâter, faire dili-
gence.

21:03.6; 05 (fi), cendre, pous-
siéra.

21416102126), f. dans, aor. 1 écra-
sions-0L, o. n. être divisé en fac-
tions. être en discorde. R. GTiGtg.

215’700, f. créât», aor.1 Ëo’reîa

.ëcrrsxu, o. a. contenir, en par-
lant d’un vase ; supporter.

2revayp.6;. a?) (ô) , gémissement,
soupir. R. crevâtes.

L’avare, f. 650), aor. 1 écré-
v0.6a, o. n. gémir. soupirer.

21T

2mm), fut. crevâî, même aigu
que crevâtes.

2rspe’œ-âi, f. Édù) et afin-w, p.

écrépexct et me, o. a. priver de,
frustrer de; p. pals. éorépnuat,
aor. 1 pan. émepfiônv : utxpün
crapoûuevol, privés de biens de
peu de valeur.

Erépvov, au (çà), poitrine, poi
trail.

2réçavoç, ou (à), couronne. R.
créoit), ceindre.

21610:, ou (à), flotte. R. créna)
21:6p.0t, me; (16 ) , bouche

gueule, ouverture.
2r6ut0v, ou (sa), petite bouche.

ouverture, entrée. R. crâna.
2rpatrnyéœ-G), fut. via-m, aor. l

Ëa’tpan’w’ncœ, o. n. commander

une armée ou les armées, être
général. R. apuré; et 5:70).

Erpamytxôç, 1’], (w, adj. de gè-

néral, qui convient à un général.
R. 6190116; et diva).

ETPŒMYÔÇ, 06 (à), général d’ar-

mée. R. GTPCXTÔÇ et riva).

2rpar6;, ou (à), armée.
21”62, yen. 2m15; (il), Styx,

marais de: enfers.
26, pron. tu, toi.
Éuyyev’il:, in, éç, adj. parent,

proche, qui est de même race.
R. 013v et yévoç.

2uyyvdiun, n; (fi), excuse. R.
06v et yvdwm.

2uyvaa16ç, 1’], 6V, adj. par-
donnable. R. summum.

2uvxocr0t60tivm (o. Boivin), o. n.
descendre ensemble ou avec. R.
06v et xaraôotivœ.

myste-ramifia), f. siam, o. a.
enfermer ensemble ou avec. R
06v et murrhin).

2oyxarm0’teaz, que, av, part.
aor. 1 de

2wxetrotono’ta) ’5’ (o. Intrac-

m’un), o. a. tirer en bas ensem-

e
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2m
i ble, tirer au fond avec. R. div et
p ïŒTGGflâŒ.

v, Zmars’ôawov, imp. de eum-
WËGÎVŒ.

20114151414, o. si. (o. du: 3),
descendre ensemble ou avec. il.
66v et attirant.

zonons-13mm, pour auna-rast-
un, 3° pers. pl. plusq. p. (prix
pour l’imp.) de (NYXÉTELIM.

Bullapâo’wœ (e. lauôo’wœ), o. a.

prendre avec ou ensemble. R. 66v
et lapfiâvm.

Moy. aunanëa’wouat. se saisir
de, mettre la main sur, yen.

Xopnle’me. me», p. culmi-
nlexa, v. a. joindre ensemble. R.
06v et même.

H01].auçm7le’xop.at, f. WÂéEoçLau,

en venir aux mains, être aux pri-
ses, avec le dut.

Zuunloxfi, fig (fi). mêlée, com-
bat. R. aune-MM).

Eupmômov, ou (ce), banquet,
festin. R. cûv et 11Mo.

Zuuçépœ (o. çêpm), a. a. et n.

porter ensemble ou avec; se me-
surer avec; être utile ; - coupé-
pet, pris impers. il est avanta-
geux , il importe. R. 06v et
pipo).

Pan. conçépoptat, aor. l env.
nvéxflnv, en venir aux mains.

Euucptloaoçéœ-G), f. fieu), o. n.

philosopher ensemble ou avec. R.
019v et encaquées.

213v, prépqui gouverne le dal.
avec.

2uvôoxeî (verbe impers), imp.
meôôxet, aor. l wvéôoEe, e. n.
il paraît bon à quelqu’un conjoin-

tement nec tu autres. R. «(av et
ôoxe’w.

20mm (v. and A). o. n. être
ensemble ou avec; avoir com-
merce avec. R. 66v et and l.

Sumer», f. emplît, o. a. débi-

EYN H7
ter, en parlant d’un discours. Il.
cf" et sipo).

bavais, d’un, év, pari. aor. 3

de th’le. l
Zwelâuôavov, se, s, in"). de

wllapôo’wtu.

Envemdw, 05m, 6V, part. aor.
à de auvépxoptou.

Buvsnmarôv, aida, 6V, part.
aor. 2 de

Swap-trima) (v. ethnie), o. n.
tomber ensemble ou avec. R. 06v
êv, Rima».

Euvs’pxouat (v. EpXOlLat), v. n.

venir au même endroit, se res-
sembler, se réunir. R. 06v et
propm.

Zwereevfixu, 30 pers. mm.
plusq. p. 5nd. de ervr’zo’xw.

Envec-rpâteuov, se, 5,61m). de
compassée).

zwerôç, il, 6V, adj. plein de
bon sens, intelligent, prudent. il.
swings.

Eovéqaspov, 5;, s,
(pépon

Euvéxw (o. ÉXÙ), o. a. conte-

nir; presser; retenir. R. 66v délot.
vaéxônv, 11;, 11, aor. l pan.

de avpçs’pw..

Envafio’mo (v. enfin-zoo), v. n.
mourir ensemble ou avec. R. mîv
et avina).

Euvlnu: (o. haut), o. a. com-
prendre, concevoir, sentir: si [M
atavisme; ôî ’Azcuot ’IWVOÜVTEÇ, si

les Grecs n’ont pas compris qu’ils

se fatiguaient.
Zuvinv, ne, n, au pers. plur.

omise-av, imp. de ami-nm.
Euvubv, oüeet, ôv, part. prés.

de divans (v. du: a).
Zuvoôamépoç, ou (à), compa-

gnon de voyage. R. 66v et 66m-
m3904.

Ewréôerxu, ce. e, par”. de

mienpt. ’

fmp. de cou-
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Env-rtflelç, aïe-a, év, part. pr. de

mriônpt.
Sun-leurs: (v. 160mm), v. a. dis-

poser. arranger, composer. R. 66v
et riônw.

zwa’w, n’osez, 6V, part. de
GÛvEtpt.

harponnée», f. arion), aor. a
WVEGTpâTEUO’Œ. p. son, v. a.

faire ensemble une expédition;
faire la guerre ensemble ou avec.
il. 06v et argenterie).

Zuorpotrtdimc, ou (à), compa-
gnon d’armes. R. 66v et orpa-
même.

Epalelç, aïe-a, év, part. aor. 2

pan. de
Emilia), f. 6900.07), aor. i ëaqm-

Àa, p. étrenna, v. a. renverser,
abattre; supplanter, tromper.

Para. aqâüopat, aor. 2 écai-
).11v, p. fiançait, réussir mal
dans ce qu’on entreprend; se
tromper.

Bode, yen. acpâ’w, pl. de oïl, de

soi; il se prend quelquefois pour
clorai.

296m, dal. de opale.
Eçoôpdmc, me: (il), impétuo-

sité. R. cçoôpôç.

2156m, on: (il), petite barque,
radeau. R. axeôôv.

Xzsôo’v, ado. près, presque, à

peu prés. ’Exeîv, inf. aor. 2 de élu).

Exfipa, are; (16) , manière
d’être; posture, attitude; figure;
babillement, parure. R. élu).

rame . i: (la). loisir, repos:
0101m â’fEtv, avoir du loisir.

Dole), f. adieu), aor. l Endura,
p. oéeama, p. p. oe’awouatt, o. a.

conserver, sauver. fut. l pan.
00091360th , (sont harem .R. 2760;.

mepo’tmç, soc-w: (à), Sonate,

philosophe grec.
sapa, site; (sa), corps.

un! TAÏ

EmparopükaE, une; (à), garde
du corps. R. trôna et çuÀo’tE.

T

T, dix-neuvième lettre de l’al-
phabet grec.

Tàyaeôv, pour rè âyaôév, le

bon, le bien.
Te’we, pour ré vs.

Tàyaôo’û, pour 1:06 àyafioü.

Tania, et; (il), bandelette :
renvia benzol], bandelette blanche,
espèce de turban. R. ulve).

Toi) avrov, ou ne», talent,soaunc
qui valait d peu près 5,000 fr.
de notre monnaie.

Tahiti, pour rôt 60.1.0171.
Tino, pour rôt d’une, les au-

tres choses; du reste : ml «DM,
et le reste (et cœtera).

Tâpo’l,pnur TÙ. époi, mes biens.

Tâvatç, tôo; (à), Tanaîs (thsie),

laxarte, fleuve de la Sogdiane, qui
se jette dans la mer Caspienne.

To’wmlo; ou (à), Tantnle, per-
sonnage mythologique condamne
à souffrir la faim et la soif. cm
pouvoir les apaiser.

Tamwo; il, av, adj. bas, hum-
ble, petit.

Tapisser, A". repaîtra), fiel.
olim, aor. i ârdpaëa, p. tsrdçaxa,
à. a. troubler, mettre en désordre.

TaÜO’, devant une voyelle aspi-
rée, pour mûron.

Totür’, devant une

pour ravira.
Totüm, dal. féru. de 015m; -

prie adverb. par la, de cette Ina-
niera.

Tao-ri, A". pour raïa-rot.
Taürô, pour rô clôt-6, la même

chose : zonât raürô, en même
temps, ensemble.

Tain-6v. A". pour «:616.

voyelle,



                                                                     

m
To’apoç, ou (à), tombe, tombeau.

R. Grimm.
Taxéux, ado. vite, prompte-

ment. R. raxüç.
TâXto’Tot, pl. stout. de roixtotoç;

- pris adosrb. très-vite, trés-
promptement.

Ts’, conjonel. et (se met après

le premier mol, comme que en
latin).

Tévoç, eoç-wç (16), toit.

Téeappat, dans, Mat, p. pan.
de Béarn).

Teûvolvat, inf. de réevao, que.
pour réflvnxa, p. de dirige-nu), intis.

au ring.
Tsôvstbç, p. salinités, Part. p.

du même verbe.
Téôvnxamtç, e, p. oct. de Ovine).

Tsflvnxcôç, via, in, part. p.
uel. de ÔVÂGW.

TeOvfiEsoOatt, inf. fut. forme de
sébum, p. de Ovine-m), qui t’em-
ploie dans le leur présent, je suis
mort.

Teïxoç, soç-ouç (1:6), mur.

Texitmpouat, f. rexpapoüpat,
aor. l étançonne. a. conjec-
turer.R. réxuap. signe.

Teleomîoç, dia, aîov, adj. qui
est à la tin, le dernier: 10 8’ 06v
relsuraîov, enfin. R. 153.04.

Téloc, 504-01); (1:0), fin; mort;
perfection : n90; Tà 1570;, 167.09
851 ou 157.0; enfin.

Tepo’wrtoç, on, ov, adj. prodi-
gieux, merveilleux. R. régate, pro-
dige.

Tepareia, a; (il), imposture,
jonglerie. R. répare.

Tepnvôç, il, ÔY, adj. agréable,

charmant; - le peut. repuvév,
prix mon. plaisir, agrément. il.
réparti.

Téprro), f. réprime, aor. t Eup-
qm, o. a. réjouir, charmer.

log. rémoises, se réjouir.

TIK 149
Tsp-nmllfi, fi; (il), plaisir, char

me. agrément. R. répare.
TÉGG’ŒPEÇ, 5;, et; yen. pour le:

trois genres (ov, adj. mimer
quatre; dal. réa-capot.

Terapoypévo;, n, 0V, part. p.
pan. de sapote-ce).

Terpnue’voç, n, ov, part. par].
pas. de rtrpaivœ.

Termes; et rétrapa, Ail. pour
réadapeç et réooatpat.

Tsxvirnç, ou (à), fourbe. R.
râpa.

TfiâsvaÇ. 0o (il), toge, long v6-
tement, chez le: Romains.

Tnthoütoç, rnltxzüm , rah-
xoÎrro, adj. tel, si grand ; si âge.
R. 171111104, si grand, et 0610;.

t. TE, rient. de ri; (prou. in-
terrog.) quelle chose ? quoi? ri
rôt ëv ’AOfivatç; comment vont les

allaites à Athènes? que lait-on à
Athènesî-pri: adoerb. (sarment.
ôtai) , pourquoi T comment? en
quoi?

a. Tl, mut. de et; (prom in-
un), quelque chose, un peu.

néper, a; il), tiare, coiffure
des Perses.

man, Ail. pour nazies, 3°
pers. plar.

TiFJst, pour 150m, imper.
prés. (comme s’il venait de TtÜéw).

Tt05iç, ciao, év, part. prés. de
nenni, f. linon), aor. t êta-mut,

p. réûetxat, aor. a éônv, o. a.
mettre. poser, placer, exposer,
établir.

May. riôsuat , f. diaconat,
aor. t ëOnxo’ipnv, aor. 2 èfiérmv,

même aigu. érÉOsvto amome; ëc
10 quavaçôv, ils mettaientleur testa-

ment au grand, jour (in lutent,
in medium proferebanl).

TL0wv0’;, ou r6), Tithon, époux
de l’Aurore.

Tire-ra), f. sébum, aor. 2 Ers-
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nov. p. téton, o. a. enfanter,
meure au monde.

Truite-5:, f. fion), aor. l éri-
nncat, p. Taripnxa,v. a. honorer,
combler d’honneurs. R. mon.

TIF?" fi; (fi), honneur; prix.
Il. rio), honorer.

Tcpwpéœ-GJ, f. fion), p. mon,
aor. l amaigrie-oz, o. a. punir,
châtier, tourmenler. R. du).

M01]. riguopëopm, -- 06mm. , f.
fidopœl, même aigu.

i. Tic, mon. et féru. ri, Mut.
yen. rivoç. prou. interrogatif,
qui? quoi? que]? quelle? lequel?
laquelle?

a. TLÇ (enclitique), mon. rem.

et n, neut. yen. TWO;, prou.
inde]: quelque, quelqu’un;.flcer-.
tain, un, une, on.

Twpaivw, f. rpficm, aor. Éton-
aa, p. p. rérpnum, o. a. trouer,
percer.

Twprôo’xu) , f. rococo) , aor.
Erpmca, p. rérpmxa, o.a. blesser.

T675, neut. de 675.
T665, mut. de 655.
Toi, ado. certes; donc; cepen-

dant. Souvent ce mot ne peut ce
traduire, et ne fait que fixer llat-
teuton sur le mot précédent.

Tomas, pl. neut de 101.635.
Totaür’, devant une voyelle,

pour
TomÜTa, de roloüroç.

Toryapoüv et ronéo, conj. donc,
or donc, ainsi donc. R. roi, yoip et
06v.

Torînô’ pour rouflôa (dialecte

Ion.) dal. [e’m de ramai.
Tolvuv, conf. donc, or donc. R.

roi et vüv.
Tozôgô’s, rodas, rozo’vôs, celui-

ci, celle-ci, ceci; tel, telle. R.
raïa; et 65’.

Toloînoç, renom, rmoüro (sou-

vent chez le: A". totoùrov), le],

TPA

telle, le! : me cocaïne: (ruent.
nard). de ce côté du moins, pour
cela du moins : fi Tl. Toronto , ou
quelque chose comme cela. R.
roîoç et 061m.

Toxoç, ou (à), usure, intérêt. de
l’argent. R. riz-un.

Tokyo, 1.; (il), audace, impu-
dence; courage.

Toluoîw-âi, f. in), aor. l
kola-acon, p. fertile-nm, o. a. et
n. avoir le courage de, oser. R.
1ÔÂp.Œ.

Tolnnpôc, â, 6V, adj. intré-
pide, ferme. R. colin.

Tolnfioaç, acta, av, part. ovni
de reluire.

Tôvôe, «ce. ring. de 665, celui-
cl.

ToEâpzov, ou (to). peut arc. B.
rôEov, arc.

ToEeuua, «roc (16), trait, flèche.
R. 1055600, lirer de l’arc.

Tom; ou (à), lieu, place.
Toaozürot, moulin; room’rmw de
Toooüroç, 46m, oü’ro (et quel-

quefois A". roooürov), adj. si
grand, si nombreux ; tant. R. ro-
ooç, si grand, et 0670:.

Ton, ado. alors : ol 161:, ceux
d’alors, d’aulrelois. R. à, fluo.

Toùll’ devant une voyelle arpi-
re’e pour 105:0.

Toùwarov, au moins, p0"
16 èXa’LZw-rov.

Toùvow-n’ov, pour a; évavriov,

le contraire; au contraire. ’MIIl.
de Env-rio; pris mon. et adent.

Toür’, devant une voyelle, pour
1051:0.

Total, An. pour mûre, cela.
Tom-OVE, AH. pour roürov.
Tpoîrreza, m (i3), table.
Tpans’afiat, tuf. aman moy. dl

rpêmn.
Tpoî’uœ, m, y], eubj. aor. 2 oct.

de rpémo.
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Tpaüpot, avec (16), blessure,
plaie; coup.

Tpauunt’aç, ou (à), blessé. Il.

mantra.
’llpa’tzniog, ou (à), cou, gorge.

Tpémo, f. du», aor. l Ërpetlza,
p. rérpaepa, aor. 2 Erpotnov, v. a.
tourner, agiter, renverser, incli-
ner, pencher.

Moy. ramonant, f. concurrente
tign. plus le un: neutre, se tour-
ner vers, avoir recours à.

Tpéw, f. rps’om, aor. A Erpsoot,

p. TÉTPEKŒ, o. a. et n. trembler,
craindre, avec l’acc.

Tpto’txovm, adj. numérique,
trente. R. rpaiç.

Tptômv, Lova; (à), vieux man-
teau, haillon. R. ratât».

Tptôu’wtov, ou (1:6), vieux man-

teau use. R. rpiâmv.
Tpioôo;, ou (fi), endroit ou trois

chemins aboutissent; carrefour.
R. rpeîc et 666;.

Tpiro:, 1], ov, adj. troisième.
Tpixeç, nom. pl. de Opié.
Tpô’l’tatov (quelquefois chez le:

A". TPOKGÎOV), ou (re.), trophée.
R. scène).

Tpénoç, ou (à), manière : ôv
rpôrrov, de quelle manière. R.
1961m.

Tpoqrœrfip, in; (à), attache de
cuir qui retient la rame. R. apsara).

Tpoçv’i, fic (in, nourriture, ali-
ments, vivres. il. rçe’çm.

Tpoxt’x, OÙ (à), roue, instru-
ment de supplice. R. 195’114), courir.

Tporro’tw-tî), f. flou), aor. i
ërpümcot, v. a. trouer; p. pan.
rerpüfinuat.

Tpvçc’tw-âi, f. fion), aor. l
irpüqmou, p. tsrpümxa, v. n. vi-
vre mollement, dans les délices.
R. rpoçfi.

Tpuqrô, fic (il), délices, volupté,

mollesse.

YAK 15l
Tpuçâiv, contr. de rpvqùoîmv,

part. de rçuçdm.
’llptoOEtnv, opt. aor. t pan. de

TITÇŒG’LM.

Teck, méfié), Troyen.
Touche), f. t moy. rsüîouat

p. retenu, aor. 2 éruxav, o. n.
se trouver, être par hasard, être;
obtenir, avoir en partage; avec le
gén. convive) élan, je me trouve
ayant . je me trouve avoir. Le
part. aor. 2 ruzmv, qui se trouve,
qui est par hasard; le premier
venu ; ordinaire, commun.

Tümo), f. mon), aor. t. horizon,
p. Téwça, v. a. battre, frapper.

Moy. alimentait , I. rudoyant,
même. aigu.

Topetvvsüw, f. 560m, aor. l
ëwpâweooat, v. n. être roi, régner,
gouverner. Il. rôpowvoç.

Topavvéw-tî), f. fion), aor. A
imprime-oc, v. n. même aigu.

Tüpowvo;, ou (à), roi, prince :
en mauvaise part, tyran.

TGpoç, ou (fi), Tyr, ville mari-
time de la Phénicie.

Toni), 60:45; (in), Tyro, une
de: Néréides. "

TvçMç, 1’; , 6V, adj. aveugle.

Tüçoç, ou (à), présomption, ar-

rogance, insolente.
Tom, fi; (il), fortune (bonne

ou mauvaise), sort, hasard ; évé-
nement fortuit. R. zouave).

TÛXOllLt, me, et, cpt. aor. 2 de
TVYXO’th.

TUXu’W, ôvtoç, part. aor. 2 de

wyzotvw.
Toi, duel mon. ou mut. de ô,

"à, 16.

Ï

1’, vingtième lettre de Palpatio-
bet grec.

Titxtvôoç, ou (à), Hyacinthe,



                                                                     

i5! HIEjeune homme d’une grande
beauté.

76m, sa): (il), injustice, ou-
trage, insolence; arrogance.

Tytfiç, fig, ée, adj. sain; rai-
sonnable.

’Yôwp, (gén. 65411:0; (ris), eau.

Il. un), pleuvoir.
"11310:, ou (ô), niaiserie ; babil.
116;, OÙ (ô), fils, entant.
TÂax’re’tu-â’), f. fion), v. n.

aboyer.
truait, nom. pl. de 66, vous.
me. pour 61:6.
lI’no’tyouat, f. diapo". (v. (ixia),

v. a. soumettre.
Tamarin) (coq. étuvât»), o. a.

écouter avec docilité, obéir. R.’
01:6 et émût».

"huppe, ou (ô), lieutenant;
gouverneur; préfet. R. 61:6 et
àpxôç.

Tm’tpxœ, fut. (mâtin), aor. i
Ûtl’ipîu, v. n. être.

Tune-morfle, oii (à), celui qui
est armé de bouclier; garde, sa-
tellite. B. farté et émie.

Tri-ramdam, aor. 2, moy. de
ôçopo’touott.

irtréuswu, ac, a, aor. i de
(amnésie).

TmEupnue’voç, 11, av, part. p.
pars..de bnoEvpéw.

’I’némooov, se, a, imp. de
ânonnions.

Tarif). prépos. avec le gén. sur;
pour, touchant. irnép, en compo-
Iition marque addition, excès.

Tuerie, a; (in), hypére, corde
attachée a l’extrémité de l’antenne

pour la faire mouvoir.
il’nepâuivw (voy. fictive»), v. n.

passer par-dessus , passer un
fleuve. R. intép et fictive).

Tnepâo’mm (voy. point»), v. a.

passer sur, l’emporter sur; fran-
chir. R. üns’p et Brille).

T11]

Mou. Wspôoinouou, f. Galois-
p.ut, aor. il buepcâulôpmv, même
signif.

irnspôa’tç , ôtant , o’tv, partie.

aor. 2 de ünep61ivw.
Taspôoh’g, fic (il), excès; by-

perbole : si; ou à; ünepôoh’lv, à
l’excès. R. ûnspëa’tno).

irnépynpwç, me, (av, adj. très-
vieux, accablé d’années. R. ûnép,

T4949
irnepeztivœ, v. a. payer pour

quelqu’un avec le yen. R. ûnép,
ên et rio).

’rnepeeiç, sida, év, part. aor.

il de ùneprienpt.
ifuretais-arts, 2° pers. pl. eubj.

aor. il de ünspopo’tm.

irnépoyxoç, oz, ov, adj. trop
lourd, trop gros; avec un nous
de personne, plein d’orgueil. R.
ünép et Gynoç, poids.

irnsponrtxôç, ado. d’une ms-
niére dédaigneuse, avec mépris.
R. ùnép et épeire.

Tmpopo’tm-tï), v. a. dédaigner,
mépriser. avec le gén. ou t’aec.
R. ûnép et spam.

gI’n’epotlziu, ce, (il), hauteur,

dédain, mépris, arrogance. R.
ünép et épées.

Tuep’riônpt, (voy. dentu), v.
a. mettre ou poser dessus. R.
ûnép et sternal.

irvrerapdxônv, ne, 11, aor. i
pars. de via-trompâmes.

Tanyuyôunv, ou, 510, aor. 2
moy. de ônâyto.

Tmîxouuat, ne, a, aor. i de
û7rotxoûm.

irniômat, 3° pers. ring. subi.
aor. a de ûqaopu’toput.

(rfito’XVÉottat-oüput, f. (madril-

oopat, p. de formepass. ostéopl-
pou, aor. t de forme pan. vîmes-
xéenv, v. a. aor. 2 insexôunv,
promettre. R. 131:6 et Exit).
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Tué, prép. qui goum. les irai:

au , le yen. le dal. et Paco;
avec le yen. par , par le moyen
de, de la part de ; de, à cause;
avec le dal. sous; par, à cause ;
- avec Paco. sous; dans, en;

auprès. -irnoôohuaîoc, a, ov, adj .
substitué. R. ûnoôo’znm.

Trroôûouou, f. ôüoopat, aor. 2
iméôuv, o. a. revêtir, se couvrir
de; se mettre sous. R. (and et
86m.

T-noôslc du, év, aor. 2 de,
Ûnmiflnut.

Tarôôectç, se): (il), argument;
sujet; système. R. Modifier.

Tnofir’laouat, f. moy. de âno-
15(5an.

tbrouteivozç, mon, av, part. aor.

l actif de
ilinous’vm, f. pava), p. incompé-

vnxa, aor. 1 ünépetva,o. a. et n.
attendre, demeurer, supporter,
sonfl’rir, ôter. R. 61:6 et prévu).

Tmmv’laow, f. Mia), v. a. se
blottir, se cacher de peur, trem-
bler de peur. R. 15116 et Malta).

Tnéaaôpoc. oc, ov, adj. un
peu vermoulu. R. futé, et oaepôç,

pourri.
Tuaarâç, être, ûv, part. aor.

a de üplmpt.
lrnooxôuevoç, part. aor. 2 de

ûmcxvéopat.

Tmrapéoau) , A". tapât-ron
(0031. reprisa-w), o. a. troubler un
peu. R. fané et mode-am.

irarorlûnut (Dey. targui), o. a.
jeter sous, placer en dessous. R.
61:6 et swings.

Moy. interviewant, f. ûnoôfi-
copal, aor. 2 ûneôéunv, suggérer,

fournir, produire.
Tnoçeüym (ooy. 95670)), e. n.

s’esqulver. R. 611:6 et 9567m.

Taux, a, w, adj. couché

d’El 183
sur le dos, renverse en arrière.

Torepav, ado. camp. ensuite,
après. plus tard.

irois-mp4, (boy. 1mm), o. a.
placer dessous, R. W6 et lia-mut.

log. opinant, résister à,
soutenir (le choc de l’ennemi).

lrçopâopat-Œum, (o, opéra), f.
ûnôzjzouzt, aor.? ûnstôôlmv, a. a.

soupçonner, regarder avec défian-
ce. R. fané et 696w).

Tentés, nm, adj. haut, élevé:
à! inimitié, (murent. ronce),
en haut. k. 6440;.

(P

à), vingt-unième lettre de l’al-

phabet grec.
ŒaLôpôç, à, 6v, adj. brillant,

gal.
mon, fut. pavâ’), p. néçayxa

aor. i EMVŒ, o. a. faire voir,
montrer; -neutr. luire, briller.

Pan. paivouat, fut. 2 pavâm-
pm. p. «souquai, aor. l www,
aor. a ëçâvnv.

Moy. paivopat, f. «pavoüpat,
paraître, se montrer.

(balupoç, et, 6v, adj. chauve.
(havepéç, à, 6V, adj. apparent,

clair, manifeste: ëv tu) (pompé,
en apparence: ê: 1:6 çavepo’v, en

plein jour, au grand jour. R.
paivw.

Ôavfivat, inf. aor. 2 pan. de
(patine.

(Dépuaxov, ou (16), poison; re-
mède.

d’ici, 3s pers. pl. de (pouf,
ils disent; - on dit. dit-ou.

(béante, o. a. dire, dire souvent.
R. mut.

Qet’ôopat, f. psiaouai, aor. l
épataâunv, u. a. épargner quel-
qu’un, lui faire grâce, avec le yen.
s’abstenir de quelque chou.
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«bips, imper. de Çépù); pris
adverb. allons! courage! çà
donc! eh l

(Déçu), f. oient, (de ou», issus.
nord fivayxa, (de évertua, imam),
aor. a fiveyxov, p. ëvfivoxa, o. a.
porter,supporter, emporter.

Moy. ÇÉpOiLat, f. oie-open aor.
l fivayxo’tpmv, prendre, emporter ;
remporter, obtenir: «Rémi âvs’y-

moflant, avoir l’avantage, avec le
yen.

4,5671», f. moy. psûEouut, et
osoëoüpat, aor. 2 ëçuyov, p. 2 né-

çeuyat , o. a. fuir , s’échapper :
çeôystv 191v narpiôot, être exilé

dense patrie.
chaumine, éon, av, adj. qu’on

doit fuir, éviter; exécrable. B.
çaôyw.

QEÛEopat, z], mon, fut. mou.
de (peina).

Min], ne (fi), renommée,
bruit. R. (mp1.

(Il-nui, fut. (pilau), aor. 2 Env,
(dans le sont de dire; émeut,
dans le tous d’affirmer), aor. 2
moy. êpo’tunv, o. a. dire, préten-

dre, affirmer.
(Me, 2° pers. ring. prés.

indic. 9’21; , même pers. prés.
subi. de papi.

(Nome, fut. (pecten), aor. l
éphod, p. Epôoma, aor. 2 Epônv,
o. n. prévenir, devancer, faire le
premier.

(Moine, «au, av, part. aor. l
oct. de côcha).

(menottent, fut. oôéyëouat, p.
de forme pan. ëpûeyuœt, aor. ép-

eeyEo’mev, o. a. et n. parler;
crier.

comme tôoç (in, Phthiotide,
patrie d’Acht’lle.

haïk-n, ne (in, fiole, bouteille.
d’ilnpa, une (ce), baiser. R.

pilée).

115M (DOl

d’iltmoç, ou (ô), Philippe, roi
do Macédoine, père d’Alez-andre.

dîtlotmoç, 0;, ov, adj. qui aime
la vie. R. 90.0: et tari].

(biloxivëwoç, oc, av, adj. qui
brave les dangers, téméraire : sa
çthxivôuvov, la témérité, la bra-
voure. R. pila: et xiv’ôvvoc.

(bilomvôûvwç, «de. en bravant

les dangers, témérairement. Il.
ptÀoxivôuvoç.

«bing, n, av, adj. ami, chéri.
milooopém-ô, f. itou), o. A.

s’adonner à la philosophie, phi-
losopher. B. pilée-m;

d’tÀocapiu, et; (in, amour de la
sagesse, philosophie. B. (pilée-ope;

culâmes, oc, ov, adj. qui
s’adonne à la philosophie, philoso-
phe. B. pile: et copia.

CDtÀortpéoiLat-oüttott, f. impur,

a. n. rechercher les honneurs;
se glorifier, être fier. R. 90.0: a
Ttpfi’].

(DtÂO’rttLia, a4 (il), ambition,

ardeur pour quelque chou. il.
piles et Ttlifi.

d’il-raroç, 1;, ov, très-ami, etc.

.superi. rync. de pilas.
milrpov, ou (çà), philtre, breu-

vage enchanté ;chnrme. R. pilée).
ŒÀüx’rattvam; (fi), tumeur, pus-

tule, ampoule.
(boëte-(î), f. flua», aor. l épé-

6no-a, p. nepôânmp. o. enrayer.
R. 9660;.

Pou. cpoôéopott-aüpat, f. :9051]-
ôv’zo’opou, aor. t êçoôfionv, p. napo-

6mm, être effrayé, craindre,
redouter; se construit avec l’occ.

d’oôficopat, 11, «ou, fut. 1mm.
de W651i).

d’oÎVLE, me; (à),Phéuix, précep-

teur d’Achilie.

d’artifice-(Î), fut. fiat», aor. t
époimaa, p. WEÇOÏ’E’AKŒ, o. a.

aller et venir, aller souvent.
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d’aveüç, tous, (à), meurtrier,
assassin. R. cavait».

(bouda), f. mon), aor. l épé-
veoo’et, p. mpôveuxa, o. a. tuer.
R. paves.

(l’évoç, ou (à), meurtre.

ŒoEoç, il, ôv, qui a la tète poin-

tue, en pain de sucre.
tbopo’tônv, ado. en litière, sur un

brancard. R. noçât».
(Mita), f. opéron), aor.! Eppacra,

aor. 2 ëçpaôov, p. poét. néppaôa,

o. a. dire ; ordonner.
(spam, «ou, av, part. aor. t

de ÇPG’CŒ : otuôtaw optais-0L4, voy.

oint-Km.
âgisme , A". tua) , f. i210 ,

aor. t ëçptEa, p. népptxap. a. et
et. avoir horreur de.

tbpovém-ô, f. in), aor. t
ëçpôvnaa, p. asppévnm, o. a.
penser, sentir,- avoir dans sa pen-
sée : pupe). ppmeiv, avoir des
sentiments bas; étre humble: pé-
ya. opoveîv, avoir des sentiments
élevés; être lier. R. cppflv.

d’90voüat, dal. pl. musc. et n.
ou au pers. plur. prés. indic.
de opovs’o).

(Dpovriç, (80; (ù), pensée, mé-

dilalion. R. ppfiv.
d’puyîa, ac, (fi), la Phrygie,

province de t’Arie Mineure.
0905, (Mu-16;, (à), de Phrygie,

Phrygien.
dmyeîv, inf. cor 2 de peina).
(Dura, fic, (in, fuite, évasion ;

exil : èv cura div, étant fugitif, en
exil. R. «pauvre.

(boycott, oient, ôv, part. aor. 2
de estiva).

(butinioç, ou, adj. qui est de
Phylacé, oille de Thessalie.

(l’ultime), A". ouléma), f. dia),

aor. t écuma: , p. nqpùlaxa,
o. a. garder, conserver, veiller
sur; observer.

KAN

(l’écu, dal. de

(No-te, sa); (ù), nature, naturel.
R. ÇÜŒ.

d’un), f. pûotc, aor. i ëçuoat,

v. a. produire, engendrer, faire
naître : son»; ra xépflîfl, pousser

des sophismes, proposer des argu-
ments caplieux; o. népac.

Huy. çüogmt, aor. 2 ëçvv, p.
trépana, pousser, croître, être ne
avec telle ou telle qualité.

(humain, a»; (à). Phocéen, de
Phocide, province de la Grèce.

d’ami], fic (a), voix, langage,
idiome.

(bruccio), «5, f. empâtent, o. a.
prendre sur le fait(un voleur), faire
des recherches; surprendre, dé-
couvrir. R. vamp.

4’456; gin. (patté; (ce), lumière.

l55

X.

X, vingt-deuxième lettre de
l’alphabet grec.

Xaïpe, imper. de xaipw; s’em-

ployait comme formule de salu-
tation : bonjour.

Xaipw, f. lapât et pupitre)
aor. t êXaip’naa, aor. il Exapov,
aor. flparrràxo’tp’tw, o. n. se ré-
jouir; se réjouir de :xotipw a’wuîw

«6106:, je me fais un plaisir de les
désoler,

Xatôotioç, ou (à), Chaldéen, de

Chaldée, province de la Babylo-
nie : XœÀôotitav «7155;, les Chal-

déens. lXakenôç, il, 6v. adj. fâcheux,
désagréable.

Xalxônouç, 080:, adj. qui a
une chaussure d’airain; voc. zai-
xônou. R. zoné; et 1:05;

Xaptai, ado. à terre, par terre.
Xavôôv, ado. la bouche béante;

abondamment; à longs traits. R.
latin).
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Xapietç, son, ev, gén. cvroç,
édens, evroç, adj. gracieux, agréa-

ble, aimable; xapisv, une chose
plaisante. R. xo’tptç.

Xapiîoput, f. t (dopait, f. il
toüpott, aor. t exaptoo’ttmv, p.
xsxdpto’pat, a. n. faire plaisir,
faire quelque chose d’agréable.
R. xtiptc.

Xapîvoç, ou (ô), Chariuus, nom
d’homme.

Kappôtem; tu (ô), Charmolaüs,
nom d’homme.

Xapondç, 6: ou fi, 6V, adj.
agréable;-bleu, azuré. R. [alpes
et (bip.

Xépœv, Lova; (à), Charon,nocher

des Enfers.
Xépodz, antes, et Xâpmroc, ou (à),

Champs ou Charopus, époux d’A-
glaé, père de Nirée.

Xâo’pat, ara; (1:6), gendre ,
ablme. R. xotivw.

Xeihoç, soc-w; (ré), lèvre.

X569, gin. xstpoç (a), main,
dal. pl. xepoi.

XELPOTOVÉUHÎ), f. fion), aor. I

êx5tpar6vncot, o. a. donner son
suffrage en étendant la main, élire,
proclamer. R. XEÎp et reivm, éten-

dre la main. ,Katporovnôeiç, aient, év, part.
aor. t pan. de xetporcve’m.

Xeipou;, par syncope et contr.
de xeipovsc ou de pipeur, nom.
ou nec. pl. de xsipmv.

Xetpéœ 47), f. mon), me. réduire

en sa pulssance, subjuguer. R.
flip.

Hoy. zêtpôopat-oüpat, f. dico-
ttott, aor. l. Excipmo’étpnv, même

aigu.
t. Xclpwv, on, on gin. oves,

pire , plus mauvais , inférieur,
comp. irrég. de 10:16:.

2. Xiipmv , mvoç (à), Chiron,
centaure, précepteur flottille.

XEI Km
Xerpu’waeôat, inf. aor. t inlay.

de pipée).
Xepoiv, gén. duel de xelp.
thtm, ou, a, adj. numér. au

nombre de mille, mille.
Xtapüç, 680c (in, chlamyde,

manteau.
Koîer, me; (fi), chénir, mesure

pour les matière: rêches.
XPticu-(Î) (inuc. au présent, la

forme mitée est xixpnpt) , f.
miam , aor. l ËXp’qaa, o. a.
prêter.

Xpo’topat 41men , f. finement,
p. 15:19an , aor. l èxpneo’tpnv.
o. a. se servir de, user de, s’ap-
proprier.

Xpémv (16), destin, fatalité, né-

cessité. R. mi].
X913 (impers.), il faut; imparf.

êxpîjv, f. mile-et. R. xpa’topat.

Xpfipa, ara: (r6), chose; af-
faire, biens, richesse, argent. R.
miaula.

Xpncâpevoc, n, ov, part. aor.
1 moy. de manitou.

Xp’nd’tpÆÛw, f. 56m», aor- l

éxpncipeuca, o. n. étre utile. Il.
micmac.

’Xpfiotpoç, 11, av, adj. utile,
avantageux. R. xpfietç.

Xpéot, et: (a), couleur.
Xpom’t, â; (a). même sign-
Xpôvoç, ou (à), temps z MW

ypévov, beaucoup de temps.
Xpüoaoç-oïa;, nociez-«7;, mécrût-

oi’tv, adj. d’or, fait d’or. R. mimé:-

Xpuofi, contr. de 191165111, fins.
de xpûosoç.

Xpuoiov, au (ra), et
Xpuo’ôç, oit (à), or.

Xpuaoüz, OÙ, contr. de 1966806.

iota. ’Xavcorôpoc. oc. 0v. adi- a!"
porte de l’or, qui a des habits
brodés d’or. R. XpUGÔÇ et pépin.

Kaolin, si, 6v. adj. boiteux.



                                                                     

ne]:

dewpt, f. 1156m, aor. l
Examen, p. p. xéxwuum, o. a.
amonceler, élever : Idem, élever
un tombeau. R. xéw.

Xépa, a; (ù), lieu, place. R.
xôpoç.

Xœpiov, ou (se), et
xŒpoç, au (à), lieu, endroit,

place.

W

T, vingt-troisième lettre de
l’alphabet grec.

Weôvo’ç, 1’]. 6v, chauve.

Weuôrânavnç, un; (à), [aux pro-
phète. R. pas» et pâme.

Wsüôoç, eo;-ou:. (16), mensonge,

fausseté. R. baffle).
urgea», f. 415660), aor. l ses...

sa, p. Edison, tromper, frustrer;
p. pan. apanagea, aor. i. pan.
êqleücenv.

H031. 4.2.360an f. «paiement,
aor. l éqleUua’ymv, mentir.

WLÂO’Ç, fi, àv, adj. nu, sans poil.

Volt). fic (à), âme, vie.

D

Q, vingt-quatrième lettre de
l’alphabet grec.

1. il), s’nterjeclion qui Ier! d
appeler, ou qui exprime admi-
ration, 6 l

2. (à, dut. mon. ou neutr. de
5;: fi) ô-

3. (hie, à, cubj. de en)! i.
’Qôupôpmv, ou, ero, imp. de

ôôôpopau.

”Qero, 3° pers. sing. imp. de
clouas.

’fiee’m, f. «501’301», et dico), imp.

6’001»! ou èéeow, aor. l (En,
p. 60men, v. a. pousser avec vio-
lence, chasser; p. par. d’une;

DE 157
ou EMPÆL, aor. t plus. 660ml.

’Qxeuvôç, oü (à), l’Océan.

’19an imp. de clouai.
l. ’Quoç, au (à). épaule.

a. ’Qplôç, fi, ôv, adj. dur, cruel,

impitoyable.
’Quômç, 1:10:03), cruauté. R.

ÔyÂÇ, cruel.

i.”()v, «Un, ôv, part. prés. de

and a : 1-6: livra, les biens, les
possessions : ce dv ou 1:6: dvra, le
vrai.

il. ’Ov, yen. pl. de 6c, fi, 6,
desquels.

’Dvoîpnv, aco, en, imp. ou
aor. 2 moy. de ôviv-npu.

’Dvsiôzca, de, a, aor. l de
ôvstôitm.

’Qvéoum-oîapm, f. inconnu,

Mr. l remordu-av, a. a. acheter;
obtenir.

”Qvno’a, de, a, aor. l «et. de
(Mmes.

’Qvnaaîpnv. a), me, aor. l moy.

de (imanat.
’Qvoüpat, contr. de àve’opou.

’Qôv, a?) (a), œuf.

”Qovro, 3° pan. pl. imp. de
clouai.

«09a a»: (ü) , temps, saison;

heure.
*Qpaïoç, a, 0v. adj. qui est. dans

la fleur de l’âge ; beau. R. (5m.
’st’xûnv, m, n, aor. i pan.

de àpéyœ.

’prncépmv, tu, une, aor. i de
ôpxéopou.

’Qpôœ, f. 60m, p. un, u. n.
hurler, rugir; se lamenter.

Huy. dipôoum, f. ÛO’OpÆl, aor.

i ôpuao’cunv, mémo liges.

T11, conj. comme. de même
que, en sorte que; lorsque, des
que; afin que, pour que.- Celle
conj. ce construit avec l’ind.
t’optatif et l’infinitif z à); untel-
Oeîv, afin de descendre : à); div,
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de façon à... a); T5, comme par
exemple : du: 0110m, bien vérita-
blement.

"Qçnsp, «de. comme, de même
que, ainsi queJl. à); et néo.

’no’r’, pour

mon, conf. en sorte queI de

-... . ..z«’ un!» !-: a 511*319

0X?
manière à : c’est pourquoi, ainsi.

Cette conj. se confinoit ordinai-
rement avec l’infinitif.

”gxop:nv, ou, ne, 6m11. de elle-
par.

’nxpôû à! 6V; adj. p hune,
pâle.

ANNE

[Il W LEXIUÆ.
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